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Chaque fois qu'une épidémie de grippe 
menace, je distribue à mon personnel des 
Pastilles de Panflavine. De cette façon il 
est préservé de toute contagion et la 
marche de mes affaires reste intacte. 

1ne 
d'un goût agréable, sont le remède efficace 
contre l'infection, les maux de gorge, le 

refroidissement. 

En vente dons toute pharmacie/ 
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ADMINISTRATION 1 
41. thll OU HOUllON. lll•llXILlCI 

llttG. DU COM N. 19 tif 

1 ABONNEMENTS 

j 
•n•tous 
CONOO 

b'#A.H0Sllt81\.0N LU f"AY• 

UN AN 16 MOIS 1 es.- 2e.-
70,- S7.'50 

?O ou 100 37 .50 ou SS 

8 MOIS 1 
t•.10 
20.-

10 ou 20 

COMPTE CHê:QU[I POSTAU)( 

N°1e.ee4 
TÉLÉPHOHS c N 12 10.H 

~Il. IJLO~UUS CA~'1~~U 

Louis Camu, commiuaire royal à la réforme admi· 
nislrafü·e el chef de Cabinet de Poul-1:.mile fanion, 
n'apparait pas, à l'ob1en·oteur de passage, sau1 les 
trait• d'un mon.rieur pittorcaque, fécond en coca11e· 
rie•, fruculencea, explorb .rinfuliers et fCJit• insi 4 

rne~. Il appartient à Io /aune du • brain trust • • aec· 
lion des techniciens. i\'ous aimons mieux le dire 
tout de suile, afin d'ét•rler une désillusion che: noa 
lect~ur1 auxquels noua DL'Ons si .souvent sen'• toute 
chaude la tête d'extraordinaires bonshommes. des 
" cas 11 psychologique1, des carrières entrecoupées 
de canioeaux dramatique•, 1e déroulant 1ous des 
ciels tempétueux : rien de tout cela dans le cas qui 
nous occupe. I.e climat de la Réforme admin11lra· 
tu)e n'a rien d'électrique; son auteur n'a rien d'un 
ptt1t passionné. Até de trente-deux ans seulement. 
c'eat le benjamin de nos-• comingmen r, ;: n'a pas eu 
le temps de connaitre beaucoup d' a~atars. La 111n• 
lhè1e de son passé pourrait s'esquisser en quelques 
mot1. Placé, par •a naiuance, dans des conc/it1on.s 
optima de réussit•, très bien doué par le sort qui 
l'a doté d'une tête bien /aile cl apte à recevoir un 
vaste ameublement, ph11siquement solide, équilibré, 
I•~• maitre de soi, Loui1 Camu a eu, de surcroit, la 
chance d' êlr" chou L'e à L"inat-cinq ans : une cal<itie 
plaisante, qui lui confèr• un atr d'austérité sympa· 
t1qu~ une calvitie qui /ail 1 sérieux • mais qui sati 
éL~ler la harfn•, l• hértssemenl hirsule de certain• 
crâne.1 àe Jonctionno1re1, 1auni.s sous les lampe$ d 
abat /Our cerl; bref, une cal••11te qui jail dire:• Qui!/ 
/ronl 1 • Et ce crâne : • Quelle voûte/ D Et au11i : • Il 
est Ir~• bien. Tout i•une, sûr de lui, prud.,nt, dca 
11euc< agiles ..• Un farllorJ qui ira loin. • 

l.outt Camu est aloatoi1, et n'a cesaé de résider 
Jana la banlieue de cette aimable oille, infiniment 
pa11ible, jadis fief du comte lroeate. Sa famille pos· 
aède, sur place, une puiHanle malterie. Flamand, très 
Flamand même, Louis Camu esl parfaitement bilrn• 
fuc; il a /atl ses ttudu à l'Université de Gand en 
lanfue Ïtançaise; il a 1uioi. en lonf(ue n :erl. ndaiie, 

. · . APÉRITIF i: 

ROSSI àbasede~in ;: . 

.. ~ à l'eau désaltère . ·. 

les cou,. de l'Académie Internationale de La Ha11e. 
Il appartient à une haute bourgeoisie qui n'attrapera 
jamais la fièvre Jlamrnaante. parce que la question 
flamande, pour elle, n' eal pas une question aociale 
et que les bien/arls de la culture romane sorit héré· 
d1ta1rement admis dans ces milieux là, où l'on soit 
VIL're et brasser dei al/aire•. Mais cett<' même bour· 
gco1sie n'a pas du tout enL•ie de perdr• lea le vie,. de 
commande qu elle déltent héreditairement; elle a 
donc très rapide me ni compris qu'il lui fallait donner 
au racisme thioi• d.,s 1011es posiliis. Non seulement 
elle parle désormais le flamand aussi bien que le 
français mais elle accorde à la culture néerlandaise 
sa considération la plus distinguée. lntellecluclle· 
ment, arliatiqucmenl, dl• est anglophile. Elle serait 
germanophile, si llitler n'at'ail coupé les ponts entre 
l'Allemagne el les gcri• pondérés. Moyennant ce• 
hommages loyalement consentis à /' 1 âme fla· 
mande ~. celle haute bourgeoisie corilinue d'aban· 
donner au français Io Jommefs de Ja ue morida1ne 
et une bonne partie de sa L'Î" pro/essio.,nelle. Elle ne 
se sert point du f/amarid, Jau/ nécessité, loroqu' elle 
siè11e autour du tapis vert des conférence• parasta
liques; et noua nous somme• laissé dire qu'elle pré
férait égolemerit. aur l'oreiller, la langue de Racine 
à celle de I' ondd; mois elle a dépouillé à tout jamais 
la francolâtrie des ancêtres. 

Louis Camu, ami dï lerman Teirlinck, se proclame 
bon Flamand el. sons conteste, il est de lf!mpéra· 
merit el de caractèr" flamands: il représente aL'ec 
L'igueur celle nouoclle génération d'un patriciat 
ancien. Licencié en science.! commcrcialC'a ~t finon· 
cièrea. /ic<.>ncié en sciences politiques, technici"n de• 
industries de fermental1on. après deux ans de stage 
dans /'industrie, il fui très rapidement dist1naué par 
Lippen•. qui se l'attacha lorsqu'il élail aux Trans
ports el le garda pendant son règne à l'lnalruction 
publique. 

Lorsque celui· ci i en fut en Amérique, le jeune 
Camu I" accomparna: il recet1ait ainsi cette conaé· 
cralion que con/ère le corilacl acec /' • outre·mer ~ 

VERMOUTH ' ;•.: . .. ,: :'•.' . 
, ).: • • _:1"' ~ .· ' •.., , ;?r,. r ••• , 
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LE CADEAU QUE rotrrE FE:dME 

DESIR.El 

Parfums Précieux 
DE VRAIS PARP'UMS DE FltMMll: 

LAVANDES COLOGNE$ 
BEAUTE, ECAILLE, BROSSERIE 
FIZZ le vaporisateur 1taranti, 
les dernière• cr~ationa c Eacale ,,. 
c 37 > modèle de poche idéal. 

LA GRANDE PARFUMERIE 
46, RUE DU MARCHE-AUX·HERBES, BRUXELLES 

: •• ~. 'I •• . ..... / -

qui, dan• l'opinion de• jeune• actuel•, fait un peu 
l'office de ce qu'était, au lempa de Bonaparte, une 
expédition en Orient. 

Il t 'était initié, toua let ordre• d'un adminitlrateur 
âa première foru, à Ioule• aorlea de problème• Cir· 
culation routière d aL'ialion, rationalisation du Ira· 
uail, problème a d' en1ei1nemenl. 

De aon long pouate à l'ln.truclion publique, Louil 
Camu gardait la cont:iclion que noire rit1me admi
rti1tratif ne wut rien. Il était, en particulier, frappé 
par l' abu1 e/Jroyable des recommandat1ona poli li· 
ques. • Lea déai1nat1on1, diaail·il oolontiera, ae font 
au i(ilo. On pèae le courrier que ch a que candidat a 
1u1cité ... 1 Il fut auui frappé par ce fait malheureu· 
1<ment trop réel; • On nomme par/oia dea candi· 
dat1 en raiaon de leur intelligence; il ''"t rare qu'on 
lei nomme parce qu'i/1 aont dea caractèrea. 1 

Laui1 Camu CO'lnaiuail el appréciait l' ortani1ation 
du • CiL>il Service • antlais; il étudia Ica 1talull 
administratifs auiue et néerlandais. Un beau )Our, 
•on proiel de ré/orme administrative ae trouva prêt. 
Il •e trouva auui que ce proiel corre1pondait à une 
préoccupation du moment, à la tendance ténérale 
de réformisme que le uelandiome avait promue. 
Louia Camu, déaormais, devenait l'un des hommea 
du moment I 

Il. 
NotT<! vieille admini.tration aou/Jre de nombreux 

dé/auto, qu'elle a en commun avec l'administration 
/.ançaise dont ell• a d'ailleuro gardé paa mal de 
routine• et de rè1lemcnl1 qui datent de l'époque 
Impériale. La plu1 piltoreaqud diver1ilé rèfne dan• 
aea barêmea qui •ont au nombre de quatre cent qua· 
tre·uingl; elle n'utilise pas moins de dau:e cents 
oppellationt di//6renlet. Dei lois, des arrétéa, de 
eimple1 circulairet ae iuxlaposenl el, quelque/oit, te 
détruisant, te tont dépoaés en « alralea • 1ucce1-
eive1 d pouuiéreu•u dan• les archives de chaque 

département et ont crislalliaé un" eapèce de droit 
coutumier admimatralif dont on peul dire que c ' csl 
du droit inl.liaible, car le• devaira et lei préragati~es 
dea atent• y 1ant peut-être défini•, mai• pcraonne 
n'a iamai1 <>u lei textea. Certain• déporlemenla, 
même, on t un code pour eux tout •~ul. mai1 on 
ignare ai cc cade e•I obligataire, t'd repréoenle 
simp/emcnl r opinion du birbe qui ra iadi1 élu
cubré, ou •I, encore, tout en ayant CÎfutur, il n'e.st 
point caduc por partie. Le recrutement, ré11Ié au 
concour1, dan• quelque• déportement., comme lei 
P. T. T., eal laiué, partout ailleur1, à /'arbitraire. 
Pratiquement, ce 1ont lea recammandotian1 po/iff· 
que1 ou pri.iéea qui en décident. Lei promotion• et 
l' avancement, ré1lé1 par r âte, la routine et la faveur 
•ont, d' ailleur1, mal en rapport avec cc que pourrait 
appéter /'ambition légitime d'un auicl d'élite. Leo 

mayena dont dispose l'Etat pour rùompenaer le• 
mcilleura 1anl ténéralemenl mai11rcs, que/quefoi1 
dérisoire•. 1'.fo/ armé pour récompenur, il /' eat éga· 
lemenl quand il convient de •anclionner, voire de 
chiltier. Car il y a bien, d la cfüpo•itian de l'Etat. un 
important ar1enal de peine• diaciplinaire1, maia il 
n'en use que dan• Ica caa e.rtrêmc1, el, pratique· 
ment, la mo11ennc deo minimi1le1 el maximali1tu 
est •ur le même pied : la carotte, comme le ûle, ac 
pratiquent d vide. 

Cc régime, qui marie l'ingratitude et la faibleHe, 
•c complique, au aurplua, d'une •orle de despoli1me 
qui, pour être théorique. n'en e.st pa1 moins pesant, 
parce qu'il eat incarné par une perpétue/le el con· 
fu•e menace. Il n'y a PO• de atotul dea fonction· 
nairea, et ceux·ci •e 1entent toujour1 courbéa aous le 
faix d'un arbitraire qui ae mani/eale peu, mais dont 
la acule po11ibi/ité lei irrite el lei humilie, En/in. ce 
n' cal PO• tout I l-a coordination des acrvice• de r Etat 
eat détc.table. 

Entre Ica 01ent1 extérieura et le• odmlni1lralian1 
ccnlrole1, il n'11 a ni contacta, ni entente. Et la 
rue de la Loi e•t aauvenl trèa mal éclairée aur Ica 
réalité• d'application aoulevées par les inatruclion1 
que lancent 1e1 o//ice1. Cette coordination, dé/cc· 
lueuae entre le• Hruicca centraux el Ica acrL'icea c.rfé. 
rieura, eat étalement mal o.,urée de département à 
département. Nous avon• uu, à la auile de frole1· 

A VEZ-VOUS DEJA SONGÉ AUX Ft.TF.S DE FIN D'ANNÉE 7 Porto • Sherry ... Vint et Chl1"Pl:tnn 

Le Royal Mouncia 25.
Li CllYtt Roy1l1 • • • • 40.-

La TA VERNE ROY ALE !!f"l!c~.~~ 
,.OUlt voe ,., _lhlON• 

Lea incomparable. FOIF.S GRAS <c FEYEL » de Strubourr 
SUPREMF.S - P ARF AlTS - CROUTF.S et GALANTINF.S 
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s Ckiffn porti il 60 h1t1illu pou 111 
" Ca11it 1péci1l1 ,, et " Carte b\1aclae,, 

___ TARIF __ _ 
Cuvoie 1péclale deml·aec. sec el très sec 33,50 
Carte blanche deml·aec et sec . . . . . . . . 36,50 
Royal . Extra dry • Union Jack · Brut . . 45..-
Brul 1928 ...................... , ... .. . .. .. 50..-
Brut 1923 ................................. 52.-
Brut 1929. Grand Vin du Centenaire .. 60~ 

1 
1 

1 

'I 
1 
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que1 conflit• de compétence•. de• tracaux public• 
er:ipêché• de •' e.•icul.,r; nous acona uu auui, en 
d autre• lemp•, de• ag.,nls de /'Etat machiner à leur 
profil de uéritablea fraudes, abuser de leur qualité 
pour comme tire J'authentique• reaquil/ages el échap
p er d loul châtiment en rar•on du manque de coordi· 
nation interdépartementale. Enfin, el ceci eal peul· 
Eira plu• graL'e encore, la didsion même du lracail, 
•a 1ationolisat1on dani choque ministère en ~•t res .. 
Ue, beaucoup plu1 qu'on ne le croit, auJt méthode• 
qu'a chantée• Georg<1 Courteline. Le comparlimen· 
taie, l'imperméabilité de• locaux à une 1uwC'illance 
el/icace : voild le mal Foin de ces Ci11iba• où 1' éla
bore le myalère du labeur administratif/ Cea loggia• 
enfumée• tonl J.,, temples dédié• aux dieux de la 
Nicotine, de la i'vfédi1ance, de la Pare .. e el de la 
Littérature Heureux quand la fa1ble .. e de la chair 
n'en a pa. fait, en de furti/1 enlreliC'na, l'a1ile de 
Y '1.ui dactulogrOIJhique Et nOu• uoudrion1 ne pa1 
d .ooir oppooer, d ce dernier tableau, clandellin mai• 
f rGCieu.., la ailhouelle moins photogénique du mal· 
lt•ureuz me11ofer de •ervice, qu~ la diap~r8ion 
actuelle dea locauJt contrai ni d'errer de porte en 
porte, qul fait antichambre dix fors, perd une' bonne 
"-ml-Journée d porter un pli, el se résigne, •ur le 
eoup de cinq heurc1 moin• le quart, à ne pas rdour-
11er d ion département, • parce que cda n'en vaut 
tout de même paa la peine •· 

Brel, il • a1i .. ait de clianger tout cela. 

Ill. 
L'arrêté ro11al 1orli du rapport de ,\f. Camu 1ur le 

Statut dei A1enl1 de l'Etat 11 pouno1t ocu beaucoup 
J'habilaté el de fermt'M , 

Il procède de celte th~•e de bau, aolide en droit. 
cro11on1-nou1, que lei rapport• entre /"agent de /'f:tal 
e l l'Etat patron ne 1onl pa• contractuel•. lia ne •ont 
pa. conlracluela, parce qu'ils ne procèdent po• d'une 
convention 111nallogmolique. M. Camu l'établit aL'ec 
ûifueur; il n'11 a pat lit:u, •emble·l·il, de ''""''"·nir à Io 
thè1e civilisle. • A11ont, en principe, toua lei droits, 
l'Etat con1en! d lei limiter spontanément •. Il reste 
maitre de fixer ce• limites. Il promulgue le nouveau 
etotut par arrêld ro11ol el non par le moJ1en d'une 
loi parce qu'il ••lime ~ue le régime dei ogenl1 de 
l'Etat .. 1 du reuorl de 1 exécutif. Parce qu'il e1lime, 
auul, qu'un• di.cuuion deuont lei Chambre• .. at 
Ji/lgur' le projet. Ce 1ont dea argument• de poids; 
~n peut 1•1 di1cular, cependant. Nou1 ne nou• 11 

arrêler~n• Pa•. ~f~n de donner, en qudqu<'• traita 
1om,ma1~e1. u.nc 1dee de ce nout:cau Jrapositi/ 

L. arrelé dro"e les agents de /' E-:tat en lroi• caté
go~1e1. te.• /onclionnoire1 proprement drt1, d1p/ôméa 
un1oer11ta1~e• ou ~uimilés. qut dêtrennent une par· 
celle de 1 • 1napinum •. el •ont nommé1 par arrêté 
ro~ol; lei emplo11é1 ou •imple1 afenl1 d'eJréculion, 
qui sont nommé1 par arrêté mini1lénel et ne doi· 
uenl être porteut1 que d'un dipl6me J' e~•e•fnemenl 
•econdaire; le• prépo•i•, en/in, nommé1 par le chef 
~e. 1er"1fe du Tt'JJOrl, et dont oo n' exrfe qu'un cer· 
ti/rcol d étude a primaires. Toua ces 01tcnl1 1onl choi
·~· au concours. li• subi1•enl, qud que ''-" leur 
litre, deux examen., l'un dit de • 1tage •. /'au Ire 
d'. • admiuion dé/initioe •. L' épreul!e de •loge ,• ina· 
pi~e ,de•. ':·"omen1 du même genre que fait •ubir cl 1et 
benefrc1arre1 de bourses, la Fondation Un1uerailaire 
C'est plutôt une épreui;e sur • te1ll • . une épreuu~ 
de matuntl qu'une épreuL'e de l<'chnique 1cienti
fique propr,.menl dite . Quant à /'•yomen J'admis· 

sion définitiuc, 1/ ••I régie par des arrêté• d'espèce, 
à intervenir. Ùn sccrétaffal permanent de recrute· 
ment a Io houle main sur ces opérations. On a 
objecté contre ce di•Poaitif qu~ le secrétariat de 
recrutement dev1t:ndrail, en pratique, /,.grand maître 
dei nominal1on1, '/e min:slre fixant son choix d' aprè• 
les r1?•ullol1 communiqués. Pcut·bre, .\/a11 celle 
mnot·aflon a crc1 de radical qu'elle e•lirpe la poli
tique des nonunaltons. On a objecté ouui que le dit 
article entrat1era1t déaormais l'accession au rang de 
fonct1onnoire des non·porleu,. de diplôme unh·ersi· 
taire. Sur ce point, le statut prfro1t, pour ''" agent• 
non univcr1ita1n·1 ayant moin& dt: cinq an1 de Jonc
tion. des exame!n8 spéciaux qui seront un " er&atz •> 
du programme unio~rsitaire. Ainsi, en 4ei:e ans, un 
facteur de• po•les pourra /aire la pige à un direc· 
leur gént!rol. Nous l'e•pérons, du moins. Ces outo
didactea bûchcura, fussent-ils rare•. ri n'y a pas lieu 
de •'y arrêter. Cor 1/ eal inconle•loble que no• admi· 
nislralion• 1ou/lrent /rèa grièocmenl du manque 
d'universitaire• dan• le• cadre• •uPérieur1, Et la L'a•· 
titude, la complexité de• affaires odministrativ<1 nou· 
uelle1 exi1ent le concours d' homme1 011anl 1ubi la 
discipline dei haute• écoles, ou une di1c[pline équi· 
oalenle. Le temps du •aule-rui .. eau deL'Cnu fondé 
de pouvoir cal rét>olu. C'est une réalité d admettre .. 
L' auoncement, réglé jadrs • ad nulum •, •e fera dé-
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RHUME? 
·~sPRD"s~ 

Autrefois, 01'1 1 trainait • un 
rhume.- On 1e tratnaù anime 

Jusqu'à la bronchite ou la pneumonie. 
On sait maintenant couper un rhume avant qu'il 

ne •'implante et ne faS1e des déglta. La cclence 
médicale moderne a, en efret, découvert le moyen 
d 'éliminer le rhume, - 1'cttaquanl l 1ea cauaes 
même• et le contrôle ~· millier• de eu • fo1mli la 
preuve absolue, irréfutable,,, que 

•Dana toutes le. pharmacie• 5, 10 et 20 tz. la boite da 10, 
25 ou 60 t&blettu. 

Dépôt": Ancienne Maison Lou.i.I Sandoro, S. A., Bruxelles. 

ESSAYEZ CE NOUVEAU GARGARISME 
Rh11rnu d '""'' C'OMM,,tct"lt1 IOIHltlfl ""' ._,.. ... "' 
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J!a pUtW.e .. 
« ASPRO ,. COUPE 

LA GRIPPE 
INSTANTAN{MENT 

So,.QT4nl tf •n Jib,.1 Je 

gnp~. i•• pm •n comprimé 
J' c Aspro • •wc Nne uss~ 
d< tht, •n• d<m1-beu1< •près 
j tn •I 1tp111 1m Jtcontl et tn 
con11•t# I• dtminution de 14 
fièllft et r upectowion rapid• 
des b.les provoq•l<s par la 
klH:C. 

M.114••• C1U.IA.S. 
1u. •h•• •• lAdeUa•art. 

Clt.•rluol. 
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90"1141la 1ur ri1nal~•nl, c:. ,;1nalcmenl émane du 
~eur hibcrchique; il e1t rer.IU par le 1upérieur du 
.uç.'rieur, le Conseil de Direction le revoit a ion 
tour1 •' e•I le ConHil de Direction qui propo1e au &I, ou ou Mini.ire, aa Directeur fénérol le• diffé
rent .. 1orlu d' 011ancemenl 

C..:i comporte donc la 1uppreuion, du moin1 en 
théorie, de Iouler influence politique; celle influence, 
Wtal4"0/i1ée par le coup de pi$IOn, e•I d' aillcrura 
prol<lrile au litre dei • De1Joit1 '· Si bien que le plu1 
petJI l.iUet de 1'nol•ur• ou de déput. • na pourra 
fifT>r«' do.ta aucun douier ... E1péron1 qua la recom
mandation - ou inrJeroemanl Io peroéculion - ne 1e 
11U...,., p<U, 1ubtile couleurJre, 1ou• /orme de collo
i;JUee 4touj/u quJ mettront d'accord, peut-être plu1 
6'lte qa' on ne le pense, un• •érie de direcleuro, de 
oonWleaN et d' 1n.,...cteur1 pour déclarer que tel 
rond-4.-cclr ut un a. et quel t..J outre ell décidé
inent lrnpoulble. A ceci, M. Camu, qui ut phi/o
.ap}w et qui o beaucoup d' .. prit •Ou• ion air flet· 
rnatiqu. et tout uni, nous répondrait que 1 il a pri1 
da moura pour empêcher qu'on accu1e de la ra11e 
dei chient non enraté1 qu'on rJeut tuer, il n'a pa1 
woranli qu' 11 n' 11 aurait plu• jomai1 de chien marl11r; 
., il odouterait qu'• a .,, établi par oon projet, a 
litre Je • dé/enH 1, au pro/11 de• /onclionnaire1, du 
Chambre• de Recourt qui •ont préaidé~• par un mo· 
fiitrat et dont le fur11 eal composé pour une moiti4 
~ lu coU~f.ue1 du fonctionnaire appelant. 

Ceoi Nmb • trù aatï.faltant. La pruencc d'un 
rna1t.trat de carri~re, notomm•nt, ut rauuronte; 
....,. Il donnera le ton au jur11, el l'ind"'endance de 
ticMl'f maflalrafure elrl oa-J..,u1 de tout Mot•· Au 
~ Il eirl a twél>Olr qa'an recoun ....,,,4me oa ~ d' itat .-ra odmi• loroque 1ur111 nrlra la loi 

ortonique du dit Conscrl , Il faut len /élfdter. Cor 
ce1 ortcnisme• arbitraux /oisor.,nl tota/.,ment défaut 
antérieurement Il faut ouui 1e féliciter de r,;oir créer 
d., Comité• Con1ultatif1 du pcroonnel. Si 1.,, mini,._ 
fre1 ont la patience el la lo11outd de lea conaulter, f/, 
pourront faire d• la bonn• beeofne 

Et peut-être qu'on obi•cfera, du côlé d.,, mauoaJ,., têt .. : le 1totut exiteJ foui de 1uitc, un re1Hr· 
rem•nl d• diacipline, un cf orl plus ardu. En retord 
de cette exl1encc, qui e1t pa1/tir>e et lmmUtote, le 
contenu da projet émet dei rJœux, de 1imple1 uœux 
d' am'1ioralion• de borême1; il postule auui la créa
tion d'une cité odmini1trati1Je. Trè1 boni Parfoill c .. Ia, o' Hl Clf qui cotllerail de I' artent à la PrinceH•. 
Ce Hro pour plu1 tard. Reuerrement immédiat, 

récompenaes h11pothétique1. Saru doute , Mol• la 
reconnoÎHance •11ndicale découle, en fait, du atalul. 
C' cot quelque cha1e. Et quant aux amélioration• de 
bar<Îmea, il y en aura de parlielle1 Cela auHi e1t 
mieux que rien. 

En condu1ion, /., projet était remarquable, et I' ar
rêté qui en ré1ulte est fort bien conçu. li préci1e auec 
8ner1ie lea deuoiro dea otenla de l'Etat, et notam
ment Io fidélité aux in1titution1, /' obli1otion dona le 
chef du fonctionnaire, d'une vie pril)Ü honorable .•• 
Nul e1prit objectif n'11 trouvera à redire . Moia, aur ce 
dernier point, tout e•I que•lion d'application Lei 
fidélitd aux irutitution• doit être exirée 1on1 qu'il 
aoit porté atteinte aux liberté• politique• euentlelle1 
du citoyen que revêt le fonctionnaire. La ditnit.! 
privée doit être de rètle, moi• le re1pecl d'une liberl4 
individuelle bien compriae ne peut itre un in1tanl 
perdu de l)Ue, d faute de quoi noua auriona le rèfne 
horrible dea /iche1, la délation, /'hypocrisie à toue I•• 
derr4'. C'ell un écueil qu'il faut aitnaler: car, en/rn, 
il mile, en Belfique, troi1 c"nt mille tror:aiUeura 
étalique1 ou paroatataux, el il ne peut être queal1ot1 
de realreindre pour eux lei droit• commun• d tom 
lea Belte• 1 1inon, nou• 1/iuerions 1ur Io pente d'un 
autoriloriame dont trop de peuple• europ.!en1 don· 
ne nt !' uemple, et que, pour notre part, nom 
réprou1x>n1. 

Et 1Joil4 M. Camu el ion projet d• ré/orme admJ. 
ni1trolfoe. Tout cela ut motnifiau• et remarauable• 
ment 1irieux. Souhailont que cela nou1 donne une 
adminiirlration madèle, une odmini1tralion que /'Eu
rope nous enl)Ï•rait comme elle enrJiail jadi• aon 
odmlni.tralion d la Franc• - qu'on di1ail -. Ce 
,.ra bien le moln1 car elle n• 1ero poa lrè1 ritolot•. 

H •ur•u••m•nt noe mœufl /lnluenl loujoura J;>al 
couiter la perfection d. no• lnaliluliort.1. 
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A ces messieurs 
des différents protocoles 

Ça ne va paa .. ça ne va pas ... Il a• airit de cea cérL 
moniee au couu deaquellea Je. différentea nationa 
4chan&ent dea iiranda hommea et dea cliacoura. Ellea 

f...,1., ... c1aau A• ltl•• •llrn Ua c:.r ..... Dis Co•r• 

90nt ré&léea par vous, Messieura, avec des soin. 
m.i.nutieux, qui a'expliquent, qui aÏmposent. L'iin· 
proviaation ne peut &Uère être de mï.e quand, p&r 
exemple. deux ehefa d'Etata qui se ha1uent cordia
lement ou ae méprisent incli•~due~lement ae rencon
trent, .. embraa1ent et se aerrent la main au nom do 
deux peuplea qui se proposent de vivre en paix et en 
amitié. Lea manifeatlltions acntimentalea doivent 
être doaéea, ka termea dea commwliquéa peséa. 

Evidemtnent, maù il y a le cérémonial qui, à trll• 
vers dea avat&ra ai~era, noua vient à travera lei 
.ïèdea, qui doit être revï.é dana 90n eaprit même. 
parce que l'e1prit change ou veut chan&er. 

Voici deux aernaines que le cinémll et la T. S. F. 
françaia abrutis•ent le monde en lui retraçant lei 
péripétie1 du voya&e d'un min=stre Ju nom de 
Delbos. Ce.i d'un comique g-randiose. A en croire 
le • apiqueur • des postes de P. I'. T .. la Polo&ne. 
la Bul&arie, la Tchécoslovaquie et autres Béloutchia
tlln ont brOlé d'enthousiasme aux crie de cr Vive Del
boa. .. • li n'y a plus qu'un hymne aur toutes les 
lèvrea balkaniques, c'est l'hymne à o .. Ibos, Qui vous 
autllit dit, il y a un an. braves gens. que 1 .. sauveur 
du monde ae nomm~ait Delbot? Pauvres de nous, 
qui. da"" ce1 temps, croyÏon• qu'il a'appellait \an 
Zeelllnd et, 1ub1id'airement, Degr..lle. ~fais, va pour 
Delbosl Vive Delbos et son auguste famille!. .. 

Ceci dit, contemplons Delbos en aon pénple. A des 
frontièrea, il met le nez à la fenêtre de aon wagon
a&lon; on lui offre le pain et le sel. on ladmoneste 
en copronchi, il n'y comprend r;:outte mais se dit 
touché, il embra1,e une petite fille que l'émotion 
rend nerveu"" C'est très gentil. \'ive ..• Vive Delbosl 

~l&is il arrive dans la capitale • Crllnd brouhaha, 
• Marseillaise • Ces Balkanique• chantent comme 
des sourds. qu'ils entendent dan• leurs campagnea 
mugir de férou• soldats qui viennent jusque dans 
leurs bras éaorger leurs fils e• leurs compagnes. Et 
ça, c'eat de la blague : Delbos ne mugit pas. Il est un 
messager de paix; il ne dissimule pas un lligle sous 
son chape&u haut de fonne mai• plutôt une colombe. 
Et on voit d'ici tout le discord d'un cérémonial 
désuet avec notre temps. avec nœ artistes d"Etat en 
to1°mée. Car, ce que nous disons d'ici à propos d'un 
quelconque Delbos. s'applique austi bi .. n aux grands 
Belges en exportation officielle. 

Delbos sort de aon wagon ... Un de nos amis, qui 
avait exe<"cé la profession de sous-préfet à Ram
bouillet, nous racontait une arrivée, à des fms de 
chasse dans les tirés illustres. d' Alphon•e d'Espagne 
en cette résidence présidentielle Ce oou,·erain désin
volte et déainaandé. en tenue de :>.'emr~. ouvre 
lui-même aa porti.!re. le train n'étant pas encore 
anêté. Il aaute à pieds joint•. rate aon effet, va 
tomber, •accroche à aon .ambauadeur nommé Qui. 
nones de Léon; ila vont se ficher par terre tous Ica 
deux, le 90ua-préfet accourt, un général fait de 
mêmo.. Un homme d'éguipe crje: • N. d. D.I »Enfin, 
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tout le monde reprend son aplomb et Alphonse d'Ea. 
pagne dit à son ambassadeur : " Quinones , tu u 
voulu me fair., tomber . .. 1 Voilà une arrivée, noua 
dirons, à la bonne franquette. 

On ne peut pas recommander cc a:ence à M . Del
boe. d'autant pluo qu'il n'y a paa toujours. a..- le 
q uai, un eou.p:é!et (celw O. R..mbouil:et reçut., 
voua penacz bien, une bell. décor&(Ïon upaa:nole) 
po..- empêchor la pnd homme da a ·~Ier da ..,._ 
aon lona. 

Donc, M. o..Jbo1 (Vive Ddboa 1) parait à aa por· 
Qè,. : • Préaontez, annea 1 ». Et, à ce porte..- d 'oli
'rier, on pré.ente dea épées et de.. fusila. N' est-ee 
pu idiot, contrad"ctoire et même. n'cst·cc pa. se 
ficher du monde) 

Là...J,. •• w . tout chaud de l'étreinte de ~1:\1 Pade
rcscu ou Tuulcsky, cc Delbos se met à passer en 
t e\'ue des 1oldnt1 bien alignés. 

En re\'ud Des 1oldats) Qu· est-cc qu'il y connaît, 
ce civil en jaquelte? Et, d'ailleurs, si même il était 
militair.,, n' e.t• ce pas d'une indiscrétion choquante, 
puser en rc,•uc Lt troupe du voisin) Ce cérémonial 
o•ait adma.,ble en un bon vieux temps où leo rois et 
Je.. pnnces, to.:.. CO\l•ins, ne sortant guère des 
auzuste.. r: ;.imards familiaux pour pro,; gncr officid
kmcnt, éta1rnt copains en dehors ec au-dcous de 
kun peup.eo 111 pou'"aient très bien se montrer leurs 
• homm t-s u, comme on montre une bas~e ·cour ~ un 
voisin. D 'ail:eurs, leo • hommes • ~laient de• pro
f.,uionnela. On n'u•·ait pas encore dû rétablir l'escla
vage sous :e nom de 1crvice universel et obliicatoirc. 

Par le temps q~ court. il est inadmiuibk qu'on 
montre comme ça à \1. Delbos des 1:aillards bien 
aligné. en le p riant de \'érifiet s'ils ont bien fermé 
leurs brai:uette1 Ç.a ne rcga:de paa ~1. Dclbos, cette 
affair...Jà Cérémonie traditionnelle. nous dir.,z-vous. 
rite• inéluctablco . Ça n ·est piu vra i . .. Le Saint.Père 
n 'a plus de moutardi.,r et le gentilhomme porte . 
coton ne figure plut aur les tables de pré•éance. 

Nous doma ndons une réforme du protocole. 

LIRE DANS CE NUMERO: 
t:n IK>c"k a1·ee l..ogl• Pi r,trd le banderiUtro t d~ 

Beawt-Arla .... ..... ....... . ............ - ...... 1570 
La Belles PJwnr1 font k ... fk_;_uu Oi"f'All'\. ....... . . ~~1t 
T.S.F. .................. l~l 
Coni.. de No.-1, akt'lcb ln.'<111 .................... .... ...... . 4582 
A propos de • l'rolil• pt· rd u. " .. . . . .. ... . . . . . .. 4584 
Au Palala de la :-;""'"' •••• 4S86 
.&IMck fam lnrant ! \t.iuc~ur de C~$ ? lltl.11>1 .. •• 4S~~ 
Co~<>-C0<ktall ....................... ......... _ . 1;::; 
Le Bol. ,,_..,,.. ... ........ ...... .. . .......... ... . ......... .... H9? 
Le Coin da .)f.>tb .... ·-·-·-...................................... 4596 
Blanc et ~air • • .. ...................... - ................... • ••••• H9S 
CluotDQua du Spon ....... ...... .... ...... ...... . ........ ..... 4601 
Ecbeo à la Da.me .... .......................................... • 4603 
On no,. 6crU .......... ... ..... .. .. . . . . •. . . . • .. .. . .. . . ..... .......... ~GOS 
Le Coin d11 Pion ................. ............................... ...... 4616 

°<•> 
La conquête de la Chine 

Le J p •n poiw lt la conqufte de la Ch:~ Chanchal est 
pr..s. Nan.k:n S pna. C&nton va ftre &Ul~ et le bombar
dement • c:ommenc6. ()perat1ons <!<> police : la rutrrc n·es1 
Jl84 déclatte. Loa CTaDdcs ~ ·~ et am.,_ 
r.caUirs. qui onL dœ ln!ereia en Clune, AncJ<ot~. France, 
Ru.ssi<" Etat.g..UnlS. contJnuent à regard1 r faire. On s•aut:n .. 
dalt à un d!Acours ~n<>l'itque de M Chamberlain : H a 
prononcé un dl.kour. prudent. n parait qu·u laut mènaier 
le Japon pour qae le parti mllltalre ne p renne PM dH1nl
t.ivement i.. dt•. •ua. Et PlllS, les flott<e mod<'m<"s sont de• 
trustruments tell•·ment perfectionne• et t•ll•ment couteux 
qu·u vaut mieux ne pe.s s·eo sef\"ir de peur de ll'S abimer. 
n'f'St~ pas? 

TouJoor1 est-Il qu• \'tnant après la conqutte d• l"Abya
sln.:.e. ce!ft• a\enture dtmontre que 1~ ptupl<:a dfSarmes 
oo peunnt comp••r nl sur la S O. 1' • ni aur 1 .. Jrand<os 
pulssaocni que l'on rro)'lllt pre~ à la défense du droit 
lnt~matlonal. 

Et ce!a peut duter encore trm '°'111:empe. P'audra ~otr 
si Je Japon. i.1 facilement vainqueur, nf' rornrntt tra pas. la 
faute de &"rnloncrr dans la Clune Cmtrnle, comme Jadla 
Napoléon •n Russie. 

AL Bu"O Lo trou s'est agrandi 1 li a>alt trop d'amateurs 1 
li Aw.11 quolle ebere Jclectable 1 60, r du Mar.w 1 

Lu excuses du Japon 

Le Japon. c o.. s'est decldé à ratre ata excuses et 
même à offrir des ·-rations pour k· dommace ... use. n 
a p.:nJ !<>1 reopoo...abk$. Il a mM>e éU )lllQU'à exprimer 
par T. S F aea ft'i'.rttS au peuple ».mfrlC".un Sans doute, 
le gouvernement de Toluo a+U llnl par Jaire comprendn! 
aux millu1tres qui dirigent sans controle 1 e•pédttton en 
ChUle, que ll'llra procédes pouvaient den·nlr dan~ereux La 
looganun1te de l"Anlilleterre et de• Etat&-Unta t$l gn.nde; 
tout de mtmc, oou.s la pressloll de !'opinion pub!lque, Lon
dres et WIUhlniton a'etaiem decldeoi à protuter en•~ue
n1enL On ua1t beau dementlr, une démonstrallœ nuale 
aJ1ilo-amé."1catDè étati dans :es ch<l6<$ I>""' bl<a; eLe lest 
encore L rnqult~ aur le bornbardemtnt rt la deatructkm 
du c Panay • a.1 ant du res:e demontre une sorte de pn'm<
dltatlon de la !>Art du commandemenl Japon3la en Chine. 
l"emo1 ou plutôt l'mdlgnauon amencalne n'est JIOlS encore 
calmee. 

Et le fall c>t que, maigre ses t.r1omphcs tac11 ... le Japon 
n 'est PIU au bout de ses peines. li a eu bt>au 1J1stlh1er dans 
la Chine du nord un iiouvemement chtnob de .,. !~on, 
quelque ch- dan.s le Cènre de notre Consetl d"5 Flandres 
en 1918. le peuple chlnob n'est pas Prt• de 1e soumettre 
reellemrnt A 11n vamqueur Qu u d t~t,. t• n '1se 

Pour ,.OI ('.ad taux de SOt:.I.,..ETRf ''f"'. woyn le. 
BUOtX ri BRILLA'"T°' a wc pri~ lts plut bu cbe1 
A. B Oi Ll. JO.\ILl.lf.R . 38, Rl E 01. \1101, Bruxtlla.. 

Les Etangs de Bierges lez-Wavre 
ROtel -R estaurant 1• ordre. - Ses apé<:laUtU. T.: Wa\Te 3'18. 
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Le llOn Ul>AC PoU? o pipe a'acllete en toute eocl"lLDU au 
Dtflal ll"APPELTEHUE, 71. c:olrl rue dea Clwtttw< 

La politique du triangle 

Hll:IS. 1a pO!ltlq~ da U'lallil• lmpêrlall5te Berhn·Rom ... 
Tokli> l'altJnne ious ka Joun avec une ln!lnlble lôilqUe. 
J:lle maaœuvre e• ce 6C:lt lea dëmocn.Ues cr,I IQ!lt manœu
ntes. 6o<ll k coattrt de l'aUlanee anUcommunls'..e, à la
quelle nœ conscn .. teun eurcpéms, bourieols apelitts, .. 
bW<nt pra1dre avec une al ~te nal\t:U, l'axe 
Bel.ln-Rome. en permettant au Japon ou peu~re en l ln
cl;a.nt à mtrcp:mdre ls cocquete de la Chine. parai>-... 
ioute1 10 forces .rriMlqucs. qui, en dt;ilt de • l'épurauan » 
stallnlmDe comp\el'alcnt clllnS la balance •n eu d• ccnfllt 
ctnml D'autn p:1rt, la BUel'Til clvtle n.pa&nole et la 
cnotnte d'lme lntervenUOD acllve et 'lok'nte d• l'Italie en 
~tturanle paralysent. en pc:rtle du moU\a, la Ootte br!· 
tan.DlqUe dont la remlJe au point n·est pas encore IOut à 
fait a~te. ~ &Orle que, des trot. complrts. l'lm peut 
Jt.lro lt$ pet:tœ affaires tn P.xtrlmc-Orie-nt et lea deux 
eut:tl. s'il leur plait de rlsqurr la partie - ce n'e•t pa.s 
poil! ~emain, mab pouWtre pour aprêa-demaln - auraient 
les malns libre$ en Europe cen<rnle o~ l'on chautre tou
Joura une qu<"Stlon doa Sudttea qui pulae au œ"°ln servir 
de prétexte pour cn\'ahlr la TcMcoelovaqule. Quant aux 
Intérêts de ln ruce blanche en Mie, Hltler et Mussolini s'en 
contrdlchent comme de Jeurs premllrea convictions poil· 
Uqucs. Le rac!lme cat po.r!o1' un article d'exportation, mai. 
li est contU\1en1e. 

Noël, Nouvel-An 

Le cadeau orlilnal .e trouve à la MAISON BULGARE, 
23 rue de l'E\êqUe 1près la PUale C<:ntrale> : b1Joux, ~ 
d• r< . •, broderies. lantablcs, c(Sarettes. etc. 

CANARIS 
Tout se paie 

' .nteura Seifert. J. A..'\'TOIN'E. 
3 ,, rue de Dinant. Tél: 11.35 61 

lA prc::.e d'extrême-puche, ausal bltn en France et en 
Alliletcrre qu·m lk!glque et p:1rtout. les parlementa:res .,.. 
clallltea dtnoncent p:us ou mol.'IS éloquemment Id pert:.s 
que la polltlqae lmptrlall.ste du triangle fait coo.nr à la cl· 
\ lllaai.;on. Le bOll Btacqu&-Oesrousllnux dalla le • Popu
laire • se iamcn•e et a'lndl;De de 1 tnacllon de 1 Amérique 
et de toutes les cran des dtmocra •les dcunt le • crime » 
q'J'est l'ains&lon du Japon cantre la Clllne. 

Comme dans tous les pa)"I parlementaires où l"" soctal\!.
tes piartldpent au pou;olr ou espèrent y pan!clper blentl>t, 
U. bt>!tcnt fi. prfeh•r ~eUSffllent la czolsade .. nUfa.$ds:e 
J)Ol)r ré;>endre fi. la aalnte alliance anUcommu:uste: c'est 
trop dan&ereux, mab lts »entent trb b!tn que les v:c. 
toaes conUnues des t.'tats • IOtall:alres » tont pour eux 
une era;e mena<• L ~nactlon de& P11iasanex>1 d~moc.'11tlques 
les ~re et l'on rorr.pr•nd. al C'I\ ne la riana&e pas, leur 
exaap«atlon, ma.a ... 

A Qul la faute? Ne eont,.<.e piu les t.ravallllstea qUl ont 
d!sann~ l'Ang~etcrre, tandis que les ao<:lalaws français et 
l.ur o.Ue sauche, leJl =munbtes. artalblwa:ent de leur 
mltu~ !'ann<'e hunçal•e par leur propafandc antlmlllta
rilte? Ce a<>nt l•.s p•cllal~. part1cullhemtnt les paclt!Ates 
an&lals. qat ont t mpfehé lu S. O. N. de de\'enlr une pu!s-
1ance ellcctl\'e en se rttu.annt à en !•Ire un auper-Etat arme 
<ce n'élnlt Jlù• facile, mals cea excellents pacifistes de 
1 t<:olc Ballour n'ont Januls voulu qu'on essa1·lt>. Tout se 
pnye. et p:irtl.CUli~rcm"nt cher. l'a .. wr!cm•nt doctrinal et 
\'O!Œ litt, 

Du nouveau pour les SOURDS ! 
Il extlte actuclll:men1. ml ·opbon• - de !5 cr. (plus 

Un astronome a prédit 
que 1938 sera parJcuL.,,...-. ••• propice t. ctwt q'JI a1..,;o&t 
coauoencé l"an neuf sous le &!~ de l• pite et de 1 <>;ltl· =•· Pour è:re assurn de remplir cette co::dluon. un 
seul moyen ; passez votre IU\'eU!on du ;);OU> el AD à 1.a 
TAYERXE Ot.J P.U.ACE, p:ace R!J&IU. De la joie, de lcu
U'a.l.n et quel menu! JU&n~n : 

w Hultru lmptrfau1 lk zt!allde JIU' ntfgt 
ou le Ca!."!Cr trall <U Rlilm 

-0-
La Ve!olltine d'Ecrerluu parJ11mle Cl1l 'll"ll!sl:J 

-<>-
Lei Suprlmu <U Sole au cllcmpaçu 

-0-
Le Toumedœ Grande Dlirhe$1e 
Jlanqut de pointu d'A~l/tl 

-0-
Le Sorbet dt1 Vf~euri au Kir~ll de le For~t /l'ofr• 

-0-
Le Caneton Nantqll 4 fOrcnr.e 

ml;ott au Sandtman t~<M.Z 

-0-
Le Folt gra• dt Stra1b0ur11 

~ cro1lte cl la gelit au .va .. ala 
La Salad• Raclitl 

-0-
Let Monclarine1 Olt'f'tfl 

-<>-
Les Frlandue1 

-0-

Lt G4teau <U l"An Ntuf 

Attention 1 Retenez \'Otre table. 125 franca le courrrt. 
Til. 11.6-1..18 ORCUEST1ff P.\l'L G00\\1~ 

Attractions : Le célèbre baryton TOLKO\\sKI, 
Les danseur. acrobatiqu•• • 1 Ll.O\\ "· 

et les de111 rrandes •tdetta JL'''y 4' J'.\ltl'I Il 

La fin du voyage 
M. y,·on Oe!bos est rentré t. Paris. Fini. le bnu 'oya;e, 

la tou.nlee d'am1tle; le mtn~re ,,. reu-ou,~r lts em~te
=~ qae compor'..e aon ftat. 

Peut-on d~r le b!lan du vorqe 7 On ne ult f-r:'. · 
demment pas iout ce qui s'est dl' à \ ar· 
aov;e, â Belir;rade, à Bu""'n:st, à Pntr.ie. 
ma\a on en salt quclc;ue cllœe tt ce q•• 
ron sait est plutôt rasslll'&nt.. 

• Rien de chansf 1, dit la prnse allr
./ mande. • Perte de tempo ». dit avec acn 

u-~ des d111l3Il<h.,_,, la P:t'2C •~;ierlnll· 
v.ste d'It.alle. 

Cela leur plait à dire. E\ldémmcnt, aucun problhn~ n'e•t 
rlsolu. mals œrtatne metlance. certAllla malcntmd•.is Qui 
s·aalent prodult4 entre la France et la Poloine la !'rance <t 
les Put.ssances de la Pct1t ... En1cote semblent d•aslpfs. 

Ce qui est. somme toute. un bon &linc. c'est que 11 la 
presse allemande alfecte de conslderer le voyage de M IJcl
bos comme \U\C manllestatlon de peu d Importance, l'Alk'
marne ofllcleUe a accepté .ans mellance apparente lts d'· 
claratlons françaises d'après lesquelles cette • 1011n1~ 
d'amitié • n'était dU"lgée contre personne. I.t1 dtmorchn de 
courtoisie accomplie par M. von Netirdth lors du p.wase de 
M. ~Ibos en 11are de Berlin est sl~nlticatlve. Ln detente c•t 
certaine. Les contacts franco-allemand& ae multlpllcot 

Cela tient-Il à la prudence et à la souplesse dl' M Yvon 
~Ibos ou au fait que l'on a compns à llcrlln. apn.'s le 
voyage de Londres que l'axe Paris-Londres ~tait auasl "°' 
llde. au mol.na. que raxe·BerUn-Rome? 

l~n qu'\ln bracckt·montre> Jts tont tnfllllment plus pu1.!
sanl6 que Jnmnls. rN!cblll les aona par conducuo. n outuse l 
ou par l'orWle. llrnl broctnltt • B », Cl• Bel&~Améncalne 
6o J'A<..-OUSW:QD, 3$, bo'Jl. Bisdlolloheun, Brux. Tt!. 17.67.44. 

C'est dl!flclle a dire. S.Cret des Dieux, mnls le !lit «\ 
que les relaùon5 franco-allemandes 1S<>nt beaucoup mellleu
res qu'il y a quelques mols et, à rnoln.s d"accident en Mid.· 
terrank ou de foucade •erbale du Duce la tr~\ c des cor" 
liseurs s'e:endra aux chancell"le.; d'EUivpe, 

C'est tOl<JOW'S ÇL de ia&né-
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~OltCl'LAIN&•. OR,.il:VNIRIE. oeJns D'AlllT 
84. MARCHE-AUX·HE:RBES, 84 - BRUXELLES 

Bonne foi 
c n ut blell dJI!lclle de savoir !a vérlt! • m61l' • en n• 

liant pu les Joumawr •. disait un pbl:Q60Phe de noe amla. Q·•acd on suit w.n. lea !eum.,. publlqu .. la politique lnter
nnttonale on a de plus en plua l'lmprcaton qu'U 1 a dana e<:tte boUtode une vértt! prolonde. 

Llaez lea Journaux de puche et partlcull~remmt le• J"'1r. naux ~: voua aurez l'Uri~ que noua 800llnea 
l la veWe de la grande catD.strophe, que la guerre slne>-Ja· ponalse D'est qu'une dJvenW>n à la coollagratlon e-..ro
~ q\11 iM'Ta déclanc.'1ée p&r Hitler ~ Mussol:nl assoaéa 
au perllde ttbelle Franco. 

LUiez les Journaux de droite : voua aurez l'impression qu'aprè$ tout U n'e$ pca.s bien a!lr que cè ne soit PlU le gou· 
'emenent chlnols cntac.'1é de communisme qui ait a~taQut Je Japon; que le Duce Beni~ M1:ssollnl ei>t., en somme, un 
bon type, p.1clfiste au fond et dont lr·s violences verbalPS 
coutre la ~·rance ne sont que l'expres.lon de dtptt d'un 
amant repotWé; <fJ'll!Uer 6t une es~c d'éltglaqoe qm n• me Q»'à b réoooclllatlon des peuples; •nfm. Qut li on se 
décidait à pre.crire 1·u. R. S. S. et à aupprtmer la S. D. N., 
t<1ut Irait Jlllrfaltemcm bten dnns le monde. 

Et ces imi>:=lom contradlcl<>:.rea résu:tent b'.,..,, m<>lnl des arttcla dont les atglllltaltts sont plus ou moms pru
dents, q"o du chol.x et du groupement des dè~es. de leurs titres et de l~ur mise en page, Car pour un bon 
professionnel. c'est l't01rruict de l'art que de falre dire aux dëpêchei; ~ut ce qce Teut !a dlrtct!<in. 

El. U en •~t ainsi dana tous les paya. Au fond. ce sont lra eeer<:ta.tre.1 de rédaction et leurs tnsplrateun qui !abri· 
qumt l'opinion pUbllque avec le concoun des speakers da 
la T.S.F. 

On dit que ... 
la O"~ de r. e aalson. à Bruxelles, sen1 Incontestablement 
los 1orm1d!lbles re\'elllona de !' c Heure Bleue •· 

O'eat d'aWeurs 10111que, pullque. ou1re l'orchestre blanc 
de F'ud-Candru. U y aura wie pl~e d'attractlona tnéditcs lks cotillons splendides et.. du surprtael 1 1 1 

Aussi est-Il prudent de retenir 11a table : \6l 12 3g 70. 
L' c Heur• Hle!ll t. 3, rue de n;vêque tP6le Nord) Bruxellts. <T' Ica Jours thé-danlant de 4 1 2 à 6 1 2 et le aoir des g h.) 

FOURRURF..S ~ .. LAMBTE - Tèlépb.: 1565.14 
rue J. Cooaernans <Pl DaWy> 

Le cr complot n des cagoulards 
On continue à d<'couvrtr des dèpllt.s d'annes et de munl

tlon.I à Paris et dans les en\'lrons, et c'est tout de mèm• 
~ tmpre$51oanant. 

Cert.es. oct arsenal n·ent PM pe.-m!.s d'entre;irend,.e une runre civ1Je et. de rcnH·~r un gou\"eml'mt?nt. d~idê à &e 
d~!endre, mals il 1 nvnit b de quoi armer quelquta militera 
d'mtut.!tts """'1b~ de fair<> bœUOOllp de dt-,:~:. .. Arm~ 
men!.6 de l'auto-dctrnse anUceimmun1.stt-. d.t-on. C tllio: enten· du : tout le monde anlt que la faibles.se du mlnl•tère Blum 
l l'tprd œi occupa:Jans d'u&lnes Ju.&:l!la da.na un. larv• 
IDdUre la crainte d WI c pui.cb commu :..te • M&a parmi 

A PARIS: 

L'Hôtel Commodore 
12, BOULEVARD HAUSSMANN <OPERA) 

230 ch&mbrea &\te bain - Nombreux salons 
RESTAURA.'-'T ORILL ROOM BAR 
AdlUM t4iéjrapb!Que : OOMMOOOR PARIS 108 

De PARIS tout tissu nouveau 
Grand luxe. orirtnal, uni ou haut<! !a.n• 1e. ~ t.n ive l "' 
Co L;'Otuu ... , U. Mardi aux H •rbes. B: "'.~l!S 1&...urse>. 

les organisateurs de cette c nuto-dHense 1. Il y aYalt certal· oemcnt des reM. melloru des exorveaux brùlts. qui n'ell!o 
sent pas demandé ml<•<Jt que de aalw' l'oceMlon de rm>er· ser le Fran!. popUJa1re et peu\.ftre la ~bllque. Un gou. 
vemement établi, qu'U aolt de ranche ou de droite, a le droit de se dtlendre et lea détuU'un; de rrenades tt de ml
traUle\Ws tombent lncontesiablement aous le coup d• la lol MalS y a+il là lea éltments d'un complot 1 

On complot, cela comporte un J>r<>il'amme, un plnn de vrtse du pouvoir, des chefs. Or, on n·a dkom·ert rkn de 
semblable. Panni les puoonnaUta am~ aucune . .. ur Je 
ltn~rel D-llneur et I• due Pozzo dl Borgo. n·a,ait quelque notorletê et l'on a peine à s·1mag1ner que l'un ou l'aut.re 
ait pu songer à Jouer lea Monk. les Mus.oUnl ou Jea Hitler. Quant aux autn:s c cagoulardil • ce aoct manltestmient 
des compe..~ de petits Industriels. des b<>~r&eola excité& 
et apeurés, des !Us de ramllle d~u\Tes et QUI s'amusaient à Jourr au conoplrateur. A la Juml~re de la Haui.e Cour, de 
la C<>ur d'aasl!es et ml1t1e de la correctionnelle, IO<lt cela me111 de .ombcer <Wis le ~ 

Voies et moyens : 500,000,000 
Fr c·nule h~bnde q 1, en la; • claJr •P,tillle QU'll n. 

!a!lo.r créer lu quelquea eenuunes de millions d1mp6ts 
nouvrawc qui, parait-li, doivent stabll!Mr nos finance& 
On est tout d• aulte fixé sur la portée du probltme Quand on sait que 1'6quillbre d11 budge: de n::at., a ;iour crtet da 
d~u!Ubrer le n61re; c·esi mtme. dans 1·o~auon le seul rt.sultat absolument certain. Not1$ rouspeterons bien 
stlr. pour ne pas en perdre lbab1tude et .. nous payerons. Tout de méme. Je moment n·,., pu dr61e: c!n comprff
slons, •ncore des compressions quand on a devant sol 
l'index. la cr1&e, l'bh·er... Ah 1 mats, à propos d'hiver.,, voici déjà une économie racU• l réall..,r : pour notre 
chau!l'age, o'utU!Jons que des bons charbor.s Men que 
des bOns charbOns, et pour cela. le Chanuer HouUler est !CUI deslgné. 

Divisions de la droite en France 
Ma4-ré les nouvelle-$ dk:ouvenes d'annes et ae muni· lions. l'enquête sur le complot d .. caaoulards se deroula 

dans l lndi!férence narquoise du pub!Jc. Et c<'!lend&nt.. il 
n·es~ J>AS sur qu• l'o~ratlon de police de M Mant Oonnoy soit. 2'1 mau\'al&e que c.:lo. pour Je aouvemrment du Front. 
populaire. Elle a eu. en e!let, pour premier rt!sultnt d'acten· 
tuer encore les di\15100• de ses adHrsalres. On se dlJlpute 
maintenant • droite sur la Question de ""'·01r qui a • donnt • les caroulards. 

1/ c Action française >, bien aOr, c dL-Cnt certnlns t. N'est-cr pas Pujo qui a lnvent~ I• nom dee cagou1srds et 
c..ux..-1 ne sont-Il! pas des dlSS!dtnt& de r A F •, faUgu<:s 
de remettre toujours au lendemain Je c coup de chien • annoncé la vellle. n y a plus de trente ans que ces cens-là 
travaillent à ramener le Roi en priant :e bon Diet1 de dé
truire leur ouvrage. tant l:S t.-ou' dlt amusant de conaptrer sôus une repub!JQue bonne fille, ce qui lear vaut rloire et 
profit.• 

W-<lcs.sus. on s'indigne : I' c Ac!lon rrançalse • a fait sa 
preuve.s. Maurras Tient de faire prk de dffiX ana de J>rl• son. Le traltre c'est La Rocque. li a toucM des ronds se
crel3. li a detourné sur une vole de garage te mouvement des Crol.x de Feu qui fut une mtnace ~ri.use. sinon pour 
la R.•pubEqu.., du moins pour le aoc~ et le cornmunl>mr, n a b~ les enthou.si,..m,.. et sau•t le régune en 
refusant de marcher au bon moment. C'eot lui qui a d6-
nonce son ex..ru, devenu son enn•ml. Pouo dl Borso. • - Paa du tout. c Le na! COUP!'ble c·es:. Tarduu qu! en 
>eut l tout 1" monde d• son echec et QUI en racontant son hatolle de ronds &e<'rets, a brl•l l'élan du Pan.! SOclaJ 
Français. Au prollt de qui? On l'lanore • 

Et chacun de citer dn noms, de colporter des raiota qul 
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dec>"' ~· lei =Uleurs iead•n d• l'Ol>J)Osl<loD Q'JADt 

au !'ra:lçals morec et .. r&lsonnablr, Il pense d• plua en 
p:ua comme te bonhomme Sosi• que 

Sur d• t4'11•a arr.lires toujours 
Le m•Uleur est de ne rien d1r• • 

.Mai. n·e~ que voilà 103 droites un peu plua dlvlaées. 

1111 P<ll plua dklonaldl,....A L'optra\IOn polltlqu• et Judl
clalle d~ camarade M.ln: Dormoy eot dooe une boo.ne ol* 
ntl(on de police tout t. rait dans la traditlOn repuDllC&llle, 
danJ la manJere d• Come.ans •t de Waldeck-Roualeau. 

Restaurant CENTRAL i:ept~~~=::~ 
we.u .tt _,né l 90 rr Attrac1 •N. Orchestres. CadeaUL 

Lu armements communistes ... 

C. C.S A.R., puJsque C.S.AA Il 1 a. avait des armement.s. 
c·at ll'.4al. mll:S la commun:.s'.et en ont t.lWl, et ce n·est 
pu _.,,,. ll • .pl 

Au ~ematn d<a joUrntts de f6"'1tr 1934 qUI ttcherent 
par wro. en un lOW' de main. I• couvcrnement Daladler, 
ce ne rut un secr<t pour personne que les ruturea parties 
prenan~ du Front oommun prenaient, pour de3 ~ 
Wemht.1 cqu-::S d!&alentl des prkautlOns d'armement. 

N"•l<e paa un ~ eou.w«n!talre d'Etat, rldll>slme 
p.'\.C)r'.•taire de m:nea d'Uit'nt au !.Inique et dl?'OCl4'ur d'Ull 
p-t quot.1<11en p&t\al•n qui ne cadlalt pas son Intention 
de mettre d._. sommea a.atronomlques à la disposition de ses 
amis et pertlaana pour qu'ils s'ach~t•nt armes et munitions? 

1\ qul avait anné d• brown!D.Cs à pe.rabellum tea émeu
t:era d• Cl chy? 

P H 0 T 0 ECHANGE d'Apparells 
E. RENOIRTE 
30, r. Grétry.· T 11 82.91 

Al» rÇU des occasions : 
Rot..lf.·'X T-. P 4.5 -. 650 rr - ~l&o 6x9 TH.&r F 4..5 
DOUY. CC)mpur. 775 rr .• 9x12 plaquea et filins obJ.ctlt F u 
doublt llJ'ai•, 375 Ir. Teléphone • 1182.91 

u Aux Ecoutes 11 publie les adreues 

OD Pl'" &:.me- ou ne pu &:mer Fau! Le\-y. :e dtrecteur 
d'c Aax Ecoutes • On oe 66~t en tout cas lut tt%w.er du 

• cran • · D vient encore de le prouver en con.wcrant un 
numero apécl&I de aon périod.l(lue • publ!er let nom.< et 
~ des communl&teA. détenta.ra d'armes de cuerre .. 
c;...C... 

A!lalne perquis!Uon n'a eu lieu. Jusqu'à ~t, aux 
W,..,.... lrldl.quées. Vc><u ~ si leG d~tenuura 1Uppœb 
dea armes en que..'.lon ont eu le ttn1p& de proceder • des 
déménaicment.a c\a.ndtstlna. 

D 11·~ qu'Wle lnterpellaUon aur les a.rm"'1lent.I com· 
~ aura p,.....,alnemmt lleu l I& a.ambre tt qui 

poJn'alt bien mettre M Mant Dormo1 en pcet.ure dlt!lcile. 

Le Joaillier Bertrand 

le ipklaU.te lnoonteot• de la perle de culture, seul con
œss.onnalro des culuvatairs Nakal. n·a rien de commun 
avec oewc qui lui tmpnmteralent aon nom et n'ut ttePOD· 
ll&bla que des acbats !ait.a IOUS a prantle. 

37 Rue 0'6trT 37 
Attontlon. au n• BROXEU.ES 

La liberté de la presse en France 
Elle e.11L encore tnuert. elle eM. pe"Jt ft.re exceu!Ye. Tou

Joura est-U que l'on comprend l'lrrltatlon du 11ouveme
ment devant le dtchalnement d'une presse p&rtlw.ne qui 
tra1~ aouvont la vent• l la huua.rde, ll&llS SODiler aux 
cœaeq.ienou que c• vlOlenca peuv«Dt avoir à l'etranaer, 

L'HOSTELLEruÉ
0

\1EillE FIANDRE .. 
:::J ouGRA.\11 HOTEL1 :'\IRPORT·~S 

St>s ~ts succulenls Ses-;;;;resconroriable 
Ses vms renommés 

Prix spéciaux hors-saison 
Ses menus de Noël et Nouvel-An 

• 
mals Il n'en ._,, pu molm vrai que le proJ •t de loi de 
M. Vincent-Auriol •~t plein de danger. Aussi. le syndicat 
de la presse partatenne a+u vo~. à l'unanlml\6, une motloo 
de protesta Uon. 

LA oomJt..6 a pr1s comalaanoe Ou projet de lot p!'fiae!l~• 
pu le 1ouvernt-.ment et q,u, Y"..ae a 1D~rd.1re tnntt.:ellerceni.. 
1ur almpte dfd.tlon prae m CoDMll dea mu111tre• ou mtn:.e 
prt .. par aunple d6Clllon du mlutat:e dtll AU1.1rea ~tn.na~rH, 
I• IOrtle bora de P'NLnce de numèrœ cl'un Jouru..S ou â Ull 
krlt pértodlQut trt.nç:a.ls Jus• pt.r Je pouvoir ootwD& •an• 
tUJil-tpUble de &roubl•r J'optnioa tt de 1·1ndulre en erreur 

&ne !&.m&.1.a mfcoDA&ltre &"1ntt.rtt publlC. i• Coml~• du. 
Srndtcai. 4• la PftlN ParLale:me w doSt 1:1·•ieYe:r la prote-., 

1oUoo la plus •neralque c:ootr• 'tn w-1 p~}n don'- ln oon.M-o 

quencea ne sauraient fttt Que 4ll re1tretnd..r• cie l& taçoo la 
plua •r•çe er. C1a.n1 «rtal.M CM dt 1uppnmtr l• drolt.a et l& 
ll~n41 de la preMO. MUUI mtmr QU'll aott la1u• à cette del' 
olire le moren d·f"n appeler à un Jurtd1çUon queloonaue d• 
.• meaure a.roitratre dont ete IN'&lt. -vlctlm6 

n ... ~ vrai que b p:esse d'Op;>œ\llon donne de la Franc• 
un• Idée assez lall!Oe - on le Toit bten en Belglque, OI) 

on ne llt guhe qcte celle-Ill et oil on P"tnd tout oe 
qu'elle dit comme parole d'~vanglle. alors qu'il faudrait 
toujours la lir~ au .. 1 bien lf'lr 1 L'Humanu' •. d'allleurs, 
1 cum çano ails •. e'est-l~lre a\·ee beaucoup de aœi>U. 
clame et d'e3;>rtt <nllQue - mals arme dune Io! comme 
cdle dt ~!. Vincent-A'Jl'tol. UD CO..~emoment pect rtdulr• 
la pre.'>M! au ranr qu'elle a ma<ntenant en A:lemagne. en 
Italie et en RUMit smiètlque. Il pourra rétablir pour let 

mllllo~ et leur le.mll!e le crime de lèse-maJeeté. POurquol. 
ne pu consld~rer comme • attentatoue au prestige de la 

France •. par txemp!e. un t'cho ol) cm raconterait que 

:.1. Vincent-Auriol a ecrtt une l•ttre • mcu•ulatolre ,. t. 
Paul Valery parc• que :sa remm• n"a\"alt pu 1rou~o! p:a~e 

au cours de • Poét.que •. que l'Ulustre 6cfl•alD donne au 
COll~e de France? 

Madrigal 
Marqt.~. Marqu!U, 
Que vous raudrall·U. 
Pour que cette bise 
Res...,.mble l l'avril 7 
Pour que vos jOun ~ 
s·empourprant d'o!mo~ 
A•·ant toute chou 
Vous JX'Nln à mol 7 
Car voici les têtes. 
Moment des cad~aux, 
Pour 'ous cbere tête, 
J'en veux de b;en bt'&tl'-· 
AUDez-.-ous le c Jacqoa • 1 
Oui. out, c·rst cela 
J'adore le 1 Jacques• 

Su1><rchocolat. 
Le S\ll)erCllocolat c Jacques• l 1 franc le iiros bf.LOA. 
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Réveillom 

COSMOPOLITE Bruxelles - Nord 
Ses diners à 65 francs 

Vll\s et cuisine de choix 
Orcheatrca • Cotillons • Tombola cr&tulte 

RESERVEZ VOS TABLES 

M. Frank Kellog 

M. Frank KeUoc ••t mort. Comme 8011$-seeret&lre d 'Etat 
aux Alta ie.; étra.naàrce U ava.!t aJ&n6. oo lg28, a.>'ec M. Arl.>w. Bnand, le pacuo met.tant la IJU•rre bon la lol On ae 
bal UZ1 peu J)O.l'C<>üt et la ~ ~ DOUa IJ>tllace. 
M. Pnt.n.k Ket:oc &W'-1\ pu <hre comme l'autre 1 J• n·a1 
i-a •Ou!u cela. 

Chez Netta Duchateau 
2J. "" a. 14 Madeleine, lea pl11& Jolla cadeaux. 

GAND -Lee d"'1X toutes bannea m&laons -
au Sud: • Gambrlllua•; au Centre• Wllloo • 

Ludendorff 

Ludendorff est mort. Les ana apre, les autree, lea rrand.s 
cbeta de ruerre dJ.SPQ.ral.soent. Le do1en des aurvtvan1.1 doit 
t in t. 111•= actuelle Cu:.elnau. contemporain de Joffre. 

QUI. dé.là en 1914. command&lt 
un irrou~ d'armées. t. moins que 
ce ne eolt le teld·marechal von 
Macken~n. lequel, avant la 
guerre. a valt atteint aux pl11& 
hautes ChafieS mUltalrea. E\ U 
1 a encore. en Prance. Pftaln, 
Pranchet d'Eoll<'?OY. markhaux 
l'un et l'autre. 

LL:drndor!! ~tait certel un 
grand homme de ruerre SU ne 
connut Jamais la p0putartw 
théâtrale d'un Hlndcnbur11. u 

tut, en tait, le ··~rttab~e chef de 
rann~ al!emanci.. ' p:irt!r de 1917 et condlll.Slt toute& ln 
~raUona. tou~ en prolongeant eon ae\lon sur la nation 
!.out ant!ère. Le but uul :mporta.t. Il ae montra, en tou•e 
°'"""'OO, 1.DlP<toYab.e Une volonl~ de t.r, un cœur de p:•·rre. n tut l'or&anlsateur dca dePOrtatluna. dos destructions JY&
Wmallques, des bataillons de forçata. hommes et temm.,._ 
riqula!Uonnt!s dans lc3 ro'a'lons envahit s et astretnl.I aux 
p!n:s travaux Jwque 'UT b !lgne de leu Il Vou.lait ll&iT'.tT 
la ruerre. par n1mporte que'!s mor~ S'Ii la perdit ce ne 
tut peut-t\tre pu aa tautel Un grand hQmme. Pt"Ut.ftre un 
'""1d homme de euene. mals quand le grand homme 
parait. di.ait Loul1 XVUI, en pe11.S1int à Napoléon, aauve 
qui peut. 

POUR VOS LUSTR.Es ET LUMINAIRES 1 

FISET FRERES 
Jtxpœitoon: 108, ru de UI1$troc Ion, Bruxelles. 

Lei débuts de Ludendorff 
Lon dl la dt<:laratlon de guerre, en 1914. le ién~ral Hln· 

ckobura adressa au m.lnl&ti'e de la Guerre. du fond de la 
nl.T&lta banovr!enne où 1't<:oulait palalb:ement aa dllerice 
pel.ltement pens!onn~ un ~1 par lequel U ae meir 
\Ali t. la dbpoeltloo da l'IClnpereur et d l la Patrla, dana la 
.. oll U pourrait ftre de quel<!ue ut.Dlt.6. 

La future ldule l!'l)rouva d'abord de l'amertume do ne 

COGNAC MARTELL COGNAC 

Wme paa recnolr de rêp0nse et la aatte de rester elv\I, 
alors que tout le monde cndœsalt l'unltorme. Prèa d 'un 
mola ae peaaa alnsl i lire dans lee Jouma~x lea bUll.::na 
de v!ctolre des arm~ allemandes. PUia. bruaqi.ement, aur
Ylnt wie lacan!QU4 ~. - un comm&ndeme:it 
Quelque part, sana bea11Coup de ~oa.a. HJndenburg 
POUMa un oouptr de 10Ulll4('ment et ré;xmdlt qu·u t t&lt 
Prfl. Deux Jours PIU& tard, une nouvelle d~e lut enJ01. 
&nit. aana plus, de se trouver à la gare i une heure Mter. 
min~ ~ tOt le malin, un train a~lal p&.>seralL le 
prendre et U recevrait en m~me temPS toU& ordrft utllea. 

A l'heure dite. le 11énml était sur le Cl'l&I et le trata. 
compœ6 d'une locomothe et d'un wacon4Alon. entn.it en 
eare. A\'&nt méme cr;e le oonvol ne f!st amU!, un otllcler 
sautait de ce wagon et, tres droit. tl'l's morual, se prtetn
talt rétlementairement. C'ttalt Ludendortt. 

Trois minutes plus tard. le train était repart~ HJnd•n
burg savait qu'on l'envwalt >en l'Est, avec mi;slon d'en• 
rayer l'avar:.ce des RUSS<S. en Prusse orlcntale. au mo) en 
d'Wle arm'e encore en !ormaUon: Ludendorff lut èta11. 
adJolnt comme quartler·m&ltre et. deJt.7 t.andla que roula!~ 
le convoi. U lui exi;>'.lqualt. penché &Ur dea cartes qu'll "'
brait de rrand.s coupe de crayon rouge, ce qui pourrait. l 
son avia. étre tenté. li en rl!8ulta Tannenberg. 

UNION DU CREDIT DE BRUXELLES 
67, RUE MO!'.'TAO$·AOX·HERBES-POTAOERES, &T 

Comptes de quinzaine 1.25 % 
Ludendorff à Llége 

A L:t • d~ Ja U • .,..., cl. .é toute aa m.&Utt, Le martchal 
de &xe a ecnt dan& lé& c ~vertea militaires • qu'un g~ 
neral ne doit pa.s !aire le ~rsent de batal!le Ludendorff, 
le 6 aoUt, alors qu'U était eeneral attaché à l'état-maJor, 
fit l• Md\\ ebel et emporta la vUJe. D ae montra en cette 
occasion audacieux, tres brave, témtralre mémo; U p&ya 
de sa peraonne, sans crainte d~s responsabUltes. 

On connait très mal cette at!aire ch•• noua, parce qu'elle 
n'eot Pl>& à l'bôru!et:r de «nains. Une We•nde ab&c.rd1 
entoure toujours l'lllstolrc dt la reslgtance de ueee qul lut 
1>e,..1que aans doute, mala que br.sa un ceneral avec wi 
canon et une P<>!Plée d'humrn~. 

On devnut avoir le cournve élémentaire de reoonnaltn i. 
vU!l.t et de l'emei.imer pour qu'el!e serve de ~n. 

Le & aout, des colonnes d'aM:lut ton .. enl our tous tes Inter· 
•allea des lo:t.s en même temps. Elles sont tout"' rePOus
së..>s. Un détacbeltl<'nt de chasseurs parvient cependant i 
s lnfULrer dans la •Ule. attaque !e quAr1.ler Sénéral de la 
Poastlua et •~t &near.11, non sans a \'Olr provoqué un 
désarroi total A prutlr de ce moment, le commandement 
cenU'al n·oxi..tera plua. M"la l"l! Intervalles llennent tou· 
Jours. mal encadrés, commandèa pe.r dee chd& qui ne re-
901ven1 plu.s aucune W'ec:U••: PJU Ualaon. lea urutël. me!Ne 
comme t. plalsir, rés;.uent aJr place Chea lea A!ltmancla, cela 
ne "' pou mJeux. Des bataUlon> ae tusll.11"11~ mutuel:emem: 
c1e3 trv1Jl>Oll re!luent en dN>ordre; sur certa!lls points, c'eat 
la panique; partout, c'œt la po.eate. La brigade qui attaque 
au nord de Flhon, a•est tnJt bloquer par une dé!ense achar. 
11~. Le î<'Dtr&l qui la dirige est tombé. J)1U. PtnOnne D l 
commande l~ tant.a-"Slna .91.>nt terr's d&na los t~. be&U· 
coup a·-.rent. d'au'.1"'3 fuient. Ludendorff "lent à _,. 
par lt.. D n'a pas de commandement. U est dttac!M par 
l'ttat.-maJnr peur • voir et rendre rompt~ •. 

Quand vous allumez un cigarillo 

u taut que •·otre entouro.-• ~ rlJout..se • J'avance du bon 
partum qui rempllra béentt>: la chambre. Vous fer ... plal.llr 
aux bab1tanta de la malson - comme • vou•m!lu. blm j entendu - &! voua ~'"' !!d~le au CllJ&rtllo BELLINA. r&o 
maro,uablo ,Par la !ln,,... dO IOl1 boUQUtl. 
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JEAN POL : u de la coupe. l'adtaae la meilleure 
. our un panicaaua parfait a tltp.nt. 

Suite au p~édent 
~orff n.Memb:. une elnqUante~ d'ho.T.m ... •'1.>e 

uo o~ de !OS eL IO<l aYa<11-INJD et• en "'"&lltl •La paèee 
.- pma;ott a bnla. chaque lo!s qU'Jne rea:5tance belce •• ma.
nlftllte. oo \lie ~ de p:UO !ouel. dciboucht a uro. ~ 
Oii ~ de ruant 1 Une de nœ wctlona d'altillerte .. t 
d~te 1 bola port&nt. l>.iD.t l'obeci.rltt. noa UOUJ)t$. eput • 
.œs. ""° .,_,..,.. ~ urent clans toua i... lell6. On ne 
l&lt plilll oil IOllt I• amla et ou aont 1 .. ennemi&. Luden· 
dorff et aoo C&llOD ~t tou)oure Il ent.re dans Lléee, 
ay"'1t percé notre U;ine d• r...i.t.allt<t, mai. Il eat ieole dans 
la Tille &fCC 1111>0~ d'bomm~ • /l ce moment, je n•au· 
MLla pas donnt un plennlJ de ma peau, de1'&ll-ll èente plus 
wd. • Il o 1 a ptua personne pour l'am.tn, Il poU16e J.,. 
qu·a la citadelle de la Chartreuse. abandonnant SOD canon 
en cours de route. 

D o'a plua que qusrante hommee avec lul, D y a une 
pmuœ belge lone de buJt cent& bommee à la Char· 
tre-... et le pauvre type qUl y commande, lw ouwo lea por· 
1e1 toutel Jl'..Odœl n capu.ule. aana avoir IJ.rè un coup de 
IU&lll Une aalvt. et l'aventure du rutur 1 premier qullrt.1$1'
mJllt.re dt8 a.nnt.e a.llt:ma.nde& • ae termlnlLlt aur le 1laca 
dé l'ouvfllie. Il eut aulll qu'on ne lul ouvrit point lee 
porte& 1 li y avait dan. la Ohartreuat deux cent& prl.son· 
niera allemanda que LudendorU l1t annu lmm6d1atement 
awc let tualla d .. Belaee. /l p&rttr a. ce moment Il 61Alt 
maitre de la ville. La retralte a·unl)09&1t pour nou~ annte 
de camp&gne, retraite plus unprovlate qu'ordonnte Bien· 
t6t. lAldendorfl a·snpantt de& pont.>, pwa de la Oltedelle. 
Le K.aJaO:I' lui conttra l'ordre c Pour le Mtrtte • et le nomma 
au rradll de 1•\ntral de d!Ylalon. Cela valait ça 1 

A la COTELETTE, l'on fait 
oonne cbùe 

e t l'on J dtiute de dc:lcl~ Tvtelettel 

A la COTELETTE, '°· ~Ld':i.::;;11•" 

A propos de 10uvenira 

L& prlM de Lltit reV\Dt, t,·1<1emment. de façon ofllc!el!e. 
à vœ Emm1cb et une p:&qll• commemoratl'e fut pooee par 
lea /lllema.nd.I dans la première COW' du Palais des Prtncea
Evfqu""' cette plaque a ele enle\'ée tn 1918 Qu'e..t.-elle ~ 
venue? Le iénéral von WUltOW. lul. ut Ulllume au ctme
utre dAl RaJ>oaéc, prt9 de la ~!tbre me.lion Falla, bien con
nue des dHenscura du -teur. Un moownent a tté tlevt 
à aa memolre wr la «>Ute de Retinne à Queue-du·Bola, 
mal& Il a fi.() mutll6 par la population O'esi. dom.ma11e, car 
U att.eala.!t un !alt d'armes des nl>tre&. 

Joyeux Noël 

Que peut.-on otrrtr de plua aarê&ble qu'un cadeau atrn6 
du OonfLm1r..CbocolaUer MEYERS, 41, t.venue de la Toi· 
IOD d'Or, à Bruxclles; Il sert. touJ<>un bien accueUll, pa.rce 
que de bon aoOt et de quaUté Incomparable. 

Tannenberg 

L'auwmne 1914 : lea R.- J)IWr.-nt en Pru.sse orten· 
tale. Le rou1 .. u compn:aeeur est en marche. D b«>ie tout. 
On <Ui>t<:ho HlndcnbutJ, qu'on a t:ré de aa retrlLlte, on 
lui ad)o!nt lAld< ndorfl comme chef d'etat-maJor. Avec une 
armte unpro11séo. constit.uée en mnJcure partie de landsturm 
~ dt landV;ber, l'tqulpe HUldcnbW'i·Ludendorff. &dm1r&· 
blemeat aer;le p...- i.. ctrconat.anccs et b<>ntllclant des !au
tel IDTt'&laemblablea de leurs ad•ertairH. écra.sent lea Russes 
à TannenbeTJ d'abord. aux lacs Mazw1<1Jta eruatte, anéan· 
i.:uent la 11"'1 de 1·armte du tar, rt.flant les prl.l<>DD~ 

par centaines de mille et au.sellant en /lllem&l'D• UD mtb<»o 
&laSme fou en méme temps qu'un profond dtcoc.n.iemlDt 
dans ie baut commandement a.lu. qui a'eUorça de n 'c ri. 
laisser paraitre. 

L'année sutl'ante, c'est la çande oltenslve. La Croot tUSM 
crevé comme un œrceau de p&p!cr. Vanovie pr'M. ~ 
Utowst caP:tulant, une avance ronnld:>ble. lea ~ .,. 
- ml$e$ hors cauoe poUl' looiteZDPL C'est 1111 encor• qul 
~ la camp&&ne de Sert>le 

POUR \ "OS F LEU R S l\lARIN 
Sa dO\'l.Se : TOUJOt.;RS MIEUX 

Pace Avenue Chevalerie. - C10quanlenl.1n 

Sur le front occidental 

Et. en 1917, Hlnd.:nbut1·L11dCDdorff aont 5ur le !roc~ 
ooeldent.al. C'est 11.ll qui dk.de du re>;>IL d!t ~U Hmdo:n· 
buJ'a, ma.g;straJement opéré au pr:ntempa 1917 tt qui de
va.tt. contrec&T.i'er. !aire ra~er. tou.& tes µrojets d'offensl•• 
tranco-bntanruques. Pour un beau coup. ce lut un 1>eau 
coup 1 Toute la zone abandonnee a •te ravagte, tranafo~ 
mee en désert.. VJdee de aea habluint.5. toua les ouvr&iee 
d'art sont det.rUlts, les l>'·"ts comblê&, U ne rote plua un 
arbre 1 Et les of!ens1\'e& alllt:e• se brlatnt aur la !ormldabt. 
1lsne Hllldenburl, orgaDla<.'e ent.re t.emp&. 

Aux amateun de White Star 

Les étab!IMements cl-<!e..soua se recommandent aux am.. 
tours de White Star Leopold : 

Les A~tlm, 2-4, boulevard Anspach. 
Le Colisée, 14, rue des Princes <Monnaie), 
Concordla·Bourse. 5. rue Henri Ma\l.9, 
Concordla-Ixellu. 1. avenue ~1arnlx, 
Concordla-Nord. 10, boU:evard Bo~an1q11e, 
Léopo:d-~ildl. 216, boultvard ~faurice Lemonnier, 
La Made:eine. 4. rue de la M~nta1P1e, 
Normandie. 8. rue Bvri;val 1 Bourac>. 
Re!ats--~ord.. 4, avenue des &lu!"v:a:-ds. 
/lu Orand Roi. 6. rue Aur-JSte Ortl 1Bo"1l<l>. 
La Sca!A. 16. p!ace ~ Broucktre. 
Star-Bourse. 6 r.ie de lt. &>u!'1e, 
Co"1' Ro)·a!e, 6, r.ie des ~ 
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IL N ' Y A PAS DE FUMEE SANS FEU ! c EST LA LOG QUE QUI DIT CELA. ET ELLE POURRAIT AJOUTER : " IL N'Y A PAS DE BONNE FUMÉE DE TABAC SANS LE FEU . MIS A UNE EXCELLENTE CIGARETTE BOULE D'OR LÉGÈRE OU A UNE TOUTE AROMATIQUE BOULE D'ÜR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT" : LA FUMÉE DE CES CIGA· RETTES DE CHOIX EST D'AILLEURS PARTOUT L'INDICE QU'IL y A LA UN FUMEUR QUI S'Y CONNAIT ... 

Taverne chez Nine la plue Intime de la ~ Namur, TISSUS DE LUXE • N 0 S CH 1 F F 0 N S • Bruxelles. lS, r. de la !Ulnttte C<>uP<S soi... •. 38. ru• Or< 111 
1918 

L'année lf18 doit ftre l'année de la victoire. Les troupt'S ramdlées c1e a:aa.;o ec. de Roumanie U1Uttnt encore aux AJIAtmando la r-~rlorlW numérique. Ludendorff prépare une orren&tve de crand atyl6. Juequ'alors, les att.aQUee lea pl pUJaa.ot.ea mm<es aur ce rront a9al.tot r"'-1 à pro-11" 'r d'un ou de deux tUomètrea, parlola cinq, 60\IVtnt moina. On con.sidérait la ruptun de vive force du front comme l.ml><*lble. C'éWt un &X!Dme. l.tara !~li, le front 
~la!a .,.. en!oo~ d'un ~. Lea ~manda francbl.slent quat.r•v!D.iU t1Jomet.rea en quelquea jourwl 

D'autree coupe de but.air enoore Le front rrança:s du 
~Damea 1·etroodre Un bond amène lea Allemand& de l'Alsr.e à la Marne. Chlteau-nùerry eet priS l C'eft la tin 1 Le 1$ Juillet doit avoir lleU la cStrumfrled>, l'offenme de la Paix 1 Le K.al.ser 1'eat ~ntJ:>&é m personne SI<= voir çal 

Perlet de culture 
PlU.!lleura de mea client.a s'étant phi.lnt4 a etre indults en eneur, Je leur rappelli! que Je n 'ai qu'Une seule ma.uon. 

tond.6e c ~ rue Gritry. 37. • Bruxdln. 
P. BERTRAND. 

Oooceaalon.naln dea Culuvateura S . Nalt&I. 37 
Attention au n• 

Le retournement 
~ l'~u. - t.-* nl.'t. devant~ et aur la Mam• O'• le premier 6ol>ee •ubl po.r Ludendorff ! Trois loura aprM, Mantrtn u rue IW' ses nancs entre la Marne et !'Alma. Et d~a!a Ludendorff ne fera p:us qu'enc:ai.uer n no tentera même plus de monter une rnanœU\'Te Pas une ooatr•-ott-ive 1 plus un rénexe 1 
t lo()(lt 1.$18. Jour de d•uU peur l'armée allemande. &·t·U dit.. tl'ne &ttMIU• fn.nco-brltannlq~ se produit li où U ne l'attend pu. Tout craque, D ·est débordé. D ne dlrl&e plus lei fV6nement.&. D lts at..blt. C'est Foch qui a pr14 l'lnltlatlve 4- ~Uœa et U ne la ,lichera p:11.1. .sa oet.obr9, o·•~ la de!alte. LudendorU est limogé. D dMiparalt.. 

VOUI - lo bon Obamp&&no ' Quo TOUS avez rai.on 1 Qbampeane PRŒOR demJ..ec, Pr. 31 60 et sec Fr. 35 l!O. LM vand .. - NAPOLEON 0 fr et le IP28, '9 fr VCU'o ban llO'lt -. d'occord avec 'r'OU,. Intérêt Champagne PRIEUR-Vertus (.Marne) 

R. L P. 
Autant u cam.re mlll.l&lro eat dlcne d'admiration - une adm.lratloo qi» - ldvel"ll&lres, ~ lei Prançala en parti· C\lller, no lui cot pea marcband6o -, autant - annNll d'après la rwirn aonl plt.oyablea, r!dlculea et r6voltantu. 

Antiqu ilef A m2U bl.em.eiif.Sj.è9f!.J 
Maison V.Michiel.s ,, .BZ>uxellu • 12.14.16,AV. Ad.13uyl,.Tel. 48 . 77.87 

Manque de ta<t, d'abord. Des que la partie eat perdue, lrr~médlabl•ment perdu•. U dêmi..tonne, t.andla que HU1-d" . •'V ,. :e à a<>l\ poste et v1de le calle;> Juaqu'll la t1• Pub lerfoll1.e le ~lell homme est une nou,elle ro1a extrait de aa retraite parce que le pays a besoin de son P<eSti.•. LudendorU ne lu! pardonne paa de p!'1!ndre c sa • p!Ace t. la "te du ~1cb. Jamata Hllldenburr n'eut un mot detOOl!· veant pour son ancien quartier-maitre 11én'1'al. mals celui-cl le be.pela& de c Grand Uro • et ne cessa de le dénllru. par la parole et pu la p;ume. 
C&ract.èra lm~lble ensuite Apr!ls avoir participé au c Putsch • d'Hitler, en 1923, avec cette calme et dfdat. gneuse brsvoure &an!! laq-Jelle u n· .. ~t pl113 tti LUdtr.dorl!, ~ 1enéral u brouUla .,-ee l'ancien peintre en bltunen~ comme avec t.out le monde et se tint farouch•ment à l'écart. Loraque le Fuhrer eut Pr\S la succewoo d'fUnden· buri. Ludmdorlf reporta wr lui ees sr!•!a et u rut tou· joura en vain que Huler tenta un rapprochement; loraqu'U croyait que c'était ènltn chœe ratte, l'autre renveraatt tout d'un mot. 
Ellfm, c'e.st •érltablem•nt de la folle. pour finir. Avec u remme, une doctor.s,;e toquee qui se croit ln.spirée, li rondo une aorte de reU,1on anUJU11·e anU)êsulUque et anurrancmaçonne, qui doit dehntt l'AUemacne. 1lnon l'un!\tt1. du )OUI! du Christ. T•ms deux écrlvtnt, écrivent. écrivent. et c'est un dtlu~e dt >rose effarant<!, qut reatera dans l'Hl.'toue co= le t• 'Qoïgnaie de l'aberration O\l pe<1t vet1tr un irand eapnt c 1 Iré P"r l'orruell, la rancœur et l'envie, Luden.dorr!, avet une technique peu~tre supérieure. !ut un Manam ou un We>-ianct. n ne sut PB-' te ro '.er et 11 te f'•ndawur d~•• d:i n<"Opaganlane n'a pas rait oublier le quartler-m"ltre g,.n1·ral d'tl y a \'ll\llt ana, si Hitltr - plus c chic 1 que lu! n'hésita PAS à accounr à ao11 cbe•et, Il 1· A!!emacne et le m'llllde 5 lncllntnt malgré tout de-·ant .. depouUle, on ne peut a'empêcller de " dire. en manl~re d'ora:son runébre, que sa mort débe.rr'a$.se le Relcb d'un b'.~ 
~ recommandab.e phénoméne. 

c Requie:-.cat ln pace • tout de méme ... 

La Pou arde 
Volaille de tout premier choix 

MAGASIN : SI. ,. ... Grttrv - Tt!. IZ.llJO 

Même mal.IOn : RESTAURANT La Po..larac 
41.1, rue de la F<>utche. - Tél. 12 84. 10 

~ŒNUS DE REVEILLON S4 et 10 francs. 

Le rapprochement de Ludendorff et d'Hitler 
Ludendorlf S'était rapproché de Hitler au prtntempg der. ni r Ce le: son dernier prtntermia. On ~ que ln mlll· ta s. q·: on appelle à Berlin la c genéralttf 1 ont été pour qu•lq\le chose dan• cet arrangement. Ludt'ndor!r, comrne beaucoup d~ sold•\S de"" c•néraUon. n'a pas été !a•orabl~ l l'aWanC<l l'altenne; pas plua QI:• Hlndtnburr U n 'a pard<;1>11é la défection de IUI~. Qua11.1 les g~Mraux sont H"l'lllJ le féltciur pour son sol.Xl<nte-<itxl~rn• annh ersalr•, Il les a 

lnvt~ à w carder d'un 1 ip gra."ld o!>'imlllne. 
~ qu'tclata la f\Jtln d Es)l&Cne. U ~ r&DJ"" du c0t6 des non-lnterventlonnl.ste.11. 01', 1·arran11ement Ht~l•r·LU• 
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cl<!ld<rlf arrln an plus beau mcmm• de l'anansrm•nt 
a:te~~ ln!. Htler $ "" dl;>l<.m&~ .-a subtil pour 
mèlR 10'.ll la tlaDCnla c::i.na ton ~..I. 

Etrennes 
Le ConflleU:-ChOCOlatler MEYDtS, 41. avenue de la 

TolJOn d"Or • Bn:xdlts. a rtunl œtLe annee un chOlx 
masnJ.!l<:U• de bonbonnlt'rt$. nnn•r~. crutaUX. e~ t 
des prtx l.rl3 modûts ft pmls d• bonl>On.s de qualité 
r.cpülcure Un cadeau ponant le nom de MEYERS est 
IOll)OU!"" ·-~ é 

La question de Mathilde 

Il y a ~~-n4L.J.t mtr't- e ix unt qu'-'SUon de femme, la 
question de Mathilde, cpousc LUdendorU C'est Ludendorff 
qui a krlt: 

c EDlln et pour la prcmlére !ois depula l'existence de 
l'unl•cra et de l'humanlté, une repon ... une réponse lndla
cutable cat clonnr.e aux problémea du monde, de la vie, de 
la mon, de la race. dt"I peupl!'"I. Celte r&ponse a été donnée 
par la phtloeophe Malhllde Ludendortr. Mathilde Lucien· 
dorrr a donne une baae aolldr à la vie de chaque Allemand. 
à la volon~ de vie de l'AllemaiJle, en oppoalllon avec la 
doctrine chrétienne qui déracine les peuples. C cat là un 
~'ênement dcaHné à !'branler le mondr. • 

ll parait qJ'Adolf Hlller n'a pas b<:tiUC0\11) appprêclé 
cette méthod• de pnrtaa• du monde. entre lui et M.athllde. 
cependant U l'a !ait c· .. t donc que Ludenclortr n'était 
pas si cldpou\1l que cela d"tnOuence et de 11lotre. 

Depuis quelqun scmalllt'a, 1 accord •'était refroidi parce 
que Hitler a.-a11 autorisé ka acteurs de la Paaslon d'Om· 
mrrpu à Joo•.r c tout de m~me • leura r61<S de Chr1!t et de 
Jl('nonn&le& s:icr~ parce que IOUt de mme on ne peut PM 
empœher les apôtres d'11votr vk:u en Pales11ne Hitler IOO&e 
a:ix rttet~ du tourisme, que l"endomma11ement dea ce!~ 
bres reprtscntAtlons pourrait endommaarr au.s&1. Aual U se 
montre tolérant. 

Lt.'de:ldoTf! en a ~ vexê, pour • doctrine et pour Ma-
thilde. 

La Fontaine n'y avait pas pensé 
\'ous IOllVl<l · 1 .. Grenoi d.- la Fable. 
Crevant pour a'f;rc mise trop IOU\ ent • &able ? 
La IOtte n'aurait pu encralssé comme ~ 
SI, prtnant chaque joUr !'Appareil Ya!ana, 
Elle u·att. en oon trou. elle·m~me, aana Irais. 
Flllt un Y<>shOt'"'"' t m la a t t '. to'tJoun tnts 1 

Et ai La Fontaine vivait encore 

U demandtralt d ' JI°' IC la br<>"hUre aratulte n• 51 aux 
Laboratolrrs YALACTA. 2. rue de la Bourse, Bruxelles. 
Tfl. 1297 57 Clmrn Monlco Bourae1. D~mon.strat!on et 
de rusuotton ~rat uttrs 

Cruelle Espagne 

de M. Mare.tian cl.ans la Rtrut de Parû. u docteur Ma,... 
lion. b!oloi'.ste et esay!.ste, a été jad.a républicain. &0ua la 
monarctue. n y a même ruqué sa peau et &a -urlte plua 
d"une lois. Grand médecin de Madrid. poun11 d"une clleo
tèle de m.Ulionnatrea. il était phllanthn>pe et pe.ualt Wl 
peu pour le Duhamel <>pqIIOI. 

Un drame dans la finance ! ! ! 
Le çand tmanc!er Wiclun.o-n .. tue •.. rat.toc 1entlmez> 

t.ale, raison d aflaaes ? 
Cette tnliJlle ,.ous .era M•oU"e dan.s l'œuvre de Simone 
Berson : • SADECK •· qUl \1ent de penr.ltn. D&n.s i.outa 
1ea llbraires u Iran"" 1>e11es. 

Le Duhamel espagnol 

D a.lmait Duhamel au JX,.nt ~'Il fut l'un de tt\IX qul 
renve~rent Alphonse XIII . et le lendemain de la chute 
du Roi. c·es1 à son dom1cHe que se réumrent AU.na. Zamo
ra. et tous ces rameux mLelloctu•ls qui 1e cro~aicnt hom· 
mes d"Etat parce qu"Us étalent lntclll11ent.s et IJ\5trut&.L 
Cette République all•!t à la diable. Jamais lea chemins 
d~ ter ne tureni aussi maU\"Bis que loraqu'1la furent con· 
dult.s par des philoloau"'- Ils lurent presque auut dar>
aereux que les affaires étrangtffil conduit•& par dea Jura. 
te&. Cette répubhque de pro\o;geun.. tourne dts 1936, l 
l'anarchle communiste • 

On aura tout vu dans celle cruelle et traetque Espa
ene. Un voyageur re•·tnu du pay1 de Franco ttche d"expll· 
quer au public aoclalllte bel8e dans quelle horreur on vit 
l&·ba&. Mon OlCU, tout ce qu'll parvient t expliquer c'eat 
que ce paya resptre une ud•ur flllCIM~. trts d-greabte • 
des narines llb<ralra comme lo•s nl>trts. La RepubUque se 
dJaalt Ub.."a1e au tempe de M. A.zo.na. Peut~tre ce déatr 
étal:.-U 1;ndre En \OU.li c&&, la oen.wre ~ .-a jamaJ.S 
de !onctlonntr ccmme au' plua beau~ Jours de Pruno de 
Rlvtra Seu!rmmt elle !oncUonnalt contre les droitiers. 
Wldls que oc.us le bon eouclard Pr.mo elle fonctionnait 
un peu contre tout I• monde à la diable ccmme toot ce I 
qJI !als:itt oot l:nP'J!.!11 dictateur qu'A.~ato:e de Monz\e a 
appe'é l<J d:c°....lteur bon enhr,~. 

.i.ta.. \Qld q.e \lent d• paraitra un excellent article 

M. Marailon af!mne que Ica communlltcs ne Joutrent 
aucun rote dans la fondation de la République en 1931. 
Celle-<:! était moderee par es. .. nce et tout à !ait pé~ni. 
Mali c'est plus tard que la llb<>rté tut annexée et e-camo
tée et cela tait beaucoup de petne à ce pauvre docteur 
M.arailon, qui est un hOmme sensible. 

Un suce~ MM préet'dent au 

P ARISIANA 
CABA.RET-DA.'iCL'iG, 66. rue du Pon& 'ieuf, BRC'XELLES, 
La réouvertun de la salle enthnment tran•lormee. a eu 
lieu Yendredl dernler, devant un publtc enthouatasm• 1 

~ 

Du C01Uontma1ton.r de c"'11.r I 
Du attrac!<D'lt 1njgaU<J d Brudlt1 I 

Un orche•lr< tb!Ol<llsant " /ante Ut• t 
~ 

P:uses-7 Jo7cu.temen1 les nlllla de U•tllloa. 
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Vous pensez certainement 

a u cru:leau qu• vow devez !aire pour les Et.rennes. 
BUSS & C-, lH March6-aux-Herbes. voua tireront t coup 
sQr de votre perplcxlt"- Col?UlU! touJoun, cbOIX tclectlque 
de JoUu en~ en por~lalncs, cristaux. orlèvre!es et 
obje:& d'an. 

L 'Espagne n'est pas lAngleterre 

n est >TtÛ que ail vie a éte traversée par 16 dram• le 
Plus el!rll}1111t que l'on plllsse Inventer. En Juillet 1936, 
600 !ils qut était pa.">.'l<l à l'extrêm~lt<l, !ut sa:sl par 
le.. rouges et gn rdé en vta11e dans une caserne. Aillai Mara
~n demeura aHl•nc1eux. 

n est e<rta:n que ce moyen est le meWeur qui 101t pour 
taire taire un hmnme. On lu! Ote d'autre part, toute envie 
de demeurer libéral. car en!ln M. lltara&n eot tout à 
! a!t llUeri du ,..publkanlsme. 0 trouve QU• le llb<!nr.!Jsme 
peut convenir à l'A:lilet. rro mais pa.s à l'Espaille. 

Au MERVEILLEUX la maison spklatlsœ depuis 
1878 dana les plua beaux 

articles pa\lr cud l\UX, horloger!•. bijouterie, maroquwerle. 
Zircons, Ptrles d~ culture. 56 à 60, rue Neuve, Bruxelles. 

Le culte du souvenir 

On DOi•• .e un Joli trait du Ro~ trait qUl, Jusqu1c! 
n'a pa.s été rappo~ Lon< de llOD premJer 1'0Y&i• en An· 
eleterre. le Yoyaee ofllclel. le p."Otocole avait décld~ qi:e 
pendant les céttmon es de b récep-..lon. on ne port<'Talt que 
des décorations a.ng ~ et dtS décorat1009 belges. Le Roi 
&:-~ po-..:r q>'unc ir.odl!lœtlon IQt apport~ à~ r~:.e. 
o~ tre le. dtt<>ratlon.11 bcl&es t"t brotannlques lea decorattons 
1ut'dolse6 forent adml~ •n !IOnventr de la Rdne Alltrtd. 
61 l'on B\'alt connu oo ddta.:l. aural"<ln pu parler d'un projet 
de remariage du 110Lre Svu\'eralll ? 

La vraie philosophie 

de la vie • chaatt les soucis et leur 1Ubstltucr an Pell'b
optlml.stes. On prat q c e!ltttl••m•nt utte bonne pb!Jo. 
aophie lorsqu'on tume lu dfüc1eu.~ d&arlllœ BELLIXA. 

P A T d'alllcuni ce qu'il y a de mleWt a Bruxer:,s 
• • 25-M Ir R C 'Q 26 IPt Brouckert) T. 17 29 90 

L'enquête de M. Van Zeeland 

M. Van Zeeland, qui a trome à Rome au momer.t oil 
noua écrh·oia cea hgnco, ne S<'ra donc paa r<'ÇU po.r le 
D'Jce, comme on l'avait annonce. 

Pour qui conruilt un peu M MussolinL cela na rltn cle 
partlculltromeiu. ttnnnant. . C'est le contraire qui tùt ti.e 
8Url)reoant. ai>rQ Io mot 1 JU!l<lu·au bout • de Genè\I a 

LE JOAILLIER 

P. BERTRAND 
SEUL CONCESSIONNAIRE 

PERLES DE CULTURE 

37, 37, 37, RUE GRETRY. BRUXELLES. 

COGNAC MARTELL COGNAC 

l'e~·Je d -tuons. Le cher du lascl n _.... la mé-
mo1re courte pour de parellJ"" choses. 

C.,Ja n'emp...'chera e<ldemment po.s M \'an Zeeland de 
èépœer le rap;>on <;u'U a t.enntnO. paroli.-Q. gur ~te 
DlJ•~rlcwe 61U:aUOn ècenomlque lntenuUOQl.le. qu'à la 
'cllle àJ 11 •ni:. .b l"rance et l'Anil<etc..,.e lui d<mand~ 
ront d'ét.U~r 

Noua n'avons Jamau c(>lé notre estime pour M. Van zee. 
land, sinon comme politicien, du moins comme t..·onoauste 
et com.m('! homme d'études.. Noua Ja lua gardons, cette 
estim~. ma .s uua& ni-• nous en dPmnndon& P,'1$ motns à quol 
rune su fameuse enqu..._·:,c ou, p~\ls cxac~4:tll<'nt.. ~ qu'elle 
peut dunner 

To:it le mone!e sait de;>ui; lon;t.empa qu1J faudrait que 
les prlnclP<•Wt paya d'Europe et ~ El3ta-Unls ac décl<W;. 
sent à ntzocler loy11lemen'- qu'une conftrel:Ce ttono:nlq-~e 
lntematl<male poumLlt produire d heureux résultata &!, par 
destlnatlon, elle n'fùlt \CUée d'a1'ance il n'ëtro qu'une 
\'alne par!o~. lfJe le S)Slèlne d<S • clearines • - UDb 
bonne chœe. qu'un fonds w.:rn:i:lonal d-.,i:ull$atlon <>ea 
cha:1';t:11 en t.ervJt une a"t.re - qui n'est PGa prea d'ê're re-.. 
llsée - et QJ'Un eent.n? d'étudea éoonomlquea lnt.crnatto
nal<?s. avec M, ve.n Zeeland à sa Wt<l, l)Ub~ralt M>ooldam· 
~~ d• dœtal c~ hermétiques ou>'n\~œ dont Ptn<>nne IM 
t!endraa )'111...W oc.omp·e. 

Pour vous reposer, après les réveillons 

1 Le G'rand HtJIQI 
1er ORDnE 

Oa , m:.. it <e " Grétry>. 
RESTAl.lRAl\'T. SALO!> DE COIFfOR!. ETC. à L'HOTEL, 
Abso;wnent toutes les commoc!..tb. Je tout t des 
----- PRIX TRES R.\IS01''NABLES. ---~ 

Suite au précédent 

'.fa. 1cureuSC>mcnt ta mise en pratlq~c d'un pareU pro. 
gramme ne peut que e heurter à tant d lnt~réta dtver
genu;, t;mt dr rirn:1tes. t<1nt de sourde hœtulte, derrière 
tes ...iamateca ofl1C!els, qu'on doit la co~~r comme 
partnltc:nent Ui.vP1QUl• 

On. on cbAntcm le los de l'enquetcur on créera de.s 
comm!Mions, on proclame..-a qu'lln &rand 11111 a 6W fait 
dans le sen.a dune reconcillat1on dos 'P""l>la et q11< -
c'est l'antlèrule à .a mode - la pal-. 601'\ renforcée r. 
grandie de 1 aflalJ'C. 

Cela n em;>(-dK-ra toUte!o.s pa.s lea Esfl'liOO:S de u ta::ier 
dcs&JS. Ica Chinois et les Japc•na1& cle maU.-.er d'atrocité&, 
les AmtriCAlna do crever aur leur or IDert<', lOI Allemandl 
d'armer à outmnct. la Français de lall&tr occuper leurs 
ustne. et lea Jtall•na de glisser à l'abime. ta.ndla que l'An
gleterre continuera d'obsener l'en.semble du coin do l'œll. 
pour tirer l" plu.s llTlllld avantage Pt111V1lnol pœs\bl• c1'o 
chaque clrco:istanœ En ae;g-.qi:c. nous nous C~"lzieroca 
ctes apprtclAtl011& tl<111,.uses de pan.ou'- et «la lera peut
etro passer Je rOllt amer des nou,~aus lmpOta et du ren
cllérlslemeni des prix de toutt3 c.bœes, qut l('fOOI aana 
doute le ;>':a cla1r de notre IOR dana ~ ID(lla QUI \ont 
&.ll7re. Mals. nulle pan. en ne se dkldem vra!ment l. 
entrer dans Il\ vole des ronc...ion. .. aans etre a1:poravant 
certain que ka autres feront d:i.•an• e. 

r..a Malson E. et L. BRUl\ EA U-ROPSY, 
31. Monluif!• de la Cour Liquid• t wut.e o!lre accepta
ble. un atock de blJoux, orfèvrerie, perlea et montre& 
p~ m&i!Ullis et at.eilen, 60, Marche aux Herbes. 
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BO LAND 
Cercle vicieux 

a. CHAUUtS OC LOUY.IN 
011rtv111t~•11. • COURLLSRI& 
HOIU.OOUt1& .. aUOUTUtl& 

c rst un œrc!e '1dewt dont tous les p11rs connalsSent 
partalt<lllent le m~ mals qu'a eun ne .,. déelde t. 
rom:>~ wut almPl•ment p:in:e que la chOSè tst autrement 
c=;illque< qu'r.n ne 6Cnlt ~~ de le croire, 11 comp:JQute. 
mtme. qa"aucun couvemcmcnt n œttal: l'entreJ)redtt. 
6IDOn. Il y a lani\ÇllPI que b !Ivre et le c!Ollar scraloent 
ata~ et Il"" Jfi~ de 1·~ mrodl:>le en aura.IL 
profité - alo"' Que ec aont l'Anc:otern: et les Etar.Un!S 
q<:I. comme pnr b&Sllrd. Llcllnent à pro!lt.-r d• la noo-
11&blllsal.lon. 

I.'eDll\le·e de M Van ?«land ;iout eu-e un Jalon. une 
aor.e de mise nu ;>oint.. •n aitmdant que !'kolutlon d., la 
cœJoncture amc!no naturellement.. unr ~\ente rttlle. mAls 
ce ne sera rl•n do plus. •t Il no !au~ Pl'-• que not11 nous 
leurr1o!W da\'llllUlfc à onn &uJet que ne IC lalt d'll~. 
lt. ooup stlr. son auteur mM!e. 

Le caricaturiste PAUL BAR 
pNstnt• son numéro d• carie1.tur11-e11:pren commenths. 
en attraction. pour *'tes t t r1va1Uon1. Httt réftr. tt uchet 
mocl•ri. Ecrire : 11. Av, Robert Scott. Ucclt-B"'xelles. 

« Buaineu is busineu >• 

Qu'attendons-nD\l.I en &elglque, non pour 1 reconnaitre• 
)t llOUVem> mL'llt c de hU\ • des • rebcllea • t'llpej!l\o:&. DIA!$ 
pour accttdlter un c rcprt>mtant eommercla.I • a J~ du 
~bittai Franco? Qu~ M Vandtnelde ou Mme J<'ànnt
Emlle noua r nutoruent? 

Oa1'S œ cas. n°"' pouvons attendre IOll;lempa et lf'll 
c pmnt'll btdites nvahn • ~ nOU3 traitions Df.iUèrc a•ec 
J'El;iacne a<':ont att31"'rêes ~11n1uvement par les Alt.... 
manda. les lt'11lens - tt les Aoslals qui, eœc. ont eu .oln 
~ ne pe.s pr::dre I• temps prlcleu~ que nous guplllons 
c BJS!l:<ss b buslntsS • n ne s'agit p:as. Ici, de IJl'l'Jldre P4rt1 pour lt'll bbnes ou 
les rolliO. d• d ~nn!nl'r si les cens de Va'ence llODt ou 
nœ d'abomlnab:cs bo:chevtu •t ceux de salamanque 
d'al!reux aupp.~U de 11n:o:trance blasonnt<! et Jé:sulUQu• 
n l'o.e\t de !aire du commerce d de e:>cn•r de l'arcent. 
l\Ol:S tn a•ona grand b<'soln. 

CII.\'\IP,\C:.XE PIUEt;R 
Delll&Ddez-le à \vtlC (OumlSocl: h&bltU ctU 

• Bnlxel!ea MM Res!niûd C James & O>. ~2. r. St..-rt: 
t. An><rt : M SteHns, 30. L<>nriue Rue d'Arctle: 
t. Tournai M Lodc d 172, A\enuc de Maire. 
Pour la province de Llt11e M Geori;es tL Hogge, 112. rue 

Jeàll·Dopt!S\e Co"lyns, Ilrul'.cllcs. 

Soyons pratiquea 
Jadla. ql!Md M. Th<·unl& rc·lus:\lt de T'Cpl'(;ndre des rair 

porta oomn1••"'1Jlux avec l'U R o. S., n<ia bon& ~. 
1 P•tron • <Il l~tc, •rl<'n·nt à la consplrat!on an\\dêm~ 
craUque et mencrent un l>elll 1.apa;e Lo,,.que le 11ouver
n..ment te d,~·lù3 à chanacr d'nttltudt'. C• rut au tour des 
Mh enalre& de cette dcci.Jon à pou!.'lcr Ica haut.S cris Et 
oepencbu\t., l..t. 1errn toun1c toujours et. Dleu rne-rcl. nous 
ne somm_. p:>s encore bolcl1~' ~ 

M,.;n\<.>nant, tlr<1 eo= rvnte .rs \'O\ldm:<'nt nous tolr rom
!><• a•ee les au1omeoa rtpubllealllc-s d'F.sptlgne, ec. ariui.nt 
notamment de 1 aMa!Olll:Lt - du m1t~ !lnoltle - d:i buron 
œ Borchr'atl! tandl.I que M. Vanderoe de parle de c la 
plua dtmonorante la p!Ja humi • m1te des capltulatlon.• • 
&I quelqu'un ooe ooul cr l'hypothese de quoi qllc re soit 
&\'OC la 1 rebelles 1 Q u caitrolent k'll deux l.le"' de l'ancien 
ro)'a'llM d'A phONe XllL 

Ellt-œ qu'on peut porl•r de • honte<ae cap:t.ulaUon • 
ii. l'Alliletme, <;al Kt ~t a':IS51 uz:, dtmocra:!e? Eat.-

@ Chacun sait 

employer I• 

COULEURS 

PEINT·NEUF 

Seuls 

et obtenir des 
résultats surprenants 
EMAIL PEINT-NEUF de LUXE 
SEC EN DEUX HEURES 

F abr ica nts: 

DE KEYN f res 

27, rue aux Choux, 27 - BRUXELLES 

ce que des dadas personnel$ et périme& vont encore lODI• 
temP6 avoir le t:>G.S sur l'lnteret de la col!ec:Uvl~ be!&e 
!Dut entière. qui - Il n'est paa mauval.11 de le rappeler -
vit essentiellement de ses exportations? 

La sympathique patronne du • oeories' Wlne • no1111 prie 
de U'llll.Snlettre lt. ses amis, amies et ch<D cUents. - vœux 
de Joyeux !i'oél et de Bonne et Heureu.se Ann•• et upère 
recevo;r en son établlsaement un 11n.nd nombre dt rioe 
lecteurs au cours de 19J8 - Au c OEOROE.S' WIN?: •, 
à 100 m. de la Bourse. à Bruxelles. !Propr. : ~e Praxc.'L) 

Communes en détresse 

Les grandes 1111-s de Bel&1Que ont dtcouvert. en cette 
fln d'annee. de5 tror.g énor=• dam le'llra budieta Ln 
tche•lns des 1'nance& ont aenlt ~ v~ lei caci-. c. 
!ut .e cas, d aborè. pour M COell!L. qu1 lança au con~ 
commW>al te Bruxelles un en d'alannc, d'ailleurs a.-
1r.aladrolt, a~ juaqu't. Insinuer que, pe1:."'6:re, J;>OUr 
boi.cler le budget de l'a.ssts:ance publ!Q .e on pounult 
~ sèrletâlil<llt à lennu un del hl>plt.aux de Bru· 
xelks Ceci a fait bondir le docLPur Marteaux. QUI a eou, 
avec M. coe:st, un.e de ces prl&es de bec qui comptent 
dans la Tle d'un homme moua IO\liUCUX que le dt-1111~ 
conse1:ler communal soet:ûLSte. 

Puis, O!l n'a pe.s tarde à remarquer qne BruxelleS n'~Ullt 
p&:> seule a souffrir. Anvers "" trouve dc,.,.n~ un dellcli 
d'une quarantame de mUllons. El ll ne •'ail\ là que d'W> 
dé!ictt avoué. Peut-être que, si l'on y r-.ardatt d'un peu 
plus près. on decouvriralt que le trou ••t plus protond en
core. Même situation à peu pres pour Gand. qui coml>te 
une population ouvrière considérable qui, en matlore d'lm
~ts. ll'('St Jl0.S d'un rendement extraordlnaltt. 

DeJà, te contribuable moyen s'était mll 1t. trembler: n 
se dlEalt: c Crac! ça y c..t, les centimes additlonnela voni 
aogment.<'r •. Mals les 6chevtna dea finances aont mallnll. 
Jls n'Jgnol'<'nt pas que l'c!Cbéance des tlectloll4 commun.itt 



4546 POURQUOI PAS? 

IL N'Y A QUE LES HOMMES QUI SOIENT CHANGEANTS ET INCONSTANTS ... UNE BONNE CI GARETTE RESTE TOUJOURS EL LE-MÊM E 
V OUS EN A UREZ LA PREU VE SI VOUS DEMEUREZ F IDÈLE A LA B OULE D "OR LÉG ÈRE. SI DÉLICATE DE GOUT. OU A LA B OULE D"OR DEM I· 
FORTE, S I AROMAT QUE· LA QUALITÉ DE CES C IGARETTES D E CHOIX E ST ABSOL U E ET CONSTANTE. 

P à Terre dl e. Gd luxe. d. <On!.. chàm., balO, tél 1 TISSUS DE LUXE 1 N 0 S C H 1 F FONS 0 
," • is ·~ 35 fr. 'Il>UJ. dts~. ~3. r. L<b.au <Sablon1 y Coupe. 10ldees • 38. n1t Gretry 

appr.x.lle à grands pa.s et qu'à aucun prix U ne laut 
écraacr tnC<'re un peu phis 1• contrtl>able qui lln!r:tlt 
J)!lr .., fàcber ci par vokr à nOU\UU pour les rexi.1.,• Cei.x-d ngolent delà aoua cape. ce qui e•t assez lac!le, 
d 'aUJturs. quand on Joue un !X'U IXlrtout le r61e ~ i té
ril• dune opp... "m sy ••-nat1q-;e. 

Le Zircon d'Orient 

ressemb1 au bli U'lt r r.e l'lmlte pas. 
O!stnbuteur Ott rai BE <TRAND, 37, rue Grétry, Brux. 

Groe et Détail 

Les échevin1 chez M. Janson 
t es echevlns des !lnanc,~ .e sont donc réunts <!Ans le 

cad"' de l'Un1on dos VUl•'5 que préside, placide et m/!dl
ta•Jf. M. Vandentc;;en. bourgmes re de Gand lis ont voté un ordre du jour r.'.-claman~ de .:x c= mll!!ons de plua au 
foneb dt~ comm1me"- Ils ont cn\ls<IGé la crtat!on Immédiate d'un ronds •P•.lcla! d• sttné à wnlr en aide aux cites 
les plua attemtes. Brel. c'..st l'Etat qui, une !ois de plus. 
va <it\Olr payor les ~la c:uoes. B~n entcn<t.i. 51 ~!. Henri De :0.1t.n y cooecn:.. car, d"!lll:S le mi.~:s:è:-e JilllSon. Il est 
declde, pnrnltril. li .e montrer m·s rcaardant. 

Une dé!égaUoo de l'Union des Vi:Jes e~ donc alltt 
trouver l\f, P"'ul-Eml!e JarlSC'n qUI 1 a n'Ç'.Je ane le aoorlre. 
et :u1 a dit qull examinerait la q e$tlon avec blen>ell'ance. Tout fait prévoir, d'a1llcurB, que l'on fera quelque ch-. 
tout au moms pour les grandes vUles cl.uia la purée Le 
mlnWre de l"lnttrieur a dtJà un proiet c!e rtn!!ourmtnt <le certaines fUUUJœs =muJU:es. 

Mai& on chuchote qu"cn do !1n111 e. •l on r~uaalt à gamcr 
p rovtsolrement 1., collèges k'hc\1nau' menacéa d 'unt él•c· 
tlon Imminente. cc sem. en dé!ln• Ive :e contrlbuab:e qui 
trinquera. Les centimes additionnels communaux ne aeront 
pas a11wmentés. Mals les \mp6i.; de l'Etat le seront. Et com.mcntl .. 

Salon de thé 

de la Chocolat.rie Meyen, 41. avenue de la To!son d'Or, l Bruxelles : ses goü:er:t de qualité dans un cadre Wl•q ie e t .,,n lunch aervt de midi Il 14 heures. on:. 1 un et 1·a, tre. 
la faveur du publtc.. Ser>lce soigné et col'l.90mmatlons de 
choix. 

Le problème des agglomérations 
Q uoi qu'U en soit. c~tte quest1011 des finances commu

nalea nt aer& tnwcbée e!!ectlvement que le Jour où on 
aun reoolu la J)rOb:ème d .. grandea &;1:&lomUatlooa. On 
Da peut que se r..ndrt à l'évidence lori;que des conunun•s 
ClOlllln. l3.naell<'ll et .Anven 1e pla.!CN'nt d"&\'Olr, avec des -=..de Jour.., ~moins~: ... à oanUnuer 
à jOuer un rO!e lmJ>Ort&Dt dans la Y14 6conom1Que du paya. 
Le cas de la capitale eot p&rtlcull~rement éloquent, et 

Photo-Hall · 
69, châussée de' Charleroi · 

1 \ \'R.llE .\IAISO.\' srtCIALISE:E DU • LE/CA . 

l\.1. Coelst l'a fort bl ·n tlP., e au Cc.nac1l CU..um.mat b l 
Bruxelles veut con:.ln.:er à taûr so:i r&Cit de c:ip1ta!e1 at 
Anvers ,·eut coiuerwr son prrstlge do ll'&nd p0rt et de citadelle du commerce, li !au.Ira que lon f!IAOe quelque chœe pour elles. 

A ce pr~ on .... r .. i:. c , : .e-ux de •Olt en!m sortir :e 
r&l>l>Ort de M. le t>..• ·•n Hohùft, qui rut - Van Zl·e!and niinante - nommoi commis.1.ire royal oux iT&ndl.'S agil<>
m•rations. Il peral1 q•.ie son rapport conclurait à un ren
forcement de ce \'l..~x pou-.utr pro·.:nclal. rt&ldu d'un autre a,. et qui ne repvnd p:us à rlèn en notr~ epoque de com
mun1caUollb rap1dea et de dlltanoes de plus en plus r~ duites. 

llta:s M Holvoet est l'homme :e plus mys~rleux et :e 
plus taciturne que la terre ait porti Son rapport n'a 
J•mals ett d1VUJsue et l'on a muera que c .. t dotnmà~e. 
D ameurs. ie Jour où U sera publle. li y aura beaucoup de bruit dana Landemoau. Car, n<>U.> n• cro)-oru PILS que 
M Ho!voet se ralllo a 11c1~. al SOU\<nt mise m a\'&llt, 
dt la creatlon d'un Grand M1ven. ou d ~n Grand Bruxelles dont la réallsauon. cependant, s'a ,-~re de Jour en Jour 
plu$ urgente. 

Des œntl'éli admlnli:zatUa comme Bruxelle&-Y!lle o'1 
An>ers-•Ulc ne repvndent plus à rien, lorEque l'on tient compte dea exlgenc('S actuelles des irrundes \1lles. Gellt$-d 
consenttnt tnormtmmt de !DIS pour aé'T•lr, en dt!lmUu , 
la banlieue e: la c&mJ)881le QUI vhent en p&rasltes ~ 
grandes cite&. Mais en haut lieu. on ne ae montr~ pe.s ttta rnt hous1aste de la crfatlon de grand$ centres. et paur cau-;e ... 

Des trains spéciaux pour Ostende 

AU~f1,. •·u 
Et pour ceux qui seront à Bruxelles 

• } WU-8 L ~mf' Li-!\~ - ml J.X f'I emon 
Btu.Xe:iles-.Sord • 12 Pt: 14 rur d 1 Mattnt J a Ia 1 Bonne 

Auberge •. Tous I•• mld;.< Ml• ur r ntureux à l~ fr., 
el le soir. lt•3 fmea ~lalltês à la carte .. 

Mern• ~n yJ à 0:;,l.tuCC. 

Les écharpes 
o· .... ovrco tu• QUt les cranas cn\UU Dt OO:U~Jtuer..t,. 

po'1UQUemmt et admL~.rat.!vemdl.t, &'Jtant d EtJI.~ d&nl 
l'D''6t.. Enir"1W, on ne Uoo.t pN a avantag<'l' la pupul.a.t.lon 
doa villes ~u detrun<nt de celles d.::. cam~ qui bênéllclent encore quoi qu"on dtae, d un ..._'ime prt~. f'D mat.ère d'ln>J)bt6. rfelm<! auqu~ on p0'1."nl.!~ ~n met.tre r..n si l'on Jou.ait cartes sur tab:es. et al ;·on compe.ralt, ch1flrœ à 1 appui. k'6 contrlbu:,oos qu., po.Je un campe.
snard • cel!es q~e pale un clUl<lln. 

E.nflO, U y a la brlllante ciu...uoo des klulrpes mayo
ralrs ou tcabmales qu·11 faqdralt faire di&peraltre le 
Jour où &n•lent crk's un Grand Bruxelles. un Grand Anvtrs. un Grand Utv LA polltlque de Vllla;e oontln~~ 
l f("Urlr ~ lœ OJmmW)(S '.f'S p':a proch"" de DOi 
grandes aalomeratlon._ l.K! dl!ICUMion• des COMrlla communaux de 1·ag~lomnat1on bru•ellolal> sont, à cet ~ard, 
tréa al~tcaUves. 

Nous conn11>.son1 d'aUleurs UI jeune et pétulail t l<:bevln· 



POURQUOI PAS? 4547 

COGNAC MARTELL COGNAC 

dQU'A d.o l.Ui• cr.li laUllt perdt• IOD mandai • la JU!le 
d'\me Qball! mente c:onue lui par 1 .. mt.ndatlllns des en
'1rom de la ~ Arde:>~. qui lul rtprocllalent d'a•olr 
d':'ftDda l'ldôe du 0""'4-Lli'it"- c· .. ~ c11:e cr..ir 1·00 coment.l
ratt ~..., • TO!r ~ nœ lfl'and<a c:i·a p:.ul6t que d.e 
com:irametltt le p:estlee de certaw notabla de ~tt:.. 
patellnS <;ul 'f\Ttnt Oii para.sites dm lfî&Cdea cltM. 

C'tsl dltt que ce ptOb:~ d<S flna.nc« communal« ne 
.,,.. pu ~ à t'fllO\ldtt. Et _,. p&nana cmt franœ 
oanire uœ c e<:>a • d avant-JllèlTe q~e oe n·e.t pae er>00r0 
l'almabk Pa.ut-EmUe J&mOD qui &rTaD11era ces obecur$ 

bldoo.I. 

Notoriété 
C•t le Utre d'un pet.lt a!bwn de 1useu11ona publlci

talrel ldlt<I ,.,...., le plia rrand luxe par une llrme. dont u 
attcSte l la rois le bon soOt et l'••Prlt tns~nleux. 

MM. Delantore el ~rf excellent dans l't.rt dllflclle d• 
pr~lrr l<S prodUlla lea plu• dlven et d'en faire valoir 
le wnt• et lea quallt6& part!cull~ru dt.ni dea formul .. 
heureuses et ortrtnall!I et dos dtt.slna et cllchh t.rtlstlques. 

Bruxelles, garniaon flamande 

La repart.llJoll de la c~ 1838 expt<ilera 1 830 jeunœ 
Bruxellala d'exprou:.on lrança.IAe & vemera. Eupen, MA!
~. Spa, ei.c. Lea r~JMnta de BruxeJ.:ea n'en lnOOl'PO' 

ft1'Cllt que V95, 
lM mllici<M ôe Jio.ni1a C!alnânde aeront. p;ua !av~ 
~ m *"""'-~ 1.0~1 .: 117 .....:ement oerom eaoer
tld dan& d'&U'ns 10C8J1Ws ?!us~ En conc'.1Js!oD, un 
~ lliJmme qui ~a VO'.l!Olr faJ;e l<lll &eI"VlCe mili
taire dar.s UDe ~~ d'<OCl>,_lon lrançallie a deux c.hl>nœS 
CODUe une d f~ ""~ clan& 1 bt du paya, ou la \'le du 
eo>!dat er.i parUGlllêmnent dure. Un l'lan'.and. au con
tn>l...., aura de>IX ch&nces cootre ur.e d<! raire son ~ 
à prox!mil< de cbeZ IW. U powTa ttntrer quu! lol:.s les 
oo13 t'Zl !am>. e e! Uzer jour!YJkment re:>d<"Z-\"0113 t. sa 
c e:otJe •. Le r ranrop!i.one re1 1«1dra uu ou dt:UX to.!a par 
mota. pour q ie;q es heures. et t. srandS trais En oonse
C(~. Il est lôC!<IUe e. b ::.main que \O"Ja DO& je'1l1e5 cecs 
qui b&.-..goi:::ient que que peu de c b,,_.,lcer • chOUlaent 
la r~ 1lam3nde ~ c'ut pourquoi. dAna te: ba~!llon 
• flamand • de la capU&Je lts ao:rl>ta r.• ?"l'lent, entre 
ewi. que le fr&nÇ&'&-

Le Mml&U-rt "" 1ancr cl3ns des expl!c:itl0111 CXlnfuses · •1 
par'.e de répanttlan. do oomp~nt, etc. etc Chaque 
anntt Il IWPP""'" un• unité Iran~- Il serait 
d'é!bœntolre )Ua\lce, r.<>UJ 11emb:e-t-O. qoe le mmc~n d'tx
J>:uakm !l'\\llÇ&lll<' oit au•an1 de chence:s que k- mll!c?en na
- de , .. 1er 1 Bru."~. T<>.11 n'y p..'UH"1t d~r.<urer' 
SOI:. Mal& t.k>n. c mo!~mottlé • Cinquante po:ll' cent dt 
frança!s e~ c.nq'•t.nl" po'Jr oont dr !lamlind. Sou.. pour la 
0:- en'·~te. 1 312 Bn"•'l~o!s lninço.ia <>t 8:4 Bruxellois --D·J jour ou on altra r~l.!Lbll l"k)uUlbr< de cbanc.,. entre 
le& ung e' le& auta ... le nombrt dll6 m\llt&irN cho~ant le 
!lAmand dlrnlllU<'r& Slngull~rement. 

Mals ce 1><!1t a~t.t'me !oit partie du plan d'el\llemble c!•s
UnO l f.ama."ldl8Cr Bnixel* c p!'OiT'flNlvement ~ par 
l"a.pp'J.catlon &a lola •· dlr&lt M. Van cauwo.laert. 

A l'étranger 
Le HAmman de Lyon qui utilisait le mazout a n!dult $e• 

d~pensea de moitié. Exemple 21 - c'ea1 une Installation 
a·J•omat.lqu• cé?ac. 

Il CMAU,,~léC~f~lc::U~O!-.TIOUI 11]1· -........... 
..... 16 AD ~.U.. 111.flttLU 

UrMiii"' ~· ~ c. ~- .J 

...g. Oén. Pr la Belgique. Ca>tnor, 262. nit i;aln:..Denla, 
Brw<el:.,.. - Tel. tUO 99. 

Réaction 

Enlm. des protestations se sont élevka au Conseil Pro
'\'lncial de Bl'\.xe.:es. conlre la ltarnandJaaUon de plua en 
plus foreaiée de :~ii:omtrat:on, l'.am&ndlaatlon qui a·eueo
tue, ne l'oubl!ons ras. le plus !cira.lem.nt du monde_ 

Des cat.ho!lquts, des llbêraux. des &QC1.•llsta sont ID~~ 
venus dans le c!éœt. L Ulllon Saertt s'<St !al'e. pour quel· 
ques m.nu~. Au <OUI'• de eu demiers mo:s. la flamt.ndl.I&· 
tlon a fw.t des Pl'Oi"ès el!rayan\8 dans to\:S les ~ 
publlcs e; le mou,ement n'est pu près de a'&ZTèler lM 
f~ :o:s linguls:.lques, en !"rt.leuller celle de 1933, oot 
été t>tab'.!es pa~ do gens qul a)' connal.-lc:lt et ,-oUca 
JllLl' uru. majori'.e Q'J1 n'y a vu q:Je du leu. 
~ :es ?--Otes:atlons. ml.me é:oquentes. 1r.fmc lndJ.. 

gntts. So<lt sans effet pratique. Le ""11 ~C!n de sauver 
Bruxe::e:r!rançalS, c'est. d'ain<>let b l~tlon exa
ta..'l!e, cet'.e I~ qul c do!t ~r air.omat!qlement 
e'.. i..ga!ement la Ga.znan.i:satlon comr;>:tU! de tou:e l'an:O. 
mératloo b:-~xelloise >. alnal que nt «= de le n~ Vt.n 
cauwe:...ert 

En a~:a>èant ce beau Jour. le!! ~l:nls!rœ ne pell<r.lt 
qu'appJquer la !ol. les Bo~ et. Echevin& la m;x'O' 
ter,~. ~jà. dar.s lrs eroa prlmaltta des q~ra poplJ
lal:t'S. la J::.t>er.é d· ;>ère de •amllle n'e&~ p'.us qu'Ull n:n 
mo~ M B:'tln!2.'1t :·a so gné M CatreaU ~·a ~·ott malt. 
c'-st oomme ça. C'tst e celle! d'école" flanqu~ de l'lns~ 
1"::r qui decre•e déso:mals, SOl'\eralneir.ent, Il les« kO:jea O 
dl> s:x ans do vent êt.-e sownla au réJ'.me !lama.nd ou au 
rmme frança S. 

Et dans tout"" <$ A.<lmlnlstratla....,. ttl<>vant de l'Etat., ~• 
f amand a p,....s "" B""-..x""! ....... la prem1e: .. c p' "'A 

Réveillons de Noël et de Nouvel-An 
On réveillonnera pour 50 lranca de f'Lçor. IMtuetlSI à 

ln Rôtisserie d'AL<ace. Voici le menu qui "ra servi: 
Le Consomm6 lie Volarlle en ta.ue -Le Homard de CherbOurg 

sauce M a)IOruiaLfe -La Poularde dt BnatlltJ d 111 Broche 
Salade de 1ai.!Oll 

Compote dt rcfntttrs 

Le Parfait de Foie Gra• dt SlraJbakrg 
<i la Gelé• au dladtre 

.... 
La B•cht Vos111<11lle 

n est prodent dt rcknlr "' l.l'b es à l'avance au : 
104. bouL Emile Jacqma~ ti!3t.ormemeut aut<:dSè. T,.._ 
phone : li .09.H. 
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Les RtvelllOtl$ QU Plaza, r'putés lea plus flépnta de 1 BruxeUes. promettent cl être mcore pha brillanta eette année, rràce à w1 orche.>tre clont la tormatlon est clue à l'ln1tiat1ve de CHAS REMUE. a - attractions, · à ses 
ex;· "10$ •t à""" menu .-oigne t. 150 franc:.. 

- l'•vl/lez rtttrver votre tllble -
A l a TA \'ERNE D U PLAZA LA GRAS-DE ATTRACTION DE BRUXELLES SERA 

LA BOITE A MATELOTS 
MENU A FI. BO.-

ORCHI.STRE: Les Gars de la Marine 
Bonnes nouvelles 

n 7 a que.que& Jou.ra, le .loumal • l.& Mew.e • annonçait que, vu 1'll rèelcinalts acr.ue:.s. p!us auoun mlllcJen ..,11.!m n'au"'"' accè$ a B!"~ 
Le lt:ndemaln, comme il se c1o1·.. ;., mlnlsttte de la ~ fense u&UonaJe envoy&1t un ck2ncnU., et upl:qualt par wrc:rolL que l'on cantm·Jalt à aclmèttre, cllul$ llMUte 11arn1SOD. ~ p.c. de W al:ooa. 
Ql!al1(1 on sait que la garnlaon est clélà flamandl6èe à l'heure qu'il œt., ces p~ ne ma:IQuent pu <le aveur. Jugeant sana &>:.te J~ un peu ~ f<m.e, ne vol!&
~ pu que oot.re Sl".'<:lal;..te nl\Uonal des que.tlOlll mll1-
CAl1~ Louts 'l'loawlr, Jl<lblle, dewc jours plus tare!. dans la c ~ de Cha!'ôerai •. un a."lk... qui CIODSU~e un c CX111:re lHlémcntl asw:z amer 7 

M.. T•-.er exp:lq11e, µreuv1>1 à l'appui, que, pa.r la almple app:!œ.t.lon des lnao'=ct!ona actuellement donnèee, on abc"~ tatalcment a l'é!lmlnat>on. non oai:..mtnt <les 
w~. mal$ c:10Jre de toua .es Bruxe:Joia d'e~n ~- Bruxelles est Nscrvée, d"orftl et d<'Jà, uniquement aux jl!Wl<S :1am1Uld> ~tau-... en at~ :es ~v'..:S. 

POUR LA CUJSINE, \'OICI un charbon lclêAJ. "te cle moineau à 18 trancs les ~ kg. rendus. Btl<:oke, cllarbon de qualité, 20f, rue <les Gou)Ons. Ttl. : 2164 05 

.. -..... ' 

RHUM CHARLESTON 
~t•tx<IU•rtt '" 

MARiE BRUARD 
:~ORoiA;ux 

Modestes prétentions 
Pul&q ie. dit !Il. Ta.'\llJer, la loi lnsUt.ue l.e recru\t'ment ~ .lei$ :S1~ ont autant <le <ll'Oit.s que !ea autres c::.oyem à rai...., leur lel'TlCe m1l!ta1re clans lieur ttc'.oa. en l'oooorence le Orand·Bnixe18. 
NOU6 ojoutona, J)Ollf notre j)(U"t, Q~e si. par &uite <le l'&laonl t.eehruQ·~ a ot ~<.,;sa!n> de mleux fournir en ~ les ~ fronUèms. la ""6&100 c1·eo oompléwr ;e contingent n'incombe PM exeluslwment aux miliciens brw<elloi& Il s&eU"lt.lt de r~ «iwt4"b!emeot cette W:he aotre Bruxel:ola et Plarnanda ; pourquoi œs dcr.uers 
D~ ~ tout comme "'6 fnlnei.>8nta de la ca.plta.le, aJ)IJUye.r kil Wallons, QUI s~pport.eraient le premler Choc. ec coa <le euerre ! 

D q~·an nt '"lOOJle p:US nous mrtt.re &oua le nn le bobard du recruwm"'1.t régional : pu.!i;qu'll œt lèl\J'e morte pour lM JeulllS ~ il n'y a paa de raison de l.e cnalntœ1r pour ka~ D'a\ltant plus QU'Ii Y a dfjà à lMp cita ba!.al!lons flamand& 
A Oii propos, on <:h•llslt <le préfén-~ cea d....ruen1. pa.. ratt.41, Quand il •'l>elt de fiiw« à UM rkepl.lon offü:f'lle . .i.œ la c!M dra ~En,q·oea. ~w:re &ont-ta rn:eux 
~? Peutrêt.ro 80llWla p;Wl 61t'ga.ntAI que Olil c alachre.J>. 

CHATEAU D'ARDENNE 
Lieu l>l<!n ~ pour puser lu révellloos. 

Orehestre pendant dix JOW'S. - Arbre de NoeL 
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i,.:lne '..., cl- =i • (c<"t~ rà~u. ... de ~ - V. .i.s, cwnme i.s a un jQJ? nommls un poll-.ic~n ~ant 7 
NOWJ ne savons ce qu't:n l>'".DSl'n: Ica aoldats, qui oe pa.sl<'l'aleDt l&N doJI<! \'OÀlDUl!nl de ~ hiJœw.'1u' <nll>'J'IODno.nt ; ma:s le ta.Jt de l<s ei<lilber donne à certain& nwnl

(OtJS 1ermaruauteurs ~ p;aislr de fatr._ "on.tendre aux bon Uiogeola l"'I llObl<s 8U<'nl.s de Li laniue n~c:~ Les r:.... a T<:han~ en f1>ro'.nmt bien un P<"Ut mou,....,,,....,t d'humeur ou <l'lnclîgn3Uon ; nuts cela ne dure Q<te ce que <lurent 11'$ rœœ. Les W111loM i;eralent-1.la mùra pour la ...,_. V!tude. 

Le cigarillo Bellina 

par sa clèhca1 -· ))lolr'..cuJ:~re de gollt. son ap~tlssante présentation et sa combu.stron parfait~ est en tous points clllne <le contenter l'atlULteur de cipru, et Il o!!re l'll:nmmse ~\·anu~e <l'être b:en plus éronomJque que ceux-el 

Autre bonne nouvelle 
De tout tem!Jli, le Con.>erva:Ou-e Royal <le Brwœl!es a ~ 

un Cun.-«Vat<Jlf'<' de ~ fr.mçillae.. Jodla, et "'"' cle proc-"''" qcielqucs resi.o~rc.e, a de s:mpo.th;quœ Gamb.'""4 lie.manda poet.n. ech"' c:.:.s et c.llewlll&, po;,.;(-Q,,. deJt de !a manie re'endlcatnce, on vuyait l)j!\uer au lll'OJTWlUU cen&Ula ooura llllo:s. donnea a~oc !anlalsle,por leua utulalres. tel Emmanuel Hirl bon l'C1" alll. mals bren n~ pro!eskt>r. 
A ~·nt. U n·en est p:US dt:: tout de mtm~ n >' a un 

COU1"5 de déc"emat on llffr~~ donné pa.r M. H.ennan Te>rilnck, dixit chacun connait l'act.on hyper-flalru1ncü· sani.e. 
Cet homme lncon:~b::emtnt éminent a un don de persuaa:on extroon:lwnlre. Scl'\1 par ..,. haute> relat:o113, il arrive à :ses !lllS par Wl4' tena.cite q,1e noui; Jua,·rlOllll admlràble, iJ dl< ne noos éJlo)uv:uitaot 
C'cat lui sana do:ite QUI a reussl i.., wur de f<)rce suJvan~: Par IUTèW, roya. <lu 3 clécembre 1937. ~. Auguste Maes. artiste drlllllat.que, dœlgne à 1'="1 en qualltf de prulesoeur adjo:nt (pfl:IJll.ère <3'~11eJ de die:xio ~ de dk:am&t!on t.<.mandn< a.u C<>ns.erut.olre R.>Jal de Mu.slque de BroxeUes. <st no~ <1Hlnlt11ement a cas l<>ncti<>N l partll" du prt'mltt oc'obre 193'7 
se cblca.'>OOS pag &Ur œu• surpren:>nte hlte, t'" ,....,. l'effet "'m>llC\.ll de 0t·t:e nornln:it:on Ne d'-"'u:ons pAa le choix : M. Maes, Ulustre UltONlu. m:>la s<l."l'lllen' 1:..,,1Jn• eant bon Znt.. "'""' P"'Jl~tre un excell<m p:o!....eur. ~tais ouvrez !eo; )·eux b:en crand.s bonnes gem <Io.' Bruxcl:<'S : voilà \Ill<' nouvl'l:e conquête thlolse, opérée tlll'Z voua, I0\14 \'06 Y~"t ~ ,_ b. n r- !1.... 

Mais pendant que vous réveillonnerez ... 
t. Bruxelles, gan·z votl' auto A raon clu gel, des lnt<·mpê. ries et .. <les contraventions! Or, au centre de Brw:eUea. Io pra<re t.out lncllquè &\t le Gan.ge Gréti;· ientr.., Rue 
G~. à 100 m. de la Bourl<.>J SOUS le Orand-HOtel de Bruxdl••· Penonnel courtoi.s. B<)TV!ce e!flcient. station de fraissii. l• Wliqu1 en son genw. Le Garage Orttryi 

Anvers-bilingue 
Les n<•:T.mi .,, • >meno:s cœi'IDl!tt:~ à M!vir à An•ers 

~t cornmcncoent à s attaquer aux en.w~es et 1.nSCrtpttona appart<:!"1nt aux JJW"t!Cul.en. D va <le sol que la police ,,..., taire quand. comme œen~ pr<!!en<irt ttrtamn lanS"Jes a<erbe3. ••l:e ne o'orr&flf" pas pour ln\!&er k-$ bart>oul!lturs 41tr à lèur guc<e. 0..-la. !lnlra m.11 une de ces quutre nu.!.$. car il e>t des p.>rt:cnJ:era qui en•enden~ ne pe<. ~ ..-.. :ea "an<!.Les ·o-i<her • Jeurs b=s ru à ce qui leur...._,~ de la llbert<! des l•ncues 11arant1e p:Lr la ConsututJon. car Q"JOI qu on en <1.1.&e et que!q'.e ''Io:"""' on '- """ 
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J roL le t&illeur aana lral. 66, rue de Namur, 
ean vous roumln. un pardessus Impeccable. 

atallsk ~taùstlQU•& do:it Mark Twain disait qc• c·tiait 
le mo;m mventé p&r -i. dJabl• quand !l n'asait. p!ua menur 
dltte~nt - Anvers. prl!dM!ue eap.:a;,, d'uno p"t<!nd..e 

Fiandre. •t b~ 
.\:.a de la Gare Centra~ au 6:.ttn, de l'En""PO\ t. la 

O&r• db &A •oua - une ma)ortû d ~ an !&D· 
C"J• r~:ae et voua entendrel parler beauroue> :e Cran· 

çi&~ temps oil uu Io! ralaonnab!e permettait d'imposer le 
b!liDfUJame par une IOIU da ref~um. Frans Van 0..U· 
... 1aort n·oea paa faire l'••~~nce et &èœpta le maint en 
dt I'uaare du trança!s en la maUhe adlnlnlst.nn!ve oom· 

m·Jna~•. °" a auwr~ l'Opé..,. Français. le ~t.re de ooméd~ 
frança:a .• Je.s tourné.,. ~ lee cerç:• d'ama:eura qui ~t 
e\ chantmlt en h'ança:a rel-4t du monde. 

Q'.ton le !Uli! dooc~ u n:tf're:Ddum - q;;..e ce aol: lX'Jt 
l't'lllC:p>ement, l'admml.r.ra\lon. le tb~t.ra - 1ea reeulta:.a 
eL ... roru. oooc!u.ants. aurpttnant.al 

SILVERICE 
eet une petite boule mètall!que qui rlaœ meu et b0!$S0na 
uua dilution. C'est un cadeau de choix pllùSant et no11· 
•t"&IL Vente : 30, avenue LOu!.te. 

Suite au précédent 

Or. aura:t tort, i.ouutoa, de crolre que les blllnCU•• et !ta 
francophu.its d Anvon llOllt 1 .. enD<Ulla 011 même lea ad tel' 
l&lr• d11 r:amand ou d• r~>.ts et Jo:a donnant la prtpc>n. 
~· au nterland&U en toute& rnauères o!tlc1•llfs ou 
mtme usuelles. En rentrai. ll.t aont d'acoord sur tout cela. 
mAll 11' tiennent t.l.1$ll à leur liberté llnruJstlque et Ils n 
wulcnt il8$ êt.re contnùnta d'aboLndonner rusaae du r"'n· 
t~ll qUI c&l l~ur l•lli'U• m•km•ll<, d'educatlon ou dt pre· 
dUeellon. 

i:. conna!Ssent en rtnlral toua le namand - le patola 
OU la Jans11e lltthal:e - le pratiquent là OÙ c'en UU:O OU 
~. ma:.. encore une ro:a, lla n.e .eU:ent p.i.a qu'on le 
leur llllpœe ni S"JlloOUt qu'oc leur <lelende l'Usare du Iran· 
çala ni en entrave lttu<le par leun entan:.s. 

En quo! ce:te aU.:tud• pourra.;w;Je sêner la cJli.ure dlte 
r.amande et p0urquol 1" pouvolra Pllbllca. loin de le;1.a,der. 
1 1n1erueotrlls à les bruner, à lea tra!I« oomme dea •DDt:m;s 
du la pallt publtQue ? 

Cal bUlngues, qUl sont p:uai.:urs centaines de mll:e - un 
Uers, un qllart, un cmqutème de la population totu'..e d<1 
No:d du J>i'Y•? - prote&~ quand on les oompte dl\N ;.,. 
q al.re m11l:ons de FlaltWlda qui oonstltue?11Jent la majo
rt:b en Be'e:que. sonecnt • .e erouper et a !altt \'<Ùl'J' i .. ur 
r.:1.-œ e:ee.torale. JW1Qu'à œ ,low'. c.. oni oompté our :ea 
a 1trts ~~ francophonea. ma:.a depu:a que i... Wal:ona ks 
CICl; !Acl>b, !ITres &UX Ùl.:>'J8:ts dep.IlS Qœ. pour -.îe:' de 

.. """" de la Camlnp.odlo&Uoo. lea Bzu21ello:S ont ra:.; de 
mhne - n'ont.-!!a pu recu1' pour mieux .auteT? - 11' 1o0n· 
cent • aasurer leur propre dtftll6e. 

ee:a commerioera par la d~!enae de leura tnscr1ptlona et 
enacljrnes - rare awc oou~ M Grammens - et conu. 
n ·Jera par d'autres moyens, par exem(>le par la rtcONtltU· 
t:oo de la Ligue pour la Libert.<! LlniUlStlque et, peu~tre, 
par la l11tte e.ectorale - • mo.na que~ bons aeN et 1'6qul· 
:A oe pe.rvlenn.ent à rea•.!tuer aux F!&!nands francophones. 
r.s:ment opJ)l".m~ ce rl!lrendum qui doit i.,ur restituer 
!'utre!ce de leurs droit& de llbe~ Inscrits danl 1a Oonstl· 
~Uoc. 

Un drame dans la finance 

Le rrt.nd tuu.ncltr Wlcl<mann ae tue .. ra!JOn &ontlmon· 
We, raison d'atralru? 
C•lte tnl,fme vous sera dtvollte dans l'œuvre de Simone 
.Beroon: c 6ADECK >, qui vient de panil.re. 0&œ t.outell 

1 .. llbnJnee 1$ tranca belaea. 

HOTEL ALBERT l"' 
B:-uxel.'5 - OMO d\I Nord - Plaœ Ror:er 

rél.l:..e troa rormulc. dC Ré\clllon.. <r. partir de 22 heures) 1 
l• AU ll&ST\l'R"T Dt.: L'HOTEL. '°1"'1U de Ga:a 

l 80 fn - y oompra 1 1 d• eb&mp1rn• cnt11lt. Ordk
tre 4 éllt.e d:Ulle (2 pistes). oouaons. a:~o.s, &W" 

pr..>es. 
!'iOUVEL A." 

l\lena i IO lnncoo, 1 wmpril 1 4 d6 dumpacn.e 
La Brioche .1tou1uline '"' Fo,. Gr~ 

Le Mignon de Ri; de Veau Ba1">lse 

LA Cul cl' Artlclu:ut Barigoule 

La Poularde de Bni.ul!u 
TrvJJh Pêr•Vo"~Nlme 

Le Co:i.r tû L111lue VictOr'.4 

Lo Coupe Boni Souhaiù 

Lo Caroliru1 Foi:.rrtt1. 

2' J.utDD! o·un•t R c..-ntrée de l'Bôt<>l) Cabaret ;\Ion .. 
m~rcrois, aoua 1, dlrecllon du chansonnleT JE.AN Vli.LU, 

nouwreux &r: ··'"" consommaUon à per.Jr de 10 '""""' 
3• CAFE RESTA CR \'T LE souvaU.L'<. R<1lU • la 

CIJ':e à par.Ir d" et fr&nCI le 00'~\erl.; 114 d• ci>am• 
parno gra:urt. 

Ecrire pOUr retenlr l&llles et pOl1r renaelcnrments 1 
SERVICE PUBLICITE • H6tel Albert I• • P:o.ce Roi!U. 

Hltphone: 17.22.50. 

Malmédy la wallonne 

Sou la dolru.natlon pm~nne. c'est l'!nst.:tuU'ur et i. 
prét.re q\ll orn ~fendu et sau vè IA culture '"'°"ne dQ.D6 i. 
<:&nt.on de M~y. ~taJ.rré toll& et UlAlçé to;1t, U. 004 
tontlmie à e<Ue!gllt'.r • penser ED lranÇ3~. Cert4lns f\lre:lt 

ré~oques, d'aUU'cs l"ltp..'d!â; a Plrm.aoens OU p:US loin. La 
aub:rent de ~én!abld pc.~t.'o::.s. = t!n.-ent le ooo.ip. 

m&il\l!:.qt.rment 
ù>nqt.e Berl!n ln!.enllt fonnellemen: &UX prtttts de prt

cher en françala. l'ahl>O Pietkln u:il:.sa • Ml ~ 
AJ.no>:. d"" &?:.~es durant, i.oli!s, m«ionnus, """' &.!de ni 

90\ltl&n, dc w..rons rtSlst~:·ent à :a germa..'\la&Uoo, eD\e<S 

et contre tous. 
Que:ques·WlS eut<•"lt le bonheur, comme l'nbbé Pt.etlul, 

de voir le:lr. J>'ù l!ftmdy • .rai..t.ochè à la &'r,q11e. l-t ce rut 
un beau jour po.a lu1 que c"lw ou !e R.i» A.ben. .:n pt."rM>IU18 

~ping'.a S'.ll' sa ro UU!é \Hdle la CrolX de l'Ordl.., de Lê<>
po!d n es' mor <'n 1921. Il trmps. Un de ses frttœ d'annee, 
l'abbé BOOan:ie ' ent de mo'1rlr à sun w..ir. après a\'Olr vu 
le aouterl'll.'lnent belee cntzr.>,-endre à SàD ta.li' ID "'""..,. 
nloatlon dt Malm~ la •..Uann~ 1 

eu ~ choo<S <'n ..o:. u.1 !li.a~ tro)-a!t en aro:r r.nt 
avec l'aumand ortlcleL N- 1 &rnr.s rt!t&bll le bllln
lr.J~e! 

Détective GODDEFROY 
01',.IClllft JUOIC:IAllU PENSIONNt 

8. RUE MICHEL ZWAA8 TlL. Hoa 78 

Et pourtant ... 

s; ~pen. a: S>.!nt-VUh !Ollt p:'Of~t '~ 
::ua:m<dy t$t n Ion, uni<r.:=en~ vo:..:00. Les aeula Malm6-
diens d'e~n ~Ile quon y tr<>JW IOD4 <l'Ql'l.o 

r!ne p!"USS:roM C- .,-• de$ tmier.s ou ci.. du!Cendan!a 

'RELSKY LIQUEUR 
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UNE TABLE SOMPTUEUSE N E R EN D PA S TOUJOURS SON HOMME HEU· R EUX 1 ET L'ON VOIT DE SOLIDES GAST RONOMES PAYER U N JOUR UNE DEITE FATALE A LA TROP BON NE CHÈRE 1 MAIS UNE TABLE FRU· GALE SÈME LA JOIE AU CŒUR DU TRAVAILLEUR. SI L'HUMBLE ET RECONFORTANT REPAS s · A CCOMPA GNE DE CElTE DELi· CIEUSE CIGAREITE QU'EST L A B OULE D'O R LÉG ÈRE OU D E CEITE C IGAREITE COMBIEN AROMATIQUE QU 'EST LA B OULE D'O R DEMI· FORTE EN PAQUET VERT. 

d 'hnlgrœ, tœ~ etc., et 1ls ne consU:umt ciu'Une kl!une mmor.:é. 
VolC.l quelques ann~ Br:i.gard. un des membres du Club /Wa Uon - club !ondé bwn avant ln iiu=e - nous talaait 'fla;.~ le c:me:lèe de l.Wm.\dy, Tou:.S loes ~ tan· tiaa J;>Or!Alel~ dts ln!l<'zlp!.cma !r=~ wu:.œ. à quelCl\>l'6 exceptions pr.s. SUr ccllcs-ci on pouv»Jt toujours olleer· '1er que .Io P"""-'cr membre <le la lamil.:e Inhume! et&lt or1-11:'""1'e d'Alx-la-alape!;e. de Co~.e, de K~. Or, !'Et&t beli• a lns!auré Je b!llngullgno oft.ie!e! et obllptolre da.na œt!A vU:e at.rlc!A!mcnt v;allonne. Lei en!a.nta die ,.._,,,la !~ de G<uld. o,..n:o:s d'oncuir. ne 

pe•J•em "'"'"'" l'!ns'.ruetlon en lrançall, mal& lœ dœcencl&ntAI des Pruss!Nia 1nsta:I<s à MaJmMy comme en p&ya 
~~:.droit, eux. c:l'ttre éduq-.>œ ci allemaz>dl 

Bilinguisme 

Tou+..e r& '"n!.n!st:a!!on ~ bùn~e ... a!~:s qu"el'e es:. uni· &ln,. ;,e à c..~-u-..i, à Renalx. à 06~e. La BeJijque a'eot db:wvert d"" trcsors d indulgence pour leo fils de tonct1011· C&lree a.lJaiwlds, t=dl$ quel!e lmpo&e un ~ de oco
b'aln~ odieux à ..,. proprca nallonaux, c:o<:pabl~ de perler Cr~ en pays lla.lnand. 

Et J.es êli men.ta ~· :iruuuqUES ont P'i$ :e ha.ut <lu PlVf à Ma.,,.t.:ly L<a pou,. r pubt:cs ont encouracé. pu ~ur uw:~ la propaga.nde a:1.'!!Ullde, ;.,. mœura h!Uèri.t'nnes. Lrs daocende.n:. dœ l•uict.lonna.lres Pf\1'51ene ont wu~ !mporca.,.,. et WJ!<! ln!Jurnce. Ils ont p . li y a q• ~'.que ~pa 
dot~ •= l\L;Jp JI cre1tmcn•.1 d"mo .11:.e.<.hrei.;cna et socia. .,,....eo, !ILU'e en;.,..,. !.t. p:aque de bronze qu.I oommcmoralt le "'""""'"'*'t de Ma:mtdy à la ~· c ~ un but o&~ >. C. n·- qu'un petit ~ mals U est ll;PlllC:l..an&tlQ :e. 

Lei M&lm&!Jen.'1. sans d&•te. n'am\Mb pas l' c lme 
~ t, ~e. J•ut».!o, ~Y n'avait tau par'~ d'Ul>e Jlelc;Que q1 .. :1onq·1··. JUMlU...,, 1793 Us avalent appartenu â 
~ Pnnd.jlll.Uté de Ll<'!re; de 1793 à 1815, !la avalent ~té tran· l:*la et, dopu".S :On;. pn,s., <>ns Jusqu·en 1921, IIlllla l!s l'.a:.ent 'W&llolls. Wll1lcœ ..-nt po:ir cen~ et 1:a a\'&lent ~té à tlouta :.es mtl'ep:1.•l'S de ~on mmkls PC\l' Berlin. Noua a'l'l(>na W>e be:.!e p.Lttie à aafller a..œ... NOU5 l'avona perd""· en talsallt le ~ de nœ p:ret ad.-e..-1tea, et :a M&Jn6dlœ.a ne aldimt pas :oor dk.eiitlœ. Du train oil 'l'OQ.t la chooes, IJA perdrtiat au eh~ 

Tea-Room Meyers 
... -· - ~ •I. avenue de la Toison d·or. à Bruxelles. ~ez aon LUNCH à prtx !uco de 14 ou tr. 17 50, tt -.. 1 retourn• ns. QuaJJU lrré,procha.ble et aerYICè de premier ordre. 

La Ca bah Galtt. lnt!mltt tt aç6ment dUIS un c!kar ____ S __ nouveau, r. Grande-De, 20. Brux.-Boune,. 

Aspiration flamande 
On &Mlate en ce moment à une nouvelle croisade n ... mlnpnte, celle d<S grands ronds-de-<:ulr de l Etat. La lecture quoudienne du Sta'ldMrd est bien ~l&nte â cet fiard. Toute la démaaorte s'est tran>portle ml\lntenant •ur ce te=. avec la devlae : c A nous lea places. et tout de Ill.li!<!. • Les 1ntb'eM61 oe groupent 110tLS les rJbr'.q""8 Vl411U~OO ou Vlaminta pour les AJ!a1tèS é<:<111om1quos et pour l'A!rrlcultur~. Il •'agit. comm• on volt, d'atra~ Le fiamlnpnUSme ldhliste parlaJt d'abord de J«Ui1on et d'Eoole. Il parla mstllte de ccru.e1ls d'admlnl5tratkm. n parle aujourd'hui d'admlnl.strnuons publiques avec cette oondluon préalable d'y Installer "" c:lentel•. 
Qu'es:-« qu'un tonctJonnau... • bon FJA.'tlAtldt • n pu&!t qu'il faut qu'il soit nam=t, non 8<'Ul<:ment de Ùlfll\1e, mal.s de cœur et d'aspiration• c·eot cela qui est tmport&llt: l 'asp!ratton. Noua connaissons quant<~ de Jeunes ManWlds qui ton~ camhe da.Il$ l'Adminl&:mtlon et ne 1·7 servent que de la langue néerlandaise IA plus ch4Uee. 

Henri IV écrivait 
à la bellf' Gabr1•1l• dl:ltrfeo. ce !Ilot ttndre: c Je •OUS baye en ttmotanare d'am1ué quatn bout<Ulea de c mon vin d'Arbolu. 

POur la nouvrlle anntt. !ait.a revivre cette c;harnwite coutume. •n ollrant à "°' Parents et Anm, quelques nnu bou!<!llles de Bouraogne. 
c Le SOLEU. DANS LA CA VE•. celli't de ven~ de la Rl>U5sene de la Reine Ptd&uque. t. Paris. ~ pour 

VOUI ce p~nt dtJicat ven&nt de France et wr demande vous adreAAeT11 prix courant. - 6, rue cû la Ptp111flre, Parl1. 

A nous les places et tout de suite 
MIUs ce n'est peu de cela qu'U s·aclt. n f3ut que ers Fla.manda soient t·zaom.scll t'JChlnul, qu Ils a."J)lrcnt en flamand. A quoi crla tatt-U peratr, sinon aux dogmes de certains ooml~ llbérawc qu.I excluent de leur aeln tou.a eewc qu1 ne sont pas ùb<'nwx .. ,, 1 Uf'I roùta t On a YU a!.n.s1 dea Ubûaux ~ la plua PUl'e '.rlldltlon de ~ Orban 1<1 fa.!.-.. exclure des cadres du part.!. C'est que lea parti. aont awc mains des cllqu• où la doctztne n'est plus que l'~tre. et l 'I J)etlt•'I places le prtnclpaL 

Le mouvement flamand. ldé&llate JadLs. llncufs!IQue ensuJte, est entré dans aa nouvell• ~- la phase allmfrl· taltt.. Que nous 1<>mmea loin dtJà dea belles dN:laratlons des journées de Vondel à Bruxelles. On trouve souv•nt dans le namJ.ngar • Lmle un beau clM Don Quichotte; mals rtn noo'ftllle - œl!e ~ Sane''° Pan~ ee::e des C""1.I qui tJennent à blrn S'a..,..,lr. 

Champagne CANARD-DUCHENE 
Sa OARTE JAUNE Brut ou 1/2 Sec à 32 !r. la Bouteille. son fameux BRUT NATURE 19".a a 39 fr. ta BoU!A!llle ctieo votno fOUl'ILaellr habituel ou à J. E. HUB&RT, 138. Cha~ d 'l.ltellea. Tél 11.58 48. 
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Bd .-i-Jment de e&deaw: AU MERVEILLEUX 
b!Jolltttle. bo:IOitrte •t . , -1• 1a inaroqi1Jncrle t=. ~ t. so, n.. :;,_.,.e, Bruxelles 

CADEAUX UTILES 

Le bon apôtre 
~ n. V"'1 e;.in;ol<~ a p:acl<'!>Ot. l'autre jour, un P"Qd 

dl...,o:in p.'Xl? nous !aitt sa•Olt qu'il n'é:&lt par1JSM1 ru du 
1~. Dl du ... ~~~ :'Un!'..e de :a BeJi:Al'-'e 
nanll. pao de~ tc:mo ~enacur que JU1. Et do!a applau
c!A;:;dl>llQ:& a'e:eYtttnl. de la !OU:e. Des )ownaUX ~l:n
r<=:. ks ~ntœ oo ~ exu~ Be!ie, de ce ~: 
c BraTO \'tlll ca~..-elaa\I Vl\'e Van ~ll'elaertl t. 
li y a mleilx: M. Van C..U~ a pad6 de Bna61lea rt 

de » tronU!ft ~. Il a !a!t pmive d'esprtt de 
cancQ&\lOD.. EmlJrli&"l(lr.a.noual CbRn:.<>na <t dana<>DAI Van 
Oaun!:lt'r\ ne µu-le plus de ocalJ'a!nlAll n coœl4m l'ex!> 
t •lllOO de la ~OO. WlD ~ lnl4Vls!I>~ comme une D!>oes-

.,~ l"O)'Oll.l d'wl p>u plus pr!ia, M. Van Cau..-e:aert n'est 
ru ~penll$te, ni rneme t~ra:l.~-e. Pourquoi? Par eent.1· 
Qll!llU f\lr lJ'.ltrto~ne? Non: Il cooa:d~ l'un.1.1<! de la Bel
IMU• comme indlspcnJnb'.e à la réallsntloll de ses obJeet.l!s 
flam\ns:mt& n sullll de ~. un pou att«iLl\'ement: c Bru
"'~ rœlAI unr, Uu:he noltt. DallS !'hypotheso d'un dêm<'ID
brernl'.'lll do la &>:glque. l'l<t!lllom~r&Uon bruxellolse n'11Cœp
t.Ara pua 1" domlnAtlon flamand(' .. Chaque _..i dNlS ce 
~ so heurtcru à une rt actlnn do p!\is <'Il plus organisée. • 
0e qui olgnitto: c L<\ conquête de Bruxelles par ".Il force ut 
1mp-1Mlb'.e. • Or, Bl'Ul<clks est el demeure le pnneipal 
()bjeeü! de !-1 Van Cau'Ac:aert et d.e oœ amts. Et Il con
tinue • c S1 noua '<>Ilions réndap"'r Bruxtll"" - Uon : na
msnd.18eT - ~ taire appl!quer les ~ qui turent wt<!<'s. 
nous ne pcy.lV<ll'\ll pas llW:lcr tomber le pou\'o\r. t Est-<:e 
cl&lr? n parle, d·a1:ieun. p'us loln. de la '•i>ér\Onté num~ 
rlque dC! F'Jaml\DdS. •UP' rtortté qui dOl.t leur usurer, dallS 
le ,.,Jyt; ~· :. -· (1 la ac·-qt:e ~"btSêmon!e de fait. 

LE DETECTIVE _: i~=:'c~: = 
RE:\ E 12 Il' ~2 eonsuu. de 2 t. ~ b. 

129. i, .,: ~ Ar ; n 11• etacel. BRUXELLES !Baune) 

La frontière linguistique 
Et Il ooo\lnue: c Ce cr.il - vn.1 pa.u- Bruzel"6 l'est 

tgalemem pour la tl'o<ltl~e ~~:ie. Ce n·- pas a-.ec 
le ~ f~ QU<' IlOllS 5'1UVC:orl6 no.. !roactres ~dl· 
Ucn:><~ c est par :... roll! de k\ fbman~n progre&.i'" et l'Bpp:JeaUoD dœ lo!s ~lsuq·JtS. Pour œls, l'uru!é 
po'.llJ'l•Jc de la BeJi;.q•:lll ~ nlcc!S.'llrc. t Cela sicn:t:e. 
c Nous sommes ka ;>:us nombroux. n<r.is falso<IS dooe les 
i.ts. LCllr app:Jca~lon oolt a=r 1" !tamandls&Uon prcr 
~Te, la Téad&PUlllœ d.e la tronUère \lniUlslo;q'..le et de 
l'&Uloméra~n 1>roxcl'ol1.e, dans '.e cadre œ l'unit<! œ:ge 
61 "'""' dét.rulaoll5 œl!""'1. U y aurait un td moo,·ement de 
tt\o~'' que JVJ\15 perdrions et Bl'llxel'N et lee communes 
con!e3Ù-es. • 

M. van C<\uwelao·rt n'a rl•'11 dit d'autre L'unll<! du paya 
n'est pas une fin. rnll.lA un rnoi en. Le trlOmphe de la F'.an
dre sera plus oompl•t et plus cntJll.n. 
N'em~he que des brav.-s grn.•, MbOrdnnt de bonnPS 

lntenUot\S, r nt S11lué l'<~IX>Sé d• l•x-bOufll!n~•tre d'Anvers 
oomme Wl(' évolnUon lncspéri-e. unf' oonvert<lon êcle.tante. 
Il est \Tal auc et '~ln.' j(l•u·n.:\ux "''1ürnt, p&r un ma~en· 
tendu pur,·nwnt motNl•I. fait &aU'er le. pbl'lll": • C'est par 
1" ,..,,., de 1r. tlanm~t!on p""'e:Wve rt \'appllcatton des 
'Iola. • et u• 0'.1bll rcndn1t l'<icpo6é de M. van Cauwe
laert tout êo fait ar~>dln. 

Pour Je pltD grand profit de votre lllpnce el ... de vol.l'e 
por',clculllc. rous acMterez non aettlem•nt vœ p&rdes.'U.S 
dbher, mal5 au.""1 ,05 l'ftcmentA do c+rlme>n1e. au Coin 
de Rue, 4 p!Ue do la Monna.e, l Brux•llm 

Rab11A. &moltlneS, Jaqw:tt~ ou veaioas n01n, tout est 
de (lllallt6 p:u'fal:.t et de coupe lmp«)C.&ble. 
Au Coin œ r.ue. \OUI t:0'.1Tae:; le v~temeu~ cll1c de ciuau~. 

~ 
• 

Pour votre lunetterie 
PRIX IMBATTABLES 

chez FRITZ, Spécialiste 
29, rue St-Michel, BRUXELLES 

(entre rue Neuve et Bd Ad. Max) 
Roeanda-Oeroendi 

K ekcèkÇ& ? C'est J'orthOll"aphe o!lleltlle. atkm le • Pœt
gld.s •-oor bet vervoer per pe.lcet.boot en per vll8111ula • dee 
territoires a.lrlcalns du RWUld!l et de !'Urundi. Et al. da.na 
cet opuscule. le Congo n'e>t 1>'14 encore d<Venu le Konao, 
Bumba y a été métamorphosé en Boemba, Bultama en 
Boeltama. Klndu en KJ.ndoe. le Kivu en Klvoe, Lutbo en 
ldebo. LuluaboUrg en Loeloeabour;;, etc .... en zoo Voort& 

Pour quelles rai.11ons ? Sans do\ le puce qu'un qu~lcon
que mystique de l'antlfl"llJl!'lulllonL•me &'est t1111ré qu• 
tous ces mots a!rtcalns étalont d'ori;lnc !rançalae et qu'il 
lmport.a.it dare-dare de les tlamandl"<'r. 

Ou bien plus simplement pe.rce que la R<tlcn namande 
de la Comm15Ston de Toponymie a tenu Il exporter JU3QUe 
dans notre colonie les curlmL'< produit.li de ~ co:ltatloo.s. 
Telle est du moins l'hypothec, à l:i vérité ton Vl"ll!Jrlr~ 
blable. qu'avait émise M. Qoddlllg, atnn•eur d'Anvrn -
car tous les Flamand<. D'eu merd. n'ont pas de - ma
rot"'-S et U en es• encore qui en perçoivent le r:dtCU:e. 
Au..-sl M. Godd1ni a-t·U glgnalé ces Jneptl~ à M. B<>U
ch~·-BoethenJ. 

Mais non. La Com.m!S6l<>n de to;>on;mle - une fols n nt 
pas coutwne - n'est pour r:en dana cette rtfœme de 1 <>r
thoeraJ>he des noms de Jkux. <'t le c Post;lds voor • • et 
ainsi de sul'.e n·a. paral!'ll tait d'emprunl& qu'aux atlu 
et 8lllt livres de géoera!lb;• employta d:ms ltS tœ!cs de 
BeJc.que - paunes enfanta et pauvre BclJlqUe - et dans 
te c Modern Woordenbœk • QUI a notamment po<:r auteur 
Je secret.a.ire permantnt... de I' Ai:admlle Royale Fl:ullallde, 
- pauvre acadëmie. 

El. pour ces pbJ!o!<lgues 'm!nents ~l<ama dl:l;t vrn\r 
de c boe!< •. Kmd-Oe de c ltlnd • et le rra•c à l'avmant. 

Mais c'é!alt une.ment drille que le parfait tl3mlntant 
qu'est le ~Lrusll'e des ? T. T. n'a. p<>ur ur.e fa!J. pu lnsls:é. 
Désormais son admlrùstraUon "" rHl!rera en la mat!ère à 
l'orthographe adopt~ par le Mlnlstrn des Colonies •t le• 
tnd1gènes des dites coloni•1i n auront phu l'occasion ~e Ml 
moquer de ces blancs qui >0udralem n.t!t r:IUldlser jusqu au 
petit nègre. 

Le Réveillon à Malines 
Nos lecteurs ne s'y seraient point trompés et n'auralrnt 

pas été chercher la fameuse AUBERGE OU CARYL.LON 
D'ARGENT rue de Malines 11nexlatantc) où uno dJatracUon 
du typ<> voulait la situer. mal• bien au &I, rue Nntrc·D•me, à 
Malines. ?our rapp•l. voir! I• menu qu'on y servira, au prlx 
de 50 francs, à la Salnt·Si·lvcstre : 

Huitr-. de Zllande 
Oxtatl att .liadtre 

Barquet"" Grand-Duc 
Truite de la Le~•• Relle-.1! tunltra 

C/uiteaubriand Roufnl pomme1 noüetle1 
Dindonneau a la Bonn• Auberge Compote ·' ormanda 

L"1tgQ'Ule \'lncent Salade Lardie 
Crtpe Flambi• SurprUe 

cor~ùl• de Fru1t1 - Café .\/~a 
Avis aux amateurs p0ur QU'ils reuennmt leurs pla«a au 

télé>.'bane n• 1720. - Codon parfait, ca4re artls".Jque. 



POURQUOI PAS? 
Parc Zoologique de Berchem-Bruxelles 

Noua 'P·· lr..:I que P Lrt .. ·.q... Jvi a 84 ~b.-!ft d11rant 1937, qUI ne fat qu·un """'"· a ferm~ se.. por!ta d epuis tin octobre pour falre lea a~ranc!JMemeni:a et tran.1-fo'121a:lo:-.s prena: nouvelle 1at:;c\"lt, !"'°"' aux ours, deux nouvellrs sm~rnta, bolt1ment.s pour giroles, hlpPOpotame, t: 'l'hanla, CH<' po-.11" p::taentcr Journc::cment dt'S numêrc.>S de fauvea dreues, un cirque enfa.ntl.n, un too pour cnfant.6. Wl<I bra..eN a\"ec o:chea' rc, e'.c. tou,loun 200 s:ngr.s, 600 !aaves •: animaux d1-vers. La reou\·enare se fr-ra .e 15 avril 1938, Le prix d~ entr<e.s n·ea~ pas encore t'..ab:I, mali dlie maintenant t.: eat mi. à la d!.\pas!tlon de. fam1':ea un nombre Umlt.ô de ca~ d'abonn•ment dnnnant drolt dur.nt t.ou•e la u.'9on 1938 l :·entrtt )®rnaU~re du parc a u ~ l la mm. l toua ;...,. enfanta en~1r=ua de 17 ana, quel que !!Olt leur nombre et à une l<'rvan·., et c• au pru tot&l de 50 lranca. La ci6'ure de. abonnemen:.. aura !leu tmmêdlab:emtnt le 15 Janvier prochal.n. Veran 50 fr. au O. Ch. PoS:&I n• 2927 83 d~ R. Hennr. Parc tooloT.q~"· ~rcbem-B:-~xellr.s. en indlq. noms, prénoma d~ parent& nombre, l!l'Xe, lge dea tnfanl•, A Ut.re a•.lMI txc•ptlonn"'· des abnnnementa i>r.>onnù !pour 1 ..,,1., ptf!OtlDOJ pour :a 1&!.lon 1938 aont accep!h au pl"lx d~ 20 fr, Jusqu'au 15 Ja.n· \'lu p:ocb&!n. Fait~ pan l vœ amta et C'.lnnal&v.?:""9 

Sur une autre réforme 
Et puJsque nous en aommes au cbaplt.re des rtrormea Ol'thographlquc< notOna. en par.;ant, Q'-e !& Seeon~ Chambre nêerlandatae vl•nt de voter sans plus attenclre J'adop. tlon de l'o:"tbograptle t!mpllflff :m...-~c pr= :.a tanr"e llttr.anda.uie par le Or Marchant. et qu·cne s è6t opposée â l 'ouvenure de P<>W'"l"'rlers à ce propos nvec le iOUvern .. 1ne:1t belge. 

AUIAlll vaut dire qu'ell• a d! po:;~ du n~<'rlanda:,, 1ana te ""•Ier le moins du rnond" de ce Q'-'en pensent ~ de 11<11 c:ompatr.otea q•.u pnrlenl cette lan1111e. C'ttalt tnconi.,1tabl•ment aon droit, msts ce n"t'J!t tout de mbne paa lrl'a gentil 111r.o;;t l>OUl" c•ux de no& frérea du Nord qui prefèrent etre dl'!\ frhes du Sud dl\!! •UJPIS de I& Reine W >!Mlmlne et qui rév~nl ~ volonUers d'Une orand .. Nttrlande ou :1 n 'I aurait qu une lanei1~. un peuplr, unr race. n .. t Yrlll QU<' r'•at p<'Ut~ rt pour gJgnll!er à C_, !rttrs• Ill qu'UI ne lJN'.en~ p:ia la mfm• lruio:""· quo :<'S ~P'J!œ Ile landais \ltnnent, à une 1mJJ06.'lnte majotil~. de mOdifter 1.a lour ans entent• p.--blable avec le rouvern•ment bel&e. 

Le valet ne sera jamais !\!gal 
du malttt, ni la plqutlte l'égale du bon vtn; mala cer'.al· r. ""'"Dl :e c pr1Uo BELLYSA est l'qal, par sa qualll~. d 'un c gare de choix : c'est pourquoi vou• lut donncrn: TI>tn faveur judicieuse -

Juste est juste 

Et U faut rendre à :.tarcl: ce qui n'appart!ent pas l Boucbcry tD<'.slréJ, Ce n'<»t p~s Déolré tBourhery) qui a fait rempla<tr le mot « Baventhem • par a Zaventem• aur 1-.s bâU:nenta de !& gare de Snvenlbe!XI, C cst M. Marck. m1nlstro des Tran.,port.o Le l~tcur quJ nous a,·a1t donné ceUe ln!onnatlon avait pris t!n flamingant pour un au1.re. ce qu1 peut ltre c"culllble nwa n en a paa moll\S dù cau~r I~ plus dé3a~réable des d~cpt!ons à M M~rcl< -l qui l'on enltvo ntmt tout Io l*nH!œ de aon premier &ete mtnlstôrlcl Il avait voulu frapper tout de suite un cnnd coup t't montrer aux p0pulations de Sal enthrm d~ q~~l bob 1: ao chaulle. Et c'cs• • ~I Bouchery (Oc.strél déJA oomb:é, que aont allé<>s I"" f ~Uc1<1Uon.s. ll dO!t 'I &VOJ dU !ranaqulllon. là-des50W! 

POU VOS l.0STR:' ""1' 'Ill \IP'.".S 

FISET FRERES ~t:.JA : 108, rue do l"IJuU'Uctlon, Bruxelles. 

XVIII• """
11 DETECTIVE MEYER HONORÉ DE LA CONFIANCE DU BARREAU 114, T de 14 Lol. TtL li J2.l$ (C01'$ de 2-$ 11., iau/ 14,,.,,al) 

Mais Saventhem tient bon 

C'est chercher midi à quatorze heures 
que d'hl•lt<r al lon1temps aur la melU•ure inanlU. de passer la Salnf...Sylveatn. Lor1qUe minuit aonnera. voua serez en pleine aalt~. al vous pe.aaez votn réveWon de Nouvel An l la TAV!:R.NE SIRIUS, 114, boulevard Adolpht Max, en plein centre de la vllle. Mtnu al)klal Lrès aotgnt. Bon orcbœtre, coUllON. 1urpr1.1rs... et quel entra:n l Embellls.>em•~!4 d'une ulle de ttunlon.t exku"a p&r la flrme 1 LES ATELIERS KlELBA.EY t, 114, rue Fterlan~ 

CAFES 
Gaspillage 

RIBEIRO SILVA 184-186. RUE OALLAIT, SCHAERB Tt!.: l~t75t. - Llvr&laon à d1•mi.:i;e 

L'apptlcat!<>n du r+gime lln11Ulstlque dalu ranl<>mL""&!!~n bruxello:se ne u pu sana coQ\er quelque a~ent aux oontnbuables Oa.M les oommunea consld~ pe.r 11'1 autorl~ admuu..t.rattves comme ~m"'1t flamandes. on est obUr~ de modtner les lnacrlptlons de tl>Utes lea plaques lndlcat.rlcl'$ dl'$ noms de ru..._ 
C'est Wll! txo..tlente altalre pour lea pelntrH A moins que l'on ne charge le sieur onunmens, pour l'amour de la Atoed.rtaal. de p~er au reba.rtlouutaae des p!aques. La oommu e d• VIivorde e•t cla,..~e. ;"lr dicret mlnllt<'rtel. parmi '"' commun~ exclusJ .. ment flamanda, alors que les admlnLStrat..ura de cette locallt~. en sens prattqurs. ava.lent fait placer des plllQuts lndlca" rires bllln(U~ L"l<hllt~ vlmrd•eMe n• s"t11t pu lns~ oontrt les d6-cll!ona de 1\1, De Scl'.ryver; elle a fait auppr\mer de loutœ les plall<J•s le Lexte !rantals Il parai• que ce '1&\"t.ll a ooù'é 14.0.:.0 rra.na aux cont.r1tiuab1ea 

Un joli cadeau à offrir ... 
IAmpes d• cbevtt. d• bunau, lumtnators, tables luml· neuses avec dosage de lumière approprt~e aux circonstances. ECLA!RAOE ELECTRIQUE A INTENSITE VARIABLE, 62. avenue d• !& TOl30n d.Or U- étarc), Ttl: ll.00.~5 • . <Porte Lolllaeb 



POURQUOI PAS? 4553 
~~~~~~~~~-

COGNAC MARTEL L COGNAC 

Suite au précédent 
Quelqtl• temP" 11prcs, l'ndmllll&lraUon commu!lllle dt 

v nvordr, dé::lretae do dhelopPet l'orp.nasnuon sur ll<>n 
tm1to~ du urvke de la protection contre IN a(Wjuea 
a~rtennrs. décida dt faire appel à la l(tnéroelt6 d!'ll habl· 
\lint.. d• I& commWl•. Il parait que pl!Ule\llll c admlnt. 
trtl • la trou•~rent aaumlltre et rtpondirent qu• lonqu'on 
pout ~!lier 14 000 trnncs pour fa!~ plala1r AU a~r Or&rn• 
m<N. on tSt m&l venu cle !aire appel à la 11~nérœlt.é d .. 
coQlllbtlAbles. 
~ QUI oaJt 11 d:ins <r~lqUe t.emjl6, à la sdte des P."O~ 

tauons drs ftraneers qui puient par \'Uvarde fi qu! n·on1 
pas 1a dWIC• o.. cxmna!U'e le namand. on ne d~d<nl 
pu d• reprlndre sur les pW,Jes les in.sertptlons !l'tUlÇAL~ 

Les P";nttts cl<! Vilvorde soullalten• eux. que l'e.dm!· 
nàtn.Uon mod•f•c les plaqut'3 lndlcatnces toua les trois 
mola. 
~ :., c.· ~ 1.t"it, c·~ toUJo~ '-• Jl1r. 

HOTEL DE L'ESPERANCE pour bien m 1ncer 

Renkin • Objets d'art 
M« ablrs nrleni - Tableaux. - sculptures. - Orl's 

10 1e dt NoMur. Brurdle. - Ttl. JUl.74 

LOTERIE COLONIALE 
DOUZIEME TRA~CHE .1937 

Tirage du 18 décembre 
GAG!'ENT l ts billets se 

ttnnfnant par: 
60 traoes ............................. ............... - •. 5 

100 -·-.. ·-·--...... ....... ............ . 59 12 70 
500 __ ............. ----·---· 

10.000 , __ ., ____ ........ - - ·--·--.. -· 
20,000 --... .... ...... ..................... - .... . 
40.000 .................. - ... ...... - ................ . 
GAG:io"E.Yr 100.oot FRASC'I, ltS blllt b DWDÛOS 

'4.Ul3 3675?1 U ?t67 U SUl 
Lola de ~Uon d e J?.300 Cranc:s : 

1Wl3 1675%1 U t?67 
!t!.>13 %675%1 31?!67 
31?513 4'7S%1 U ?Z67 
54?513 S67S?I Slt2'7 

GAGSE l ':\ )llLLION DE FRA'OC'S : 

ZISUl 
31SU l 
413141 
513Hl 

le billet portant lt numtro 57%805 
Lots de consolation de $0,000 !ranrw : 

172805 27U!OS 372S05 412805 

Los, itou, à Grammens 

°' %70 
9331 

72141 

Nous avons peut-ftre eu tort de t>srboull:er le barbow!· 
leur ... Ce type-:à ft!e comme une ftkhe vers l'\mrno:-.al1t.é 
rt le c Blauwvoe~agenda 1 "'rlSt! gra\'tmf":J'lt à !~ .s!.atut\er, 

« Blauwvoetagenda 1938 
1 

On ne p!'é:end p13 encore que les poto de coU:ew d .t 
a~ur G!"l.m.m~ns peu;en:. Jo~ent damer le p.on au porte-

:-;O'JJ d eu J'oc:cJS•on ,-°"•''"'?lent. de sllnalcr p:Ume qw b:11'a :e nom c Bclglqlt • du vocab:e vratmen: 
lei ~itlan'<a Joufoquerles de cet opu....:we louva."lls~. parais- Tlaa.m...:b~ez;nd. ma:.s honni sol: qumconque ne pown. 
a111: ione to:.s ran. e• qul s ir.:nU:e. • 5·3u,..,.oetar.nda • - au p."4 leve, ci·•: de mémoire le )ôUr ~ l'heure aux<r~•.!A 
iout un pro;n.mme en un scuJ mot. Rcnno:a-J un mo- Grammens a entamé sa eampai;ne con•re ;es lnscript:o!'S 
mm:. fl'IUlça:ses ! H?nru .,,,: le lam~·able Individu q;ll. in'.<er· 

Le • Blaunœ1a1cnda 1938. es: ~é au C<IDM!ll des roré S!lr :es grand$ év~ne:ncnto qui u Mroulèttnt S~!l.S :a 
F:lllld.reo. aux mAnca lllustrr.s des ~lercq. Verh..s. O.J&fcl ca:otte des cieux à la dale d11 ~ !~1Tler 1937, ne pourra 
e: compai!ll~. alml qu'a t<>i;s mllilanto qui ont enooT'I' repondre que, ce Jour-là. en~re 10 et 18 heures de reie,·ee, 
p~ntemrnt le bonheuz de respirer l'air • mtphi'lque • orammens a 11.sé troia pota d<' vrnnUJon à • llli:s:r.r • 
cle I& B•~lque. d1Ctérentes att!ches échevln•los dans Ill région d'En~hien 1 

A·.11111 blen, :oa hl!'.orlographes de l'avenir qui voudront Heureusement le c B1auw,·oeta~•nda • J)l'nse à tout t Dé· 
eppol'\4'r ltur peU~ contribution au Pre6tlge posthume d~ sorma\B, Il n~ aura plus d'excuse. 
Corutll dea Flandre.s. trouveront-Cs dan.s le • Blauwvoet· 
aarnda 1938 •. des points de repère prt<:ieux. dCll noms. 
~ d•t8. dea c nws », d~pu:.S le 7 février 1917, Jour oil une 
do!l~a\lon du corucu tut. pour la prem1ere lois. reçue p.>t 
le eouvrmeur von B!Mlng, Jru;qu'au mee lne de aeptem· 

JEAN POL le talll•ur <'Il vogue, 56. rue de Namur . ol) 
•achète le porde!llus td~I et de l" classe 

bre ma à l'AlUmbra de Bl'Wtel:es, rT. qui fut ce que Orthodoxie thioise 
chacun a:UL Q .e de moments désormais hls:Orlques. rrà: 
à l'lll:Cnda cle Louraill 1 J""2 : 

c 3 llll\l'I 1911 : Une dé'ega•1.0n du Cons< des Flandtta 
est tCÇ".>e Il !k:lln p&r le Chancelier Be'hm:in·H,llwn. 
lbomme du cchlllon de papier>. ,:-; D.L.R - Ce n·es: P» 
llO'JS qui met tons les guillemet.s.1 

• 20 mua 1911 Décision du ConM>ll des l"illndrts ae 
supprimer le mot c Be g!que • e~ de nommer uno rrpl'tsen· 
tatlon d•p'.omanque de la Flandre à l'étran~er. 

• 20 Jwn 1918 : Procl:unatlon dJ CN15tll d.ca F:andrcs 
d L!.Ant q•1e le seul ennemi de la P:andre est I• ~ouver· 
ncm•Jlt bdge • 

Aax ·eux deg r"""< ~Jrs !?> du c B\a~nrvoetagenda •. 
u ne S".ültt p::is d'f:~ Flamand cent pour cent r. la"~ 
l'f'i?, a~ moa\S. à du c.:it clnq•an~ A ce taru:-:à. seule
m~nt. la F.andre 1 \\'l'i met B ~ c ! • d.3.gnè vous !ure 
connaru:e. n unpone dé u srn:.r perpe';.td:ement to"r· 
mtn·~ par un pan-n~r,andarr.e 1:iratgu san.~ quo1 \·ou.s 
ftes p:utôt uèd• et parfalkmen: lndli;ne de flp::-er dan.s 
!..s galer:es h,.tonqu"" du c Bla•1•noet •· C'est a.nsl que 
l•s c reviseurs • n'ont P"-' hès!té un quar' de seconde \ 
bouter dehors le nom du pro!CSS<'ur Dae:S. dont les der
niers dlsoours semblent avoir protond~ment oll'ensè \es 

?.i_ala no.JS ne pouvons tout citer ... Le souvcnlr du Con· 
eell des Fland.~ 11 pris le manteau de Dieu le P~ro et !l Un menu de Réveillon ! 
n't'll pu un de ~ i:es~s qw ne BOlt me à car1llonn.r 
v1roumisemrn: sinon :. to'1s :es clorh.ra, du m<>ln.s d.~!\S 
' "Ill lt'S cœ~rs de la gonde famille cathohqu• et thlo~ 
n !'SI pcrmla d lrnorer qu !! y eu~ l'Yeer, entre 1914 et 
1911 mala non point que le : .. m&! 1918 les copains 
H-r De Scluepdr\Jve" et Ch•rpen•ler ~renl •e.s 
ll;nes du front pry.ir c e:ab:.r la }'Jnc•!on en:tt Io !ron
t:.s:œ tt. 'acUYWn" a. 

:.OUa '°" plcl<-up ampll' "- .v.r •'Oii appareils dt radio. 
l la BOITE A :\IU81QliE 

du Palal.! B< aux·Arts 
17, rue Rnrnsteln. 17 --- Teléphone : 114222 
- ACHE.TEZ·Y VOS ~URS DlSQVES -

Hultru dr Zdonde 
ou 

Cat'for de Ru.ute 
ou 

Foie gr<U de Slrtlj!>Ourp 
Oil 

Homar~ • lA•g<>UJtu 
u procurent rh<>: 

OHYSE:LS-VAN DA:1.nra 
n. rue de la Fourrhe 

T. 12.4123·12 U 24 
~g'UStaUon. - O•ni:r~ aptts spcew::es. 



POURQUOI PAS? 

QUE TROUVE-T-ON DANS VOTRE POCHE? UN MOUCHOIR 
SI VOUS ÊTES PROPRE. UN BOUT DE FICELLE SI VOUS ÊTES ÉCO· 
NOME, UN TROU SI VOUS ÊTES NÉGLIGENT. ET ... UN PAQUET DE 
DÉLICIEUSES BOULE D·OR LÉGÈRES OU D'AROMATIQUES BOULE 
D OR DEM FORTES EN PAQUET VERT, SI VOUS ÊTES UN FUMEUR 
" OUI S'Y CO~N:..:..N.:.;.A..:.;l;....:T .. _''. ____________________ _ 

TCHOU 57b. ::=~~oso1 PEDICURE CHINOIS 
pr1nctpea d• l'onhOdoxte tftlo~. Mèmo ~ a ttt JOut à 
teu :e pro!rsscur Vllcberr qui, •n 1937, occupait la pare 
du 8 J•nrlor .. Ma·~ qu e!t-Ce qu•.IJ a bitn pu. depUls, !au-e 
de ~:-éhenalb:e, !eu l• prote5!ellr Vl!eborr. pu:sque, &'1..o;sl 
bien, U n·a paa ceM6 d·ttre mor..? DJ motn.s. que nous 
lacl!tona. 

Pour ce qui •~t du pan·n~erland•ts, le• amateun; de 
aen&atlona fo~ ne lll'l'Ont s.ina domo P&.!I peu réJoula 
d 'apprendre que la prtn<e&c J11!1ana e<t •xact.ement née 
le 30 avrU 1909 et qu'olle a convole en Justes noces le 
7 Jamler 19J7. 

Pour ce qui .._t d11 Pftn·n<'erlArldL'>ftle, :os amateurs de 
Nl\&lau, Il n·y m3nque p:u un bouton de eut!tre. En revan
che, PnJ un mot - natur,•t:e:i1cnt - aur la dynutle beli•· 
C'eat d.~na l'ordre. 

Noua pa.'l,Yrona 80118 silence, car le cœur noU$ en lève, 
les c propos• attrlbu&\, P<'ndant la 1u•rre, à la Reine EJiu... 
!>eth, au cardinal Meorcler et à d:lfertnt.. olflcters supé
n•urs de l'arm~ .. Noua prêt~rona clôturer sur la note 
de la louf0<1uert•. qui ••t igalemcnt la page du 31 décembre, 
laquel:e PGi• "' l•nne sole.,ne;:emcm sur un maanltlque 
tableau dea tarifa PQStaux .• c pour la Flandre• ! Et nous 
t.rona rn:hti:e. 

Pour finir gaiement l'année 

u eat prudent de retenir aca tables rue Auguste On.s, au 
R.....,.u,..nt U .' TR \1, à la Souri<' Un m"ill!t'.q,,.. rhelllon 
de .Nouvel An rous y al.Und. Le menu apêctal à 90 francs 
aem lmpeccabltmmt dana t:ne vaste aali• al!Thb!ement 
amwcte. Cadraux aux dames, cotlllons~rprloea, a1trac
Uo:u. oteht>ltt armpllonlque et de JSZL. et de la Jo!e 1 

Et après ? 
Le c Bbu .. ..-ae:a(('nda 1938 • gc,ra dt'lnaln en•re to:i~es 

1"3 malna de la J<'llnct;Se llamande don: on demande. 
d'aJ.::t'llra, que:Je ••ra .son ac•10n c à prt!aent qu·e!!e c COD· 
na~t. • et 1 œ:.un~ t l"ac:Jœi dt.s &et!\14:~ >... Le po:.sc>n 
lmprlm6 pourra-t-IJ açlr une fola de plus, ;mpW>èment ? 

COGNAC MARTEL L COGNAC 

aln.s!. chez ~ pauvre carçon, un •ctb de fureur notre QU! 
s'est manl!ea~ en ma1n1.1 an.lcle& dont 1.. colonnea de 
divers contreras fiounanda ont faWl klatrr. Noua en oonur.~ 
bien alncérement navrèa. 

Nous avlona d'a!l!e-Jrs une e~. mai.. unc 11CU!e : lolW 
d'une mam!eatauon O•mlngante à Bruiollts on nous 
avait montré un lndlV!du f~ot. dtJ~<!. ahuri, barblcbu, 
l'œll en del!Ou.s, tel enfin qu·rn lui·m~m• le craYon de Orha 
nous l'a rest.ltu<! depula. et on notlO avait dit : c Voilà Gre.m. 
mena •· Çà? C'êtalt çà ? Le souvenir de Louis l• Simple 
s'était lmPO~ du premier coup d'œil et ne nous avait plU$ 
qultt~ 

Héla.\ 1 Noua avait-on malicieusement Indult dans l.t plwi 
d6plorable dea erreurs? On noua a montré, d•puts, une 
carte POStale représentant un tout autre Oramm•ns • un 
costaud casquette à la bolcbevlt, l'œU droit et noir, le cou 
solide et la mâchoire pulsu.nte. Le d•Mln eat •lm~ J<'iZ et 11 
a de l'allure: c'est là la tète d'un entraineur, d·un l!IUll•rd 
qui sait ce qu'll veut et qui le veut abeolumenL F.t c-.st b1'n 
là le vrai Orammen.s, la carte postale porto celte indication • 
c Orammeœ, de man van de daad • IGtammcn.a, &'homme 
de l'actlon>. 

Nous n'avtona plu.a qu'à noua ucu .. r et à rendre au phv· 
s!que Impressionnant du man van de daad l'hcmmace 
llllpresatonné que notre plume a·apprètall à 6crlre, 

Or, notce plum• nec arrl!b> soudain lorsqu'on l\CllA " 
montré une aatce car•~ postale. Eli~ Nt, .-.r~. algnh RJt. 
" elle nous replace de»ant le !>"raonnage ahurt d• la r.- 1-
!ea:.ation : te~ ~~ aur un co! trop m nœ œn vague et 
!uyant, ctilne en po!nre, lhr~ mince& ri entr ou .. ,.. •- r 
an aourtre de ll&f&DOIM!ue • ~ '- !<!r<'nde ait la mme : 
c Orammena. de man van de daad • Alon ? Rit ou Joz ? 
S!AUne ou Louta le Slmp!e ? 

Lea d•ux aana doute. puUque lea Journaux namln1t11nl1 
prennent prétnte de notre aaslmllauon hl!torlque pour 
engager leurs fldèl"' l ach•ter lu d•ux canes-PQl!al.s <un 
franc pièce. seulement) Cl'Uvnll c de nos deux arllstes popu. 
lau<s Jœ et Rlt •. 

Ce Grammen.s n'a pas !lnJ de noua étonner. 

La aanaine dem ~Zé no!I.! nous étonnlona que M. le Pro
et.-reur g<'n~ du Roi n'ait pas cru devoir ln:enenir 
conlbqutr d~à l'Mltlon de 1937, et •ot:klter POiiment des 
e.pUcaUons aux l'dlteurs l't'SJJOnaablca. Aprèa huit Jours de 
ttnrxlon, notre Mnttmrnt n'a ""-" change, 

Restaurant << La Belle Meunière ,, 
Rue de la Foutthe. ~I Bruxelles 

On noua usure bltn qur, cette fol>, IN autorité$ ecclé-
111astlqur.-. p:quks au vu por le « pag"nlsme • de l'a;:oruh 
p<>11rrnlent bien Jo~r dPc 111 Morée croose, mata œ ne sera 
pas suJ!i8&Dt. Le Parquet, a.v.p., et en vlte.sse 1 

Anthracite 20/30 spécial 

On &nthra<'!te mlxlf' oonv.n nt !I la lob pour les toux 
continua et la cul&lnc &u pnx de 345 tr. la tonne, rem:.se 
en cave. Sac d·essat do M kilo. à 18 Cranes en cave. 

Chantlen Detol. 96 aw <lu l"ort. Bnuelleo Tél 26.98 &6. 

Staline ou Louis le Simple_ 

-0-
Menus des Révelllona de Notl •t de Nouvel An : 95 francs 

Orand orchestre - Dan•es 
-0-

Cotlllon.s superbes. 
Prière retenir tables • Téltphone : 11 22 14 

Le remboursement des bons Mendelsohn 

M. De Man en a de bien bonnet' 
L'autre semaine, U se tlt applaudir en ann<>nçant nmm1-

nent remboursement du solde de4 bons MendelllOhn comme 
si ce décal.ssement de quelque huit conta millions allait 
avoir lleu par prt!lèvem•nt •ur au petites fconrun~. 

Beaucoup sans doute se dirent - a>ec admiration que 
!e ~re du Plan était un autre 1alllard que les Theunb :~ 

Noua &\'On eu !o tort - rn11e, nous le noonnaJsaons - Gutt et aurros QUI n·avalent su que nous fourrer les dJta 
d'écrire. l'au Jour, à propos dt Gmmmen•, que c la cature bons sur les bras au rrand dam de notre <scattclle de 
m•-'lre l'a 11ratlll6 de !a plu.a belle tét.o de ctttm qui se 1 cochons de payant.a. M. De Man. lui Uqulds.t 1&n.s COUP 
aa.t -rue dcpwa Loula le Slmplc... a Nous &\"Oru> déchaine férir, aprè4 avoir &Uenc!euaement cons'Jtu6 la p:ovls!on 
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HOTEL OE L' ESPERANCE pour bien m1n1er WHISKY 
n~• De ~renia rc: ...-~ ~ de lrtacITTr1e n·t:almt.- John 
alita pu tollt 5lmplemm1 merve1llet>SCS? 

Or, drux Joura plus uud. on apprenait que le rcmbour· 
ttmrnl W QUC6ll01l n'avait lieu qu'aprtt échec de pouT1)6r• 
Jera rnpîél en vue cl<? l'1\\1t.er - on n'avait PN r6Wlt.I t. 
yalncr9 <lta pn't<•ntlona ueesstvcs, auxquellea éc.nlt 1Ubor
donnt'e uno prorogation d'~éance - et qu'un nouvel 
rmprunt ~tait contmct.é à Londres, dans d•• condltlona 
beure\llemrnt mclllcurea, pour un montant ~utvalml.. 

Haig 

EVldemmonr., les 1CepUques qui s·e:atcnt gard~ d'Mlml· 
rtt trop Tite, en finnt des IOI'ie~ chaudes et JlOllftmt 
1ur les ail~ du c tonn De ~!an - dont un Maurois 
dcYr&lt b.m tirer le pendant de ceux du colonel Bn.mble. 

Deux Réveillons gastronomiques 

.'Jr nu.,. ttnl<U dt Jr.lndt carte d tou.s le> Yin.a t0mprll, 
a 80 r ran<'-' a l'OC"C'2uon dt la ~oel et d u !\Ou\'d . AD 

au J«-rt-nclaire restaurant 

1627 
La plru 
ancienne 
Distillerie 
de whisky 

au 
monde 

Agent Qtne<IJI : 
R.I. leauMain.e. 

Brvnlle1 

K E B E R 
Passage Hirseh. Bruxrllrz. (40, Oale-

L rte du Commerce. 40>. • Tel. : 17 l!O 37 
- Salons pour SOClt'tès et irDUpr•. -

Tous les Jourt. mrnua à 30 et 40 frane11. vins comprla. Emmanuel-le-Terrible 

te Finau ieren » 

Eh bien ! les suPllQUca euront i.ort d'lronlftr U: m1nJ•I·~ 
c!rs f'ln&nCe8 • cmp:c-."' de le leuT dire un& ambaita : 
c't\&lt parl&ltrmmt ou mo)tll de ltlS disponlbllllb llnan· 
cltres Cf• U al'Blt rembou:~ les bo..a IJende:..ohn. et U n y 
an. pas du tout Dllltlere a pla""'ri-erie Seulement. U Hall 
lndapensablt. n est<e pru;. de tteonatl~uer ces d1Sponlbll11.és. 
qui 8\"Blmt une totn au! re dtstmauoo. et c'est a quoi 
acrvlt le nouvel emprunt, qw trol'Te là sa •r.ile JU&tl!l· 
cation. 

Notre crond all!tntler rut bien gentil de r<macntlr. cette 
fol.a, à donner unc aussi lumineuse exphcalion. Mala, sl 
nous comprenons bt{'n c'~t exactement. comme al \OLIS 
\·t1utt. hnnonnr à voue mo1he que \'oi.;,s avez real~ une 
vlrltle deth'. q111 vous traca~ait tous les deus: avtc une 
fr: in te modestlc, 'o i.s vous ta1s.~z sauter au cou et \'OU!\ 
actcptl"% des ft•lk\tatlon.s ra\i~: or, il s'avfrc btt•nt.Ot que 
l'O'.a ava contr3ctl' ameurs une dette 'dtntlquc rt, Quand 
on vous reproche de ne !>"" l'a•oll' dit, •ous repondrz que 
cela n•n,,\lt rien de comman le paiement ne &r.st PM tau 
au mo1tn de 1 ar&cn"" d:J nouveau c trou 1. mats .• a.rc 
celui du loyu et des contributions. \OUS avez eu aoln d• 
~U·ua la rhene, en empruntant t. des cena m>lna 
dlfllclles que les premle:s bailleurs. 1011& tout. 

Vous awtz peat~tre manU"llvté au."'I bien qu'il ~.ait P"'" 
•lble, rn l'occurrence. ~lais 'ous 'ous f .. du monde q11and 
TOUS al!tnnez que la combmalson n·~ulnut J>&a à un 
apu.,,mont dlrret de la det~ tmtia!e au moyen des !oods de 
la drtte nomelle 

n puait qu'n Francfort on n'est pa~ de cet atls. Jtl. par 
conttt. • tmnssterrn 1 de cet.le sorte ne nOl.W enchante 
que nmdt'"r~mrnt 

Et q111nd on voit a\'tc quelle d<'slnvolture en u~ M. De 
Man vM·Vll d• eens ~ls Qlle :es agen1~ de ch&nRO -
c·est à eu• on le salt, qu li sen~t la PT•meur d• la liqui
dation des bnns Mtndelsohn ;- Il est P"rtnlS de M' deman
der Ju$QU'où U •• denu:t ses auditoires de la llo1alaon du 
Peuple. 

Ne remettez pas à demain 

ce quo ..ous po~vtz taire au,ourd nul • rendez-~ sans 
bbll.atlon. aux ATEUERS D'ART DE COE."E FRERES 
U5, rue !l()yale, à Bruxelles. si 'l'OUS désire~ éttt meublt.:' 
aveo 1.rt, .-cm.for-. <t rtJ!tnemenl. Faite.y votre choix. parmi 
la pmme ....,t.1pléte de leurs toutes dcrulérc.s crtat.'ons. 

Les locaux de la rue du i.t."ls ont de nouveau donn6 
1 ' p!tahte aux rhododendrons de lOW\le pour une petite 
ft de famille. Il 1·ai;1ssa11 .. cette !ois, d'étudier en commun 
q1 1es ques:ions budgttatru c:. fbcales. Le nob!e comte 
d'M;>:'fmont-Lynde:l, président de la Fédération des Cerc:es 
Cathol.q1Jes, avaU pris l'lnl lall e de cette Jou'.e acade
m!que. Il !aut btm. D est-ce P<1•. que la P«!érallon dw!· 
<lente .,. 1'3p;>elle de temj)ll en tcmpis au souTenlr du 
B;oc Cal!lollq-.ie? 

J>:ux ou ~rois qu.•rterona d'honorables et de slmp'.cs 
.1e;>u•es se tr&nSPOrth'ml donc s:uncdl dans 1 ancien O.QO. 
de M. Paul SE;!rrs à 1 dftL de fumer un clgare au nez e~ 
i< la l:arbe d'ur.e demi-douzaine de rapporteun. 

M. Emmanuel De Wmde, elle! de !Ue de œ• messieurs, 
ne porte que des moustnc'll'5. mals U " du poil! Il vous 
dL•-'ktue un budget e:i cL'1Q """ et etrnnsle le minlstre des 
linances à tout•s Ir~ Pat•>S ~fais M. O.. Wlnde ne lit plus 
le fameux discours Hnaucœr r:t. antigo,ivernemental qu'il 
promène dans l'arrondissement d<'J>UIS un mois; U le con· 
nait par cœur et ~~ne df'S coups d'a11tant plus ternb:.:s 
sur le crâne de ,,... contradicteurs. Malheur à ce'ul qui 
n·opm~ pas du bonnrtl !.! De Wlndo dt terrible quaod U 
dtroule ses petits paptcn; Il 1 est molna quand U doit vo~er 
~r le dlt budget: U se retranche ~ :·abstention. 

Saint Luc 

Un c<1d•au aériewc el utile 

... .-1a1 REA 
à la bougie 

au .,. ,. ,, . ..... r. • .t ... 1. 



eh&nta, en dour~ chapitres, la rlolre de M. Paul Van Zee
land. ce c moine d• la finance o. cet c entant de Sol!ln~ 
a u sr&nd oœur t. Bélaa! le prtt~ux bouqulnet parut 
quelq- Jour. avant l'lnatruct!on Judiciaire à Chal'fe de 
la Banque N•Uonale. Luc ava:t mat cholSI le moment. 
n'ayant 111ore !~ p1~ llt~ralre. Peu lmPOrtalt. au rthte! 
Luc av&lt é~ préalablement eot contortablcmcni récom
J)O'nsé de son zele. Tout était donc bien. 

Et le dlscoun du distingué membre de la F~hauon 
f ut mo!ns wi req11lsttotre que l'e~ soperl!Jqu• d• con
C<'l>'i~n.s penonnc!I"" n se uoun mbne un ma11vaL1 cbré
t~n pour reprocb•r à !"orateur d• déooumr l'Am6rique. 
L'aUnosphére d•venont lntolérab!e la parole tut donnée Il. 
M. Arml\lld Ve~ M. Versé est trt. 1ersé dans lea tlnances 
communales. Il le tlt bien voir! r.a vi81on dura une heure. 
S ur quoi on g"en tut déjeuner, plein de bonnes ~lutions 
budrétatre. 

Lea réveillons à Anvers 
aeront tkés d'une façon • ébloulu.ante t a.u Century-Hôtel 
tant dans le cadre tlepnt du Ha.Il magnifique qu'au M>lect 
-taurant des • Ambassadeurs • cen l'hôtel CenturyJ 
De rrands dlnen de gala se dOMHnnt les 24 et 31; OO 
promet des llUlJ>rlses. d"S •ttraeUona de tout Ier cbOut, des 
CIOIWona - encore d.,. cotillon. - encore del surprises. 
c 7 a11ra d1a Joie •• •. on s'am111tra en bonne 10C!éV, aux 
1c.ns d"orcllcatrea renommes. - Au CentllfY. à Anvrrs ... 

Réservez dès malnttnant csratUlt<'ment) votre table. 
Menus Prodlll1cux pour les JUvc!llona : 100 et 120 francs. 

Ainsi soit-il ! 

On rorut ça ra;;ittHn!dl Ce rut tncore plus technique 
et ocadémlque que le matin. Nous en reparlerons la * 
matne des cinq Jeudis, Mals commrnt ne point lie vouer 
la race c\ l'évocation du match Mlr.haux-Feulllll'n? Car. 
tandLI que ~l. Comellle Feuilllen en etit. M. Mlctmux n'en 
~ plus! c·est too~te la dlftè,..,nce. L'un es• d~pu:~ < ~n
c!ant que l'aut"' a ~te blatlr.boul~ dernleremenc.. D'où 
un. eonr~J>t!on dts..<·mblable de la politique active 

Le tmmbone Michaux n·a._ plus le gouve:n<ment et 
Il le dit sans amt>a11ta. avec !'approbation de ses compères 
et compagnons. Mai8 Comeme de Schaerbeek réa(lt vlolrm
ment. Cornellle boit trop de vlnatrre depuis quelques moi. 
On ne peut plus dire que 4u bien du cabinet, ans quoi 
Il .. tàche tout rousc et vous accuae de des!elna machla
vtlJQueoil 

- c On crlt.lque tout! .. Mo~ Je n'aime PM ça ... J'ai 
TOI~ ta confiance •· 

Bret on s'embru."' dans toua Ica coins en l'honneur 
du g~vemement. Matg on est bien rkolu, par&lt-U, à 
dire • halte-là •. quAnd U rl!Mera trop Il. puche. Ainsi 
M. ~ comte rés11m1,.t-U la situation et cooclut.-U la Joumtt . 
aympathl.. Vl&'llante, permaner.!e et conditionnelle. 

All'!2: a. paix• Lr N~rauon 'eUle au rraln ... 

LE COQ S MER U Rtt1&uran: ~ l'Ho:tcllrr.e du CXEU1\ 
- - ' "11-\l'.'T m 01.1rcr1. • T. 7!i 003 • 79 049, 

La fièvre aphteuse en Belgique 

Coo nie s: c• " nqua!t a notre bonheur, la f~YTe 
aphteuse .,,..,,.., aa :m>trro!s cffr&lll.ll:S et cel& noua a l<AJt 
l'air de to11rner à la cataatropbe. l'"3 ac:T1œa cc.mpftent.a 
du lll!nlatére de l'Alltlculture ne ~ plus Il. c mJn!nU
ser • les proportl<>ns de l"tplz.ooue et l•• cl11tfres otllclela 
qui vltMcnt d'étro publl~s ont produit sur le publ!c, mal 
renael11n~ Jusqu'ici. la plus •"Ive JmprCISJon. Plua d'\ln 
mUl!on de bêtes atteinte•! u, gros uera de notre chc;>teL 
Et :e nombre des •1ctlmls a'accrnlt A la cadence de d:a 
mille 'f\ctlmes J)Clr Jour C"est ce que les cstatlstlclcns de 
M. P.ttlot auraient œntlnué d'apprlcr - pour combien 
de temps encore ? - une c sttuatJon atatlonnlllre •. 11 un 
Joum111 brwtelloi8 n·avalt eJtlgé du mln!Stre des éclaltclasemrnta. 

Il faut le dtre : dopuLa 1·.appanlJon de la flhre aphteuse 
en Belgique ccela rt!lllonte A Ju!Uet demler> les cammunl
qués du llllll!stére de l"Agrlc:ulture n'cnt bt1™ ni par leur 
frfquence, ni car lror oojeetMté. c tst ainsi qu·au mots de 
~:l!lllbre, alors qae le fléau bat.lait quu:mcnt son plein 
dans lea detu: Flandres. et notamm•nt dans le sud-<'st do 
la F1andre orientale, rn~•11eant nelt<'lnent son avanco 
vers le~ pronnces du ltunaut. d'Anvers et' de Brabant, 
on ac bOma seulement, p!B<:e Qi~telet, ' déclarer que ta 
c s:omatlte • c?>. venue ae Pranœ, smiblalt vouloir •'atta
quer Il. notte bétaD. tnAls que. ~ce aux mCS11.-u déJl 
pm<s, le mal senut prom;itement enrayé ! Noua TOlcl 
à la tin de décembre. a\ec un gros mllllon de bétes atteint .. 
par le virus <combien d'entre elll.'8 •·rn r.mettront ?l et, 
au ministère de l'A~rlr!\llnrc, on piq11e df'S épingle• multl· 
colores sur une carte de Bclf!q»e po>ur détmltn Ir.a torrra 
d'infection et constater. hélas t qu·u faut de plus en plua 
d"fplll '9 .•• 

AQUARIOPHILES 
Suite au précédent 

E.<ircz C Y CL 0 P S 
pour nourrir •'OS pot.YOna. 

A l"· ~- Il o de reconnaitre qu'en de telles 
c:n:onst nccs le rOle du mlll!stére de l'AgriCU!ture et, 
part.:cUliérement, d"" sen1ces vethlnatr .. de !"Etat, n·est 
pas cc qu·u y a de plus rose .. . 

En ~let. U n'existe pa5 enoore de remède spécifique 
agLwant rapidement •t à coup sür contre la fièvre aphteuse 
<et non c stomaUt.e •. at!ecUon !oca~ et p'.Ulbt bénlrne. 
qUJ ne doit P&• être cxmlondue avec la fiêvre dont ei:e 
n·eet m6ne pe.s le •rmP!bmel. 

En An&letcrre. ou les lleveurs ont ~té le plus ~rouv~ 
dans toute l'Eùrope, CC$ demi~ annm, ft ou lu maitre.a 
de la science vétérinaire n'ont Ct'sst d'être alertés pour 
découvrir enttn l'antlv1n1S dée;s!f, on n'a r:.n trouvé de 
mleux, Jusqu'à present. p!)ur con:recarrcr l'épidémie, que 
d'ab&ttre d'office tou!<!a les bêtes Sl!;>e<:t"S et. b!en entrndu, 
d"empèchcr la pénétmr.on des autres dans les ~s dc!u.a
Vea. c·esi là un moyen • drasUque • dont on n·eat paa 
trop m~ntcnt dana le R<>yaume-Unl, ma14 QU1 eoû:e cher 
au Oouv.rnement. CC'lul-<:t étant dè.a lora tc·nu de vener 
une tndemn1te qui, peur le '<·Ul molS de novPrnbre, a grev6 
le budiret britannique d• quelque cent nillle llvrn slf!rltng .. , 

Votre installateur -· 
vous eonselllera d'acheter 'VOCI appareils sanltalr.. ch., 
RE.'IE DERECQUE (mal.Ion ~ rroo> qui pos.sé<!e dam ses 
vastes oallta d'exj>Ol:Jtlon une ooUocuon oomp~lf! de 
SALLES DE BAIN d• bon goût et à tou1 lts prtx, 25, chaus
aée de l"onst (Potte ~.o HAil, Bruxellea, de a l 18 heures. 

En Beli!que, les laboratoires de !"Etal fabr'.quent un 
sérum qu~ Injecté dans les débule de la ftè\-re, donne 
parfoLI d'heureUJ: tûultats. Ce sérum, de l'ana des com. 
pétcnces. lt'rll!t ~ment radical, s'!l pou\,.11 être Prod!· 
gué dana la pénoèe d'incubation ou. du mo111S, avant 
l"apparttlon dta c aphtes •, l'DalS U est tro'I rare qu•u en 
soit atml et ce. pour dlvers.-s raL'IOna, dont la premlèNI 

1 est que nos •·Hërinalres n'ont pas touJoura. aous la rua:n. 
le urum n~r. ou. du moins. en quantité •utt:sant<! 

ce 1•u•.a wian"" Et&Dlla.emcnie d'An noral 
\IARIN, coia!dérablen "' aerandLI, méritent une vUlle, 
Cn!atlon octo])re 1937, 



Pot1t les PETES et SOIREES 
u JOUI !aut une ch mile lmJX"<'
cablc ~rous en toute 
cœl'lanCC au SPECIALISTE ~~~.ti~ ! s 

REVEILLONS •• NOICL "' •• NOUVEL·AN 
SOl..IPERS DE GALA 

AU 

SLAVE s 
L 
A 
V 
E 

La question du sérum L .. 
c Est-Il "°"'"'le. donundera-t~n lngél!ument. qu'on 

m&nquo de aérum. que les !aboratOlrcs omcJeJ.s ne se OOU• A 
pont pia en quai.l'o pour a'<n procurer ou eD fabriquer, alors 

lllltvl:ILLONS t•Ji7 
aua 81JJllC.H• - Tal .. ll'"ON&• .,.,.. .••• ..,_ .. _ .. 

MENU 
ltAZST&OA.1 A U CA lo\lt WA\.OQOI,. 

quo •'Oltl plll.s de cJnq mota que la llll•rc aphteuse sévit 

MUI t 
9011tfC)of0k. 'PU~O.J1t1e 

8 1110Cifa.• tA lllC:I •A.rJC-1 llA.1101t'I' 
8Œ.UP •"1'00Af'IOPll' 

Dll'tOI en Belgique ne talsa1n q Je croitre et embellir ? • A!nsl 
pcme le profane. qui admettra!\ lo."t bien que le plu V 
modl!Sle n:ûlnA!re de chez nous al;. t. l'brure qu"' eat. 
4&na 13 n.l!5e, aa txmne ri!st-rre de sérum, de quoi ~aire 1 
t'-Ce t. toute m-mtual ~ c A quoi ae:t, aJoutc le pro!ane. 

C1'00UE'r."l.S Cl MA•llll ,NI elllOt,/S-.iiCKA. l'fl: IJkU 

"''"'"=·· c1s1un ~._.• •· 

G llA."'0 ,.. ,. •• _.Ml A. lltTIST'OUW 
0111i:>tr.s••1 • ·~~• •• 

COTIL\.Oha • CA!)IAUa • SU'lltl'Jl &&• 

dJ ,t:nn quand 11 arrive qu'on y tcmbe ? • 
cm qu'il li:OOl'e. le pro!ane - !ante qu'on l'en ail 

LU P''lttJC C[S VJNS [T CHAMPAGNES 
NE O!'IT PAS MAJO"ts 

1111 mlnlsltre de l'A&rU:ulture. &! ce n'est pGUr noi;s tirer E 
Jamsb lnstrult - que le ... ,...,m an:t-aphtèllll: "" tabrlquc, IU<TENn VOTitE TA•Lll 
pttc:.mient, avec du s:>.Di de bête c con.-.•k3Centc • Or, 
c eat, paralr..Q, la cru!x et la bannière pour <>btcntr de Conséquenc~ 
n~ tcrml'fa qu'ils !atssent pratiquer des sal~t'es aur !~ur 
bétail hont de dani:er. ce~es. mall! n!lai~ll con<ldé111b!e
mcnt Il"• la maladie et les pnvations qu'elle comporte. 
On a lalt a1>pcl, A plusieurs reprises, à leur esprit de roll
d•rl~ , Ica agriculteurs une lo!.s tlrt3 d'cmbotn1s. !ont 
la aaurde oreille et ne tlennent pns q•.;'on vienne c d~mr.>
llr • 1oura ~tes a111Y1vant<'3 en leur pompant le peu de 
un; qui leur ~· On a btau leur assurer qu'une telle 
~tinte a.:alt lnot!e=te. voire m!me "" utaJc, le sans 
ptt<:lwx n'afflue paa &ns les laborato "" • 

OouJ:..:I, pourtant. 1<>nt remarquablem(nt outlllta et iol;ul
p<s Cr.n de CUreghem, ""'4Jllmenl. pe-4ttnl. ro 111<".ns 
d"lln• beun, ron\"Ct'Ur une tl't'tlta!ne de ll'res do aan; en 
Krum. Et l'on a RtteDd à mieux Mala c·~ le aan; qci 
manque .. On a b.en eu 1idèe d'un lnstll . ..ot de sé!rothéra· 
pie, mali cela eoôtffalt 1<'3 yeux de b tete. 

CARTES XMAS ET NOOVEL A.'1 
Calendriers tant a1s;e 1938 

Papeter~ Centrale 
MAI SON CHAINEUX 

20. rue Marché-aux-Herbe• 
(P"'-' F.ghse 5alnt·N1ô0la&-Bourse) 

Et en attendant ? 

En .• • nous en aommes là. Le l!éau •'ét4ônd 
cœune 1'111•.:e. A l'heure QU oo"' éc:i•'OllS ces ligna. sc-JJ 
~ LuxttnbOuri: - colnc!de= : t.e: de M. P!crlot 1 -
lemblalt voul<>lr rt!lster a 1 ::rra.<lon. Ma.:s les c:qu 'eura 
aont pe$!!mls'.cs et, •Us ne le <!:sent. ~ ~t dCJà que 
noa Anlennes ne pe;.icnt nen ;>oilt aUendre. Il faudra 
1e rh-.ncr 

Faut-1 dire que ccitc f.ene aphteu..e n•r.n pu un 
c t lt3u • pour tout Je monde ? Des rabatteurs. des ciur
latana do toua ~nrea et de tous tul<'ts. pa; . :ourcnt dt'JlUlt 
dr.s rnol1 noo çampngnea. Lant v.·aUonncs que Clamandcs, 
allant de lcrnw en lcnnc propœc~ le « plnllro • ld~al, 
la potion aah·•tnce, ••<'<' 1:aranue. s·u •'OUS p!Alt du Gou· 
îCtncmrn\ l !'lus de deux ~llt.s remedes, tous lnfattlib.<'S, 
comme de Juste, out déjà été s gnalés nu mlnlat~re de 
l'Arr:culture Or. al tant d'éleveurs désempruû ac trans
form•nt atn 1 en • EQ1!0S 1, n'c.11t-<:e pas ex•ctement là le 
lli!le qu'll.s ne "" aentent pc.s su!f1Mmrncnt D.ld"-' •t ac
courus par nœ laboratcltts. laqucls, comme nous !'Mons 
éc:rlt phis baut, ne peu~enL leur déllvror b pan~c Qu'en 
r&W:ln de ce que la •iflCUl:eut's eux-memcs conse:.:ent 
t. leur appantt n y a là une s:t1~·1on aln ie!Ulle qu'U 
Importe de l&lrc <<!SU, c:aus Mntét~t de tous. y com'r 1 
cdul du co~rna~.ir. 

Le o.<tccUYe DERIQUE. réputé pour la a!l:'ct6 de -
RECHERCHES, EXQt..TIT.S, SURVl:ILLA.'\CES, EXl'En· 
'itlSta Ill, a'en. da l':œlr..P.Jl::..o~ Bnw:llc&. - 1'-~ ;:6.00.88.. 

Car la !lèvre aphteuse et. les ravagea qu'elle exerçe a~ 
ront bientôt. et tndfolab:rmtnt. leur répercus.s'.on sur la 
production !altière et bcurr;èro du paya? Dans certaines 
r.•g1<>us, la prcu\'e en ese dfJi latte. Certains lermJers out 
vu leur production d1mmuer de molt!6, qtland elle n'est 
pas de,cnue me~Lstante •• Un rrave probl~me ya se poser, 
au cours de cet biver, quand les ltockl de beurre seront 
épu.sk et que le quanUté de Wl<S mones ou abattues 
aura atteint son maximum, 

D'autre part, de< çcns bl<'n 1n:ormts - et mai.,n! les 
dé!llent.s L-és formel.s du minlatére - assurent que !a 
redoutable ép!.!OOt:e a entam6 le ilb:er de nos crandes 
foret.a. En Ruto~cr:.. d, ooumrncnt, dœ biches, d--s 
ccrl• au.'1l!.e:lt é"e trouvés rlUallt QU aux tro~uaru mor.,., 
chal'its d'\J.lcères. au.x rnvlroru de Mont.r.en et d"Eupen. n 
n'y aumlt à cela nen d'étcM&Dt, amrmcnt ceux qui s·y 
connal.ssont. L& hè•'te nphteuso ac propage a>ec une !acl
l!té extrnord=ire et aurtout pnr lœ olacaux. Les Angla!s 
B\'llient cru t.enrr un pré,entlf a<!rleux en renforçant les 
mesures de contrôle lors do J'cntr~ du bétail étranger. Ils 
ont dù: y renoncer. Pas plus q11e de sérum, U n·exlst.e de 
prél'entt! ou de contrôle cent po11r C•'nt emcact. n faut so 
rCStgner, attendre et sau\·er enaut•c ce qui peut être saU\'~·
Cettc \·émé est d~Jante m11ls c'est la •értté. 

Une attention toute spéciale 

pour \'OUS • c'e<r ce Q•e les réputés ET ABUSSE:'.Œ:-rrB 
000:-> WARLA.'ID ont eu en mant le cJ;:a:illo BELLD1A. 
dtliclcux c1iarillo au aens pn!cls tt aavourrux du terme ..• 

COGNAC MAR TELL COGNAC 

Le point de vue de l'agriculteur 

Evidemment. Je petit agriculteur a~n111rge, non tant oon
tre 1·tp1dèlrue. dont nul ne peut ~tr(' unu comme responsa
ble à l'origine, mals contre !"Etat, qui n'entend Point inter
venir pécuniairement daru gcs infortunl'a. 

Dan.. la plupe.;t. des pays l!trnn~..-s - nou.• avons tantôt 
•!té un cas préc:S en <<" qUI conc•m• l'Angleterre - le.t 
o101nernements versent à l'éleveur lésé une Indemnité plu.s 

fH~~M~G~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE-----
s2., .._ d' Anderlecht, Bntten... Tél.: 12.60.90 
SOIN - RAPIDITE - PONC1UALm 
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POUR MIEUX DORMIR 1 f'"""'SIMMONS QUlfTUDE M• ,Ir 
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eu moins compèfl.v.t<>lre, laqutU• a'exp!Jque par le fait que • '°"' lea aervlca d• l'EtM qui ordonnent la destruction 
du bél&ll conl&mlné ou. du moinS. incurab:e. 

En Belclqu•. U en va tout autrement. Oénéralemmt, la 
bête attt!nte par Je virus finit par IX'r1r de •a mAladle, 
Ill ello n'est. paa aotimée à temPo' ou saut ~le. Nos fer
mlera supporteraient saos doute dlftlcllement que, m~• 
oontn Indemnité - laquelle est fixée, en Anc!eterre, à 
.o p. c. du prix de la ~te - on vint leur abattre d 'aut.<>
JtW ua bétail ma:.l(!e, mau dont on dit. comm• pour le.. 
rena. que tant qu'il y a d• la vte. Il y a aussi de l'espoir ... 

Au.sst bien. Jusqu'à pr""'nt. M. Pierlot a-t-11 formelle
ment proclamé q>Je la mansuétud• d• l'Etat ne pounl.t 
a1k:r au d•là d '\lne tnu-rventlon de pnndpe, Yl-'Wlt sur
tout la reconstltUtlOtl du cheptel par l'octroi de cttdtts à 
long ttrme et dtstln~ à 1·acbat de taureaux reproducuurs 
et au remplllt't'ment d•1 bélall anéantl c·m un Mpect d• 
la politique d ~:eul!'• dont M. P•er!ot ae flatte d'étre le 
réalisateur, sinon l'ln.•tauratcur, mals Il y faut une sacrée 
patience, et nos l>'\Y&•ns turent en chœur qu'lla vont à 
la ruine. Il e.1t vrl\l que. pour certain$ d'entre eux. I• coup 
aera dur. 

Mal& pour Je r~t,., que>tlon de gros aoua l fond.s per
d113, M. Pterl~t M veut rl•n savoir. c L'Etat. all~e-t-U, 
ne peut .,. taire l'assureur ou le rhaureur des rllques 
pr<>f0$$1onnels • LI"" Cllôlle$ en sont là. 

La dernière histoire de fou 

Cbe2: un débll •nt de tabac: - Vous vendez bien de.. 
clgareties ? - Out, Morweur. - Alors. voua paumez me 
donner de véritables turques d'origine ? - !Mdemment, 
les cJcarette• Soaphore. les meilleures orlentaloa l - Ou~ 
mal.s, à quel prix ? - Un prlx mOdlque : Fr. 2 23 le paquet 
de 20. - Je vous remrrcie. C'est bien ce que Je me dl.sa!$. 
J e croyal& entrer dan:i t:n mAl!llSln d• modes, et me voici 
dans une charru:erl Au re\'Otr, Madame 1 

La voix du poulet 
On raeon!-11 , ~1 que:ques annM& - car le déftctt 

d 'exploitation du chwun d" fer dont Il C6t bru.squement 
fait &I crand ~al, ne dai., pas d'httr - on racontait qu'un 
aide-piocheur nnlt trouvé le reméde radlcal contre la 
charge trop Jourdr d" trais gen~rau_~ : la suppres.<lon 
putt et elrnp!e d1·a ch•mw de fer. Seralt-<e au mm• 
Orlbou!lle que d•a lonctlonnatres partl&an.s du moln<l.. ".' 
ef!on ont, maln'<'nMt, la•<."' '.e soin d't:abltr le susdit Pl'> 
Jet. oonsl&t&n: à koreher vi!s les •o>-a.;t'Ura, a1ln de ~ur 
d emon:r;,r la eo!:JC!tud" de la SN C.F .8. • teur ~&rd ? 
S inon. comment lmai:t."ler une J)&reille loufOQt:ene? 

Taverne Marnl'X Dans un cadre charmant rt de la bonne 
humeur. 18, r. Champ de Mars. Brux. 

n·a•ona Jam&Ja eonce à donner à cette taxe l'appllca:t.,n 
c6nérale qu'on a cru_ 

Mala un lonctlollllaln! de la S.'ICFJ3, que DO'-"! avona 
ta~ d'\lne ID"'rv1ew à ce SUJe\ DOU6 a cont1t, en cllgœ."lt de l'œu; 

- On a domandé l'exces&t pour obtalr le p!ua: on a 
fait ctler le pou:e: pour oonnaltr;, a 'l'Olx. Cel!~ •'nt 
r"él~ al alcuè qu'il a fallu battre t'll retral:e, ma:s. du 
molna, on u&Jt ~yé et li en reowra l<:l~rs que Q>.e 
choee ... 

RALLYE SAINT -HUBERT A G EXVAL 
HOTEL-RESTAURANT 

Menua à 18 et 25 fi'anca et i 1 carte 
T'!A·ROOM B 0 DE 0 A 
Penaton oomp:~te • par-.lr de 50 francs. 
Nount:e chrectlo:i. • T''"r"'onc 53.et 21. 

Dea explicatiom qui n'en sont pas 

DJSOnt-!<t f roidement : nous croyOllll ce lonct 1onnatre. 
D'abord, le premier communJque élalt bien clair et l!'$ 

lnttntlona qui s'y Lrouvaient maruteJi~~ ne la'-"!1ent aucJn 
doute. On obJoclera que l'ad.mlnl3traUon ne '3lt pas écrire 
un lall8ace lwnlneux, mW Il e$t t.OUt de m~me permis de 
croire que aun redacteur aura medlté aes tenn<"S et q;'I! 
devait aavot.r ce qu·u entendait par • tralDs rapid!'$ •- Lo 
c b!oca •. pour employer un beau ne.:ilor14me dont la lan<t:e 
tranç•l>e - rodevab:e aux cllCDl!na de fer be!&<:>, ne 
aeraient.-1:& """ des • tram.s rap;dœ • ? 

Ensa!te, que:. IOOt., au Jus•e. c:<s •douze tram.s du 
aervlce rap:de lnttrleur, pour '.<"aQ•.iC:. la su.'taxe 6Cra 
perçue•? Pourquoi ceux-là plut6t que d'autres? Et quel 
..,ra. en cfotral, le régime des • lrJlna rap1dta • poursumtnt 
leur trajet au delà de la frontière, étnnt donné qu·on fait 
allusion à une exception en laveur de la lline de Luxem
bourc et de celle d'Hert>estal? 

Enfin. al vraiment douze tra!Da seU:ement en:rent e11 
Ucne de compte. à QUOI cela nme-t.-11? Comb:en ce:a peut-li 
bien prod\llre, en vue de la résorption d'\ln deflcll annuel 
de cinq cent cinquante milllon& de lranu? Et oo:nment 
Ya,...km a·arnnccr pour crJe Jea t'oJ·a;~ura a•7 re:rm:a·mt. 
avant de monter dans un wa!l1)n. pour ne pu devoir 1 payer 
une surt&xe, Joraque ce o.·agon fera part:e d'un des douze 
tralns myaterleux et que les cent sous de rll:ueur n'auront 
pu éte ~ult~ d'avance? 

Dep11ls notre dernier numt ro. il es: vrat, la prn,se a 
publl6 une note dans laquelle l'ad!111rustratton !Ache du 
llJ. et proclame ne vouloir app!i<luer qu'à douu traina -
re&!ant à déterminer - la fameuae taxe d• cinq francs 
prlmlthement envl&aaM pour tous c trains rapld\l& • . 

Certfe. noua savons qu'en A!lemalllle et ailleurs. Il ext&te 
d <>s prix d111'ért'lltlels. aclon la rapldlW de.11 convoi&. Mals, 
outre que ce D'!'$t pas pratlque du tout, la q'.le,tion !'$t 
tout autre dan.s ce Pll)'S que dAo.. le nO:re, ou l'on a tout 
de &ulte atteint les lunltes du tel'Tlto:re aana, p:trfo:a, a\·ocr 
couvert le nombre de kllome;res •tparant deux arrê!.I d'un 
sunp!e c EU.iuc • du Re!tb. Au dtmcurant.. ce n est ?U ü. 
tau aur lea exp!'f'as QUl empêche le m311 des chemlns de 
fer alleman<b d't:re ~rme el, encore une !o:$. no:;s 
sommes de !<lute ta:on en Belif:q . D A.:e n~cne. 

- On a'est méprta, proclame l'administration, noua 

Le joaillier-orfèvre G. AUREZ-MIEVIS 
125, boulevard Adolphe Mu. Bruxell•• 

expose toutes les dernJèl'es nouveautt-s en Joalllerle, 
borloeerfe, orfévrerle à des pnx lntlrra:>nts, 

Toua les bibelots pour cad,~ux. 

Services publics 

Nous l'avona deJà dlt. les chemins de fer IO?lt par.eut en 
d~dl.. Par.out !'lnt•rvent>0n de l'E'a: ~\ ni.c-a1re. 
comme pour l'entre!Jen des rou:a Volk>n 1 !.oit 1 en pren· 
dre aux automobtl~'.03. aux cyeltStca et aux ple~ns. i>an:e 
que les routes coOten• cher? Soua forme d'une augmen
ta.tton de vlnrt à soixante pour cent de 16 !Axe de roulage, 
P"l' exemp!e? L'e><anp?e de l'Allemal;DO ne Ucndralt du 
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LODEN 
- mesun. nommes HERZZT. ,.. 
- d&mU. entanu - 11. Mont. de la Cour 

"'"°' p. - Ml.e Zola: ka TOl!WU p p<LlC!l>t molna d'lm· 
pb:a Cl"" chts DO<JS e:. l'acda dC3 P= b<'&'lX au~ 1 
CO: iraWlt. Roa:n e! cM:nlna de !Cl' .:i<1t da IC"1C<S P'~b!Jœ. C: 
er. lolique qu'ta coQk.:11 • l~I, comme. d'autre part. 
:c. .m;n:sl._. Pou-"TL.'t-<m M."~ent rlTC de !aire ~ 
aa t:udl&n:.i. d01 )Our au ~ trO:.t m.11'.e franc& de 
cL.,,;i. d 1n.ec:"p•lm1 1;i>:>:tlm<1li..lm ))l)Ur bc:Jt;CMr l • Q'OQ 

q·~ cttuie chacW> d rux. annuci:=ent. 
A ce:a. la 8.N C.P .B. rttoniuua qu el:,. eet. sur te pap'.er 

da matna. UM eocle~ psnlcUlltre. ncn wi oervlce de :'E:.1. 
C esl ent,...nd:l. m&la Il en h de m~me en PTADU. e~ oepen
c!wt !'El.al 1 .-Jb•en:.lonne largemeIU !<e oompagnl ... 

Là n·ML wu\<!foia 1)3.9 :e nœud de la qllf6'1on et U -
b.rn éY!dent q... dans toUte la m-re du i>mil>!e, Il 
taul i.enler de r+dulre le d~clt. Or, c'tsl per 111n orp.nl
.. '.loll trop onére-. - cht.ri•-' trop l<>"ird""- .,.. rl!duo
UODI de t&J'I! trop nombl't\ISCa QU• pl>che la s N C.P.B. 
Aucune entrepra• commerc!Ale pnvM! ne pourralt résls~r 
l un pan .. r"<lllme. 

Hôtel-Reataurant ul..a Vignetten à Tervueren 

Jour de Notl, 3 menu•, 18, 26 el 40 rrenca. L·apr< a-mtd!, 
dépouillement arbre de N<*I A.-n.vous dtJà retenu vot.re 
t.a~le pour l• AA·cJllon de !"An? /\. c•l?e ora»ton. chamb,.., 
pour 2 personne$ avec petit dtJetmer. 35 tranca. On dansere, 
on 1·amu~ra Tél 1021 61 BO~ 

Lea réductions à tout faire 
Con.ai.G. rona .. ~ Qdilnt q• ·· r.out ~:a es-: c tn:.oucha.ble 1. 

que '!el rtclw::tiona. no:amment, e~ IOUS 103 libre-pa?œ".ln 
10nt accord<'.s l bon '9Cl•nt • D<lD aeUlement aux U1val1df3. 
aUJ< 1utrea anc!tna combattanta. aux on cler• M r~rve 
.-. aux !amUlea nombre 111a mAia encore aW< poneurs d'•JJl 
c11p:6me de la Cto1X•R<>U;e a ' membres d'Une llsue an'I· 
.u\tDM, etc., et<:. - on ne pounalt enwntrer li1'lll la; eu. 
::a aon: trop pu moins d<' vlnct«P' catt;ivlirs. no:a 
Al!irme-1.-<>n. 

Noua IOllllD<e lea pren.c'tll a rceonnaltre dans aon prln· 
clpe, la prlOrl~ d .. droit& • certains avan:&;es. g;orle'J.le'
inmt acqu"" par lea ane c:lS oombattan:a en stneral •; 
15 t.nni!ldes en pattlculler :'\OU5 «~ Al!S'I q\.e, 
par!OUt le& on.c en de l"tl!<n<' .toult.wnt d'une réd:JC' .on 
• or ... prtx du chemin de lu afin de l<S tnelte• à c :enir 
leJr rang • tn voya;ean: to deuX"•tm• clas&e. :-; ""' adm~:-
1<1ns cle mfme v !oouers qull est dl.nielle d'e,l:er :ou: 
ab\:a. en parvenant à tcart~r du bén•lice de mesures co'.
:cc:.vea Ul ou te! aol-dlsaot Invalide par au.~ de calvtUe. 
qui .. pvrte comme Jn charme et dllpose de lar\;ea moyens 
d·exiatence: ou bien U?:s mWl.Atres dt haut i"Bde, en 
activité. touchant ne.>runolns une pmslon pour dœ rhuma
t.!Sm:'I q\lo se &Ont man'ltsth aprts coup. !'lire a.dant: '" 
encore tell autres a, nt.41 oit, dont le t.ransP->rt à prix 
red'.il!. C$t .a\·an~ tout un 1>1"ntf1er po•1r ·~r emp.oyeur~ t 
tut:I quanti 

Mais. cela <lit, d~ d<ux ch~ i'unr , O\l oren c'eat ·u 
S.N C.P 8 qJI accorde wu.s cr1 mimes dr !.weur et, aloi'$, 
qu'elle se drbroullle: O•I bien c r$t !"'Etat qui lui force :a 
ma.ID et, dllJla C<' eu c'es~ à lui - ce qol ve\lt dlre: la 
oollectl\"l~ be!I• - t aupporttr l•• !:-al.I 
D~ l'eMemb:•. 1~ faui.. pen&1ru-nocta. conaldtl'<'r q·1e " 

aeoon<I• hypoth~e .. t la tio11r et que, puce que c·~:.alt 
facile. on a l""P llrl& '.e pll. en ha•I' leu. de M' M-:'Vlr 
d• rtd,lcUons ..,. !<'I t!Lilb de& chcm ns de Ier comme 
d~ pr"'TH"'"- oour .. ~ea choScS et en wu~ c1~n&·.anc~ 

vHa innovation ~enaationnelle 

\. UNIOU& WIAl•OH QUI tous den.ne- nettoyé. LI ao•" · lt 
v~·tmtnt rf'm1.s La. MATIN au prtx de ~ rnuir.s, d:lns tol.l' 
Bruxelles, sur simple n~l t.êllpbonlque au n · • • .1 • 

c Le :.aitre c.!tacheur • . Te'.nturler, 139, rue Tenbo&ch. 

)D~l«JU 
'f ii:û 

t..~ 

& q)&,effb 
Aoenco Gfntrole: 45, rue du Pépin, llRUXf.U..fS 

Ttl6ohono 1 11.12.lltl 

Sur Ch. Plisnier 
Sur !"homme du Jour, M. Charl"6 PU!inler, tei anecdo!n 

abondent. 
En vote! une. réoente et &SS('Z <lr6!e 
On sait que Pllsru•r est M'ocat e: que. Ju.qu'en ces der

n,ers temps, U !requenult •·'-'ldwnent le Palala 
Il lui arr:va. U y a quelque.. mol$. de plaider d.-vanl !a 

COu.r d'appel 
Quand :e m.om•-t1t lut vena pou.r lul <le prononcé: aa p:a!

do;r:,., :e p résident lui rut • 
- Malt:-e Manai:e;, vou.s a"" •a parole. 
Il y e'Jt un m.omen' de ru<!)l'W 1nM d un momen• d'hl· 

!ar.:e. Et :·auteur de c Mart.a11es ._ avant d'entamœ aa p!a!
doine à fond re~rc1a, en excellents k!'mt'.S. ~ magJ rat. 
p~pe ou d:.stl'alt par ll!l &011\CD.: c!c lbomn:liO IDVC>
lont&:re qa"U.ne a.s;oc!atlon d .de~ b.en comprébèr!S b c ve
nait de rendre a= à un ounaiic rec.mmen• pgb e 

P.=ie: a renoocê - mome!ltant:nent du mo ns - aa 
ba:ruu. Ce qui evttera peu•~trc à Q'. c qJe 'Tlai; ra <k lui 
d!re <1e=:n. da::a des c.rconstancœ ~:nbl3b~ : 

- 1>1.I.! :e cFaux·P~•·,:. 0 a ~ etoUte 

TAVERNE LE FETICHE 
57, rue è• la Fourche 57 B"1J:tlle3 TH. 12 1141 Le 
rbarme de la bonne société Ambianrc unlqce Conscm
malwns de prem1tr c.ho.x Bufte! froid Ou•rn jugque 
3 heures <lu matin Po ;r i.. dames. &Uf1lrlsC iiratu1te, 

Le chef de l'aércgare 
Quand un ~ra.:.n deraile en Franeê on aCC\tst" ''A1'1-u11(""Jr. 

On aVlOD s'etant éer&be con~re une ch mméè du~ n<'! ;ires 
d'Os.ende. "" a. .ro;>lque :e chel de , aoroi( .. re. 

Nous tgnorons que.s sont I~ manqurmr.:nta, '" .itu ('t 
tl(>gllgell<'e& retev~ à .a chaJ'lle. Sa rC<>ponsab1!1•c eM, N<na 
cloute. looroement cngagee. Ma'- Il en est d'auttcs dont .·n 
toute justice. u fai.:ora.1 tenir oompte. 

o·abord. qu·e ke qu un chef d·aero~arc? C ut un rh•I· 
gare ~ tr0:s1eme c'.a...~. tout slmP''1tncnl.. VlnKI 1018, on a 
demandé q,. lts c.het• rl ncro;c .res &01en1 rho ai.. J)IUn•l 
lC' pi'.otes ou le- ~ncit'ns pllo~ L Admln1stra11on a'\ e&' 
toujours re!u..<ée M"EC la clem.ere énergie. I.e Mtnlsue d<S 
TT&nsport.\ ne coonait q~c 'e chel de gace de pMnl~re deu
x;~ oa trosi~ cJaa;e c·ut pann en Mmlcis q,rJ:e 
entend cho~r 'es ch('~ d"aéropru q.d n'o11t de mmpé
tenr• que p>ar dcstrtbuc· le& bl!I•~ ~ cr<n • Par .c la 
sor\le • r.. Ignorent !Out de l'aV!llUon dœ condltlonl de 
naV'.ga!>llité. de Vlslbl te, !la soa· l.o<'apab!<'S dt prendre 
a·.rcure <kc.:6Coo 

?.!.als un p;»:e ou un aru::m ptlo!e de ~"" co!l:trnlt trop 
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L TR
oO:i R.EVEILLOA ~"l-o-r AoxO TEN RG Le Chauffage Georges Doulceron, S.A es (( IS s PINS » à c R BE 3, quai au Bol& de C<>nauucllon, Bruxelles • T61. li ma = ':~ r~:o.;:;: el se. chambres con!ortablea 

Lea bellea imaeea oh«; un cher de eare d'! t.ro.altt<le claaee ttV'.<m tr«< boo ~ et, de p:us, est prcvu pe.r le rtir'emmt. Il y aurait ai;sol à 1mp11rr- l' • auton~ • · qui. a reruee llea Cl'Cdl'.a n~Lres - qulnu mWe !nu>ca - pour c ba!l- • la Cbemln~ !ata:e. El:• n·av1ut pns poW'll!é en une nuit, cette cbemin<·e. ~ ~t aY&Dt l'aérodrome. Oil &Tait malnt..s fol.S d""'"nde d'y 1llsta.ller un ll)"'llUme de ~~ Los Cl'éd.:.o n~ tureot ~Jou~ reru· a Ecmomleol 
!!:! . <etin. C 1 a ts q 1""1.l<ln des aérophami. Noua en IX'&' -.:tons un. pe.ral<·ll. nWa il oe pen t r'..en. nœ aT1ooa ,,. pouftllt communiquer avric lul. faute d'n.Qparei!a n 8el"alt pe~.f:re boa de a·occupcor de ct11 reaponsabOl~là avant d'..xam:n<-r cel!e du cher d · ahcl)pre de tro!· llmi• c'.Mol•. 

HOTEL DE L'ESPERANCE votTe h6tel 
On ne peut tout avoir! 

Un mklecln vient d'examiner l'~tat de aant<! d'une femme • apr~ la consulla11on, dit confidentiellement au mari. qui attendait d&ru! l'antichambre : - Votre femme n'c&t pas bien du tout ' - Je le Uls. r~d le maM, et ce n'est pas pour aa beautf que Je l'ai fpousé•, maJg pt>Ut aa dot. o ·ameura. Je me con..ole •n fumant chaque Jour ma boite de c Bc»pbore •. la ~arette turQUe d'or\gtne. s1 blonde et st douce, à Fr 2.25 le paquet de 20. 

Le " Gaulois fête le général orch~tre 
~ ~~ral-<1rche1>t.re, chr! de iruerre aympethlque en•tt toua. c'est :e gtnml Tklomte B"1lln de CbaaJ, certes !'Un des plu• po1lUl1urea otr1c1crs $llpeneurs, P'W<IU'll a crH l• c Q .ataor Pro Arte • qu1 es~ connu dar111 I'F.urope entléro Le gMlëral \-icom·e B.1.mn <St de c.,ço~ es~. MSez peu commune. des RU!ltnll'f's art.Isles Mals ce m QUO! Il es• entre 1ous nceptk>nn•I c~ qu 11 a trouvé le """1"et, étant e.rtl8t<' et I• plus dltc:ent des d!i.ttan't'S. étant de aur· croit ée11..in et blotlt1lpht dt Lt'ol)Clld li. d'~tre W1 mW· tal1'l lnt~I et un admlnbl• ooldat dovant l'enneml AnlmatMtr. rollabomtror d'un nombre lnllnl d'ln.•'llutlnns mu ll!Ca!ls. mtcèoe et a11Sl8'"quc, le gtneral Bllf!ln tut aide dr. camp de Uopo'd II - et collectionna d ~!&tant$ ~at4 d~ .....vl°'s. D commanda le Ier GuJdes - honneur lrud· sne 1 - ., sachant vo lier rur !es écunes du réglmtnt. mé Jomane qut ne $e d•mcnt Jamais, U mma la m~qu• au rn·nt d~ prrleetlon que !"on Mit. Fran.• ThyS lul rapl>"la toUteo CO'S chœt'S. avec le respect en)Oué qu'on doit l W1 anc!•n chet en qut l'on JlC'~°"'<l• un ami n d~pelanlt, dam le J"'1tral n~mn. W1 ranrall!tsr.. de la ci'.laMe, mals aUMI un plûlOllOphe 6'o J& '1• mlllt.al.-e, il loua le dilettante, rlol"ltla le l(l)dn. Et le gén~rnl, nvec autant o·~ ~ d• mH'ir• '"" qui n·~or.na paa de la pan dbn mu.te!ml plaJMnta Jollmtnt Fra!ll' Thys volonWre d• gu"1'e, t. qui n fcltut 11n !notant, b.m avant qu·u ne ravltalll&t le CltlU· h!s •n optl'n!sme IA mlsslon pttlll~ et Mllcate de nwl· talll•r rn ~trltueux na.< troUPt'& QUI a'aat&l"llalcnt dans 1 .. bau•• cl• l"YYr, 

En br•!, un mAlch d'amie&! humour Il n'y manquall llll• le bruit du canon et I& Mlml"1r cl'un orch..U-... et les Otulols •'•n all~r..-· • nchant..._ 

LA BELLE Au:::>QRE Le bon rost&urant n Pla e dr< Martyrs, 1 Vou• ••= joyeu....,mtnt polnt•r 1· .. urore d \!Ile ann~ nnu1'rllp "' .. ,,.1.., 8i Lt;· •'7: 11u 1\1 rketllon Que l'on voua y a pr6parl. M u t!"'b aolSn~ à •s rrancs Bon orehe«t.re, cotillons. - Retenez vos table4 

Si Toua Yoyez qu'une affaire 
eat dllrlelle l traiter et que l'aplomb voua manque. nbMo lez pu. cherches d'abord un 6tabltoetment oi:i l'on d~ la J•Ji!rb!er Roelanta et voua aeroa ~:.onn6 du rûultai. 

Passeports et visu 
Alnl1 dooc, l l'lnitl&U-. de M. Dcmnoy, =n:stl'e d<! l'Int+ rieur, toua 1,. ~ rœldant en Franoe, tout lnd:atlncl.emmt. devront fotre mtmla d'Un -pan, et dalla Jea qu&l'llll: .. huJt llA!wu qU1 eulvent l«.tr e.mv.., eo France, M ~'.« •u Oomlrl1-Mt.l de PoUoe du quarùer. Part~ 81 la P'ranoe Teut tuer IOC mdu.r.r.e tou.'lStlque, Ubre t. elle Le nombre de Be:gea qui ae ttndalf'Dt ann~tement en P'tance POUr <eur acrement r.endra rapidement vers a!ro Seuls 11aqueront ~ l'<'ltpêd-!Uon otWt qlll y IOCt appeléa pour <lftl raloooa maieur<e, qu'ils ne pourroot trait.el' pu CO?Tf$poadance 

Et la queatlon ae pœe: P'aut.-n exercer des tt~'.er.t Eldier le paasepor. del œtoyem français a l'entrée en Be:· stque et les contraindre. eux a\tSI!. à :a pew,p corvée d'aller rendre TIS!te au COl!Ulll.!6alre de police? Ce --1!. 11&D11 douUi la ré- du berger à la bergêre, mai. ce eeratt Idiot. 
Notre tnd"3t.rlt tnut1&~q te et hOtel!ère est déjà .....-z mal en point pour ne pes enor>re agrraTeT 1& l!ltua~ m fer· maot nœ troaUùes à l'~létmont !ra.nçala qui eoo&Utt:.. le plua P'Oll de noa ""'11.l'ura. Q'l'on Vèrlfle lftl lden:.ltés. qu'on refoule l"8 lndœlrt.b!ea. mals qu·on laae enuu les ct<fll& et iflUra !n.nca, "'~ dé....iu~a. P'alooaa. en l'OCCUJTenC<', preuve de p!ua d'm~·llteenœ que M. Cormoy. 

Noël et Nouvel-An approchent 
Vouloz.voua vivre agttablement VOi melllona cett• anntt. et? Puiez-les à l'E.zcdslor Win~ C-, 3, ru• ~e la Reine, Bruxell•s ou li, place de Meir, à An\·ers. Vow .utt clu.rm6 par la musque, voua empomrez de.. prlX. 

Une nouvelle offensive dea cafetien 
~ ro:. de plua ces pa·:.._ cate-~ s·ar:tent u. rklameni. pour ne pe.o chanlrer. la ré\'llJoo de la lm aur l'~l. lol que est <WY<!e plua COl'.'tre .e caba.l'et1eor honntte que OO!lltre l'a!COO~ na rn«>acem d'etab'.lr une sorte de re!erendum m&!a mêl:n<! a'Us rect~ilk nt del\ t.dh<'slOlls muet.._ à leur thMe, ae !111Urrnt.-11a ab· •tir? Oil :eur a ra.1· des pT<Jme151eS on a pr1a t. le'Ur eprd des qa~en\4 qui pouva!cnt paaer 
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T M • Rmdn-TOUJ des bommes chlCJI 
aVefDe anDa Rue du Pépln. H, Bruxelles 

polll' !annela et pu!.>, bcmlQUe! Aujourdbul, t:& M OO!"'llt 

p'.ua " laln' la moindre Ulu.<Jon. Les crrc!ee pr:I~ lei 

4éb:l6 et~ cJandœ':lm ~ mult.!p:Jeroc<t. m&la • 

lol q J1 • t.:en b plu:. ~-poc:rtte <1• ~ ~ 

demetl.~ !ntanell>le et "'"''e&!ne. t.oot au mo:ns au.s&l 
lar.Jl""PI qLWi )!. V~rvelde, p:ua vert et p:ua Olalr.tl! 

que JamlJa, r~e.ra dans cet.te \llll« de lannœ. Apriia, on 

ftr.&. pe-~W:.re ... 
Ils oat. d"ail:eura nt.te le coche. la ca!et!ln. et par dellX 

toia. TOUt d'abord. lo.-a de l'otmnure de :"EJ<pœ!Uon de Brll

n llœ. tlM pelJle crt1 •. f>t ça '1 ~':. En.suit<>, ai:& an'«llt 
lllODtré p:ua de cran. fait de 1 ·asttaU011. c:lee meet.lnp, du 
b:Ult. manlfts\t, fenn~ oout;quf>. ava.nt l 'élecUoo dll li a ml, 

alcn cit•• le Pa.rlrmml ~lt l".:l<lOre, !la r.·.ira:eni. obtenu 

• tll'v'n ~·"· -]gré V&nden·e:<1e. cr.il &lll'll1t dO 
ac.cep'<T cela C danl l'lll~rt~ S pCr'.eur <If> l'antl!aac:sme > 

Ill ee 1011t oon""1'b d'llnf> pxm>ft'.<e ~t w.sue 

~ains rugueuses --

PUROL 
adoucit et gu é rit 
Bone f~ 4 .. el 7.50. Tot.Ms pharrnacôes. 

ù 111 Vt.n Zee.and, qufi ont p:1ilf> J>OW' argent comptent. alellt à'"'" emou""1r Quant aux lntlltn.ttona du gaz. de oe 

M Ma.nr.ct 11:.. à c..-t.t.c oc:ca&J;m, une dfclam!.IOn qui fut gaz dont r~ actueU<>ment i. b.antlse, on a établi t.oui 

a=•we pu <1<s uans;xm .. d'a.!ëg~: c n ana la un •n<..ein~ ultra-p.:=le<:'.;onné q1.ll rend l'at>:'i to<..a:aneo:. 
pa:oe du PrcmJer ~llnl6:re. !& loi••"'~ re~l • étanche,. ptL-tt..e l'a!:, e:c. No:i,, n·en:..~roaa pu clam :. 

Lt 12 avrl.I. M Van zeeland <'"l)llqualt qu'U lta!t faT<>- de:&U, c'est. trop aimpliq\lél 

l'f.b!e, ~ principe. à la th~ dllt eafetle"'. ma~ que eeu!e Et on y t:'OU\'e I• confort m<x!rme: eau cnurante. -.l'.el 

1·:niuauve par!emr.n1a1te pouv .. a dMalre ~ que le Par!ir de balna, des douchf'9. lavabœ. éclairage t.11oonome. .--u 

meil anlt l~ Et le P."<>Jet ~rand ti:t en:crré, par le të:ël>h<alq .e parl.lc:ulltz ..e:lt aux posces c;., gue ... eura. a:~-e. 

Mna":. m ~ p0m1;1e. rm• ,,..br~ comme au ~t.re. f>IC.. etc. US GoUlaa pe;1" 

• 1.&.'A:la'.e ognJ apPnnz.a .. ?.!..iturl lœ eare·:er. Ce l .m. \( l!rl • 

.ui alilUlk c Voo.ia l>"UVCZ tOU)0'.11'11 oaurtr. et Vit<! encore! • 

RAVERSE 
la marque de conltance I Transformation d'immeubles 

(C CONT )) !'i'C'mplole que è!'S lod<n et to• N\11.JJt d .. <'>tlller• inenu!$erle, extcut<!s avtc Io 

d:rte•• lml"""' J ~·. pour tous ICI \'é:emrnt• p!U! f •and !Oin et les prtx les plua étudlb dans !e ::>lua brê 

Pour le crw' 191, av. E 1g Pla>4y, Bruxelles. Tél: 3367.80. delai par l'e01reprenfUr J . \'.\ 'iDEZ.\ :\"DC. 

Alerte au gaz ! 
Jarr.a. t. n·a t-..1 autt.n: q~es:loo de ~.;œre If.li! df'P'.ll.s .a 

f in <If> b diernlétt d<'A dcmièrœ, ei ce!;œ qu'on noua P:~ 

me1 ..:'!'Oil~ lnuclles. )oyeui;es et p'.e<nes d'lmpr<vus et d'at.-
1.raetli>na dl\'Cl'S<IL At:aq~er; bl'\16QUèeO, ra;ds tnaall$ 

t1'1Tlom. bombal'ddnmt& unena d.c Jour et de nui:. par -= 1>11ran·11. lnl'<-ndlalres. toxlqJ<'6. D s'ar:u ~se dtlm

dre. de &'o:-p.n:.!er p.J:Jr t.m.1':.el' J~~ dé'~ts: M'1&~on ~ 

~. artlllene an~rteru1e, camo'1lla.i;c.>, ab!'I.>. dele.Ne 

antWrltoine pes.s\\o et dé!en:e anw.énenne active ... 

L 'Et&W.ùjor, le Mlnl&ltre • . e oo.vemement, ;a Li&'U• ptt

~ pu ;,, genéral TCl'lll')C!ll c:cr~ A=t."'&llON 

Communa.in en p:e=t ao.icl. ma.la. a \'rai dire. :es rêà!l
aa:.ions aont ... _,, mlnlm..,., à ett'e heure, •• le goneral V&n 

d•n B<>rah•, che! d'~:tal-Major général de l'arm~. réçlame 

un demt"1l.lillrd pour ~uipcr ·" P<'l"! 
Des orpnl!:na privé$. de •lmp.'es par'Jeulle!"$ o;pnacnt 

lour p:o;ire dlfcns<!, q:ll = ~:.remen~ p&SS1'"- SI 
l'I. N R &'est rel~ éloeJ'i.Q><ment à amt,n&ier sœ ""',. 
IO!a. alora qu'on .., ~!Alt encore aux fondat.lon." on ne con
llrolt plus un c b·Jlld:ng • quJ n'a!\ son lnt.tallatlon pr~ 

tecW~ ~ la Ba.">q~ de Bn:nllœ noc.a a oon\".é, U Y a 

q-;e· , • rs. ' 6CSc • ~. 

Le plus joyeux réveillon 

aera. te les • "1l 1 pr• '4 " celUI de 1 A TL.ANT A 
Le pl'Oif'3m..ie passera c!ana les dt1.x ...a.a. 

~enu 1~: 100 fr. à i- r.i.r de ·1 t 30. at.t.en·h sans tardtr 

Le dernier mot du confort 

cet ttab~ :~ du LX"- Com."Il• tnsta:eacon, ça 
"' pœe là Une banque, ct n·~t pao un bàtlmem qui ~ 
c1teMe M>uloment en hauteW', mals qul deow:md egal~ment 

en p."<>fond.eur. D ' a là cinq ou atx étaj!ta de caVftl, pita 

1>:.in.iltu ca un.es que lœ autr6, "'"" :a rhambre nu Ttteor, 
ca:n:ne dam ·es cbAtn .. x·!orta d'an~ 

c eot un de cea e'..t\P& qu! t. t~ a.-ner.s E~ en abrt co:lec>
t.U. n P<M tœnbcr ~ du co. sans que 1"' OCQ..lpan:.tl 

144, • 148, avenue Flrmln Lecb.arller - Tél.: 2!.70-76. 

L E G 0 Q -sur . M E R 
Inauguration 

L"ROtel JOU·BOIS est ouvert.. 
C<lnlonab:e - Garaats - T 79.ll'J 

Cela fut lna ~ n en r.a~ pompt. en ~ de 
b1uta pcTSC'tlD&!1'."5, ee l'umte, de l'aYl&Uoo e1.. de 

!' c antl&"1a:..on •· &J oo ptUt dire. Des tcdlr.lc:ens don· 

rumi toroe det.aJ'a. 1rarement ~oatk• par !œ lnntea l't p&r 

les m•mbN$ de la Direction. On par:e c aas •· p!'tWon. 
reloulcm<nt. &'na unique, c:llcl de pœie, desintoxlca.

tlon. = e:.c 
Apres Quoi.· u ru: P.""'Mé à une rtpt~ltlon ~~!'&~ - qui, 

espol'Onll-1'- n·aura jamal.' de c pttm.tn >. Le IU"tt.eur 

stgnAJ& l'apparll.:on d'une •M:<tdrWe h)-pothél.lque tt, •.n 
que:Q~<'S =uu... l<'S c1nq IX'llt.\ emp'.o)~ pre;enu; !Uttnt 

a.ss!!I tous. t.res u.ircmcn:. à ~ur p:aœ. au plus pro!ood rte 

!'abn, u.ndi,; q1,.r ka vaJe..11'5 ttAlen: ~. pu tob<'Çana, 

d&ns la ch.ambre du Trl'sor L exe;e.œ se comp:é:.a de dlf:+

rent.ea attracuona t<i~lques et dC.S!nfectantes, et ce fut lrèl 

b:l'.D altlsl D lmp<'r!", en ellct, que, dlln& tout \mmeub:e 
garni dllll al>r"~ ('S occupa.n:.O aachalt c«nnicn: Ils do Ttnt 

s'y recdre, par QUcl:e •oie tt d8na quel ord....,, •I on ne •'CU:. 

pas orranl.ser un nnb<Jo.i•eillage cat<s'.r<>;>hlque ~ k"1' plu.s 

de mnnde dam la bou..<eu!ade que n·aura!t dèmoll 1 .. bom· 

ban!rmrnt... ?'dut.li rappe1Pr. t. cc sujet., :e ma.<t..c;at-rf du 

Mt~:a. à Pal'C$, i:.x dant la ir.lerre? On en r<Ul'a cMt 
r=i ~ que:quca <adavrea, dont pos un n'avait tte •ouch6 

p;.: d• prn)f>C" ~ ~h:.s ça c'est une aa:re bls:o.n. 

Jef et Marius 

- p,.' moi=· · ,1lt Marius. Je IA!Sl.s ~ lion par la queue. 

Je le lai& tournOJ'CI' en l'air. et pan. Je te l'a"5Glll!De. 
- û<'st. tu ea un brutal 1 dlt Jd, mot Je lui t.encl.s 

l'appAt Je lui donne de ttmpa en temps un pet.lt mor
ceau et U me •ult... comme un chien. 

- Quel appàt t 
- Ab ça 1 C'est du SU1>trchooolat c Juques •. notre 

frl&nd.l.$e 12&tlonale, à un truie le gros b~too.. 
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Le canari 

Et. comme Je personnel ~t eea empl&oemento de e.ocu· ri~. ooua 1·œu dra lnvi~ un éclf.t de r.re ~lnl ··~a de 1"ur 8'.l'O'·pe. On des re!u;r.ès transp0rta1t P"écleu.settl<'nt une cage dans laquci:e a'~U&it un ~ c c·est -ment le peiit ~ de la conc:erge, se dit-<>n. AP"èl tout.. cet~ brave peti'e ~aurai~ elle aœs;. :e dro.t d·e::-e IJlJ.M! t. l-.brt. • 
n C'fllt &°D!"ll q\le l'°"'ILD!S&~.lr de !a dé!mse and· ~e passive d<' la Banque l'('jarda ~vérMlent Jeo per~: c Ce '"'""" ~ pal'1~ da ma~r'..el antlaénen. décl&ra.-Wl C'est un moyen renouve:é de Not J)OW' déter· -· en clemler ~ 61 la nappe de i&Z œt d.l&slpce cm non. Ce canari, c'est. la co:ombe de l'Arche! • 

HOTEL DE L•ESPERANCE votre hôtel 
Rien ne vaut spécialiste 

Vloburo bon rei!stre, 78, rue Saint-Lazare, à vlnro m~res de la gare du Nord. s;>kal"':e du regi.at.re, Io plua vute uaort!ment du paya. C..uùoaue iratu.lt.. 

M. Emmanuel Berl à Bruxelle. 
M. Ernm..nuel Berl, l'au:eur de c Mon de la pena6e bourieo>.>e •· QUI est connu des Bruxellois au doublt titre de matl de MJ.ttUle et d'ancien rt<tac-1eur en chef d'un ll""nd hebdomadaire panslen, eUllt •enu leur parler. !"autre oo r. 1.ux Beaux-~. de c joumall.lme ». Su.tœ qu'U était é1idt'mment • ~ d.e tra1~r avec CO<DP"tencet Mals. suJet trop va.•te : li nt' put qu'en esquts-~r lea divers aai>eeta. brœaer un brd bator.que et è\"oquer quelquea oouvenlrs. 11 cita ce chrr d'œuvre : c Le Journallam<> en 20 leço:'.11 •. de Rol>rrt d• Jouvenel. et n/oglllrea cet aut.re cber..i·œu>Te: c Pilr tu speclal •. ou Andre B<t.:llon 6'oqualt lea aou- de aon j)llSSaie au plus bl'<lborbaU! des q11otld1cns bruxcllo1.1. 

M. Berl parla aussl du recul de la pre."-•• en p~nce de la concurrence erfrénée que IUI foot la radlophon:e et le reportage clnématot1raphlque. La qu .. tlon est beaucoup plua 11T11•e qu'on ne pourrait ltre porté à le crottt. La i:ir- a tenu, 1>"nd.1nt œs aot.u.ntc annéea, dans l'évolution pol1Uque mondiale un r61e extrnord1naire, et tel. J><•Uttu-e, qu11 n·y en a pu de pareil daN lbist.o>rt Sam doute. lt.a eDC)-elOJ)M:..18. oes Journallst~ avant la lettre, sont.Ill Ica véritables pt'r.s d• la ~votuUon rra.nçatse. MalS. depuis. le rOle de la prrsse tst devenu bten dtrr~ ttnt. art.ce • elle, la m~ Information tendancteuae, PfUt.. répandue en un matant au• quatre coins de la terre. mettre 1" !~ aux J)Oll<iM<. B.en plus que la lanaue d'EM>pe, la pres.•e c.'lt. auJourdbu.I L1 me:lleure et la pire dé! choecL 
Et l~ paya do dictature l'ont 11 b!en comprfa qu'ila ont, du jour au ltndemaln, c mù au pas • toute leur presae d'lntonnauon. 

Lea Ardennes 
n n'est paa banal de ~veillonner en Ardennes. mats falte&-le à N~I ou Nouvel An à l'AU~l'i• de Bou"ignca; un mentlllrux menu avec une demi CbampaJne Doyen pour cent ' ""' ~ten1-z •œ tab!oa au ~ Dui&nt. 

COUPLET Fres lea cadeauit I•• plus appréciés 69, Montacne de la Cour, Bi= 

J.lonaleur. on ae IOU•1mdra do votr1 cadeau. al o'e.st du CILU4.PAONE PR.lEUR. 

La presse e.t-elle libre ? 
En ttrJ;e, la Journaux semblent d~ma.rqu~ de l'un • l'autre : rlon ne ,_mble plta au c Corr.re dei.a Stta • QU• le c Popolo d"ltalia •- En Allemaane. me.ne chOO<' E\, en Ruai. aovlétlque, c·• ~enu un llN commun de dire quo la c Pravda • Cla vérl~I ne contll'nt paa de llOl>o velle$ et que lea • llz\·eltla • Uea nou'ellea) ne dlaent paa la Vèrl~. 

Et. cepeodant. U suftlt d• parler av~ un Journalbte Italien. un Journaliste allèmand ou un Joumalis'" aoVIWQue pour cooatater qu1b eont. persuadéa d"êLl'e aeub lndépe1>o d&ntsl M. Emmanuel BerL au coura de a conttrence, np. portait une oonvenaUon qU'll avait eue, à Rome, 1.vee dea Journalùtea ltallena : 
c - Vous n'êtes pas libre! lUl d~nt les Joumaltst .. ltallena. Voua dé~ des tr .ia~ de matthanda de J»ol)IU, dea annoncle!"ll. du commanditaire ou de la bonne humeur de 1 Otre directeur. 
• Pour nous. 11 tn va tout autrement N0e1t jotJmaux IOD' abaolument libres. Ils ne dépendent que de la censure du 1ouvernement. En dehors de cela, auc:un;, ln!luence u·aait aur leur lilflle polltlque. Et notre Sltuauon œt aasurtt par llOLl'e atatut corporatif. • 
dà avalent l"alr si convalncua •, poursuivit M. Bftl, • qu'on avait quelque cêne l l•ur !aire .-.marquer combien la oenaure d'un couvernement C>eUt être lourde. et odlous le mot d'ordre de développer td ou 1<!1 sujet, comme U en va souvent dans la presse ltallenn" • li aurait pu ruonter • oe propos llDll aneodote, QUI ne manque pas de sel. sur lea rtcunes autontalrel .li paraltra1t qu·au lendemain de l'usa&lnat. du cbancel!er Dolltuaa. quand la praee Italienne ae dtchalna contre le r6-g;me bttlér1en, avec une v1olence que dut lUI enV!er même la pre..oe sovW.:que. eue anlt reçu ce lt'lll mot d'ordre: c Vous POU•ez dire ce que voua penses de l'Altemacne. de HlUH et du réelme hitlérien •. c Se none verot. .• • 

HOTEL D U MAYl:tll. s. rue Artola (1>!ace Ann-.ol. Eau courante. cbautrace centr. Pl'U moderM.. Tél. 11.2&.0I. 

Le Roi Soleil diaait 
c L'exacutude est la pollteisee d .. rota .. Voua aere lea Rota de l'exactitude, gr~ aux pendul.. et revells é!eot.r.quea w .. t.clox, 129. avenue de la ~lne, Bruxelles <Il. Joli réveil. 150 trana Pendule murale pour bureau. ball, cuwne, 17$ trana. - Ca.taloiruo aur demande. 

Rouletabille est mort 
Au r .. te. cette c unirlcaUoo • de la pttlle. da11.1 lea ~ de dlctature. lu.I a ca.,.. le plua grand tort : En Ali•~ par enmple, la proporUon dea lec:teun de Journ1.wc es\ tombée de 16 • 1... 
Cela tJent.. endemm<'nt. au manque de vartete des Journaux dans les pe.ys où l'in!ormatlon est c dlr!'f~ •- Mala œla t~~ aussi. sans dou to, t la concun-enœ etrrénte de la radiophonie et du c clnema d'act;.a;ito!s •-La melll~e preuve en eat. que, dana les autres pa.ya. la prtaae quotidienne est ~ement en recUI - da11.1 dea pr<>portloN bien molndrea. cependant. La COW"Y à l'tnlorma!.l.On est désormais Inutile : c la nouvelle est dev•nue le bten commun de tous •· comme le dl.l&Jt fort Jua!.<1nrnt Emmanuel Berl. Plus un mllll$tre ne meurt, plus un attentat ne ae commet, plus une ~ ne "" d<'clare saN CiU• le monde entier connal.se les moindres c1rcon•tances de l'~v6nement en un Instant - prasque au mbne ~~. L'epoque du çand repgrtagt, l'ère de Rouletabi!le. tout oela ...ml>~ b:.en !ID!! Et Alben Londres n·aur.. paa de successrur J 

W. Berl nPPtla à ICI awllteun. l'autre IOlr, la belle avel)o 
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AUTO GLACE Olacu d'autO. Placem. du«t 
• M. rue J.Wul. -T~ 15.2052 NOEL • NOUVEL AN 

ture œ ~t en<<>)'6 da c N· ·York Herald , t. La Ha\"a,ne 
en 11111;. 

Um ~ Am&ic:alne an!t "' tnleTtt par ks autonU. 
npaJOO:"' de cuba. qUI l ara.ent ~- ans ra!ao:l 
trts nlablr LenTOJé ·~I du • Nt•·YOl'k Hcald .. 
ch&rCé de aulvrc le ~>'l"loi>?CJlltnL de la gurrre b!spano
amir'.c~•. par.1nL fi la taire t>-.der tL a la ramtner aux 
E:ats-Unl!. u l<ndmlaln. 110D JGUmal publia.Ir .. en pmn!~re 
page. des pho:.ictaph!"' de l'rnlêtcmmt. ks pé."IJ)tt1<Z dt 
tol)tratllm. ur.c dk:!amllon do l'hbvlnc tt de nombreux 
ren."'-'itlementa oompltmmtalr~ uo c!rconstanctea, com
me bien l'on pcOR. S<lO Ural•. cc jOUr·là. qllJldrupla.. Le 
18 octobre 18ll7 ut une date dallll lb~tolre du JoumallslnC. 

R«:emment. t. loccaalon de l'affaire Pr.nce. noire corn· 
patnote Georges S1meoon tenta btcn. arec l'aide et pour 
le oomple d• c Par!s-So1t •. de l't'S$Wl('lter le c 11cnre Rou-
lctabllle •· H~lul ~ ~· 'lft 1ble mort, et 1>:en monl 

Fédération des Anciens de l'Armée du Rhin 
Anctena de l' A. 0 

VOUS, qui désirez obt<nlr l'ln•l~ne commémoratl!, adressn
\'OUS à la P. A A. R . Pcrmanrnce le dlmllnchc, de 10 b. 
t. midi. à la c Cour de Tllm<>nt •. 172, r11e de Laeken, ou 
tcr1rez à M. H. Ch. Montt.ml~. 90, rue Rubens. Bnuellca. 

Fanfares et Union nationale 
Schaerbe<< ut dev .. nu Vllle-Lumihe ... On 1 • ulébrt 

0 y a quclqu"5 jnura, le \1ngk:lnQUttmt annlvt1'$&1rt de lt. 
crêatlon. du ~rvlce de l'élr<'lrl<lt~ Il y tut des d!scoun 
altJIDaie de !am!>"' ruppl~mcntalrt-a placée& au mlllcu de 
certallll'S rues. feux d artifice tlr~S place CollSll<>n CL plAC~ 
êes B:rnfaltcun aloro que tombait la nelp en flocon• 
&errb. 

Mals Je clou de ces mes tnausurall'S tu~ la promtnade 
dans S<"hatrbeù. d"5 fanfares catholique. Ul*rale rt r.ocla
llst~ On eut ainsi tr0ls cor'~es 1 O:i aurait pu croire que 
la ccl~b:'atlœt d'un lv~nrmrnt aUSll oonsldéznble aura•: 
•mené les Uola fanfares à landre en une aeule. de ma
n*re à !aire un bruit pltl5 bruyamment oalennel: m•la .1 
puait que Cd trois • chochttés • Ucnnent t. ne p30 m~le• 
Jeurs flots d'ha.rmOnle ... alou qu'il y a dl'S éJecuons ccm· 
munalO!S en oc:tobte 1838 1 Chacune des fanfares uent à 
oon autonomie CL l'aCIC<ll'd d<a p<ll\ls n'a rien t. •-olr &\'CC 

J'hanncnle. la mU!lQUe tt 1a lumlére L<:a tro>• fanlattS 
firent ~e p:us de brult po.Wble chacune de son ro:i. 

AU surplus, les pompirrs. abandOWlS?lt lr-un1 bncO!!I pour 
les pl:<tons et les clarlncttes. firent, ttJJ< aussi. une prom•· 
nade èc1aw1 ~ O q 1 lit quatre concerto • Itinérant• t. 

W RICHOUX RUE DES COLONIES. 
• ~u :a;trt. pour ,.œ cadra.ux 

de Notl tt ::ouvel An 
103 candélabres en crl.•t.al taillé de Bohème J'hllrmonl· 
gan\ dans tout Intérieur. - Pr1X à parttr de 80 francs 

Le bon peintre Hallet 

En Beliique, tout aboutit à une association. laquelle est 
parfois l'-lmaie d'une a.MOC!atlon plus va.-!<>. Les een
lams coloniaux en sont un exemple. Leur compalfnle. que 
pttstde l'excellent M Jadot, litllL~!re du prix de lltté
rature ço:onla'.e, &Ut.clll' do C MaJlCJlera tn l'.eura t tt de 
contt'S con~oL.da de 11' couleur la plus riche el la plw. 
tncte, croupe nos maitres do la littérature coloniale. M11.
thtlln de P.lPlin» le ~rc d·1 • Coup de Chlrotte t, Olh Ier 
c!c &>U\°dines, Picrr-c D•)'C, 0 l$'.On D:%l1S-Ptner et c m"ltl 
alti • Cbaq,,e mols d'hlvtr, 1 n.ooclatlon O!"ianl-.e un deJcu
ll<'r. On y lttc un homme de '.e:.IZC\. ou quC:quc ar'.:a·.e. 

Samedi dernier, c'etalt le bOn i)l'lntre Hallet qui étlllt 
t. l'honneur. Il au«Jde dana l'Uaoçlatlon t. Ju1cs Mathieu. 
déUdé. e~ q11l lut le co!::lbora:etlr de BuUtn clana l'ext
~ de -er..i.e œ-,..,,, oom!dérab:e cr.i·es:. :e 1)3JJOnm:t. 

Poz to:r..e la Fa:nl!!e 
L!! PLt:;S BEAU CADEAU 

oera ;o\!Jours 1111 

REXOLA 
DE LA JOIE POt'R TOUS 

l parttr de 795 francs.. ou %1 rrann p.;».r mols. 
Toi::.es :es a\!~"es lllL"'Q\!CS avee 30 à 50')1. de n:!l1l.M. 

RADIC" - BOU RS E 
lrtn.cUu- 16""-11. .. pd1t-H•-HHtMt.. 
Ae•tn : 29_ R•fl'IP•rt St•~C..tt.u•"•· 
L .. se : 't 1. ,... d• lA Wthj.d,•I•· 
C•"d: 11. rue de Fi..adre -
Ch•rierot t SJ ,.,. d• lla Réstt1c•• 

du Coneo. Le dit panorama. .tinalons.-le en pu.sant, cil 
t.oUJours que!que pàtt au He)'!el et se cèt.érlo:e d.aD8 l'oubU. 
Dan& son discours de bicn,enue au peintre Hallet.. J.-M. Ja
dot a rapi)l'lè cet abandon d'une œuvre qui restera en 
tout cas un document mcomparable ... n a lancé un a.o.s; 
nous le captons e; proll"l!tons de bOn cœur ... 

Donc on loua la mémoire du peintre Mathieu dont la 
veuve assistait au banquet. On évoqua le • SUion t, dont le 
dl'lunt fut 1111 des fondateurs avec ~ocn. G. Max 
Steven.s, tout une èPOQue ... 

HOTEL DE L' ESPERANCE pour vos banquets 

Porte-Bonheur gratuit 
Bague fétiche ollerte gratuitement à tout a<heteur aux 

1'iJCJMler1ts J"!ien Lits, le spéelallste en Joatllerl• lm!tAU<m: 
61. boule\11.fd Adolphe Max; SI. rue des Prlplcr•: 31, P;i.o.. 
aace du 1'ord; ~9b, alenUe de la Tollon d·Or. 

Paul Hallet, luministe 
Le peintre HlWei n. reruuit l'œune d'Alllvd L'OlMcr, 

est un des p!us riches p."Ull "°" colon.tes. Ccn 81;.SSI i:n 
artiste qui sa!t dessmer. qut a ~ par !es tcoles. et q 1 
s'ei.; soumis à des disc.;illnea techniques rt1ourrosn. c·~ 
pourquoi U a rapporté du Congo des ttuclesde1.1PC"&11thn>
polOC1ques aus..i >OI•de> que Ubremrnt conçues. On y sent 
la d~~té d'un homme qul sait dr,alner mals qui ne 
s'~<;ttJettlt pes à 1 académ..sme. Q Jant à ""'' Jl9Y161l<"S. c eat 
une gamme êb:ou:.:.oante: le pelllUe s'est ~~ de la dure 
couleur atncalne •~ a a su en rcallst.r lts caracttrcs esscn
tle!s S3n.s sombrer dar.s le genre crtard. qui est l'kuell du 
paysage tropical Hallet expœer& sous peu. U a tx!>084 
deJà chez G:roux: on con<tatera que cc pa)"Sai\S\e aouque 
a dédal'!tlé les sites deJâ livres au to'-1rlsmc tes polnta de 
me que le pmceau des arti.&tu. allant au plus ai..!, &Va!t 
dèJà vulgar!Sé. H&llct a eu le courage de .-attnqurr à '" 
c cu-.ette centrale • elle étAit pi<turalcmcnL ln<X;>lortc; elle 
ttSte usez ma.l commode eu \·oyage-.l!'. Cc bon pe1n~rc .. -a.~ 
donc doub:e d'un hemme int.rep:de. 

LE LUSTRE EN CRISTAL 
de bohème égale votre Intérieur, 1oul<' autre matii•re l'a.""'m· 
brlt. - Demandez le lustre ELIAS PALME ~aranlle du 

vrai cristal de Bohême. 

Anvers-Pittoresque 
TI a été beaUCOU41 question, dans lCS <krruCl'3 )OUT:<, d'elC· 

tens:on des qua:.s en r!.iète - dQnC dallll l E&caut m~mc -
qw sont à la base de la pr;n<::pa:e attraction économique 
d'AnVe!S. po~ de llgn..s réilll!èrea On parle non .scu:crncnt 
de l'aménagement de ranclen emharcadhe du Ch<'mln (!e 
Fer du Pays d" waes m.>:.S enco:e du grnnd travail d•N Je 

BO LAND 
3. CHAUSatc 01'. L.OUVASN 
Ollt,.tVlltll"IC • COUTU.l.C .. IC 
HOR.1.001.RIC • 81JOUTCllUC 
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coud" d'Austru"-uJ où l'on construlraJt plus de deux mllle 
metrra de qctais avec le rcmplacemrnt dea actuelles estaca
des en bois de J'eciuse Ro>era par dea mu.oo1rs en mat.erlaux 
daf,able.s- 81 cc dernier et trcs lltlPOrtant trava!I se falt, U 
en rainera 'at-1.ement une modlf cation profonde de l'a.s. 
e>cct de la rade d Anve:s. ~ p.ttomique rrand105e ne peut 
en .v carne: à cond.t•on .. qu li ..,,t poNlble aux •l.\it.eurs de 
:e vo.r. C'~t donc le moment de rappeler :-. propos::!ons 
q c noua ~ deJà g1 aoir.ent dana ~ Pa&I<! : U faut facf
IJ•cr I"~ ao ma;:ru!kj"c P•non.ma de notre port mond 1. 

Q-Je ladm.=:ratlon d'Anvers n'oublie dœic paa de m~ 
cer au-<ie.s&"Ja des hanzara qui cô:o.e:on: •• ooute1u quai du 
I'&)'S de Waes W>e i..l'Tll&Se-promaiade. ou tou: au IDOlnS 
uoe tour à large plate-forme A 1 usace d•.a rlsli...urs du port 
e• m~m, dC"S Promeneurs Dt mlme, nou.. insistons pour 
qui! rn soit tait de même dan• le coude d'Auatruwe<!l, en
dro!t ou. nctuellem<"nt. on peut se Promcnor aur la digue 
rn~mo dr l'Escaut. ma;., d'ou Ica nouvellea Installations d'ao
eo<t 1go rhasscront fatalement le public La dé- que la 
cons•n1cc1on de ces • POlnts de \'Ut.s • l>OUrra entrainer se 
Cllm!l<'naern largement et meme en ~nHice matér.el et 
moral pour Am'e:s et pour les Anveraola comme te!a et com
me hcl•o des touristes QU a '1lre le preatli.eux &Peetacle de leW' port. 

R \fTl:\'[RU: TIRLE'IO:-iTOl ~E - TlRLE)IO!\"T 
l .. '-flt-l le $Ocre Kié--n.n.ce m boites de 1 kilo. 

Casa de Portugal 

ALFRED 3, ~e N• c - Bruxrnca 
.... BAS DE SOIE 
E'-:i.&)n ·"• n<•J •t-•UX o.r ttomr-nl.5 en 
toia 1enr .. mo1111nt le corps comme W> 11ant 

Sauver la Fagne 

Nou.s avons réc<'ltlment parlé d'un projet d'c!r<"Ct!<m o.u.. 
la P'a,ne d ·un mu.~e r4ton~l QUJ ù!lvor~lt prts de no. 
transe. crAce A l'actM~ des • Anu.s de la F&cn<' 1. 

Maa l"&<lmlrable tt&lon eat daniereu.senieot monade. 
~ 1ou1-er,,.,men: a tté preasent• en vue de p:o·~er «t'• 

r~·e de terrtto:res vlerces e: leur sarde: aurtout ko..tra 
condit•ooa naturel~ p:jmltlra :.ta,_. ~t va-r..on 1•1 
prendre 1 Il parait que l'on rbenerni:. dana l &r<'nlr ~.
qu"' llota, pour la Pl'O:ect!on de la 1'.o:e et de la faune et 
quelqu<s .itea r=&rq\l&bl~ Le reste serai: livré à l'urb.1. 
nJsa:!oD 9' le dlabl.. wt de nœ Jours ce que œ,a •eut d~ 

Il faut abolo~ent que toute la réllon sol!. PrWrrff On 
ne doit paa. au~ur de la Baraque Mlcnel. paysage unique, 
commettre les tau~ Qui ont ~té oomm;ses. à la o6te be!ie. 
par exemple, ou lt m"' cellement a U)ut abimé .. ou prœque. 

Déjà, dœ altfrat!on.s ""doutab:es ont ét.é consl.!lttta Le 
d"8$èehement de la r<\ilon aur:out augmente ~•n.s c~. 
Sauver la Farne, volll\ une grande entrcpn<c. :lhls h aau
ver adroli...men t, car Il est de, mC"SUres pr~servatrlcc.s quJ 
parfo!.s ne valent pa.s lllleux que des des:ruct1on... 

JUJU ET L'ANGE GABRIELLE 
vous reçoivent dana ia T ... ·erne • LA CARLINGUE t, 
9. rue do la P tru1•rt.. <Por:e de Namur - Bruul!c1). 

Massages-Bains 

14, "'e d'ECMJe 
C Porte Lou:.e > 

OUVERT DE 2 A Il HEURES 
1.-l colonie portugaise à Anvers a nooiutltu~ l'anuque 

C.ua de PonugaJ qu·e~ PQllSCda1: Jada à Bnires et qui 
tut tr.uisterte à .An•;ers au dtbut du XVIe all'cle. EUe esi 
liutaU;<n à l n•enue de France dana un bel hcltel en style 
rcM ssonce et constitue un vtniablc centre d'attraction des 
points de vue tourisllque comme de l'!nttret économique. 
Q.1iconque veut excurslonner au pays de Camoens ou y 
commercer peu~ trouvtr a la Cosa de Portugal avec un 
Accnell parlait tous le. "'naeigncm•nt.s dklrablc•. La Ca.sa 
edltc un bolletl!'I mcn.uel txcellemment rtdlge. splendJ. 
demmt llluatré et richement lmpruné dnnt les articles h~ 
f.<1r1QUCll aur les relatlona 1"30-bc!ies aom de ventables 
monwuents hUtorlques. 

Le Grand Liége 

L autre jour. la Casa d.e Portupt fêta IL ~ Ille anruver
sa~ de s:i rtcœ1.S1.•u11on sous la prtsldrnre du Or Au
iuato de CilStro, mJnlStre du Po:tupJ en 11<'11\que. et m 
prht-:1ce de 1 t'lite des mllleux oit cle!!, comm~"çaDt• et 
maritimes d An•ers Le$ ass!stant.s 1outtrmt ~ucoup -
outre l lneT:..able pc-no • Msl50n • - et q11<>! porto 1 - l'al
lacuLon de M. de Castro aoullgnant l'nnnenne~ et la 
••·rel<' des rcl:lt:ons de la Belrtque et du PortupJ et sur 
lo l!Ollcùrité que se dolVeDt :!'S P<'Lltts nat1oiu \'Ol5tnes de 
pui&.,nta ~tats. Une alluatoo 1 aux llltngul'1 e~ aut.tts bal
lons d r-ssn1 1 relauves à l'lntérnté col<>nlale du Portugal 
et d• ln Belgique et de la nécessité pour ces pa)·a de mettre 
~" œurre .a devise belge : l'Union fait la Force, fut ton 
apprfore r.t tout aussi applaudie. 

CJ«"rlons-nous enoore oouha11rr lon11ur. 11e et pros~r>t<! 
à la Cam de Portugal. alors qu'elle fut fond~ m 151! et 
a.·mble donc étl'l! de taille à D'll\'O:r Point beaoln de ces 
\'ŒWC? 

HOTEL DE L'ESPERANCE pour vos banquets 

T.S. F. 

Achci.. • un nouveau poste t.QtuPé de iuoeo • ADZA.\f •: 
t>U. au moins. rajeunl.i;ez •otre P<>lte en umplaçant les 
tubts ta:i;ués i-ar c!e.s • A.OZA.\t •· 

1J faut bien l'écrite )>llree que c'est "<al. OtpUla 1930 
Llége a Délllaé étraoecment .,. réputation. Son t"<l'OS:c1on, 
contrariée par celle d'Anvera, et rort mal partie dans 11ne 
atmœpMre P<'U aaréable, n'a paa laisse grand'chese •n ~ .. 
hors des travaux de rtctlflcauon du fleuve. Mai.s votd q•ie 
pour 1939. à l'occ.Won de l'lnaulllll'llt:OD du c.onal Albert 
œu1Te rrand:ose dont le.s Amùlcalna, s·ils la P<lllS<!d.t'tDt, 
feraient la chœe la plus aen.satlonnelle c ln the 'l<Orld 1. 
Llqe va a"y remettre. 1a c:orrlatr les ~auies en OtPnl:::lnt 
son Ex.,.,..1uon de l'Eaa qUI COU•lira les deux n•r. mo=•.s. depula Coronmewe Ju:squ•au Pont-Barrare de lltorutn. 

Une '6ulce ~ Pl'Ol><lcnndc 11eru d'~re .ottrrte ·~ Ué
geo1s. Plus~ mlllic1'a d entre ~ ont rëpoodu à l'apJ>'!I 
d" comité du 1 Grand Ut'l;e t, C ~ extraor<11na1ro eomm.
cette a!fatre paulonne la •'Ill<! et la pro;1nce. On sent quit 
y a quelque chooe d• Changé, On s'rn!ho;isia.sme, on dis
cute. Fait <a1·actfrllllque: deux nlllle persoDnes n'o.at p·i 
trouver place au l'l•lact, où la réuDlon se tenait. C'et I• 
déput~hevin Gtol"1'<'3 Truffaut. ce peut dJable d'homtn~ 
qui a déjà fait pour Llége tant de bel1es cho.s<>s, quJ ex
posa les but.s en\'L ... gés et qul donna d(>s l.r.dical.lona pft. 
clses sur l'éta~ d'avancement des travaux de l'E.'<Jl0$!tlon. 
oi1 l'on •eut c~r dts Indu.stries nou\'elles à c6t<! dos •Plen. 
deurs pro'1>0lru Certœ. on est en reta.--d, comme po•tr 
tcute oriBDlaaUon semblable. :lf.t!.s la brikete dl? dl!l:l.I 
n'a rien d1nqulttant, a!f!nne Truf!a~: 1 Nous IO'OII\ 
prt:s Cinq rn!nut .. &\'ILDt l'ileare • 

L!t<ge vivra d?nc en 1539 une grande aJ:lllée-.. une ann~ 
comme 1905 qui !ut le point de dépan d"Une sran<le proS!>Utté. 

PoUJ" vos cadr.a· IX, du plus D..x!~ au plus l!Ompl.lrux. 
adre...-..1·0-.o l ,.~,· n laon de oontlance Sl>&-!•11-"'c: 
J TELDONCK lOAlLLF:RIE - BIJOUTERIE 

• 12;, BD AD. MAX, 121, ERUX. 
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cUtnllL pour -Jours. m 3 stances. l t tn•htut 
de 11 .. ut• de Brvxellu. 40. rue de Mal!Ms. 
Chinuy•• EolhetM,ue dea ~in.. et du vtaaae. 

Le jour dea u Faux visages » 

y,.. ro11.Jott du 1~ Janvier dt.na Je pays de Llége "5t ext1~ 
•nt cunrux. c·..,t atn111 que les Llé(eoJS appetlenL te 

ulëbro Jour de l'an c LI dJou d«I Fu VtsOOJ<5 • <Lo jour 
faux vi!aa"'I. i.J' Wollon qui, daN ses motA. brave Ju&

'l lbollM•t~ M tourne paa au•our du pot pour dltt ce 
u'll .,...... de C<T\a!nes ~r~monlea obU,sto:res et d• =· 

t.a!ns aouha!~ pranon«'a du bout des th-res. 
p,u ooottt. à Lt~. on "5\ demeuré flM)<> à la tradttlon 

du P".it ra'90D U faut ab5o'umm1 que ee 9'11 •on l>,'llt 
Yllltt • qu~ le pnm a. 1ouha!l~ la c Bonne anoêe • O dl 
u~ prom,,-...., de proopôrl't P"UT '.es co:nmr.çanl41 et de ma
naie poor lea j(Ull..s rillœ. 

c ~ pourquo:. dana la nlilt du 31 d~ au l .. janvfe:. 
la \1lle est m•&hle par u~ \'tt1tabl<! anntt de pet!t.o :nf'tl· 

dli<>l4i •end<urs de c nCl'eu - hart.~ de paL'l azyme non 
c:onlllcrtts. è-vid"'1111\<'11t, mals qui ont. paTI>lt-11. la \'ertu 
du 1allaman. - ~ c nül•.s • portent en re!l4'! \"Image du 
cruc1!11< On oull• cette hostie derr.~re la porte d enr.rée 
pour que les c mokrali:s • caon:lères> ne rranchta..'<'nt pot k 
M'Ull. Et ,.,. J"'Lll41 aarçon1 cncn: à t.ravers la s<:rrure la 

phra&e ch<&<l<~1e : 
c C'Nt on 1>'Ut valet 
• Voa ar@C ~ b<mh...ir aprÉ"' t. 

1C tst un pt"t!t '1\l'ÇOn Vou.. """"' du bonheur aprtsl. 
Et l'on ounc toujoura à re~ appel. 

Devinette 

Deux hommes eont au cate 114 se sont tat: ••rvtr un 
cafk:ttm• et ont pion;~ leur 1Ucre daI1$ leur ta.-. Quand 
!li .-aperçol\cnt qu'U.s n'ont nen à fumer. - Garçon 1 
•euUl~ don<: apportu un paquet de ctl!llttl:n turq11oa. 
e~ d"orlll!n• ! - Alors. Je l'&ls all<'l" .-ous chercher dC3 
Bosphcr<. à Pr 2 2$ 1,.. 20. ~.s deux cllents sont enc:hantts. 
Mals. qu\'St-Cc qu y font, rn attendant? 

- ??? 
- F.h blon, tn attendant, c'e>t leur•sucre qw fond dans 

l n l:'\.'!r1-

Chèvremont 

Lt. rra t · -H. :e- rf'JOU•ront d'appttndre le c'as..~m~:i 
proellaln de !JI céltbre c;illine de Che>"Temont qui don\lt> 
b nl!tt de !JI Veadre entre Ohènte et Cba.ud!ontalne 

li 1 ~t Il d'lln &lie l't'llUl'qUable qu·une oon"1rucl on ~ 
peu ~ ~ pourrai\ enL"\ldlr de façon ln<-urablf Une 
n'unlan IPllue Il Vaux...ous-Obèvrf!nmt.. 500$ la ptt.slc!ence 
M M Ltt~rcq d<;iul~ ptt:nan,.nt a perml5 des kha~ 
(r \~ satutatrt'S Dix m. ,. m~t"M ca~?fc d~ la nt,.'l 

&cront cb.ssts.. Tout~ noll'~t:e construction ou mod•fteat..:on 
~ 'tr.re oounwe à la COmm!'füon des S.'.<S. 

Chèvremont.. c·.,,, à la Iola du folklore e: de H ISto!re 
Quel Llôgrob,. fidèle aux tradlllon.s. n'a pas oo:mt~ le 

crllmi;non 
c En re\'enant de Chèvremont 
• FalarlN!e ... !~IArlon •. 

NI Bel\ur11tna. ni B~nneux n'ont pu ternir ta gloire de 
la bonne Notre-Dame, uivoquôe par tous les W>llon.. du 
Paya de Llfge '" ca.s <i• dl!l1cult~• 

C eat surtout a Pllquea et au lendemain de la c Pren111'1"< 
Communion t, touJoura al laatut'USe à Ll~. que l'on pèl.,. 
rme «A Tdllmmont • 

LA pel.l~ ch•~Ue. l'*'I:. ... et le oou,·ent "''" plattB au 
l!OIDlDd de la mont&~M d'ail l'on dkouvre un panorama 
'™'ntilleu.~ Chhr<mont., If' mont d.-s ch~Tes. es• éc•'<'mmt 
r<put<! POUf ou l"t$tauranus OI) l'on d~te la !~ au 
lard tt i !JI uu~ a!n.<l que la c Do;è)'e • qUl ~I lnc<ln1-
pa:able 

L!cire a rardt' là u~ •?ttlallté cr•' donne le .op:een à 
~• qui 1 ont oo:mue. 

Au:ttlols. Chtvremont joulisalt d'une rlp•t.it!on !)'.us 

P \ S•FZ G ArDIL'"T VOTRE ~OIRE:!! .\C 

Grand Danclng-Atti·actlons 

Les Rossig1iols 
Porte de Sâmur • 18, ChauHfe de \\'a vre 1 

a~ le uépklant orchestre de danaea WAUTERS' 
HCYI' SWil'GERS et tl>UI un pl'Oj!t'allllil• de belles 

ATI"RACTIONS. Consommation• i ' francs 

Ret,,~z vos table. pow la rm Uoru. 
1 

gmnde mco:~ On s'y ;endalt c pc«l:Ns • par c le r;:aT'.er • • 
C:e Ollffire, le long <ie la V~re m:our6c ~ d~l'I c.'>a:
mantl On dansait au Waux-Hall. On em(:r~ .:.st· a=1 le 
rameux c char Il banc d'à M.>cn~~ •· pu1.1 on a..:>Jt !ml!" 

n"" sur les Anes de ChaU<!lontaln<'. 

Voulez-vous un bel aquarium ? 

Vous le troU'lerez au Vlvler exotique, 3. Trcurcr.berg. 

La légende 

La 1égende •aoon:e que ChtVttmon~ ~·:11• Jad.a aurmon'é 
d'lln chàtcau-!o:t d'où un cc:t.ain ldr!el sort.alt EOUTau 
pour ran('O~ cr .1.a po;>:: iaw-om vo1S~e\. 

L. prln~•~e Noteu grand bà' ~r c: pac'.f'.a•eur 
rt'lolu• d• d~oorra.:ser 13. oontrtt de ce pc ~ 1 usa 
~ l'U!-0 - et quell<' m..,, • llOU? a rtt dt' Qhtvre:nont.. 
li !St ourrlr des J>OUfl'8'e!S a"°" Idrlel en nie ë bo.pt.::er 
!enfant du &f':gneur Ce denntt ae<0t;)t" Lt• hommt'.s d"af. 
m<"a de Notgcr. ckgui..<és en ptt'.r('S ct ch.~n·= quit .=nt 
L ~~ en proc~.o:< e• p<'nétr~rt!I\ ainsi dam la p.ace -
ou il1 M! Uvreren" a un atrreu.'< ma.ssacre 

L"·pouse d'ldr!el 5e précipita d~m un pult.s &'l"tt son 
e11f11nt. On dit que de ce putti a ech8'>?"nt encore des 
plaintes .. 

Ajoutons qu'il e."i~ recomma"dé au'< R~oureux de ne pas 

l 
.e ren "" r~mb!e- à Chèvrei:no1 1t : c es1. un 1\ane de rup~...:e 
P"'>l'h. !ne. • 

Sex-appeal 
_.., avoir drs sens JX1rf&lls pour cons cr 'foUt- ·u1e.. 

pour .-we sa.nte per:od.q1.a pour •otre 11..VilCl'I<' scx elle. 
pour vos art1C'les 1nt me en caou chouc po-..a TUS ac-~~ 
IOlf<'S et produit.! de DeaJte etc de. and<-1 a;,J urd .! 
m~me le tarit u::i.sue n s l'tlV •;• lf1ll e !ra c ,. :is 

ph ferme pGr Sam:Aria. 70 Doule.ud An1p:icll. BI"':· 
xt>lles--Bou.rse. au prtm H ttagr ulJ IOllt en vc::te nos six
c1nlitts mtromables ailleurs 

Maison tond~ •n 190$ - Tt~ 1142 8-1 
Pour If' congo. expectit:on par ni.1on. Voir wnt ~pec:.a:il. 

Quand les femmes s'en mê~~ 

c·r lln"' ~te charmante e• n l us .,omt.a rêuSsle qui 
a tte dC'ru1ee rautn• soir a Chllrlerol IOUS les ausr- et 
&';.1 pront de la Crocx Rool;e n .ai vrai q J'elle •tait o:"i&
n~ par le comne des dames d• !JI S<ctlon ~!~ Et 
quand df'S !rm"""'~ QUt on1 l'hab1rude d~ ie dh'nuer aJou· 
"'nt à ee:a leurs qu.illtts de ma lrr"4.' dt- l!IA «·n l ;r sens 
d• la methncle I~ rouCI du rnom~ drt ill et leur charme 

rplus. il serrut T'?&l •• I~ dl3ons rntme 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3, qulil •Il Bois de Constructloi..., Drux .. Jos - T~t 1U3.5S 
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P< • rrands sa:o pour banqueu LE SAVOY lôou~r dansant apr1" J .. !pecl&cJea B 0 LAND 
47, Boulevard de Waterloo. 47 

~. ÇfiAU$5lC D& LOUVAI N 
Olt~tVltE.RllE • COUTl.L.LUll& 
HOlltL.OGE.ftl& • 81JOUTUtlll 

lm~lblc. de rrure mieux qu'elles. AUSlll "" dhier prélu· 
dant t. un bal et coupé aprta chaque service d'une va~ 
aux oouleurs de la vUJe, 1>Uls d·une vall.c "'""· pu:s d'une 
ntso bleue, pu,. de toUtu les ~ qu on roudra. rut-.. 
un regal pour los Y•W< tout autant 'l..>e pour les papilJeJ 
eus:..urrs. ~ comme un bar, ron bl•n tenu. contribua 
pour sa part à enu-etenlr l'anlmauon. la sottec se pro
lon11ea tort tard pour lt· plus crand pla1.i r de l()Us <'<ux 
qut y asslBtèrent et p0ur :e plus i-rand profit de ta Crotx 
R oug•. 

Le chapitre des cherniaea 

Nous &VIOQ6 ..., - ,, ~ le • nmcs • JlQ'1J' un Joumal 
ri .a. voua un J~tm Q1I u !audra rtfo!'l?IC"r et enco,, _..,. il: llOJOn Q W tomber 

Ce grue Jounu1 n'annoi.<e-c.-11 pu. ~n eUet. quo :e 11cn&
ral Goenng a Prla un d•>erd. sur la :ongiu ur d"" ch&o 
rnws? Alm dt: tu'l.tt dL~ éoooont.l~ at.i.r le tias~ now.mmer.t 
" coton. 1l a dt'<ide qoe, ~=ts. lts llqJetl<a p0ur hom. 

mf& n'aura.ltnt i>!ul qae 90 «n c:néU\'a par devant, au llell 
dl- 95 et 9o par de:rtère au l.eu d'un mi>tre. Cc <l«ret 
rntrtta en ''liu<"Ur ~ lor Jam'ler tl non P"Ult comme on po;ina;: ;e croire le ltr a1Tt: 

Vraiment, I• Docteur Noir, presldem eentral de la C:t.JX· 
RoJge ~ut ftre r:er de - zCatritts carolortcienne• nux
ciuel;.,. u a•alt d'al!leura •nvo7e par té~me des •o.-ux 
chale-urr •x ,e 1a reaJr ~ 

Ltt abonntmeats au1 Journau.s e.t publlcatfons btlSet 
t rança;, el •nrlal• sont reçu1 à l'AGl.NCE OECHENXE 
18. rue du Ptrsil. 8ru.xtJlts. 

Le brillant avtat.rur aux crnt mll:u Wllfonnes. dict.ateur 
de l'Econom1e du lllmc ~:ch, aumlt, à en crn11e le J0>1ma1 
londomen, cakult Que, de cette r•r;on. dts hectares do tl&
svs pouva1en1 annuellement être fpmvn~ On rtdulralt los 
:moortattona do rolon c·a liant r&r le but P<lUf'IU!vl r>t 
actue1:emeni d'a.=rer !a sutis:s· nee de l'A!"onacne par eUt--mfme. Le Zoute 

L'H6t.-1 B•lle-Vue et Comt.es drs Flandre•. ouvert tout.e 
l 'année. Ol'i!lntse pour le& rtYrlllons. des dln•rs dansants 
Avec le concours de M. Dauby et ron orchestre. - Pr1ere 
de retenll' za '•ble. 

:\fa!$ on n<> noCIS d" """ si, a P"Ttlr de la dat.e !lx~. lea 
schupos, :es S A et les s S. auront lc droit d'arréW'r !œ 
P8!1.ants. de k'a hlre ,,. d1'cu·o trr l>O'll' vfr Htr al leur cl\e. 
m~ ne délJ8'll'" pu la longueur rég!ementa.re, Dl &I ~ 
visites dom:cL.'atrœ ~!'Ont 1>=1tcs La nomination de 
• Kontrnllen a e! d' • Obert:<>ntn>llen a a;;x liquettes a'tm!>œ<' Dictature et démocratie 

M. Lu<IMI Rom.ter. ~ un de ses excellents t.rtleles du 
c Figaro •. l•1t ces réflexlona . 

c L<?s Etats totaUtalJ'cs wcr:11ent tes a.Isa er Ubertês d• 
leurs peupl<s à la course aux annelll<'nts qu1b croient le 
uni moyen pour taire céder les Etat.s démocrauqurs. Pan:• 
<fJ';Js y \'Oient leur letll moyen de marchandar•. Ils ae 
vc:lent 1 rrnonO<'r a1·ant de trnll' le profit p<>S6lb;e -
qu·11s s'ab6U.nnent de precl!ér, et pour cause! - du m arché. 

En ~na contraire, les Etats <ll'mocraUques, pour ne 
perdre ni leurs al.<t'S nt !ours llbenéa, Eer&tcnt dJsl)OSè.$. 
' !&nt plus riches. à acheter l'arrét de la ~ aux arme
men:.s. U.. aouha teraient que cc ne fût paa trop cller, au. 
1.rJt1ent d it Quils ne t=t prlvés de leur rtrh•"" ou PUIS
unce. Leur moyl'n de muchandage est d'ltllllM<"r Sut les 
p.rtvat1011S q11ri s'tmPOsent Jeurs adversaires. quRnd un mar· 
c.hc- dt .saa~i · mettrait fm &iM'mC"flt â. Cd pl"lvaUons.. 

• 51 la cou."se dure encore dta années. mtmt .an.• guerre 
le résultat n 'en est pao dirtlclle à prévolr tous 1..,. Etat.s 
de l'Europe, en • • p!t de leurs prtre:ence:. et rdees. ®' 
v1mdront totaU!atr..,. Ils le devl<-ndront pour fau.-er leur 
11'dependanr• ou pour l'abdlqu1·r - QU'tls tés!.stmt à leurs 
aC:1·ersaJrea "" adoptant le mtme procédé de mobllisauon 
p•rmancnte ou qu'ils se laL'-•<'nt domesUquer par ces ad· 
vcrsalres,, • 

c e<t un• pcnpectl<e qui manque absolummt de gaité. 
~ d!."e QU' 1 n')' a pas 11ngt ans que :es plus tml!W'n:& hom· 
""'• d'E!&t et Ifs plus -aranta l)O'Ol<'SleUn< de dro:t &nnon· 
ça:•nc que l'huma:>lte allait entrn • dan. la llha.e Jul1· 
dlquê de son d"ve·oPP"ment •. 

Frapp0ns-nous la pol!Mne. NOU• !atsona le1 rn.L• de la 
mauvai.S<) paix do versamea et de la polltlque dt facilité. 
domocratlque, pa<i!lste et du dtsordre parlcmtnt Ire donr 
no.,. n'avoa.• pas •~ nous débclrt'Ra5<'r. 

Xocis arons abusé de la ll~nf; nous allons connaltr• 
la douceur du d<-spoti<me dlctatorlaJ ou burtaucratlque • 

Ma;s. sans do;:ie u ma.• d'A 'cmands se aouclcnt-lla tort 
pru du décret Oot'rtni ... perce qu'lla n'ont m<'m• pl~ de chemise! 

Hôtel de nSPERANCE pour les Anciens du Cénie 

Le pr~ent appartient à toua 

tnnt que nous somme!. et. I• aoln de vous hablll•r au 
Tatlleur BELLEFOND. spéciall•te de l'habit <t du amoldnc 
crob<! Pruc ratsonnables. 76. rue Ne.ac, Bruxelles. 

Ce pauvre Kharakhan 

Cc pauvre Kharakhan vient d'~I m compris a 1<>n tour 
dans la t.oumtt de ctu" que Stnllur veut epJArer Le: rha .. 
l'<'Ucssuccèdenl a,;x charrettes ctl'on n'aperçoit pas ti• •nd 

llnira cette epurauon Kbarnlthan ttalt al'lba.ssadeur à 
Angora apm l'a\'OÙ' eté JongtcmlJ' ~" Ch;ne, avant Boro
diIIC. Sl)klallst<' des aJTall'ts d >11e, u ttalt aussi •i* 
c&allote du cher Mustapha Kemnl Pacha Gaz! ou S~u•·eur 
de la Turquie nouvelle et ottoman ront p0ur c..nt. 

Mustapha Kemal eut pour pn·min allt~ 1es l>o•l•ts et 
Il rut leur premier aillé, qWlnd l'EuroP<' ent:ere •'•tait l!zute 
contre lui pour Uvr.r aon PAY• aux Orecs. Kh•mal lança 
les Oreœ i la porte Kharùhlln italt amt;ai...1eur D 1 t. 
un mols "™'Ore dans cette capl!Ale 

Il est rentré à Moocou. ou U 1 tait naturelkmrnt des 
aveux oomplets el on l'lent dr Ir. zlcout!ler. comme Ostrov· 
ald, ministre à Bucarrst et ancien a1111ateur en Eaparne. 
Oslrovskl était un A11a1e au l>»e remarquable. Kharakh•n 
était un Arménien, souple, menteur, très beau. • barbe 
fine, excellent Jo""'" de tennl.>. A le rn1r on l'aurait prts 
plutôt pour un croupltr de casino ou pour un marcha:od 
de t.ap11, et tou1e sa diplomatie lut tmprcmte de eta deux rormauons. cela Tt>' '"" -· .,..."'Ille .. 

LE FLORIAN OUVER' TOUTii: LA NUIT 
41 , rue Henri Maus, Bourse 

Ct Oil'' cllmx. Spttb!Jt~ chaudes et froid.,. 

n a la mort QU'Ii mt'rlte. Mals pourquoi diable cea Bol
t"htv1~ttt~ entrent .. tls Ainsi tout dr. 1u1~ t?n o\'cux com .. 
plets? Cela manque d'èl~ce Danton mourait avec btau
e<>up plia de chic .•• 

A '111"1.-~· o.i- .. ,..ac-les. Un cadre luxueux. une ambianf'"" 
!ni ..,,. 4 ne!Ucur accueil l'OUs 1 at!end ! 

L'en<lroll rt!1é pendant les nw14 de ré•elllon 1 
Les meilleurs rhoeolata c: drag GODELAINE l 1.#.s cadeaux les pltu 11ppréc ' 
BrW<eUc.s, 51, rue Royale. - An><r>, 31 rue des Tanneura. 



POURQUOI Pl.S? 

ora de TOI A N V E R S ai:.., prendre 
éplacemenl& i I• lunch au 
UI. du ORAND BAZAR, Place Verte - Mi·rcbwux-soullu. 

D semble que l'Expo rouvrira 

Quelle tn\Mlon do Jépre polltlclcnntl Elle est tn tn!D, 

Fran<·~ d ~dre ses ra va ces 1ur tous les donalnee, 1 

pr'.s !'konomlque et Je !mander. Quoi de plU$ vain. par 

emple que la pr<aenle lutte q~ se lhTtnt les pana de 

ro!!e et r .. pcanb de i•uche au auJet de la r"Prlae œ 
'Expol 
En gtnml lu partisans de 11auche 11<>nt parttaana de 

l'e reprise et les p:.rtlsans de drolle en sont ad·•er
lru. 
Alors que le atmple bon sena, à défaut m~me de c-ett.c 

ralaon canbt•nne dont U est tant à la mode de se réclamer 

auJat1rd'huJ <bien qu'elle n'ait Jamais é~ viol~ avec plua 
d enU'aln et d'lnrobmncel ~mble Indiquer qu·~ ne 

dt:'Tral• fttt rboluc que chl!lrcs en main!. 
M.i>ls le bon acns è. notre époque!. .• 

LIA DA K ~our~"°:,.K!Rv~~~! "" n à présenc en Bel&tque. 
Dttatl : Pharmacies 

t~ m~ ~·at~ntation. GrlYI· tél 17.2fit i'O, Bruxellc&. 

L 'opposition radicale fléchit 

"'. d .. _, i o d< - • communistes et oocta-

l~es oonJuiut:mt leurs erroru en raveur de la reprue. 

)K radlcaux-eoclallste>, m~me ceux du froot poJ)l11Lltt, 

montrèrent r~$<'rves tt réticences. C'est que leurs électeurs 

d~partementaux prétendent que l'industrie tt le commerce 

d<"S pro\"!nces ont soutkrt de la grande loltt dont les vl&!

t•un. aura!mt prollté IJ')".a Caire l«l."11 achats à Pans 

Ainsi. so:is w~ forme Aigu~. 1""Urg\'611t :a vlcllle queetlon 

d<• la décrnlr&ll•atlon 
Un da andma clE>udio"" de la c démocratie•· M. Javpll 

CaOlaux lqut fait maintenant de p!us tn plus rtgure d'ot> 
por.3ntl avait même rait au &!nst le P!'OCb de !"Exp<>, au 

cours d'Un~ dr ces lntervcnLlons qui prkéd~ttnt et prove>

qu~rent Je départ de M. Léon B!um et la r4'COnstltut!on 

<lu rou,-anrmwt de front populaire sur UM bue radlcale
eoclallste, c'at.-à~ modtrte.. Re!atl•ement, toi:t au 

moins ... 

75.000 F 
li reste 3 app:irt, à 'encire, 105, r. de 

rs l'Ol'IL'nt IPlace Jourdan>. Imm. mod. 
AM!. CcnCle~ rout confort.. 5 p1eces. 
Hll<'L-\'OUS a.nnt la b~u' e Fac. palem. 

Un déficit moindre qu'on ne pensa.il 

Aux travaUleurs do l'Expo, M Jœeph Catllaux repro. 

chAlt Ju.slemrnt leur irauvals vouloir leurs menaces sous 

rondltloaa !c'est-à-<llre l<urs chantages>, lcun actea de 

Mbota&e et lf'IU'S manlte:su.Uons aub\·VSI"'" qw de\alen•. 

en t1n de rompte, entrainer un CCD4l<lerable surcroit de 
d~ponses et un long retord sur la' date r1x~e pour l1nau-
1urntlon. 

AU coan de aoo tmplacab:e J'tQUlsl'o:.re, M. Jœepb Clal!

laux tlXalt Io d~lclt de 1 E'.<po à plus d\ln milliard et 
demL 

Or, lu latta sembltnt d~montrer (et, dar• une t.e'le 

queatlon 1•• latta devraient prlmtr les puslons polltlqueal 

Q•• le boUllJ..,,t • Jo • aT'&lt d~!t la situation IOUI doa 
couleurs btet:roJJ) plus IOD'br<"S qu'elles ne le sont en 
ré:lll~. En die\ ... 

OA~. l 200 m. do.' la o..J Sw>itrre (c!L d• Courtrai. 203) 

La netlI<-Bartièe, le rtStaurant cnmme chCll ""· ae re

commande l'&r son menu de mkll et ses fines spk.lallt6s 

<lu sott. - • La Vlellle-Bllrtlere " è. Gand-&lnl.-Plerre. 

Enrhumé? 
S'endulre la poitrine 

et bteo lnhale.1 

En effet .. . 

En e!let, par de$sùs les veuluies de I& polltlque, dea 
adh611ons et des encouragement4 <sur lesquels !la n• 

com.pUûent point) sont lntervenua en faveur dea partl.Mna 

de la reprlae. C'est ainsi que l'~ent ptt..ldent du trlbu· 

na! de canmerce, M. PlâettJ, jlll'Ù'..e et klonom1'!e de 

bonne orthodoxie uw~. ut arrivé .. leur resc:oi:sie 

D m a d'autant pl\18 de m~te. cet exotUent pr~tdent, 

qu'il habite le luxueux quartier du Champ de Man dont 

lea oocup&nt4 !palslbles pour la plupart) ee l>'ollv ll•nt 

Incommodes par le volalnage de l'Expo, son =rme et 

&es tlon!lona.. 
Mals chez ce grand magistrat consulaire, les argument.a 

de raison l'emportent <heureusement!) aur l•s préoccup.,. 

Uons de con.fort personnel et les basses lntngues t!ecto

ral•a. 
Ce qu'n dit? ... On trouvera, dans la c miette > all1-

vante, son &l'iWJlent rtaumé et l)étrl 

QUIETUDE - BONHEOR. - RICHESSE AVEC LES 

ClNQUŒMES DE LA LOTERIE COLONIAL!t 

Bonne fin d 'année 

OUvert toute l'année; b1en acha1 .ndé, CO (0C1..t>:e e• tj, 

b1en chautlé, le restaurant de l'AbbBye du Hou1e-Clo1t...,, à 
Auderet>em-Brux., ae ~d .. (At:enu<>n, c'est 1•1·abl. 

~t en BLANC, tél 331143. Prop. ~!me Di;" ~;..P<..,..rd..) 

Lea arguments en faveur de la reprise 

L'emlnelll. pr>"'1<1ent du ~rlbctnal de cowr- rce p.rl31tn 

dit en subs;..ince: 
- Le dé!lctt eat bien momdre qu'on ne le J)tttend. n n'at. 

teint pas un deml-mUllard. et m~me un deml-m1lllard qU1 

s·est trouvé la<11ement r<'cuperé par lts c exportations ln»t

stb!cs • 'Il s··or•t d~ dc)'.M'nses e~ ac.bats ellectul> par !ts 

to•Jrlltes ~~enl. p&r les économl~ reallites aur les allc>
catlona de chômage et par la tt&llsat!on de certains tra.

vaux publics qui r .. •eront désormais lnttgr~s dans un 

Parla embelli pu l"Eltl>O : le nouveau 'In>ca4uo. le Mu.te 

mod•me dMI Beaux-Arta !dont le be.Soin se falS&lt :ant 

sentir! et l'~laf&ls$ement du pont d'Iéna. En outre, lea 

travaux, tn&éparables de la reprise, permeuront de résor
ber a .. élément& fort Importante de chômue 

NOl.l.S ne tataons pu o~re e~'~ &J'YUmM\1 •t m. no• la 

rt.sumona en toute im'P"l"' lallt.é. 

8 1. alll&un, OO pleur-. t c LA PAJllSIENNE >, on • _,, 
de boone hum.ei:r : Sl, boul Emile Jacq:naln, Brux.-0..ntn.. 

De bonnes coruommatt<>na dans W1 cadn! ch ud e~ ln••.me. 

Votre bla.nchiaaeur, Meaaieura ! 

Sea chem1-, ..., cola. ses pyJ..mas, .,.. c:al~na t 

« CALINOAERT •. le Blanchla.'8ie c PARFAIT 1 

83, rue du PolnQOn. tél. 1UU5. Livraison domicile. 



4568 
POURflUOJ PAS? 

le plus formidable étalage de uolaiUes 
uu à ce jour en Belgique 

soo dindes 300 olca 
300 poul&rdu SOO cannetons 

1.000 poulet.s 1.000 lapllla 
2.000 p1geona ei 2.000 poules à bouillir 

AU ROY D'ESPAGNE ~œi:'~~J:':i.~~~ 
1, place du Petit Sablon. Bnixellea. - T~ltpb. : 12 84. 70 

Ceux qui attendent 

601\T EXPOSES P0t1R LES FETES or l\OEL 
et VE."llOUS 40 ~ MEILLEUR MARCHE QU'AILLEURS 

& les <UP\IW. entre ll"rtlaalll l)&Mlonnent et toni n~o
ltr rpas toujounl) la pler'~, U n·en .,. paa de mtm• cea 
ln~ QUI font lea rra.a de .,... qu.,..,Uea - pl'Nq11<1 
toujours creuaa .t aUrtles. 

l.UX Grandes 
PIERRE DE 

Boucheries 
WYNGAERT 

6, rue Sainte-Catherlne, 6, Bruxelles 
Pour la rt."ll d11tt.1< · Tt.~phone: 11.6' 70 

PlUI d~ JO p.1rçon.s litTCMra. 

AUSSI los txpœanu qul Ignorent 1'Ua doivent ou '":a no 
doivent pu empo~r leur pacotUle, ou bien encore l'ent.reposer. 

Tel.a, ce11 malheureux Tunb.tna qut fUttnt Nl~6a dar.., 
le motna fr6qucn~ d<'4 parca dea atU'&Cuona et qlll eW'e:lt 
à 1Ub1r, m&J&ré la ~uct.ion de i.urs aoukha, de al durs 
manques à PCner, 

CHOIX - - QUALITE • - BON MARCHE 
Fnltullement d~m•llrés au IOln du Pans hh·ernaJ. ces 

entani. d'une terre ensoleillée atl-endent patlemm"llt qu'Une 
aolutlon lnterv~nne, fa.vorable ou non â leura d~$lfl et tn* 
r+:.s, lnaia !~r permettant. tout &u motna de aavolr aur 
quel pied dan.ter. encore que d..,.. l'atmosphère d1n~nt6 
qui rt'gne ac:u~.C•ment l Paris, on n·tprou•e gu~re le œ
llC'ln de danser, lln<lO pour a·tlOW'dlr <ce qui est tout le IX'n
tn.lre de a amuattl 

La fiche de consolation aux provinciaux 
Le eou'Cfll "' d. " .. p opulaire .in front crlnlen 

c;w. soit dit enue noua, cxm .ent pas mal de tempêtes 
lntérleurœ, un 1 lront • •Ulonné dtJà de oombreuaes r1de.s 
ei fil;s'JtN), œ t-'uvern<-.mcnt bét<!rocllt.e et lié à de Il 
eon!radlctolres cllent.éles, entend ménaeer les département.a. 
to..· en donnant œtlsraction au tentaculaire Paru <œ qui 
a·.,~1le chercher à Mtl&falre tout le monde et son père, 
Tœu p:u1oh bien dillictle l r<!All!<>r ... ) 

n est hors de dout<! que de nombreux tounst"s ttrangers, 
lr.s tranoatlantlques &llrt()ut, ont profité de lrur voyage à 
Paris - les dl.nances trnnçal•es sont moins longues que 
les dl'ltances amnlcalnr•, pour vlslter les alita, œaut.éa et 
monument.. d"un des P<IYs !es plu,, attrayant• qui sc>ltot eous le del d'Ellrope. 
~ Il IT.xpo reprend U y aura paa mal dt mllllona 

lnscrl:.s à &on b-.dget pour aUbsldler les lttes prov!nclalea. 
Et les bons p:m·tnciaux de se dire <Vieux dicton que le 
bonhomme Chrysale n'aurait paa renié) qu'il ne faut pag 
boudé? contre son ventre. 

PAS D1NTERIE'UR élegant l&ll& lumlnaltta dN Atelten 
Defoo=, aoua lf'S arc dr"S. SI. rue M&r>:hé-aux-Herbea. 

Au Marignan, Porte de Namur 

Notre ami R.-ud1n nous l\llnonce qu'on f!tera Joyeuse
ment lea RêveWons en oa e.Mrmante Taverne Marignan 
à la Port• N ·~•:r 8"!X 11.'/>r~b! ,.... ouv. tt.e la nUlt. 

Paris tient les cordons serrés 
C'e>t des tordons de la bourae parl•lenne qu'U s'agit. 

Purls a b<11u étre plact' ~us h1 double tutelle du Prefet 
de la Seine et du Préfet de Pollee, &on ~Il munJclpaJ 
n'est pu molrul le mal• rt du Budret de la Ville Luml!rt 
Le budget parlaltn a parti<"!~ l1'és largement aux trala 
d• la cl-dt'Vllnt •et probablement rtna1$1&Jltel Expo. Mab 
ce budget "" trou ... par alllet1re. étre gre-vé de tort lourdes 
ch11rges. Et •I l'F.tat, !Etat du Front p0pull\lre, entend re
prendre l'Expo, le conseil nmnlelpal (dont la majorité 
n'Mt PM d• 111urhel n'y volt aucun lncon•é!Ùf'nt, mals 
.. tlme que cc de> ra être Btlll rra~. ru;quea tt ptt!la du dit Etat. 

Mals pourquoi - tou)ou:rs h/>wl ces d!spultt de droite 
oontre irauche et de uuche ountre droite. ~ Il e8T. bien 
enten<'u QUt al l"F.l<po nlU\l'lllt S<"S IX>rtea. lR VlUe de Paris 
1 ln\Jt dt' 8.1• l~•Ht 'al('itt• 

:~~~~~· CAVES de MAESTRICHT 
i'(>rte de Na: r Ixe..!e&. - ~ i:ounnet1 1·1 reuniron; 

po:a ••ow-er l• menu de choix â 50 tr.i.nca. 

Ces pauvres bouçea de Tunisiens ... 

FUMEURS 1 POUR VOTRE SANTE, la pipe Buttner n·a pas aa r1Yale. 

Pour les réveillons 

r~rvez votre table au restaurant BILVER ORILL, tél6-
phonc 11.48 59 Pas d.'Orch"3tre, mals de la culalne 

Balkans d'autrefoi• 

M. Yvon Delbol a donc faJt. dl.ni !"Europe centrale et Ju&o 
qu'aux Ballt&na, ce que l'on a~lle otflclellement une tour
nee d'amitié. n cxmn&lt 110D histoire, mats M. Yvon Otlboa 
t'llt asset neuf dans la politique lnt.ematton&le. Connalt-U 
les histoires ane«!otlques des .BalkAn&? En vo!cl d•ux qu'on 
ae raconte peuW· re t!DCOre dana Q•e~que alon d"9~ et 
poUfi,.<:ereux de l'era 

D'abord celle du Monuntgro. 
Avan~trre, Abdul Hanùd. ce fl'Olt...,.d de ~~nit, 1 arro

Mllt • le Roi Nicolas de MonteMgro. Et le seul diplomate 
monténégTjn rN!ldnlt à Goru;tanunople aux fins d'y taire 
rentrer les gr&.IW's mensuallt.êa qut le Commandeur des 
croyants versait au Roi de la Montarne. 

Las! n y eut la molutlon • Sl&mboul et ~ Jeun ... 
Tutta frais parvenm au pouvoir ttalent Jeunea ~ c ne 
•••~nt pq 1. Ils &upr;>rtmtrcnt les prébendes du Roi !'Il· 
col&.• Ju .. <•e au moment où le Bulaare, le Grec et le Sert.e 
se là ~"""1t pour entrer en conunun dAna le ohou de l'enne
mi héréditaire : !'Ottoman. 

Touché en plein porte·monnate, le Roi Nlcow n"hhlta 
Il""' U attaqua tout ~ Scutart et d<'clencha alnal la pre
r'lt-e ruerr• baltanlque. car lea autrea durent lulvre 

Hôtel de !'ESPERANCE pour les Anciens du Génie 

Rien ne sert de courir 

Il faut. l temps. ret•nlr ea table &u Bav./ nir le toit, 3a, rue 
du Bastion. o"°' à Jean omer • ... Ylrtu-. aes 
rtveU''na aeront un mchant.ement 

Et en Bulgarie 

En 811lgar1e avant-(Uerre. U était de régie que to\13 lea 
mlnl&ti a a'ernrlch1-nt rapldement a u cours de .eur a
tlon des dtnl«1 public&. Q-.iand c.a Excellencea taleot 
alnal devenues ~ dJa .. d~:.a.mt de .eur 
m6Utr. d.Mlierewt d'&Weun1. Alore la Tzar Ferdinand da. 



IUSTAURANT DU JARDIN PAON ROYAL 
%00LOGIQUl D'ANVUS 
Sn "''"•s i lS tt JS fr. - Cvi11M 1x~ui1•. - Vlien Y'f-.. 

IOlft.li. Ica Cb&mlrtll. c!Wl«eal: do mmir_... ~ :.. €.el>
(l<J<la !)l.en p:+~ pu :& "°"'e: .. "tJlpe lUI ~\ 
l"&llOD. Alnll œtt.t demstte po<l'YtJ.t t. 10D IOla • rempUr 
Jea pocb• 

HBA.s. tl1lls !ois b~ W1 bt&D jour le T!ar de tout.te 
kC Btllp.:"4 se l:OmP" ~ cbo:a'.t UM 6q\l!P" ~~ die AcTa:"·-~ E',, 1<>at de ail""· ça w~ma ,,__ 
A l UoOm de I& Yertll. :. DOU\-\U TCWa >O\llU.~ pou%'

au1"fre lem~ 
n '1 e:n des enq~:es. dra cMQu.s aa!slS. du CCJrnptabl· 

litt. de bGDque #pluchi'cs. Bttl. un manque dl' tact abeolu. 
BI ble!l qt,., .e oentant pcrous. i... eoncuss1orina1rea cr11 
av~ c of "'°"""' t derenda Io annemm~ <ltc:andlàrelK 
"11• rraz>d• carnPA&m antlturque. 

Or, en Bulp.no, pays ln~natmmt patriote. le cri de 
c SUI aux 'I\lrr.t1 •. n'en Mplatae t. o.rrelle, a plu.a d'~ot 
qu• celui d'c à bas les pourr1S t. 

Au<Sl. un• Jmm•nc., 8,iltaUon 1uerr1~re souleva Je peuple 
entier. Et cn1Dtl1 comme wuJoura. l• Roi P'erdlno.nd, 
d'abord Maltant, suivit le courant et opta pour la ruerre. 

Le re•te e6t de la (t'Bn<lfJ hlal<l\re. 
Conclllilon : n'astt.ez Jamala l'Orient. 

Un crayon n Hardtmulh » pour huit 1ou1 

&nvoy .. fr 67.60 t. INGLIB, 132, bOulevard BoelutaeL 
Bn1lCellee, C.C.P. 261.17, et vous mcvrn tn.nco U4 excel· 
lent.a cra;ona • Hardtmuth >, mine oolre, n• 2. 

RESTAURANT LUCULLUS E5I·n~rJaT LE ZOUTE 
195. annu. du LI >r t - Ttl.: Knocke 618~1 

L'Hylotrypea Baiulua Linné 
~laoez-vou.o l'bJIOtrypes B:ùuhu LIDDê? C'est, parait.

Il. un lmeCte qtll menace d'ellandrmien~ '.fi& tmmeub: .. 
co::ia:rul•.a ar;Jril' la cuerre. n .. ~ dbent les com~t.encta. 
aUSli dangett!U que le dorJPbore q•e IOUS lts Belita dl&n'S 
de œ oom IOAt tenua ~ iraquer lmplt.oJ'&blmlènt. 

SI :e pied d'lme table bo\16e et Il la !Able oocu:e, n• 
croyez plaa à l'ln1!U<DC<! d'Un esprtt : e'es: tout slmp!oment 
l'Hylo'..1')1>" &IUlua UDn6 qJi a'•nnule e: q J1. pour se 
4Js:.nlre, a·tver.:ie à !aire a·ouTrlr lea ptanehm sous 'l'05 
pe.a et à rendre TOU'~ mobilier tns:ati.c. 

Lea braree gena qul a'ê:alen: fait construire une mal.Ion 
e: q\ll a)' croyaient en ~rlté, \'ont ae dire dh!ormals. all 
moU>dre bNlt auapec~ q:ie l'hylotrypes a'eat 1nstallé chez 
.ux. 

Peraonne De l!OUpçonn&lt l'existence de ce rtdoutab:e 
fl~au et l'oD se demande vraiment pourquoi le vicomte 
Ouata•• du Pal'< a ~prouvé le b-ln d'krlre un artl<le à 
un quotidien br\lxeUola pour noua mettre en raroe contre 
œt ennonll nouveau. Comme al ooua n'ét1ona paa encore 
ent.ourœ d'a.""" oombreux adveraatrea de ootre quiétude. 

L'Hylotr}1><"1 Balulua LlnDê ('St un ln8cc~e dont lœ lan'\'S, 
qui reuemb!ent à de rroa vora. détruisent l'IDt~rteur des 
plkes de Dola - charpentea, aollv'S n planchera - al\DA 
qUe l'aspect extêrteur en soit modlM. L'hylotrypes noua 
~ arrlv,, dlk>n, avec les bOla du Nord Et le 'flcomte 
du Paro con.~lll• aux pouvoir& publ!C.9 de !aire examiner 
aolaneUStment toila les bâtiment" o!flcle:a. Qui aal~ si le 
l<)U'ffll'llement ne •• paa trouver un dertutU aux prlloccll
patlona flnancl~re.• cpl l'a.&11111'.enl, rn créant une =mi.. 
•ton apklale e• '\aturellement r.<>m~!en:.., ch•rr~ d'orra
nl.ler lœ t>npd"" d'aMaut du Hylol-YPr!' 

Le Zoute • ShaKespeare Hôtel 
Seul Eta~men >11' ' l la 01~ :e 
PENSlON • partir de eo FRANCS 

~~pboea: 1116' e T~oo. : 611~ 

Publicité el funérailles 
On connait l'a\"'..s mo:tuau-e p&.I' lequel ;\1. TN"'~plon 

annonce la perte :rreparab!e qu'il \1ent d'éprouver en la 
peraonDe de Madame son épouae. Aplia q·JOl, U annonœra 
l ""'' hooor.lble c.:;entè!e q e sa IDA:sotl n'en con:J.nuera paa 
molLS à vend!'e des pro.M:Z. de p:emlère qual1t~ à d<a prtx 
~riant t.ou:e cancurreru:e. , 

Nous n·ar.or.s jama..:. pr.s cet'.e affaire U'ès au at'rlcux. 
Ce de\"&!; et.re ,_ b:air.:c... :Jais ''Old qtJe nm:a avon.o 
ttÇ\1. tmanant d'Wle 1mp0n1mte ma!ron de vins. la ci.rc-J· 
faire suwan:e a .:i.que'Je nous nous en vo· drlo::ns de ch~r 
un mo! e: d'a,lo\J:er le mo:ndre rommm:a.re: 

Noe.• &\W~!~.sl:U1~r ~';~~ie:'ak part de la rnort dt 
notre f déle collaborateur et ami. M. X qui a\11.lt le 
~\"OUS TISltor et de tV.1$ offrir nos grands \'IDS de 

Cette d-<pSr!tlen nou< est extremrmen: sensible. car Il 
~,:'~fort lon."'\emps que M. X élalt aUOcbé à notre 

l'ous somme5 certains d"lnt~i'ter eœ <!ern!M-rs .o:on~ 
~J ~usm~ 1~~ns:i'fuc~::;1 1e"'1i'à1 ~ul18J'~ 
de oortlr de 1 unpruner!c et qu'il aurait été Il beuroux oe 
\"OWi prtsente:r lu1~mcrne. 

Il aurait été <ert..:n•..,ent très lier de vous parl<r"" la 
mflln-eùteuse année 19.r; dOnt les '\"tns com.P:." ont sùrtm nt 
ll<'filll les m•tUeuts qu'nll jamais produlls la B<XUgOl(ru- et 
QUi devront !igurtT obllg;,to1nmrnt dans la c:ne do tout 
~rand aniateur. 

Prochatnem•nt notre Age. i;tnérnl nura lt• plaisir de 
\·ous rendre Ylsite et de ""'<JUS t ;ansinrt.Lre vos motndres 
déS\n. 

Veullle>: acëer. Monslr•:r et C'wr Client, l'cxpreaalon de 
n0:; senttm~nts le~ ïl ·s res})I t•Jc ·ment. dh·oué&. 

L T •t MARCEL 9. nie Rempart dea e fal eUf Motnes • Ttl 11 27.10 
Menu de réveillon à partir de 20 !r .• Huitres, Homarcll I 

Dans le tramway 
LE RECEVEUR - Mnclam~. ce~ enfant a p:ua de c<.nq 

ana. Il doit payer place entière. 
LA DA~iE. - Conuntnt ! Je ne 8ula mariée que dtpUla 

qua•re ans! 
LE RECEVEUR - J< ne TOU.. dema.n~ PN une COD

r~.an pubL.que. madame. Je demande acu!t"rnent vo:.re 
moonale. 

KESTELEYN 
Io spéclal!ste dt ;éWJpement colonlat 5·i r. Namur, Brwt 
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POURQUOI PAS 1 

Un bock avec Louis Piérard 
Le banderillero des Beaux-Arta 

OUI, IL LES ASTICOTE ... 
Comparel'U-Je lrs aucce11r>lt• mlnl•tres de l"In.strucUon publique à une théorie de taur~ux proceulonnant dalla l"arène polltJque. d~n pas d'abord palatble <cela arrive, 111émo à drs taureaux de combat! et '!OUdaln a.su.illla par un tie.nd<"lillero qui les cnb:e do llé<:h•tta diversement tinpt.llllées. les ex~"' par de vl~ ireux c oil~ 1 •. lt"S oecoue, IH force à a·occuper des B•aux-Arta. dea drOlt.a d"auteun, dt"S da.rua to!l<Jorlques sur l..a ten1ls. dea cttdlta aux blbllo1hèq11es populalr•s. ou de lA altuatJon matttitUe de tel cll'T i;rand homme tombé dan.s la détrease ? Cette compl\raL""n en deux tonnes aurait au moins l"avantaee d'êtn1 rigoureusement Ju..te du côt~ banderillero. Car Je YO!a trèa bien c noss Louis•. en culot!<! courte, cape de Y•loun1 et ~rêt brodé. plquont une lnttl"J)l'llatlon b&nd&r .. lante dans le t'.:inc de M .Dm~ ou le c cru lard • de feu AlphnnS<! Ham1t •11le Le !leu! défaut M ~tte tlgun de 1•..yJe. c est que bc2.ucoup de nos 11Tands maitre• de l"IrutrucUon publique n"ourent Jnmals rien d'un taureau. Le ~uYNI Oestrtt l't'!Stmblatt au crlqu•t dont U avait les vibration.>: CiLmllle Huy>roans. surtout lorsqu·u est en habit, eroqueralt plutôt l"IMe d'un bu'"rd l!Olltalre et haut l>l'rcM Lt comte L!ppens n~ rr~mbte qu"à IOl·m~me; M. Petit-Jean. retlr6 de li\ politique pourrait trouver déplalaantea ou peu~tni mtm.. kllush·es 1<111tes ~ea de compan1teora: quand /1 M. Hoste. ce qu"U y a dans ~· traita d'onotuewc et d'Un peu lympbattque ne l>"Mntt pu de lui chercher des analoi; es dans le monde zoolot!qu&. Mata Je m'égare. Je veu~ dire atmplement que Loula ~rard ne qtntte Jamala de l"œU nOlre domaine lnt<!lle<>tue! et l\Tt1"tlqu• n 1 a quelque mérite, car c'eat un bomm• d~• ac• t\"\t" prodlsr.eu>e R•porter, Journaliste de rond. homme po11t14ue, technicien de la politique de. ~-Alta, prMtdent du P~n-Club. glol>Hrotter 1mpen1. tent. Loula Plérard Mt encore l'krlvaln que l"on Alt. CrN n rt<Mtter aa \'le Tra11lqu11 d, Vincent Van Gog/I, on publl• demain d• lui un DO".ivuu l1\7e, le dernier d'une Uate nombre11te, Terr, du lndltn.s, que préface PaW Rivet. .. c Louis PU.-ard .!!<! dL'per$e •· d~nt ceux qui ne l't.Iment pu. votre 1 C'•at un homme qui tn\·allle. et de cet 1mmrnse labeu- 11 r~te de bonnt'S p11~ea, et d'excellent~ 1n1uat1n-s. Qu'importe apttl c<IA, qu'U y ait au.., d"S e:l'or'..t qui se perdent? Nul ne \'Olt aboutir t.OUS aes etrortl, Et ce qui tombe ne nllll. pas à ce qui rcate.~ 

Alml rattocl:>al·Je en rai:e d'Un bock. attendant Lou!& Ptére.rd. en cette -r.~en.. du P-.-e oil ~ talrcmmt doit ~ donn< r tout rend•z..vou_, uthétlque. mu. &!CAi ou Uttéralre •• ~ DO\IS \Oid bientôt pent.l1's sur .,. rapport du budget de l'lnstruruon publique que Pl~rud p~nte depuis deux aru, et qui eoulhe un tu de qu.-. uona dont qurlques-unca sont plia cruclalr~ qu"on ne I.e croit communément. 

LES SEPT PLAIES DE L'INSTRUCTION PUBLIQUI 
- C Comme l'l!"Aln>te, l'lnstrocU<'ltl l>\lb'.IQUA> aou!lre de aept pl&:es. Ce aont, cl~ en ordre d:.'l'jle~. l'lnsUftde œrt6lna tra\tem<•nta. l'absurdlt<I dea man1:els, I& ~ pulatloo doa ~:es, :.. r..'t;llne l~I dal bdt.l:ncn s l!C01&1ree, le aurmenage des élévea, le sannrnage des prof~ et en!ln l<s entrnes apport~ à l"appllcfttlon de la loi JIU.. &!Un. ('ntra ves qU1 &allt un d~ "5pCela de la qu,.:-el:O, lnnttnsulble atmble+ll, qui met nux Pl"l.'5t"S les deux ell6e1· gn('menta: l'o!ftdd et le relljileux.. • 

Ainsi dit Louis Plérard, et de s'expliquer auSSltôt : c De cea plalM. la plua gravl'llllent ulcért'<' ,..t celle qu. dél.<'nnlne l'lnautrlsance des traltementa d• dtbut.. llll'tOUt pour les tnaututeura. On tl~ve ceux-<:I en les persuadant qu'ils aont une éllte. que dlplômts, Ils repr~nteront le rèault.at d'UM 6é!eet.1on et qu'U leur Incombera d'acccmpllz une tArhe aup#rteure en ordre moral et en rayonnement aocl>ll aux tAdiœ qui lnCombtnt aux ouvri<'rs ou aux almpl., employb. Et lis débu:ent avec des IU\la1re~ plua bu que ceux de la moyenn• des employ~s aubal!emea, plus baa QUe ceux des ouvr'.ttg d"tndus:.r.e. Que !"on "" r11....,, lmJn6. dlatemt'llt des ré\"olûs. cela n·a r\en d'étonnant. n faut 40 millions de ff'BnC3 pour les reclAA5cr ... 
QuAn~ à !'~!A! de ce.'"1.alna llvms soo"!a.lrcs, eUe d trop évidente pour qu'on y IDsl.&te ..• 
• Soua p~texte de favoriler le made ln Btlglum. on ravorile en réal!U! une lndtatrte. TOUi nos ma.nu•la l<lOlalrea oe eont paa ma.uval.!;, loin de là. Mals c'est tzop q'J'll '1 en ait de déte.t.able3, et li est Indubitable que parmi ceux dont l'U""le ut pratlquem•nt tmpo.sé au po.nsonnel, U '1 m a bon nombre qui ne valent rien. Q'.1.ant à I& 8UJllOllU" latlon, elle a cru. dalls cmaln.. écolos. d... ca- de cinquante élèves. Ce n'est point parce qu'on alloue queJ.. qui'& aous d'lndemnl~ au maitre 11Ul"Charg6 qu'on a atnat réaolu le probléme d~ bon enselgnem•nt.. .. • A ce problMne de la &11'1>01>1tlatlon - me. con!t~ Plér&rd. - est Ué celUl du ~nage des maltrea. Surtout daru l"enae!gnement ~econdalre. Au dl'gf~ aupérleur. U ne peut y avoir de ulable.11 lt'ÇOns que celles donntes ~ des maitre& trais devant des élèvea dispos. Un prore. .. ~ur 1UrCbarié n'a d'ailleun plua aucun loisir pour ae cultiver aol·même. L& quall~ de IOD en••lgnement s'en resatnt auaalt.6• : du point de nle scl•ntlt!que, U tom~ dana la routine, on oe borné à un ~ent &Uper11c',..,I; d"J point de vue p<'dal!(Jglque, h!U'1!T1eux ou d~url\g~. li perd vite oe rayonnornent calme, œ dynAmlsme ~ qcz! l't9U!t• d~ bon tquUlbre physique, moral et lnt~llectuel, et qui oonfèni à certains prores.~ura œ qu·on appcl:e al Jusio. 111ent le c don du Maitre• ... 

- Et que l>l'nsez..l'OUS du surmenage des ~lè1·es ? - U. au.ul, on per&late à pratiquer la politique de M. Jome, ortèn'e. Chaeun vant.&nt .., spéc!all~. est ttJ)llt.f mauvala malt.ce œlul qui n"rnge pe.s de .,.. dt.sclplea un rendement maximum. Chaque pro!t.1!8eur pratiquant pour aoa oompte la politique du maximum tout en llfllOrant que - ~ulptera la pratiquent de meme. le malheureua ~l~e cbautr6 .. l>IOC ~ eept ou huit t.Ortlonnalrea, IOUYeDt rtnux, n'a qua deux •otee à choisir. Celui de la Wta à ooncoun, qui t.Ombe fourbue en ooun d'étude, et dont la Jeun~ niate aoaombrle ~r un ~trort Inhumain; celui du doux mlnl'l\Jste. qui Juiieant avoir trop à apprendre de toul. renonoe à apprendre sérteuocme~· quoi CiU• ce l!Olt. .. 
- ce n"eat un ml"$t~re rour l>t'n<inne que dan• nombre de nos Ath~ntes, dans les claw!s 111">éri•·ttta. d<'$ ~~ yea aptda1.lltea sont dt~tgnés par roulement pour 1e ~ 



curor ao:t au mo'en d'ln•~rallom dir!Ct"'- J10lt avec 
1~ c!e ~'<lals<&. une eo:Ul.lon cy-pe des pn:>b'.èms J)Ollb. 
l• comgé ant.c.paW da l.h~mc.a greœ. et des uaduc !<.na 
b1rn au polllt d<9 vttalons latlnts trop <11rtlc11 ... Ol'llc• à 
e<lt" 1tand1trdl..at:on lnB~f'U>e. le surmenage .., Mcon· 
grstlonne mals l< doute q J< la culture de rél~re 1 1acne 
ciucJq1rf' r.hœc .•• 

- Enfin. n prrnd l 0111• Pl~l'llrd. U y a la loi Ml,,..larn. 
ou plu~\ "'.lfl !nappllcaUon. wn;q•1e v:ngt-<:!nq p&rM'a 011 
moins J' ri clamrnt. Il y at Ueu de créer une érolt' ot11rf~llt 
dans la commune d•• requlranta. Or il se fait que dana 
Ml provinces du Nord. dona l• Flandre trè' occ:1dtntal~ 
par r.xemple, quand la TOlon~ de >1nit·dnq clt.o)on& 1tmls 
d.. lumtttts .., manlft.S~. k baw'gmestte de l'endroit, 
gtnhal•m•nt fort • ob!curan~ • trou,·e moyen d'o!toutrtr 
crt:e manlft.Stallon pro-culturelle par des man~ tt 
des pftSSlom dlTtrt<S. C«I doit <"''"' saZl6 délai. En!~ 
et c'est Id QU• Je tttmlnenû cet ap<.tçu -du prob!!me »<0-
laln. Je me plaina qc• l'OrgaIUJ&tlon de la scolanté Ju>-
q • lt • fté r de ... 

CE QUI TIENT AU CŒUR DE PIERARD 
- M11t i>" ,,... . \ Louio P.él'llrd. ce q .i me v• otn ~ rc • 

que c·.,,, à c•lu aurtout qu• Je m·au.ache d•p1111 plu• 
d• dix ruu, c'est l'lndtfti"rence otrlc1e!le pour cea probl~
m•• du lol!lr d• l"ou1rtrr et de l'éducauon populntre que 
trop de erna a·o~•t.mrnt lei à Inscrite au chapll re des 
bt!lor...tta. Ceel eat d autant plus douloureux que e'l'St en 
B<•J;?lqur avrc Mlll P3S!Ur, <1u• cdte 1d<e drs lola:n de 
l'ouvrta et de 1"1-ducat.:on pc>p'.l'alre a ~'.é d':>l>Ord promue 
Le H&ln&Ut.. 11 t~ QU<! c>e'.a piI:.S9e paraitre, a devancé 
dans oe domal!.,,, lœ Etala t<>l.a.lltalres Celn-<:l ont lait 
des chœ<'s ltannanl<s QJe l'ldéo~.e dont Il& a'lnSplrent 
1011 à p:œ;:ntt, or n·œ~ pu mo< qw y oont.redlni.I. ~la\& 
O.. lnsU:utlom. en 1 a'Je. en A::~ en R• '111C. n·en 
~t pu '1'0lns rtmarquab=<'s du p01:1t de vce de l'otp· 
l".JQtlon et! sot La P!1>nce el!<'-meme aeruts le goorcm.,. 
ment du front popula.re founù un gros •!!on AUl><>rt• 
cl<' la ~ VOYact5 too:aim.. lhéàtre popub:re, celll 
comment<' à prendre pc11 A p!"J <-0111"ur, comme l'oo dit en 
cuisine. Seuls noua l'C'ltOM inenes. avee des cr.'dlt.I dut· 
aolrea. 

• Oèa 1928. poursuit !.outs Pl~rard. raval.s dlposé un pro
j et d'olflre autonome dr. lolsin1 populaire•. La Chambre 
mutila mon proJ•·t el mol·m~mo Je me refusai de votrr f'n 
laveur de crt enrant d<'f1guro! Pourtant, avais-Je tort? LA 
aemalnt dt quarantf'! hPUff'S. les conges pays. tout <"<"la a 
rtm1'1 à l'ordre du ,IOur le probl~me de.s loL-.rs soule"~ à 
l'tpoqu•. 

• li a donc tallu en rtvenlr à mon lcltt Maui on l'a 
buraucratlstt rrni:rnentée dépk>rablfment. Il y a ron1ce 
dt'S Lollln. tt c'est l'InatrucUon publique qui le oom· 
mand• Il "f a l'O!flce d.s Trnnspert.<, et c'l'3t M Jranne. 
l'n:ceUent u-1eetttalre de ~1 ·H. Jaspar qui y pourvoit 
au t ire de r• dfp:U'lement n v a !e Camplr.g. et .-·m 
la San~ publ que qui le rtgU 

• n raut ruaembkr tout cela. répète Loua Pitrard non 
dt ta ttntn l i: d1 .n.lut. • 

CULTURE POPULAIRE 
c Le combatif dtpulé d Framer1ts re•·tent alors à ces 

loisirs estht'llquu qui J10nt la grande pensée de son man
dat. U pari• dea choralos. des fanfares, qu'il voudrai\ 
.-01r à l'bonn•ar. él<.'vi'<-5 au rang dl.nst:tuttona protéilka. 
On entendl'll. dlt-11, au Palais d•-' BoaUJ<·Art.5. l'an pro. 
cbaln, l'harm<lll1t de la BoU\·erle. Et ..,,.rz.,·01ui quel lt'ra 
!• procnmm• ? La 1w 1e en al mJneur de Jean~t.!en 
Bach. la 1ymphonle de Vincent d'Indy sur un thème 
cevmol. le Prltlc" ''°r, de Borod1œ. du Haerulel, d~x ou 
troos prtlka d~ enaitt dan< ce goQ: là. Et soudain 
pathétique • N'N<t-ce p•s à ~J!foquer d'admlraUon. que 
dea mineurs, des paU\Tt'O l>l>"S kn<és par la fœse •~ 
la vie dea rorons. •acharnent Il de t•lle. mllsatlom d'art, 
u hau=t, tu_• les humblC3. a de tei. sommeu 7 • 

- J en ron11rns 1 • 
Ou point de nie thll\.•re popul~. surt<>Ut en 1>9y1 tla

mand, Oil peut auasl obtenir dea ~ultal.& étonnan!a. Q 

LOTERIE COLONIALE 
PREMIERE TRANCHE 1938 

(billets mauves) 

TIRAGE EN JANVIER 

q'" ne dolt-on attendre d'Une amtllonltlon dea b1blloth~ 
ques populalr<' ! 

• Eh Ilien 1 No~s a•1oos co=e crédit. pour faire fa.ce à 
t.out cela, trois cent rru::e francs. Tenn 'oua bien 1 J"en 
obtlena clnq cent rmlle M plus M uos•., me promet de 
ln mscrltt au budi;et Il oublie cet~ tormal!té 1 Je me 
!Ache. ;>.L H~<te, fon contrarié, me prcm~ que l'on \"& 

répattr cet oubli. prodder à un amend=cnt. M. de Man. 
qUI ne c<>nnalt que S-On équlllbre, résiste. Dfu• mo1'1 ae 
pat.oent ... Rien n'est fait. A 11rutanl où nou• buvons ce 
bork, on déhbére la deS'us; •I ça n• s'nrrange Pf'.'- clame 
M P!(·rard. Je \'Ote contre le budge\ dlJl\t j'aurai été le 
rapporteur ! • 

ADMINISTRATEUR DE LA CULTURE PUBLIQUE 
c s· l'on ·~t rrbelle à l 1d1. d• " ·r u mlni.1 re des 

B JX-.ArL, e>Jlllllle Je ~ su, ... _ r . ~ IC.. répond 
Louts P1érud. qu'on ncmme un admlnlstra!eur de la cul· 
111.re publique. Qu'û y ait dans ce domaine. la Pfrmanence 
:ndl.'\Pfnsable celle q\11 permet seul< de :a.ire cle la bon.ne 
bt'SOimt. m deh<irs de la pcllUqu~ 

1 Et l'on y rattache...,. toute. ces acllvltés éparp!llées, 
QUI de l'ara d< toat 1.- monde so:it cahot!QuC'8 d f.cter.tes, 
voltt absurd..,; On y l'llll&(hera 11.N R, aur la gestion 
artuelle duquel li vaut mieux ne dire mot; les ar« plastl· 
Ques, lrs rappOr".$ de 1 An et d" l'lnr!U.!lrle. la Musique, 
lt-s droit~ d au·eurs tnou~ aurons sur ce clrn.pltrr. 1 an pro
cha.n. une conferrnce ~p1omattquc : et r.m n est prH!l 
le folklore. le theiitre. les mu~<'es dr ttrrolr. la crratlon 
d'un fonds de 1._tres géré par trs éer1valns ru' rr>êmcs. les 
aubsldPs am lettres !rançahes et !lamnnde.s; lts c.onstlls 
aux l'dlteuro. le cméma et le probleme d'une Indu.strie 
cméma.tog-raphtque nationaJe, • 

- Qa•' d"ttat1....,.11ons 1 
- Il ne s'agit pas d'ttaU!IR•lon je ro,t• orretr tout de 

su .. •.- mai.a d"impulsion~ de d:rrcth•ts à donner à dr.s ~ .. r:s 
auton<imes . Et pulsque nous •olcl au chapitre der. obJec· 
uon.~ _ Louis Plêrard. dtra :.-on pouse à a crta:ion d'U."l 
m1n1stèr~ des Beat=..."t·Ar...s, ou ct..i motn.s u' ne- a~mtn~tra· 

Uon autonome ? - c est qu'U a IOUi~ qu lm tel pœte e<>n· 
rtendralt !ort. bien au promoteur du projet 1 

• lA dessus, Je •'Ous répondrai carrrmcnt Mon plan, 
en dehcrs de toute qu<'St!.on de p<.nonn<'. e.<t.-11 bon ? ~tte 
~ntrall'1\Uon que Je propoee conat!tutralt-elle une ~ 
dtpen."'? R~pondez par oui et oon ! 

- OUI, pour le un; Mn, pour le deux ! . 
- • Alors. t'Onclut mon 1nterlocute11r. le prtnclpe du pro-

Jet dott être chose Jugée et adoptée 1 LA CA UOALE. 
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~eJ (,,(,,J f>"'m's -----.-. 
fQttt tc.J 

tc.ï1-&1X ~ ÎJe.~1J X ..rl'~~--1 
PROPOS D ' EVE 

De deux démons entre quelques autres 
- O I ca r--tlle n ,.. laJ a.nt tOJ"'lbn" 101.1.rdç· . lf'Jl~ UT 11n /a•l<•ll. /t n'en pu11 plut I 
L'omit Q1'I parle <Unn ut'nt chercher re/•9• CMJ)rtl de mac. c'ei<I couru, comme on dit au1wrd·hul. Son vtwg~ tir,, œ pli tcrllMI tntre lti veu.r. /e nt •AU q•oé de ftbt lt et J>O«rla11l de la• dan1 '°" altitude m·a1 trt .. scni qu'il i:o Jollotr mettTt l"n aut-'1't a IOn u.aage toute ma tV >J>t'UltQUe famUfért Emploi"'al-1• lo douctw' ou rtntr-11"~ Val•·1e la bercer ou la 11·couer vtgoureu.icrnentt Attn do111 '"-' confkknca, 1'111 1e ""' qu'il ra Plt'Ul'Otr dea conf 1drn.ce1 • 

Noua tommrs u~ .. depul$ lonvtcmp1 et nOUI nOUI enùndn~• .Ion l>it'n, A~anl o peu prei lt mtme ~ge, ln mtmu gouts. l~t mtmt$ r~lati011$. lt' ntbnt c 1tand11t9 > d4! litf, 1 • · .,. le b.z.ant longagt dt Upoq•e. Mats 1• crolJ que le •=et de noir< entrnte rés1d~ turtoul dan• le fait Que no1 œraclhQ •ont auut dtJ,..mblab~• qu'tl ut pœ1ible : noo f)tlft1 tra~r• mutiu•ll noui parotuent ,.rtrtmement rllf· bits, et nou.. fort•fient da111 la bonnt Opinion que nOMI fOM:~ arolr d,. nous~mlm,.,_ Elit mt taq11lne OMitimrnt 1ur c mon aimable ln,.,1Uciance » et IUT c mon 1ut't'llû op!lmllm• • (tradutu~: <U•ordr•, anarchie, ft m'••f•ch.U•ne ). Pa.r omitre, 1• la blaquc volontltr1 1ur • '°" •'-· " """ ux:tui/ • et iur c '°" 10UCI ezagtrt d• devoir d du r tff)On1Gbflill1 t (tnterprétn: grognonnent, ticJ et m'l.· 7Utt/- Matt quana eue en ae1~mpaT~t. c-est cnrz mos qll"e?le rftnt cherch~ appui tt con1e1l, d, fe Pai.-oue. ~la me tou.cht. 
A nt. I• l'ln1lalle au col'I du feu tt, l"•!IO•I nanlle <l'une t r. , de tht fumant tt d'une r()tte iumtante 4 1ou~a'! f ''TTO{l,. ; 
- A lion., bon, qu'est<• qu'il 11 a qui ne t'a J>O•? Elle -plrt: 
- Ce qui nt' ra peu 1 Mab rten :ote t'(J.1 ma paut,,.t am•'· " '" .. Je h-01• cette lp-Oque de l'anntt, l'OUJ entendn ! Ma fX .... ltlt iclc.te a 1• mt rtr~ll• lam• ci ptrir, tca:i.rte ju Qtù:l Io r.ault~ ... 
J lut gli1>• 4 rorrUle le nom d'un dtpuratlf, Elit •tCOU• la te rnl'la11coliqwment : 
- Il n• s'ag ' P<U de ça. Il 1'ag1t • fi 1'agit • oh/ ci row 1e ""1• l>Jen le t!irr, vooi nt tOui 1NOQU<1'tz J>O• de m0t 1 Ctla, c·e•t 111oin1 que lllr, mau I• prot-.tt utc for~ : - Comment d011C ! VOS&.i me conna.fs$tZ, t'C"' 1arez bien .,., 
- Eh ~n ! r()f)d I Ar•i-1"'1<$ dt! dtmo111 fam1W!rl • Ou• 1·rn .,.,, 11lre. Eh bien / d cc m"1n<nl<I, ~· mftn1 •• f<>rtl plus tn!tltant1 que /".....U. El parmi """· l'i dt'Uz 

1 

pl'<• aga(Clnlt dt IOIU: e'Ut c U faudrait t et c /'aurai$ dü • Ce au'ill m'tmpoj•mtntnt la l/tt C't< dtKZ>ld 1 - Jt tœ.i Tecn-.. '1DH bthi 18' a te tœ IC1'1lpUlt• ucrs- ) 1t/1, volrt manie uagtrée <Ü Jl"Tftctton · - Voiu en par"i d 1'0trc at.oe OOMdrot.-jc "' cha;urr q,... mon rntouraqe le1 roppellM'alt en hdte Ç'a commence "" l""'" : c Il faudrait, dtt mon mart 1tt1f a le rtf·<'ll act: I et ~uz. 11 faudrtr.t inVtttr If' Z rttle "maint; Il faud.ra.tt ,fnlre riJXtrt:'r lt tapi.$ du Ml1rn, larer- la bO'htnt de roct1Uer, falrt tv"ntr lt plo•·tbiM' t1 r~nffl•. • Et /a. tft.'Jfl-•. ma ffllr alniie arrtt't' · c Il faudrait., dklare.t-rlle qu• fair un ma nt •au nt'Uf p< ur l•• féU•: il /cadra<! nr11<1-nl•tr une ntrprisc-partle Ot'tlnl la fin tfe l'annt•; Il /ouclt<lll que faille d cc co1icat, ci ctllc /tic ... • Et Ici avtru 

t• 

/Ont ch01'll•: c ll Jaudr-011 vn ar01e de ·' ••dratt dCI ht"'CI p0ur rvn, del 1ùUets pOUr l'autre tl dt•1 IOU/ttTJ tl'· gants pour le tr olliime.. • A midi, 1• iull tvulttt • Alors rautre dhnon eommt"noe. c J'aurais dll trnlr plu.• urr• la domelllqut. elle dt1Jit11t antolente et pare.''"'"" 1 aurait d~ foire unt .ctnt d mon bouchl!'r qui me strt dt1 entrecôtt1 1rrtduct11>le1;. faurau dü rangtr ma c<n.,,., krtrr d 14 t.Jnt• AugUJltne. aller "°" la coo.i..,. Emtlrt; J•lrt 4 rat"' net mt1 ltttres d~ four de l"an. car 1r. tt!Tfll ,.n rttard . me pr'oocuper plv.• t6t de• bonbon.1 tl de1 Jltvrs <I donr.er, ç·aura:t tU m.Jeuz tt moins du.., " et otn!i tout le 1our. Alors, tiraillé,. tnl" leJ rtprOèhe< d'gull'• d• mon tntor.Tagr et '"'' T'fnprt"J rtmords, fcrrft t au IQlr fourtru~. d~ couragte. Qv' Jalrr • 
- Toul d.,,,,,..d, UtOl/t'r au cUcble ra. dtmom' l'en/" P$t l,.uT climat naturtl. I::t puf.t, dtTt tut à tout lt monde •• Eli;> nu rtgnrde, •candttlfue : 
- Voiu en parlu d t'OfTt at.,, mab tr n'tli ra• oolre aimable tn.'<>';cfanc• ... Mols 1t m'attard;> 't a /audr<Ut (IM• I• PG"' c~ri Ir COll/ttu: fa•rab t!Q v aller dljâ llltr pour ttre cont.-<nable au rét·rrll<>n 
Et l'l"corr1g1ble ramt11" fil>rilement ltl a/fair••. m• plante un bal.•tr ropfdt tur ,,.! ;Ot"! tt s'enfuit rn hdfc • ...,., ' "' t!~• l/IU Ir et 1-. '1llCiJ 1"11/J 

F.VE 

M m• de la Bruyère Saint-Jean 
Pror~ur utroJogue.grapholorue-1 rot.1 ''o ·n":..t M'opu·~ Con.su!::a:!nn d• 9 à 20 h 118 Oa. u C<'> nm ce P"'5aJO R!rsch>. Brux. T. 17.79.88 F•l!eo •rtgtr \'otro hor=o~ Etude pe"""nn'l'• krHe à la ma:n Tra.lte aussi par eorr<>p. 

Cadeaux 

En cette ~rlode de fin d'a.nn~. les monlilte:s nous conseillent de noue recuetlllr un peu, d• raire le bilan gentlmental du douze mol$ qui Y1•.nnent d• 1'koUJn N<IU$ te voudriona bien. mala comm•nt 1 parven r a\·ec le déluge de courses, d• vlaltes, d'ObUgauons. de corvées, et m~t quelque!ola de pla.1sln tnhabllue\o qui nous tombent d~u., pauvres femmes que 0011! sommes J)<'nclan~ cf3 5<1IL'llnn de c !êl•s •! Elles ""'1t btm h.ure·u·~. rtl;..~ t;UI. f!l.$111U foin dn tradlttom. pertent Joyeu.<t ment pour ln sport• d'hJçer! 
Aux infortunlts cttadtnos Il reste toujours la Joie de donner dH ~trtnnts et d'en rt."Cevotr! On en don·~e touJoun btauooup plua qu'on o-.n ttQOlt! 
A ""''"d~rer tes vttrtnra des ma11••ln• et lea Cl'•atorucs d'~?IDff nous n'avons. oomme on dit, que l'embarras du choix Hélas. le plus gou"ent, c'est notre bourv qui choWt pour nouai 
c La ratcm d~ donntr vaut mieux que ce qu ·on donne •· c'est pourquoi Il raut •'lng•nl•r â découvrir ce qui fera plalatr à chacun Lo plus dep!Ora.bl• systtme tn IJIAU~ re de cadeaux e•I celui qui coru-lste à choL<It ce qU! \'t>US rera.Jt pta.lair à voUJ Si voua a.~ Pu:asso, vott'I' Y1elr.• COU41ne .,.,..,~ d~tt de rec"·otr une i.olle de ce maitre alora qu'elle rt>~ votre Boui1UnHu 1 Cn\ce au et•l. tes comm•'T\'>rn'8 drpl01•nt une tell~ ln~~nio•llê. on !abrlqur tant de res cha11ru1nts ,P<'Uta obJeta a la lots prat.qu"" d !nnt·Jes. de reux qu on n'aurait Jamais 1'1dt'<! d'acheter pour "01. quit "'' \7:tlrnrnt lnrxciaabte de rattt un cade-a11 mal app:-opn~ à motna qu on n,. chen:heo à raMor un Objet "~' t'annét pré<:~•ntc ~tala quand on donne autant •aut donnn quelque cllMe qui rasoc plau:r. quoi qu'en m... la SaifllM de& Nations. 



PoW' •"" wlltllfoo. t'OClluJ!ea le 
COt:Tt:ttIElt SERGE 
H, cha11~ d'lsell .. , 

quJ ttprochlll, 
~n lrott Jnun. 1u.r meau.res, avec asayacca, 

dre mo<lrlN ap«ulomeol tlablà en w• 
d"' Ffl• et n.k.tplloo• de Fin d'Aon~ 

A partir de 400 fr&acs. 

Retour à la terre 

c;.,ux <;u1 manquent d'lma.'"lllatlOn peuvent t.OUjoUra 1e 
ubattre lW' lœ llrora. Les neurs sont par-..lcullétt:n~t 1 
la mode, œtte anMe. Enter.dOlll-OOUI : elles ont toujOun 
<té à la mode msJa autrelo:s on n'o!!ratt ru•re que des 
!leurs ro.pées, Oii. a b rtgUL'IOJ', un• aza:tt en P<>'~ q•ll était 
J•:4 &Ur.!itôt que dH eu~. A•J)ourd'huJ. toUt le mon<'.• ,lar
d!ne peu ou prou. Ln plantations de cactus ont ouvtrt la 
volt à c•tt• mode charmante. Le plus mod•st.c lnt~rleur a 
aujourdllul un p<"t1t Jardln d'hlver. Le mot c Jardin dlll· 
,-er » s'applique lndllttrenunent à la serre somptueuse ou 
à la slmpl• embrasure do fen~tre garnie de quelqur.o plan
tts en pôt. Lts ne11r1J1te11 voua en offrent de ravtssantfl et 
d• duu.bl•.a. On ne deman~ plus aux fleura en pot un 
effet puggrr : Il tau~ qu• P"ndant p!US1•urs mol.s elles 
rappellent i. sou•·rnlr du dallattur. C... jardlllll d'hh"er 
llOnl du reste un prtt.c«• à mui. bibelot.s charmant 
V0t.s pouvez o!frtr un peU~ amll!0'1', un J)eUl ~&t4"1r 
monté en nacn w en Ivoire. ou ce qui œt enrore plia nou· 
'"" u. une Jani!nllTt>. 

Car les Jardlnlùu de nœ a.r1'1Ue-p'and-mères 150nt rcdf'. 
venues • la mC!M. Dkldtmcnt. en matière d'ameublcmeii 
C~t< Cé:ltration a d ... roQta bl<n COCOS : aprts les cap.ton 
J~ Jardlnlèrœ! Q~e ne vtrra·t-<>D p&.s ? Ce mot •Jard:n!ère• 
a un parfum étonnamment Balzac : on pen.., à J-ph:l 
déva.stant .. ~ Jardlnltrc pour lalre un bouquet à la ba
ronne HuloL 

Inuule de dire qu~ nos Jardlnl~"" ne ressemblent PA• à 
celle1 des htrolnca de Balzac. Elles sont exceoalvcmcnt 
stmpl•s. en mttal chrom~ ou en falence blanc mat. Qutl· 
qudol$ un tllrt dnre Ira élfaye. Etlœ entourent souvent un 
lampadaire Ou tlll'B oc dl•pœent harmonieusement aur une 
ëta;~re qu'on place d'Vant une lenèttt. 

Entm, qucl!t'S quelles 150lent. elles seront toujoura lei 
bl•m·rnu• s : Il n·eu femme. aujOurd'hul, qui n• Jardine. 
Est-« forme du TC" our à la tertt ? 

TISSUS DE LUXE • ~os CHIFFONS JI 
Cc -.:& ""ldées - 38. rue Gr Q 

Mouchoirs et littérature 

Mals Il Je coût des fi<111rs eat trie • UJ>-to-date >. un obJet 
d• toilette fera cc!l"ndant toUjours pla1str. Dans ce domaine 
11 y en a pour l<•Us les roOta. et POUr toutes Je.. boun<ca. 
Voua pouvt."Z o!trU" un sac somptueux ou un &impie mou
choir 

A propoc de mouchoirs, on porte tou)oura pour le soir, 
de 11?and4 moucbolra de mous'tllne de sole de couleurs 
vh"ea. Mats on ratl!ne ~ur cette mode : nos mouchotra ne 
sont plu• urua, lis sont Imprime... On lœ orne des emblC
mœ lrs plua t11~~n!.ux Mals la toute dernière nouveauté 
eac un mouchoir qui POrtt, entre des ~eti.e. charmante&. 
un• phrue approprl~. CelUl que noua avo.\O .u ttatt d._ 
eoré de °'"'" J')\rue : • Surtout, ne pleuns pu beaux 
)"t'.ll. c'est lnkrdlt t, &\f'C :a &llll&tu:e de Sa.ch& G·lltry. 

Mals ce qU1 conrltndrait c6t&lnement 'e ~. c f'St 
la '}brase dt! Hmn Heine : c Après les Jann<s les plllll pu
rn. 11 faut louJours !lnlr par ~ """"cher. • 

4573 

Pendant quelquea jours 1 

MarntrlQuea Parde&SUa aur mesure 625 775 Fr 
en pure laine, légers. chauds, ollerta à et • 

au Dômt d(S f)allts 
as, r. Marcht-aux-Hert>ea <P. &UX Gal. St-Hubert) T. 1uua 

Superstitions 
Le. t~pe troublés Yolent -tDU,Joura neurli-lea supers~ 

uor.s les pli:s vantes, Jea macœ et lea ureu.ea ~ ca.rtea. 
!'o\re époque ne déroge p&.s 1 cette ~e. On ln~e !ea 
utns, lea dertnezesses lSODt J~ et les astrolosUes ne '° 
co:npt.<nt plt:s. 

A dtlaut d'Une consultat!on chez la canoma.nclenne m 
'°"'" ou d"Un h~ oomplet. TOt.I powns touJoura 
ot!rl: a~x aupe,,;:;i~:e~ une Cle:."l'.utt qui por..e, brod"9 en 
!il d'aracnt, toUS !Es port~bocheur poealbles et l.m&g".nables, 
0•1 bien Jea signes du Zodiaque. On porte dêJà deput.. Joni 
temps le brac<!let de poil d'éléphant 1amJ de !étlclles, mA!a 
Il est toujours à la mode. 

Quant aux fétiches eux-mémea. U. peuvent ftre cJa..slo
quea : éléphant blanc, tortue, petit cochon. etc., mal.s on en 
!ait de nouveaux q1ll sont blrn Jolls : lea a!inaUX routiers 
d'abord : croisement dangereux. chemin de Ier, kole, etc .. 
ou bien les pavlllollll du code maritime. Vous cllo1slrez Je 
plus tt<:ent qui représente QUAS!modo &vec son troU&SCaU 
d• cldll. 

54 
Chauuh 
de Wai;re VALROSE Chau~é~ 

d .. Vmt·<tin 

FAITES DES CADEAt:X CR.\R,IAST!', t."flLI::S. 

~GERIE Th'DOtAILl.ABL!l 

PARURES - COMBINAISONS 
CHE.MISES DE NUIT 

JOLIES BLOUSES 
ROBES RAVISSANTES 

PRIX SURPRENANTS 

Un peu confus 
Da!lll une p•Ute \1lle. en paya agT1colc. une aflalre de 

chltn et de coups se •1de derant le Juge de Piux. 
- Voila, M. le Juge. Je IUI al donné une balle. A ce 

moment-là • .on chlm arrive et Je :w donne une autre balle 
- Au chien? demande le Jui:e 
- !\on, au Roucbat. Alon j'ai ~ une pierre e 

Je la lui al Jet«. Il a roulé sur IUl-mtme druu la pow;s.ère. 
- Votl.'I avez J<te la pirrtt au Rouchnt? 
- Non. ~1. le Juge. au ch!cn. Al~r1, ll a est Jeté sur 

mol et U m'a mordu. 
- r..., chien? 
- !\'on. ~t le Juge, Je Rouchat. TI œt parti alors la 

~te b&tMée 
- Qut ça ? Le Rouchat ? 
- Non. M. le Juge, Je chien .•. el avtc la queue basse. 
- Et alors? 
- Alors. U e.st revenu. et quand U ut revet1u u s'es 

Jct.6 aur mol 
- Le chtcn? 
- Non. M. Je Juge. le Rouchat. J'ai donné des coups 

de poins. nature::ement Pourq"Jol qu"U m'attaquait ' n 
n'•n aualt nen du tout, !! D'a pu t:t b:~. 

- Voua voulez dire Je Rottchat? 
- !\'on. M. le Jure. Je chien. Je va:s \"Ol:S expllquu ... 
On v!t alora le Juge serttr aon front entre aes mains en 

P<>"'nt ••.o coudes sur la tabl• 

TEINTURERIE DE GEESt -- 41, Rué de l'~opit~l - ·Téléphone 12.59.78 
~· BD.t.1:11 TElNTURES. :SES l>!.TTOYAGES SOlG Nltl -::-- l:NVOl RAPU>E EN PROVD!CS 



4_57_4~~~~~~~~~~~POURQUOJPAS? 

RESTAUR:~; ARMES DE BRUXELLES 
13, RUE DES BOUCHERS - rEL. 11 21 18 GRANDE SPECIAL.ITE DE MOUL.ES • • 

Les commandements de la bonne presse 
Noua 1won.s retrouve, d..ns "°" arclliYea. lea cUx com· ln&Dd n•s ~ la boor.e presae, 1>-1b:l.,. ""i~ète J>U ~ c BJL.. .JI diocesa:n 1 do L1e,e. Les \O'<!I : 

La bOnnc pr=e tu mctLras 
Entre tO'.i:e ce~vre au pr~r ran;. 

-<>-
Pour tes Ub1alrcs Chol.\!ras 
Des catboUq,rs seu:ement. 

-<>-
~!a .. , !ses foi.111<'$ ne lilas 
Nl mau•= Uvrcs éga:cmcnt. 

-<>-
Le mauvais Journal comba:.tru 
Et. le o~utre p.ueilltmtn:.. 

-<>-
A-.uc aa.re.. et k:œq ,es prendras 
Le bon lo=a.l un:q=nent. 

-<>-
En clwmin de fer le llms 
De•·a.nt to~ œ:ens:b:cmeDt. 

-<>-
A d'&utres l'Cteurs p.1&<>eras 
Tea numcros exa<:tcment. 

-<>-
~ llTT<$. t>ons Lr&CU! sèmera.a 
Parmi le peup:c La.rarmeDt. 

-<>-
Pollr cet:c œ • n'e •<itleraa 
NI ta J)e'De, ru .an a>.ic.nt. 

-<>-
Ta consctence ~xamlr u 
S'1!" ce point r.e_ nt. 

Nul doute q~c .e c bOn ;ournal 1 dont question aui Oe, 6e et 7e co1rui1&Ddements n'ait et<! c Pourquoi Pas? 1. 

MAISON JAMAR 11. RUE OU PRESIOJ,;NT 11. IX.ELLES-BRUXELI$S 
F1 1 7 

Cours de coupe par correspond a nce 
LES COURS DE MADAME JAMAR. pro/e,.eur breceU 

:-0:>.'T l :-OCO:\!PAf .. UIL ~ 
S A l\IETHODE <.•st une REVELATION Demande: prospt•ctu$ No 6. 
Pa,rons •ur mesures, !, rue de l'AJ brc-B"" , <Pone Namur> 

Le plua beau cadeau 
On .. que 1 = p. ,.. '"q11c c Nos En!&D:.s Royaux 1 va pa:-.ol"re dans que;qat"4 Jours. Prefa<:e par le Comte Hrnn Carl.on de W1art, cet ouvrai>e sera du même format 37 28. e· ,,u,..., la méme lm;>o:tance q~e CC'.ut ed.l:l's ante

n~ rem n: par l'An BeJae, et dedll'$ a.ux Sourcl'a.1Jl$ t.ra.i •quemont tavl• \ l'attecuon du peup:c belge. 
C'est la v:e mêm~ de noe entant.a royaux que l'on poUJTa obM'rtcr CO. feuilletant. cet a bum. o·une prSnt&Con 

Jux~eœe. unpreMl<>o M llOKra\'\lrC d'art, U comprendra 24 des p:Ub beaux portraits qu·on a tau d'eux. 
On lœ verra dans la sal'e d'étude... dans :eurs Jeux soua les arbmi d u pe.rc de Laeken. au milieu de la f&mil:e 

roya~e do Belgique, et p: f:s de leurs 1rand-parcnt.s en Buede. Souscrtounn : 40 francs. au comrte cheques postaux du c Monwn•n: au Roi A'ben à l'\'ser 1 à é~er pu :e11 Ane • .,,,. Combatt&llts n 33015 Joindre 3 fl'&Jlca pour ren\o' s~p! et tr 4 75 P')Ur envoJ post..a.1 recom~ mandé. Clôture de la """""nptlon le 2;; decembre. apree qt101 !e prix de l'a'.bum IC.."a po"' à 60 franc:&. To-.is Ica QU\raies M>~nt.I se:ont lln~ &\a.nt le No..i.le:-An. 

'• \ , 

Un bien joli mot 

c·c• un b••n Joli mot que celui d• M .. Mlchccoulln de • Les Eléphants 1, de Jean Ravenne• <un roman contre le.s foncttonnalttsl; comme quelque amie lut denunde, au cv1r., d'une COD\ttS&.Uon de pJon: 
- Et \'0"4, chère madame, q:.e pe~•·oua de SainteBeuve? 
- C'est pour un martaae 1 ttpood-<!Ue en c:nbra=nt d'un e<>u d'cr'J !nq11lct &es quatre filles. 
Ou~ ;e mot 4'$t OO&u. ~iala U eu de Lab!clle. 

Le Narciue bleu de Mury 
le parfum qui cap,lve !'Ame. Extraits, ColoCne, lotion. poudre, fard, la\'Oll. etc. - En vente part00:., 

L'amour dans l'espace 

On a so -ve t d<ltlM comme exemp:e de l'lncom~hens!on des fem.mœ dcvt.nt les 1J)éculaU0119 phllœophlques la réponse fame'l&e d'une grande dame • la oour de Napo. :éon lIL li!. Ta111e avaii tente de ClO:nlll<'n'er cea prob!emes devant sa rnvole ln~rlc.cutnce et lul avatt poo6 C•"te grave q'1estiou : 
- Comment concevez-voua. duchesae, l'amO'.ir dans 1·.,.... pare 1 
L l duch~ !Jlterpe1:ëe tapota grt.clcU$COICnt sa cl'\ncr Une et repondlt au pllllooopllc : 
- 0-""> un hamac, évidemment. 
M. Ta:ne n 'lns:s~ ))&$. 
Au)ounlllut, les femmes n·ont plua de cnnollne, mals elle3 ont p:u.• de cervell<!. 

LUIEllES lPPBOPllEES l CHAQUE 11Sl6E 

7 ~:s~~<;.~ l. et: ON~;~ 7 
~implicité 

Sir Bert Th,•'11&$ eut une fow. entre les mains la feuille d'un emigrant Juif roumain <cette feutlle que dott rtmpltr tout nQUVel arrivant dans un port amertcatn>. 
En face de la prem:ere d-. questions qui f~rent aur le papi ·r: •Ne .. 1, le pauvre homme a•lllt kr.t a•·ec &tm· pllc1te . • Ouh. 

NOf L- ETRl.SSES, a<hetn: <aire • POSTIAC n, H EURE LXA('Tf:, cbn le JO \JLLU.R·HORLOGER A. 80LLU, 38. RU:l D U MIDI, Bruxelles. 

Une terrifiante hiatoire ... 
Bonne·.Maman. Je vais te raconter un blsl.o1re terrlb!el - Ab! Mon Dieu! A~tends que je me prtpare ... 
- Allons, aols sencu.e, BonDe-MamAI\, oe n·.,.1 qu·unc 11i..to1re1 
- Voilà! La servante va au chauffage avec un tabll•r blanc; elle rea:ome, U es: notr; !'>tadame dit : qu atC2·VOC• 

fa:t, ma fille ? Elle la tue, et l'agent de police '1ent avec son casque blanc r 
- M·s-:-.rle:ordtL .. et alors.? 
- Alo,.,.!. !'>tadame cherch~ une au:re servante et puts c'est tout! ... 

GRANDE TEINTURERIE ROYALE 
- Telephonos: 12.93 61 . 4}39.11 . 48 39 91 1M7.8t -

Amertume 

- c·e•t bien t.rlste, dit O.nlae, c'fSL b!en triste que tout I~ monde do1L mourir, c·~ blCll tr~te. aurtout pour 
mol. 



POURQUOI PAS ? 45;5 

La véritable raison 

JEANNE. - Pourquoi les kmmts ~~ ... 1:a ~ me:>
dans leun males lonqu elles rHltchlssent 1 

PIERRE. - Alin de tenir lcur l»Jcbe lcrm~ p<Y.ir ce 
J>.>S etze dJs~ll<'S p.-• '" _,..,VC!U~ll. 

LES REVEILLONS 
DU FAMEUX REST AURA NT 

,,~ p~,, 
o9, Ill!. Ill. L Lt l \1 n. $9. 

Orr ht'>lre tout lu M>ln. 

lm.:ication précise 

r e l.a 
11.25.U 
11.62.97 

Ll no . .a c • .d:r ..ant à one !cum~. - Sula·Jc encore 
lGm d t::\'Tthaillcs. Maoamc ? 

- Oh 1 mon.s:eur l'cw-e, djl ne ~ nn, maia vo cl Bl.l:!e 
û prc, 

Où va le beurre ? 
- Garçon. qut met le beurre dans lts ép:nards ? 
- Le chef M.Jn.S.C:IJ', 
- E: out 1" rcttre ? 

PATIHS-GHAUSSURES. etc. 
Les mots d'enfant 

/\. \ A~ ~ ECh 
1 ORMD oABLO!\ 

- Le mondé~ peup.~ d'lln~es 1 s'écrie papa, fur.eux 
en eonc!uslan d~ ~.t d'Une aantuu dwçéable qui lu: 
es! &?1'"1\'ée • 

Et &S P<' te !Ille 18 ans> de IUl dire nprts réfle•lon 
- Ce n c.;t pas gmt pour I~ bon D.eu. ce que w d:s là, 

J>3pa.. 
La m~me pet."' llruxcllol.se a ru, dans le tram, une d&m< 

qul s état r<>gn~ !<s sourc~ et l<s a rait remplacé.\ par i:n 
trait no.:. 

- M:un•n. dit-die en rmtrnnt j'ai \'U unr femme qui 
r.'aTillt pas reçu èl'.! sourdu CL qu'rllc en a tcm a•rr 
Ul.a c a1•1a ! 

VOLETS 
RE PARAT I ONS 

JALOUSIE::> ::>TORES HI NOOUS 
J VAN HUVNEOllEM l!.'T FILS 
ISI rue Jourdan - Tel • 37 28 3$ 

Les apparences trompent 

- C-Oinme \Otrc petit. t rin a. l atr eras et bltn portant 1 
- Ah 1 li ne faut Jo.n1ata Juiier •ur Ica eppArences Il a 

U'\ abcè d'u11 c6te de ln Heure. et Il a ~'• poqué par un• 
cuCoe de l'autre côté 

Q uerelle linguistiqut' 

u: ruOE D .. PAlX - Qu'a~voaa à d>re contre cet 
b œrune? 

LE CO~lMISSAIRE - lt est coupable de b!l;otule: u 
a tro:s f enmea. 

LE JCCE. - I>.ms ce cas, C faut d!:e trtcocom61.r.e. 

L.E CH.E.UIS IER C R .\\",\ TILR 
B O.S!\ ETLlR SPORT 

"°"'on 
HAUTlS ,..OUVIAUTU 

St:s PyJ;,m;u - Ses Robea de Chamorw - Sea Crua•ea 
a tr ' ' 1s • tr ts.- ••• tr u -

A M .. M CoM~tf•fth 
t••1 1 honneur de t• re 1 O ~ oe r.,....sie ~ "'"" ic)t'I c. l\Att• 

S8. Bouleurd Anspach. o Twphone : l?.%9 .. n 

L'humour à l' amphithéâtre 

LES A..\IYGDALES ET LA Lt:E'ITE 
Les amygdales. Il est certain, 
Sont deux sœurs qui n·ont qu'Une cor;;e 
Pl!.1gnons le tnste son que for•e 
Aux Siamoises le Dc.stm 
Plus eenéreux pour leur cadette, 
Toute vibrante. la luette. 

APPE.'iDICE.S. 
Lorsque !'appendice est na5al. 
Au nom de l'hygiène on le torche, 
Ma:s s'!l est llêo-coe<:al, 
Sans plus de manière on l'écorcbc; 
Que dire enfin du sort cruel 
Du mart)'r du sexe-scalpel ? 

LA RATE. 
La rate, peu souvent roulée 
Dan.. le dolce rarn1ente, 
Moins encore est de;opalée 
En ce temps de sé\·~nte; 
Pourquoi de par no~re planète 
Court-il d·aussi nombreux ratk 
S1 courn. comme on le re~te. 
~t le propre des de ra tés ? 

Saint Lus. 

llBRAIRIE LIBERT Y 
NOEL: une bfol!e ech~1on de ·1x i;x.u.r •f':lt a-rands ou un 
b8u livre d c::fant pour les peL. • mtme un abolln• meni 
de lecu1:e lnOU\. comp.l sera toujoun le bltn>cnu. 
69. Jlarcht!-tzuz.Herl>es. Atelier de reliure. Tt:. .• 1244 is 

La femme du tailleur 

Li ~emm• do :.a .:e:.r a s·nbomme apre.. one accouehe
aunt. 

- Dl• suo "' m:$éral>e. ··o. nv.evo. l.Odl. é d Ji n'ai nlJ'I 
aJ• on groo rou pas achrt~ one chandelle po 1'8\1.rco 
quand d,Je nrai é l'eg iclle. 

L! tatteur. - Ah ! m'!eme ru stU):e nm sJ flere. pnnd.I 
J'cras:-..et 

La même avant la guerre . 
DJa vonré qu•:es i;ottea senneni t. on !ranc .• ins. dl.SM'·t

elle. 
- Ahl ! m1 oss!, re.spond l'taUJeur e qu'c1!04 ,,.,.,.,t iiran• 

des comme des hoites, hein ? 

AU BIJOU MODERNE 
12~. RUt. OE BK.\K\ 'ô'l Bruxelleo. p '(I rue RlKI ·r 

HORLOGF.RI E-BIJOLT i:;Rlt. • - Ol BO" - O l Ill \U 
CHOIX BIJOl 'll. O R 18 K. tt \l01'TR t.~ de tout prix. 
\ CH \T OR. \ RGl!\T f'C IMSGE. O~•rrl d< P • tl b. 

Elles causent 

- Manannf' est votre amie. Je pe.nsr. 
- OW. Q:i'a+tlle encore dtbat.é aur mon compte ? 

, ) 
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Wll C:adrc charmant, p.·· 1-A cotm Intimes. 
Chœura russe1 • Orcileatre wpne 

CutSJne rus.~ Lucasienne 
OUV&RT TOUTE LA NUIT 

.\J.tnus de Ren-HJons Noel el Nouvrl·An a 60 rrancs. 

IJ.R LRT.A 90.Rue oe veN1!>e IXELLE51 

Une histoire du Paradis 

C- m :n-là - ka vtc..n.. d paro!ues venaient sur 
ir.re de chanter lrs &er\icrs des paunea - ae prë:.enta à 
la pone d.; Paradis L1ll clitnt mloénblemm: 'êtu et pu. 
ublement mun:udé. 

saint P:erre .)eta un coup d·cru po.r le cwchet de la 
Joce. acheva pœement de boire ll(lfl cal6 et enfin, bourru. 
e=.et'l~ J'Unpei.r.ui.nt. 

- f\om. pttnom.s et qua!lt~ ? 
- Joseph Slagmu!dera, 62 ana, menulaler. 
Sa1nt Pierre ouvnt son rc111&trc, aJust• aes Iorinons et 

rrommela: 
- ôlsgmulders Nous disons: tapage nocturne. v1olente$ 

envers son éJ>Ouse - oh. là - divorce. Non, mon ami, non. 
P:l.> de place pour vous Ici. Prenez la porte en face. 

Et samt Plerre referma &en livre en ;rommelant : 
• Tout•• les exigences aujourd'hui, • 

L'homme, cependant. insl&ta encore : • One petite place. 
Je fer11.I les reparatlons • 

C'est à ce moment que - saint J-ph. 
- Qu'est-œ qu·u \OU\ c• cllt'nWi ? 
- c·est un menulalrr, grorna son collèZue 
- Un menwsler. Tres Intéressant ça. Lalsoe-le entTer. 
- Tu n •• PQS fou. C'rst un 1-ro;ne, c eat un type qui 

a trompe sa femme. ' 
- He, hé, •fü samt Joo<'ph, a•ec une nuance de rcgrct. 

El Il lnSlsta : • Fa~moi plalalr, • 
- Son nrn à fairt-. 
- Je t'ordonne, sacnstl de lalsstr entrer ce copain. 
- Tu n'as rien a dire tel 
- Comment. r:en à dire? mall Je swls saint Joseph. 

Sans mol 1·ou• ne seriez p.. tcL 
- 0 1 ça m. ça va. On est tous ~aaux Ici 
- Ah 1 on c•t tous eganx tel, ah 1 on c&t tous égaux. Et 

bl•n. et bien ... 
Et S.'1nt Joseph, trt• dli;no, d'nPP<'lcr : • Marie. • 
- Jœepll? 
- Vlèns On prend Il' rot:i r on •'en va. 

AOBERg~ CANARD SAUVAGE 
12 lmP d. la f' d tt tr d• Be J< • Tri 12,54.04 
L'agasse du curé 

L! cure avei.11 · ... ,t one a;;~e <1.mt ptt) q1J·~u:1f on peu 
trop f&Dtllrere, c1 qui m"lleuf Marle • coltr;, 

- Wal~i. !\106SlOU Il curé, IO!â CO IOMe blesse Qu'est 
\Ol.., IU l'taufe. 

- One" be!.e efta1re. orin, Mar:t! 
- Ah~ tm.•. vol la su l't<>'Jp:~rp Mt.Mlrc. 
L'n =· >i r'1eume, :êvc h Q\JCWe e p.1n dln !'bouillon. 
Mor-,. en rolere - SI s'n'c.1 nin dl~~o.t~nt. 
LI Cure. - relie al!aire. hem Marle! 
Marte. - Bo:!e at!alre ! ~lie al!atre 1 One sale btme qui 

fait dUl 1'>0up1ere. St c·estrur ml, ponant, n• n'dir1 nln ça 

Coucous de Mallnes. - Poularde. ot pnulets - ProdUlt4 de 

~.0t~. i~~ ~~1 m~~;;; ·An Gour.ou de Malines 
La vérité est dans la bouche des enfanta 

Un tres P<'llt. auquel on p r de la pulUIUlce de 
Dleu , a'e<"na: 

( ' 

- Et s: c·ctatt un Dteu mt<rhant l 
N'est-ce pas un mot terrible t 

Un peu confua 

Loule milange cat~chl•m• et géOgnlphle. Elle dit : 
c Dieu e1t un pur esprit entoun d'eau de toute. paru . ... 

Ah ! les hommes 

Loute a mis sa beli. robo. 
- Ttena ! Je croyall qu·11s ètl\lent rouges tu rubana t 

Ton parrain ualt dit rougNI, mats Ils aont >trt&. 
- OUJ, vtr1 .. C't t Il b( ~. un homme 1 

li ne faut pu la lui faire 

Lol.lte &pp.~:~~ ie C...lti.2lllmt:. quand on arr:ve aus mira.. 
cles, elle dit douccmmt : 

- D ne faudntt tou~ de mtme pas exagérer. 

Les plus jolis articles 
pour cad1 1aux o tM:hê ·nt en confiance au 

Magasin du Porte-Bonheur 
43. rue des Moisson.>. Salnt-Jœse. - Traim 59, 60, 6!. 

Moderniame 

Oo P"ui rarQOn de aept ana était Cl la veUle de aa 
preml~re communion. 

- n faudra file bien 18i< "1ll)ourdbUl, lui dit 13 mtre. 
- Bab 1 SI Je tala un péché, Je le ttléphoneral tou1 de 

IUlle à M le Curt. 

Epouvanté 

Francine toute blonde, toute :umierc, demande • u 
mam~n. 

- Eat-<:e que tu aul'U un Jour quarante ana? Oui? Oh 1 
alon., quand tu 1 .. auras ne me le dt3 pa.a, ne me le dls 
pas 1 C..t t1·op horrtble 1 

FOURRURES O LAMBŒ. - l'el~pb,: IU~ l t 
61. rue J. Coosemana <Pl. Dailly> 

GRAND CHOIX DE PERSIANERS PRU lNT&RESSANTS 

Casuistique 

Deux b .. · . cum d~ camparne étalent revenus trb cab 
et m!me daranta;e d'un banquet <te conllrmauon. L'un 
d'eux usez f~eur, demande à son cama.rate a'U œualt 
dlre en chaire qu Il a eu une cu:tt pareille. 

- oui. repend l'autre, pas plu. tard que dlmanche, Je 
commencerai mon &<·rmon par !à. Tu peux venir m'ente::dre. 

Le dimanche au11·ant. apri'• avoll' recommanW! ses morta 
et ~ me,.,.,,., U dlt: c Mes chers paro=•na. j'ai bu, Je 
boll. Je boirai toujours! Vollà le langage d'un Il ?'Oille. J'ai 
été saoul, j'ai é~ plein, Je le serai encore. Oui. m~a ch~ra 
!rêrts. j'ai H~ et Je auls saoul dea vanités du monde el Je 
sub plein de l'amour de Dieu. • Et Il oonUnua aur ce ion. 

TISSUS DE LUXE 
Sarcasme 

« NOS CHIFFONS » 
Coupes soldee• • 38, rue Orttry 

Le "'" ICe au en:! n'avait ))11$ fait besuooup de ~ 
ma!& U ~.t rempli d'une \'Olon~é à :ou:e tpreuve 

- J<> rem~ral <le: e: IA'.lTe pou= ar:i~ ... app:~..,. 
C<! spo:". 1 d!WJ quand. au =quième coup d'<Sllill U fl~ 
vo:cr da mo!.t.œ de pzon. 

son c o!d1e rourlt.. 
- Bw.bl di1'-t!. Vous n'avez pas à al:er beaucoup p.'U.I 

JolJl ; l)OUl' la te.-e, c'es~ tait ; reste le t'cl ... 



ronique de l'abrutiuement 

UD Eurol)'!en a pr'.a pour mal~ 
t:De ~ •en&DI d• P<lrl-...,...bur. 
S.. te:mne l'app<md g ~J~ qu'U b Iai-
n lu1 cU1 c Cbols!.9 : maltr..,., ou rupiure • · 

Morall~ 
La pem1 ... CDœ1 Japona:.ee 

ult. SUr I• bOUlrvard ll"O!a couplet qui sortent d'un 
tre, Ml.a: un ~ : 
Cbault<'Ur pourrons-nous 'enlr tous l<a slx dans •"Otre 

ture? 
Do.me. ça d~nd .. si .ous ft<s bleD c !Dumes•. 

ychologie 

Tu ne viona pas atL• •IJOrlil d"hlver ? 
SI, aW"rmenL 
Alorr. pourquoi cn,.tu que LU veux aJl.r A Nice ? 
Pour <1ue ma lemme décide <Xl\Ctemcnt le contraire 1 

mot de Raoul Ponchon 
T ,., us en ce moment? demandait un jour un 

1œ am!S a 1 te de c La M~ au cabarr 1 •· 
.S;m. répondlH; Ma loi, n n Cela me fera:• pudre 
~p '"f"fl1'Pl! 

AMS· TRAINER Srul appar.U d •Xtt<"ICC complet 
A VAN NECK 31 ORAND lSABL01' 

t-il vraiment de • Lui 11 ? 
• d.\t1s ce u:on. on parla • cl<s l.nqu!t;tud1111 :ntcr

lonales """' co. actuelles Tristan lkm:srd murmura 
1A l>CCTe. ces: ..:ne ~ b!en Cr&\e PQ'.ll" qu'on la 

f;e à des mù!tal:"f'S 

emblement de krre 

n humoriste cél bre Ill CAn.s aan Journal qu'une •1o
. • """<l\la'e o!m\lque v en d ~L ~ r=Uc en ro:osne 
lszkhnr.s.ltt 
lors, U dcman<1e • Estoe• que cet.te vlU<· s'appelait 

~: ce .eg:-,1t.ab.e t~mt>;emc.nt d<· :<-ne? • 

HAO P• 1icurc Chinois, •pcelahstc, 27, av Lou..e, Brux. 
Tel li 63.05 (M·~t'<UI"" Epilation. Sp. p• Verrues> 

a'cole au quatrième degr~ 

m; · .. -..c.- Nu;nm~ t. o• ph('nnmPnf':S dt l;\ nature. 
gamin. - Onn one poumo Q\!.: b\\ei e q•H n plcllf' nin: 

la:>.n ql.I n'b .. ~ nln 6 qui plch• 6 on baudet qu·a 
rorid 6 qul tait dea crottuia carr6L 
ma!Me. - Trœ b:eo 1 

la Porte de Hal 
~ la s.•lle b:>.<.~ d u.n petll l'.l!~. deux d• ~ m~IC'Jl"S 

trouvent. congrat • 'ions nou\"ella dhcrses, tnnn 
Et :a mo!l .. t, q1.'eake qu die l&lt 7 dil ru.n dea 

!>c3u~. 
.Ma mo.~e J E!!e !.i!t le qua..~ t 

Restaurant NOVADA 
! !. Rt:E .SEm'E, it, A COTI:. DU CISE )ll. TROPOLE o. 

6 Hvltre• 
6 
6 • 
6 • 
6 • 
6 • 

Portvpisu • 
llue-Poinh. 
o.t....i •• 
Roy•le-1 • • 
Zot....i.. , 
lmpftialn . 

ARRIVAGE JOURNALIER D"HUITRES 
MOULES, POISSONS. HOMARDS, ETC. 
BUFFET FROID GRILLADES 

7 50 
800 

1000 
1200 
1600 
22 OO 

Restaurant NOV ADA 
U , RUE SEUYE, 22, A COTE DU CL'& )lETROPOLL " 

La chance de Théodore 

Gambetta et Coquel!D dinaient sou.-ent en6t'mble au 
petit restaurant de la Grappe de Ratstn. quai Voltaire. 

A l'entresol, d an.s une salle basse. les deux ami.a a'lnstal
lalent près d'une fenêtre pour joUlr de !"admirable pano
rama des Yleux quais de la Seine. TModorc. le tld~le garçon 
qui les servait, conna~IL les roOts de ses cllcnts. 

li rt!'Orvall à Gambetta une confortable SOU!>" aux choux, 
dts ei;cargots à l'all. un rôti et du camembert • bien !ait •· 
Coquelin dét\lstatt une crollte au pot, du pâté de l!lbler 
truffé - le grand artiste a1ma1t beaucoup le• truffes -
un ragoût et des collflturea d'abricot. 

A 1 d~rt on s'anlmait. Invariablement, Gambetta cau
sait tht'àtre et Coquelin pohtique. 

1"' brave Théodore était bonaparti<te. li kout.•lt avec 
horreur les tl.rades répub!katn~:;. de Coquelln . 

Un Jour, le comédien é:abl~<alL les .,.._ d unt rtpubll· 
que ldhlt. avec un tel b°n'me, que Théodore De put 1 tm
~hcr de pro:es'.tr. 

Coquelin le\·a .-ers l'loterrupteur son nez tn trompette 
n <lama : 

- Théodore mon aml. vos truf!es e: \"OS pli.tés sont 
rxccllents. Mal$ vus idées ool:t:que• sont d<'kst&blcs 

Thk>dore tenait à ses comictlons. n argumenta, JOU· 
tenant qu• la R<!p11bllque De faisait Jama<S ncn po..,. :e 
p&U\TC peuple. 1A discu:<s!on menaçait de a·ttcmlJu .. 
Oambett..a \-OUlU!. m fm~r : 

- Mon ami, dlt·U à Théodore. VOU$ •·ous fal'.<S vlwx, 
la ~publique oongcra à •-ous .. 

Huit ~ a;>rès, Théodore rtte\"&1t sa nom.lnatlon d'bua. 
aler à la Chambre. 

Babbit dans la •• cité éternelle » 

Un r1cht Amencam a voulu aller en Italie et 11'1te 
!Wm', dont Il a en~u parler . 

Apcea a•·oir Inspecté les rulnes lmmorte:Jts u s'amte 
tout d"un coup dtvant le Forum, tnterpel!e le cutdc et 
4't, UD peu dedai::nem: : 

- l'\"e oolll>tr.J.l>eZ pe.s s; vo-..... n·avu PM d'ar11ent. 
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Voua aoye1 ••-li.. 
Io Chocolo\ 

Hon 1 
Si YOllt 

QUALITE UHIOUf AU MOHOE 1 

Au fin fond de la Russie 

L exploratf'Ur :.1éuv •r >} eant avec cl.eux &m1$, arr!Ye 
dan, l"ucique h~lel d'Un village perdu au tin tond de la 
R~~e. 

Désirant poursuh·re ltur rou~. lts ,·01a1eurs demandent 
une vou.1rre. Mais lmpoos ~le de se faitt comprenclre, Avec 
sn canne, MétM«r fait le eesu- du CO(<her fouelUUlt dca 
cht•1lux. La \•aletaUie rblt, ~ul le mallre restait lmpaa. 
a.ble. 

lllé1.Mer se plata alors à callfourchon sur le dos d'un ami 
e· ?es deux hommes se m1rcnt à toumer autour de la sane. 
En fa!saot toujours le gr:Sl<l du cochr, Métlvier criait au 
pation : c Ma" Idiot 1 abruti 1 tu ne vola donc pas qu'il 
nous faut cheval et voiture ? • La domesticité se tordait 
de nre, le maitre rrs•alt toujours lmpaulble. Exténués, les 
dt u" am.is s'an-étèrent. 

AlN·s le patron s .ncllnl\nt : • Ces messieurs désirent sans 
doute qu'on att.-nc? • dit-JI dans le plu.. pur trançals. 

C était un compatriote émlaré dtpui& longtemPS en 
R tl!:1le. 

Anthracite 20/30 spécial 

Un anthrac1,,. m1JC1<: coo<enant a la rois pour les f,..LX 
eonllous "' la cuw.::e au pnx de 345 tr la tonne remise 
en eue. Sac d'cs.s:il de ~ kilos à 18 fr. en cave. 

Clloc1'.,ers Dctol. $8, '"" du Pon., Bruxellea. Tél 26.98 DS. 

Une définition 

Le général Pert<hlnir qui vli11ta récemment l'Europe, con
• ersatt avec de• notabllltb françal .. a. 

L'entretien roulait •ur lr.s mcrura, les rens. les choses 
d 'Amérique. Au vol, qurlqu·un nota cette curieuse détlnl· 
t!on; 

- Un optimiste? Un optlmlate t$t un brave bomme 
q ·.11 ne s'assure paa " '' '"'"t de partir pour CbJcaro. 

Sardints 

Saint-Louis 

Soit gentil 

Papa. Maman et Ann.ite a1-rh-ent ent.n ••t<- plus d1 
htv..., de rtl&rd; Bon·Papa t&Jt une flJUre l<>nflllo d\ 
aun.,, Bonn ... MamM tst tout sourire ion n·attrape PM 
mouchea avec du vtnalrrel. Les voilà toua à tobl• et Bon 
Man1An <l<'<-l•r• à Bon-Papa (/UJ &1 la mau1·a~ hum. 
persllJte cllo se retirera dans une maison pour vlt'tllu dan 
uuleal V. moment ~t ttave et Annette a'en rend C'Om 
elle coi~•ld~n! Bon·Papa du coin de 1·œ11 d'un air th~ 

- Et puis, tu saL•. Bon Pap&. si tu oonunues cocu 
cela, on aera obligé d• te mettre en pension t 

Eclat de rtre 11:t-->~ral 

Le linge moderne 

est praUque dr·1ica• OXQUtSement arachnkn .. Vous n• 
brutllllk.res .- au la~. Aye&~n donc ~lemmt fO 
lol'llQ\l• •-ous ~. avec le fer à ,._., à cbaulla1 
re&lable H . .i.t v .. vous ~te; certa.lle d'atttlndre un r 
sultat pe.rlatt. 

Bilinguisme 

HIS .'llASTER'S VOICE 
111, boulevard .11 iunc, U1'1onnltr, 

BRUXELLES 

Annet le ~t une enfant terrible. eue a une m~molre prt 
dl~~,,. •t exhume de~ blStolres qu "lie a enttndu ... apr~ 
un l<'mpe t~ lonr. toujours en un moment Inopportun, a 
rrand embarras d<' '-" tanulle. 

Bonn ... Maman et M•man ont donc d~ld~ paur lee chc 
- acabrtlL...-s d" a'txprtmer en flamand. Ah! q~• c'• 
donc laboneux tt comme cette conversation fait peu bon 
neur à l<11r C<Xlnats.ance de la langue! Et pu~ re qu1 
1 a tl'acatant au<.sl c'est QU·Ann•tte. cru karqullle le: 
yeux pleurniche ans - de clamtr : c Mol auasl J• 
Vt'UX dJttf!... 

- Et bien 1 En voilà llS!ln, dit Maman. dis ton mot ... el que ~la tin:._~, 

Annette. - lk spre<>k ... vlaa~h .. , PU!.t fonclant en 
lanne4 - et qu'est-et que cela veut dire malntonant? 

BERNARD 7. RUE DE TABORA 
TtL. : I 2 .45,79 

HUITRES ·• CAVIAR •· FOIE GR AS 
OUVERT A PRES LES THEATRE.s P.u oc euccUHA«.H 

Garanti sur facture 

On Amuti atn ,o:··-~~t en E".uope ~ea. un dDm.ee
t!Que, En arrivant dazu un Mt"! en Aut.rlch.,, Il lut orde-nna 
de faire lmc-nre leur. noms au buttau Qutlq~e temps 
apm l'Amfrlca1n ~nda au domesUqi;e &11 &\·ait ex~t• a.s ordres. 

- Out. monsieur, ttopondlt l'autre. 
- Oomment avezrYoua écrit mon nom t 

les meilleures du monde dans 
la olus fine des builes d'olive& 

- Ma toi, monsieur, Je ne sais p114 le prollOQoer. mata 
Je l'ai copl~ eur votre valise. 

Le facteur n'est pas content 

Nous aommes avec ce facteur Irrité qut pe.rla rudemtot 
l la Joll" demolilell.,. Mal• txpllquon•oou.s 

C.-tt.t> Jeune l'.W'T'><>noe hAblt.t>, avt<- .._ Jlll~ta. ~ m&!.Son 
io"Ol~ S<'ué., tout au haut d'un• rude «ire arc!~. 

Cha.,,. Jour, le l&ct<Ur appor'-' à la dit.! Jeune l>U'SO!lne 
une tarte pœtale fleuri., a•tt l'ln>criPtlon : 

c Mille ba.lsen. Bruno. • 
t,., quatorzlème Joor, Il dl! d'une vou eans douceur : 1 
- Est..,., que vous r.e pourriez pas di.., à Bruno cle \'OU& 

envo;er les H.000 baloel'li rca:anta en ~ tol4 t 

- Maa mon nom n'y est pas. ApPOrtez..mol le livre. 
On apporta le registre, et !'Américain lut: c Mon.sieur 

Garanti bon Cutr 1. 

Sang froid 

HJatolr-e V!'&I• 

Un 6tlldlllnt se :rn <le !.able da.na un -t&U:ant • ta 
m<>d~ et .,. dlrlie \'e:S la eon.ie 

Juote comm,. Il p&.'11<' à c:O~ du d~:..C:l•e at:aché • 
l'etabl!·,...,,..,,t, une aucr:êre m &.'ien: 'ombe de la pôCbe 
de aon man !eau. 

L',tudlant .., toum• alcrs calmement vera la aaUe tt 
dit d'un aJr de polit~ •nnuy~ : 

- Matapp:1s 1 e·~ vo:ia qU! m·ayez Jeté ce:. ? ... 
Et. IJ 8Ql'W., 



lolam.ui.. dit Jearune. une cb.ann&nte bloode bon 
nt. Je devrtla avoir de l'arpnt pour une robe de~ 
ex-tu le C:cmandtr l papa ? 

Demande Je t.ol-mfme. cMrle. TU vu te mar'.tt dan. 
Jqu .. aemaLDes. u n'eat pu mau•'W que tu !~ un 

d'apprent.Wa&e. 

.:ms ont t1' pe.r..lcullùem1lDt d9srW.bles œ tte 
midi. La ..,,..i., e&\ toUt l !al\ dlll'ld.le et aprte plu. 
exbor..allona a u calme. le mall.J9M l bout d 'arwu· 

ta •'6c:r~ · c C'• cela, TOUi n'ans qu'une boone peUte 
• t. la p~ du cœur, un trou t. la p!&Qe d• h cervelle 

Je cro1a qu'en !lll de compte C'est tout "" que YOWI avez 
l'estomac! 1 

pa.ralt que 1œ enfanta n'ont pu bl<ln coml)l'I&. 

n'est PM compllqu6 de a·~ procurer, pulaque, au 
de 2 p. c .. u voua acre tait une ouverture de cr~t 

médiate. remboun&ble en 10, 20, 30 mola aur pollce d'a.s
e<>v!e. Adrer-aez.voua l 

SOBELGECODE 
&, rue de la Lol, Brw:tUu. - Burtauz dt l4 4 l9 fl. 

le Tltn-E;lat . revue menauelle, mfme dlnctloo 

, avenue Rogier, Bruxellea - Tél: 15.55.71 

ne hiatoire écossaise 
Mac Dood;e qlll a ~ de !aire de l'~t&t.!on, 

rend cba :., oellier llO\U' falre dl!tèren\I M:ba\I : 
Ah 1 u me faut aual un éperon. .. 
Poonr.>œ un eeul ? 
Pvee ciue a! un c:O~ ct.l cbeval a vanc.e, l'autre c:O~ 

aual ... 

Cl'OCt aux ma:?>eura cnme JQ!:o femme p.'ua !acSJ6. 
\ qu'à œwt d 'Une :aide ... 

f ? ? 
aoot tou,Jour9 p!:ia Jol!ea ~ le trottoir 

u ooura d\lne repréeeotet.l<lll l l 'Op6ra. un apec<.a~ 
t. freclonner l'al.r que Cbante Ul1 a:1Jat.e r6pit4, 

?OlslJl, n'y l.e>l&nt plue, a'6c:ne : 
C'est Insupportable 1 
aMeur lu1 d"'1Wlde : 
C'est pour mol que '\'OllS dltea oela t 
Noo, c'eet pour le Woor QUI '9t lllll' la teœle... Cet 
là m·cm~ do 'l'Olla ent4ldre 1 

p!llce tort pulcC8e Tell&lt de .. Jou • extn1W d 'Un 
t. IP'œ tlraie OO parlait du t&leclt de l'MJWU' dnult 
"· ~ de l'outn.Dce OO. ~ ... !mm~ l 

........ 11 boUgomw...,... - ,_ moua'..acilea blondea: 
0-.!I. oui. en tel, un homme peu o:d:n&lre. Q-Jelque 
comme un CXJCb(IQ qui n~t pu de QUelM. 

Un peu timide 

La JoUe peUte Madame se rend chez le grand al>éclaliate; 
elle eat vftue avec une eXtrtme él~nce et porte un peUt 
b!bl en ronne de girouette perché sur le coté de la te:e en 
"1uUlbre Instable. 

La voici cbez le mfdecln : elle explique en long et en 
large tout~ ses mlséres physiques; '" grand IJ)ttlallste 
n'en a PM l'air attristé, on l'entend qul dit au !ur et t. m• 
sure que la petite clame parle : ~ bien .... oui .. ., i>arfa!t ... , 
ton bien.... bon. . ., c·es~ cela, pllb : l'OU1-voua. Je •<>la 
pr1e, Madame, vous déveur dèrr'.ère ce paravent, Je n ll 
vous eumlner _ 

QueJques ml!lutea se passent, et la pHJte Madam~ ~ 
rait dan. le costume d'Eve avar.t la pomme en d!aant : 
vous permettes que Je garde mon chapeau, Doc:teur ... Je 
SUll un peu Intimidée!! ..• 

SANITARIA ART I CLES 

~ 
D 'HYGIENC 
1 NT 1 ME 

llN CAOVTCHOVG 

• o•c . ~Tc.a. CTC. 
10. lffS.v•nt A,_,padt.. 70. H 1• l t•1•. I RUXrLLU-IOURSI 

Tow ortie/es inLimeJ nout:eoux introun1blt>.• ailleur1 
Tar if Mlustrf ft" 4 e" YOJ6 &fltl• et fruc. t0ua pll ftud 

Melso• f• edff ea H OS. TélcpboM U.41 •• 4. 

Jeunes filles 

Altred Oapua disait : c Les Jeunea !lllea d'aujourdbu1 
10nt lncroyable.'I. Que seront leurs enfanta? Je me le d• 
mande. C'est encore heureux qu'elle.'I n'en aient pu beau. 
coup. , 

Voici deUlt Jeune.a tille.a d 'aujourd'hui, deux !lllettes de 
MIM l c!l%·hult ans, marchant Ylte, l'air de trott!JU mo
dMtea et pauvres. Elles oont gale.a. De quoi parlent-eU~s ? 
D'amour? Non. L'Une dit à l'autre : c Eh bien. U faut 
Urer une c1laco:a.le ... • 

DOMAINES DUPFF 
Gru vins n1:1ce. 5. r. 1runn1. Br11. 

Une place d'avenir 

- <7est = emp!ol d'aven!r: Je ne voua donne que 
1.2()0 trancs par mo:.s, mats du t."&!n dont vont les choeee., 
ga eera w e p!ace de so,ooo !ran~ pu an a\·an~ deux anal . ., 



POURQUOI PAS? 

Vous avez rêvé !.. . 
Vous nez revé de ra:.re des 1cqu111Uon1 multlplea et dans 
tous lea domaines : vetements, chaussures, unaertes. chemJ
aeriea. chapeaux 1nroerméable•. 1a1na1es. tl.SSUS. soieries. 
meubles. tapia. lustres loyers. appMrells de phot<> et cinéma, 
rad ios. vélos arucle• do 1p0rt. articles de ménage et, en 
résumé, tout c.: qui e11 oeceaaaJro t. la vie moderne. Mal! 
au r6ve!l, vous '• Js •pcrcove• que •otre budcet n'est pas 
a.~z l&l"fle pow donner aawractlon à \'OS désirs et vous 
vous désolez ce;iendant. vous pouvez réaliser ce rêve. car 
dans p:ua de c1nq cent.a mAgasma de prf'ml~r ordre. vous 
pou\ez acbeter au CXllllP'-'Dt •out ce Qui •'Oua plaira en 
pa)'lnt au moye:i de oons d'achat dtnt •ous ne rembour
ac::n !e mon:ant qu"" <IJx mmsualltes. "'"- aucun toté
rt: ou l..squ'a nngt.quatrt mols de crkllt.. moyennant 
quelques pe:JU tra.:.a. 

Soya donc :ntellllent e: atcldé. Demandez auj0urd1lul 
m!me la b:<>cbu.re gnr.tulte. quJ vo..a donnera toua lea re.n-
1CJg11ements concernant l'obt~nnon de ces bons d 'achat 
et la llste des magasm1 au Comptoir dts Bom d'Acbats, 
66. boulevard Emil• Jacqm ID. Bruxelles. 

Sonnet monosyllabique 

... et tout-<\.-tait de sal>on : 

LA NEIOI!: 
P.~ 
Mou 
OJ 
Nette. 

S'\l&-Je 
Pou. 
Oil 
Vaoa-je t 

u. 
Ma 
Tombe 

SI 
J'Y 
Tombe, 

Ot soonet falt pnr:lc d'une ~ne de poèmM mOllœyllabl
qura cl& J. PO!s'e Dl'81;ran<le, pa.rua en un cbt.rmant volume 
oi= Bachelln-Det'orenoe, oo 1873 

LA COTELETTE . Restaurant 
SON \tAGNl.F'IQUE MESO A 15 FRANCS 

et - •Pi•blitllo mèrtdlonalea 
se. Rt;E Dl ... BO IT IU:R' - TEL 1%.l&.18 

Comment fait-il ? 
On dnme.. Uque dl c1nsae qui Wl\lteurre aJ)l'$S Olle place, 

e.rrtve dln one c1l'lae a.u momtot do dl;là. On e&US91!\l!te 
Pl 11nvltè. 

Ahl I dls.5'-t-1, è>.-OU!l.'\C qUl j'~, U troy 1.'l'Ul 
fait tze!ze dJonn"" Il elle n'Rv<'ut qu! doeee tètes. 

- Tinll. d:......,.t-1 li clNl!l Q\IMQ\li Ilet l'trtozimte quand 
leo Otes tèt.lnent ? 

- BID. rœpœd l'do~::que. 1 !lél'te comme ml. 1 
walttr1e magnt :es Ot.ea. 

Folies 
On reprochait à M de la R . quo!quea menu.. péchés 

d . J"1llltae : 
- Q.ta...,d dcvlend.-o-\"OU& rallon!\Sb:e? lui dlaalt.œ .• 
:Mais l!l1: 
- A noue epoque, on a l.ant de ral.IODa de n'ttre pu 

ralsollDall:.8 J 

Gens de chez nous 

OQow; .. \l"W.4 ~ ehez. le oo .. !teur : 
LE CLIENT, - Out, )'ale a.cbet.ele de v".n due d'ai&:et, 

pour une f<>b """"Y<ale ; mals le IOAl'Chaod à qui J• 
prenala de vin r.vant ts: \'eou me rendre \'laite I'\ je ne 
lui ale pas cachale Je lui ale dlt : c J11e achetele <te 
vto malnt.ennnt rue d·Ch&!et.. > - c O'JB!e, r. <lit le mu
chMd, .le 0onna:s, mals eat c'que vous ava>e ttale onn· 
lent? • - c Ecoutale. J<! lui ale dit, le m!eux q1.e )'peux 
taire Mt de voua ~ raire 1w~ta.1e \'OUS-m~. > - c Je llUll 
cuneux. paroe q11e Ça n'est r.en de rameux d'habt~e. • -
c Eh b>m, V0'.111 a.l!a!e rotr vous-mbne t. Et Je lui &le 
étaie cbn<"hale une bou'e'.l:e de llO:: rui et Je lui atc cl!t. : 
c Voilà, ça es! le Vin de la rue d'Chalc! 1 • U l r. p:'.a 
dao& ... bouche, I! a gQU~.e ro<:s .. ,,.le «mm• font lfll 
marchands. ~ U a d.; : c n faudra le bob'e vtte pe.rce 
que oe T"1. ,.. m>I,, q:i'll ne ga..-derl i-a leml'~IllPI •• 
ou6, 9& n'est r d'•xtn.. ça <$: du t:6s p<.'tU vin ••• et 
~ que \'O\IS en avale encore de oelul que je 1'0US r.le 
vendu? J - • ou~. je lui ••• dit. u m'en reste encore 
q~l<pea bOU'<'lllea: Je vale en chercha!e. • ~ Je hl1 "" 
veraale de ce:w d'la rue d'Cbal.et. A.!ora U l'a goui;.te, 
vous ""'"''" camme on ra10 quand on ae la'"ll lee dent.1, 
et ll a dit : c A la bonne heure 1 ça "6t un vin qu1 
Pi™'. et qui (r!IRllera encore, U y e. du 001'Jlll au molna 1 » 
Vous voyeale oomme on peut se fiale & ces pUlarda . 

LE COlf'FEOR. - Vous l'M-ez bien &tl.raJ"'&Te, celul·lll 
Avec toua - marchands ,on ne peut pl.a ee flAl"'f: 
c'est comme anc la ch&rcuter.e. Chaque Iola qu'un mor
ceau a reçu un coup de so:eu et qu'il &'en ~t Pfe!Que 
tout eeul du compt«r : roui 1 un coup de moulin. C'f$t 
bOn pOUr faltt dl!S sauciagn 1 

LE CLŒ:-."T. - OUale, e; avec beaUcoUp de potTl"ll de 
ca IJen::<' J.à.<!edans • 

L'OUVRIER COif'FEUR. <qui Teut avoir dlt quelQll• 
cbOlse de ~lbWl1. - O .ale, dAzls !e cocbon !IJU~ cel 
bon. . quand on °" ·, 'a"""" pe.s po""1r. 

La oon-rernt.lon continue. 

VAN ROY-DESMEDT s. RUE CHAIR E:I' PAIN - Téléphone : 11.2U5 
Mal$0n !ondée en 1883 - Fournisseur des Reataurants Ftns 
Ses Volntlles - Gibiers - Foie Gras 

Amour et T. S. F. 
ELLE. - Vous eu.i comme Toln poste de T. s. F. voua 

f!ea mal branch~ et ne pou,·ez pu obteolr les rrandN 
onde6. 

Prix intérusant 
- oommeni voW•voua votre œut. JDOD&!.~? 
- Y .. t-u d,. dll!hences de prtx? 
- Aucune. 
- Blb. blcl ........ 11 ma( 1m une ~ lnnd>• Cie 

Jaml:xm. 

Le courant aouterrain 
Pour b!en oonoaltre un homme. Il ra.it al'Olr ttQU l'&Tea 

de - rM<:Ucm. lnt!mff. Ainsi, pour ccml)IW:ldN Ma:· 
tanne, peuHC.re taut-'..l °"" jama!$ O'Jb!l.e:r le "'°' C(o.e ooua 
r&ppor:e de lU1 :Io!. Andrt Olde dao& .... IO\ITeillra; c & le 
sraJc .,.. meun •· 

MaJ:armé par:..Jt d'Wle dame. ~t dia-
~ 

- Quand Je lui dl.t bo$ur, Je me tala loujOura 11dée 
de :lul cll:9 : M._ 

( 



Un d Il 1 de ;-;'oel tes plus rh.Mls kra certalne
~n ctlul qu'orpnlse le Pal:lla dea ~aux-AN pour le 

4 DECEMBRE. i 20 b. 45. dan1 ca Grand• Sa:le d• oooctr:.a. 
Le prorrammc yfr,l&blem<Jlt sc:saUOnntl comprmclra la 

'edette M!rellle tt la c<~m dsrucu!e JO&!l Warnu, 
<allllpagntts de ~te une série d'altracuons 
1"' prtx des pl:>tta pour cet'• tol.ro!e dc Réttlllon est d• 

o i 60 lranca. La location rst ouverte au B"tt:iu de location 
u Palala des Boau..-ArU. 23, rue Ruenstrin. 
Aprh le apcc\acle. un souper-dan.s•mt aura lleu dans le 
ail. li "m a;rtm•nté d"attrnctlon.a, de rurprlaes et de 
t illons. L'entr~ rn sera gTa\ultr. 
Les 1ablta peu1cnt être retenu"' dès i pro!~nt au Bureau 

e loraUon du Palalo des Beaux-Arta. 

9;,, Rue de Namar 
IPORTE DE NAMURJ ER NARD rtùPtlo"a 12 88 21.22 

Foie gras · Homards Caviar 

- Q., ... , -D"' t~ don mom3.n pa !18'U mon oncle? Cqut 
lW clol:e C&mpqtltl. 

Ah 1 m·r~r. nos - curons one oo lc-s p&IM.ns m~· 
Ut I• -

FAISONS UN TOUR A LA CUISINE 
NotU N Or Jt' e fe:"":e ' f... - :f' CU~ .:ic.s.. S! 

xiruN I01ent~l!ra tot. me:nC'. pMH-cire prk~ment à cause 
• leur tXJ;.11t~.Noo moelunes arclmcctra nous en cons•ru•-

t dft al o!trolt<?S qu 11 ~t impœsJbl• d·y 11\Archer deU• de 
nnt, •t mo!m~ d'y marcher tout ~I. M•lo tré1·e d" bavar
•i• l Par!OJU de chœa sér.<"J~ Qu'al:,....,ou• mettr• 
I DI \'Oire rJl'Ce de rolallle? drmande Echalot• Elle vous 
nsc!:Jf' la l&.-Cf': .su1vantc. 

arce pour lt>s volaille$ roties 

0:1 p:end de la ch.~tr à s.>t:Cl.'l.5e en p.."'Oport:on du vo:ume 
e I• volall!" qui dol, ~tre larc:e on y a~J·~ le fo.e de :a 

te. l:nem<'nt hl\rhé. un ou ptus:eura Jaun"" d"<l'uls. de 
à 50 ohAtatgnea bien rôt:"5, la mie d"un petit pain bien 

!tonné d•n• I• bmllllon ou mltux. avrc Bovnl et un as.sai-
nr.l'mf!'nt con\tnable Si l'on \Cul raffina. on ta;! C'UJ.re 
molUé le Io< de ..-olall!e fü•~ment ha<il~ a ,.f'<: une ou 
ux trull~ <ralrm<nt lucbécs, po!Tte <SI.':. m=ad•. 

D faut ~ cr de ra:.sm a« de Malap dont on a O!é :es 
On y Jo k ze.!e d'un citron re;,.;. m~lan t 

un U~ de l 1rln<! à laqu.,)'.e on a incorpore une cuti· 
de c Bonvldt'a Ba.k.ng Powder t Harhez lin 375 gr. 

llTI'""' dt r~non o~ bœu!, ajou1('t retro ~rai..,,. au pr.-. 
tn m~Janve. lhttC'Z 8 œufs n\·ec unt' cu1llt>n'e à F.Oupe 
·eau de fleur <l'orangrr. un peUt vene d eau-<ll'-vie tt un 

i·!Ur" de cr~me lralclle. Dt\la,tz peu i IJCU !<>ut en.sent· 
e aJou~r w, p:net.? de sel et une de cannPlle <"' pou
e. U.nnlne: m ajoutant du hl de m.~n ~rc Il lortn<'r une 
:e très moi:.- ~= lon<'.ment une lortn<' C<r.l!ez-;; vo
ll'l'" enwiuru la f~ len :at..nre1 d'un ~. ~ 

'.lciu=mt <'t la •::s euire dana une marmi:e o(l Iré
'! de 1 f'&U I ta ut au mon.• dnq bnl""' d" cuisson. 
On ajou'<' très 10uv.,n1 à la far ne .:1 p u• des "'""i.<. 

petit.a morceau..x de ~ .. ure d or:..nlli'.~ co""'Ht-, d .... cédrat, 
IUliél'i.qtJto, de nl(:ion. On arrœc d alcool pour Mn:r et 

lalt flamb.r. 
N. B . Abordor oet entremets a;·ec cln::on&p<'olion. 

EOH.ALOTE. 

'1 l 1m 

Réveillon de fin d'année 

Lt Rt'velllon du 31 1am·1cr scrA 11énéreusement l~t~ à. 
n.N.R Après un brel me-'MRe a.. nn -d'annl'e par~ Th"<> 
I"l•iachm•n. dlrrcteur gén•ral des ~mlaaJong françalst5 de 

I.N.R. un programme tm vartt l<'tl em:a J:18Qu·a mmui~ 
qut réunJra i3 co!Jaboratlon du rrancl orcbes'.re $YI11pho
nlqae dtrtgé par M. Th<'O O.Jondt"r du rad~rchest.-e, 
oondUlt par ~. Paul G3SOn, de ! orch..-~ de pion, dsli;e 
,>r 3.f WaltM' Feron e: de l'orchcs•re de Jazz de S:.n 
B~el"l. A.u cours de ""''• "" e de pla, on en!wdra 
not:unmmt Mme C.'.hertne Fon1.i1ty, !IOC;étalre de 'a 
ComMl&-f'rançai...- et tous lu anla·as de IA t!'OUpe de 
l'L'I R L'tmisslon se terminera par un tm1r <le Be:g1que 
qui m~nera l'audl~ur de Bruxc:Je. à O..tende et à Llke. 

L'agent émetteur 

On ·. " •,.e· de scén" de "'vu' pour Llbeau: !'ar•nt 
de pollet . " ,.. prom~ en lal.aan: de l"tlJUS)()D 1 T•I 
<si C"Pfndant ~ pt"Ol:l'ès qul r1tn: d"étre rtt.J~ à V1mr.e 
On a fabriqué un pe:ll l)O!'e émetteur. si P"••t qu'C pt.: 
.., me•tre tn poche. L'agent de police l'accroche g·:r u. 
pollr!ne. Lt man1pu:a:eur eat tenu à la main e: lea bat
terlta d·a:lmtntatlon son: placét"a <!ana un~ poche de l'un!
forme. Q:.iant à l'antrnne. elle Nt Pill<'~ dam un c•b!e 
caoutchouw quJ entoure le cou du Poltcier. L'installation 
comp!éte, y compns IA batterit. no ~~ pas plus d"un 
l<llc•gnunme_ 

Ct poste permet à l'a~en: de Il) ~nlr tn llal$0n radlo
phon.iqut aT« :e comm:.ss..tria~. Son nyon d'ac~:on rit 
d"eo•lron dtuic ld:o.-nè'.res. 

RADIO 
38 TRIALMO 

Ft"°'S DC StFtl!.S SAISONS A1'.o~t11t1tVAES • PlltlX :S._ 
CR1r1t• •• PlttCEPTEURS f'lj[U,.S A ~Afll:TI Dt •so FA 

:1 ADRESSER AUI( OIS111t18UTEUR$ 

""DIO ..... vu;& DlltACO ""U ,,. A '[T J DlltAG U rT 

... • ur BROGHIC:Z, •11tUXl'LLU M IDI 

Il paraît que ... 

v yacht c Eiectra •. à bord duquel Marconi travailla 
Pt"ndanL de longues annee~. va étru tratuJormé en mw;floe, 
- Au court1 d·une exp.!rlenee qu• l'on prl·pare. le proie.,_ 
seur P1c<:a1'd. du haut de la i'.ratoophtre. et le sal'ant 
Einstein. dea prolcndcun. .soas-mannra. rchangtront :t"JTll 
obSèrvalwns par T.S.P. - L'n• nouvelle loi allemande P* 
>01t dca pemcs de lravaux fon::ts pou: 1<'3 dc'ente'1l'5 de 
;>œ1<s clandes•!m. - L·an:u-e proeh~lne. la rad.'Jd:Jtus:on 
!rançalae va mettre en l>'lTK'~ Unt pul&'l.>nte stat.10n d·mi.
&on A Llmo.-r..s. - En FraniclP' d~ux p..• sonna!ttês en \'U~. 
~a1 P~ul Rtl>Jux e1 Danu• ~lilh,1 1(! m~nent camp:im• 
pour la crfa•Jon d':n C"n.'K'n·.ro1·c de a Radio - L' 
radio Hal lenne organisC' dos e1111Miona pour :es rquip 1 gr• 
de ta manne marchnndc en hnuto mer. - On calcule q.re, 
depuL• 1929. plus de 4.000 comkli..,. et drame.\ i;ad1ophonl· 
quea oM ét<! dlflu.sœ dans le monde. 



4582 POURQUOI PAS? 

L'agenda de l'auditeur 

L 1:.N.R. émettra • :e dimanche 26 dtor<·mbre, à 14 h .• :a 
radlodJl'uslon de la repre.arntallon du Th•à:re de ta )&on
naie de l'œuvre de Riml>IQ' Korsa~ow, •Le Coq d'Or•· 
avec le concours de Mme Clara C101r1>ert. - Le 26. à 
20 b. 15: 1 Le Sopge d'une Nuit d• Norl •. te premier ieu 
radiophonique cent en Belgique ttn 1926• par M. Th~ 
Plel!Chman. musique de M. f 'em•nd Qmnet - Le 27, a 
20 h.. audition Intégrale de 1 L'Ecole des Femmea • de 
Mo:tère. - Le 28. à 18 h. 15, pour la R•d.lo-CathoUque, "" 
report.ue de M. M.aurl<:e Hankard. sor Salnt.-Nicol&s à 
EllP"ll. - Le 30, pour la RESEF. c Le P.ays du Sou.'tre ». 
Cl~ P'l"aDz Lehar. - Le 1" janvier. t. 17 b. des acène<s cho!
a.e.s de c Feu !a Mère de Madame 1 com~le de Geot1ea 
Feydeau. - Le 1". à 20 h 15. 1 D<>cumenta~ 1937 •. mon
tage rad!ophoruq-.ie des principaux 6•Miement.s de !"année 
- Lt iu- enoore. à 21 b ... une ab.nce .stns3tlonnete de 
Radio ... Fu:ur. I 

Radio-Luxembourg 

Lund! 27, à H h. o;, M orguerJt• Bruliez. profuseur au 
CollSel'\-atoll'e de Luxembourg, chante., des mèlodtea de 
NOél de Bach, Holmea et Claude Debussy. - MArdl. à 
0 h., c Knock •· de Jules Romains, avec M. Jules Delacre 
et la Compagnle Dramatique de Rad1~Luxemb0urg. -
Mercredi, à 2 b. 05. le tfoor Othon Schockmel chantera 
dl'S aJn de Lulli., Debu.uy et R Wa'1'tr. - Jeudi, con
«rt aymphonlque. avec la pianiste lrançaae Léha OOU. 
..,,.u. - Vendredi. une grande rt\'lle de l'année: Le Monde 
et Rt.dJo.LuxembOurg ni 1937 - Baml!dl Ier janrter. con
c•rt $Y!J1phoDIQue. a\ec la planllte trançai.e Jeanne MAD· 
chOD·'Ibe!s. 

I 

1 

'',2111ii. U G GE,..._'' 
POLISB POiie. Clf.AQSSU!ŒS 

~~~~~~~~~~ 

Conte de Noël 
Sketch inédit 

••• 
Doiu '°" oab~ û lra.-a11. rtcnvaln """1 Jlalreur , .. 

çolt "" covp 44 Ultphone ctu directeur de l'hebdomadal1'• 
c Jlont..Crllto 1. 

Notl Molrtar. - Vous dé•llrez que je VOUA fa&ie un conte 
de Noel 1 Bon ..• Ah 1 c·eat parce que je me prenomme NOfl 
que voua avez pena6 l mol 1 ... Tres bien ... Comment tlite. 
\'OU.S ?... On conte œ l'oel (IUI n'ait rien de modrrne, d 'an1.o 
chronique ou de fantalsl.ate ? Oui., Je vota. L'étoile, les roia 
maaea. l'étable, !'lne et le bœu! ? ..• Quelque~ de aentU 
comme une cr~e avec des bouglea? ... Deux colonnes ? Je 
vous envcmtJ ça pour le début de la semaine, mon cher 
dirl'Cteur 

Mme Malrtur (qui 1'est lntére••te cl la coni·tr••tlon ltld· 
phonique/. - Combien va-t.-U te payer ce conte? 

Notl Malrtur (avec humeur). - Demand.,.m<>I d'abord 
comment Je vals le faltt 1 un conte de Noel tout t. !ait 
rnan·rnan. oil li est que.stlon de l'étolle, de l'ttable. de 
l'kne. de la jument ... 

Mm• llalrew:. - Le bœu! l C'est un bœut 1 
J\"otl Jlnlrew:. - Ah 1 bon, c'est un bœu!. Je ne sula 

mme plus &tu- de 11dent1t~ de ces bêtes-là. Je t 'MSUre : 
j'ai compl~t .. ment perdu le sourerur de cta chOO<"S. VO)'On& 
les roll macea; Ils Haient trOiS; mal$ rotnmt'!lt &'a~ 
laitnt.-ll.s 1 Il J avait... heu... Gaspard, Balthazar •• n 1 
avait un n~ parmi etu. 

Mme M•lrl'M.t. - Le Négus 1 
Not! Maire= - Mala non, pas le NéC\13. Ah 1 zut, j'ai 

bien envie d'y renoncer. Tant p!s pour les lectrurs do 
c Monte-0'!6to > I 

Mme Malrew: (aigre). - Ce n·~t 1>'18 la peine do i.. 
baptlaer Nol!! 111 tu ee lncap&bJe, m.alntenant, do faire un 
conte de Nœl 1 

Notl Molrl'M.t. - Je connais des 11ens QUI a·a~llent 
'l'ouM&lnt 9' qui ne ooot pu !lcbu.s de faire dee <ftpea Je 
Ier DOYembre. Et pu1a, je llUla un écrivain d'lnsplratJoD 
moderne. mot. Je n'ai pu l'ln.splraUon blbllque. 

Jlmc JI~ - Une Idée 1 81 OI! demandalt l Toto 
d'écrire ton oonte 1 

NOl1 Malrnz. - Demander d'éc 'te mon coni. l mon 
tUa <le d1x ln& ' 

lime llolrtuz. - Mals bien sOr ! n "•nt de tan a& 
preml~e communion. D n·a pao encore oubl!~ oon catt.. 
cblsne 1 E~ U n"J a vnJment que 1 .. enfanta pour avo:r 
l'tmaclD&tlon. •• hlllUQue. ccmme w d:A. 

I 
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Notl Jla/Teuz - Apres tout, tu u ralsOn. f Allant à Io 
t de la salle à mangtr J Toto 1 

TOU> - OJI, papa.. 
Noll JlalrMl>:. - Ecolltt', mon carçon Tu te IOll\ien& 

la aemalne dcm!èrt. J'lll fait wn dtvOtr d'11rl:hmétlque • 
Toto_ - Et tu l'u romplètement loupe. popa, Méme 
• le pro! a dit que J e:a ls un Am 
,\otl .Valrniz. - J'avais bit WlC el'T<"Ur à d!'SS<':Jn. Pour 
·e ~prof.soeur ne •'apcrçohe pas do la wprrchene Main· 
nant. tu ..,.,, me montre: que tu .,. un homme, rt pour 
e payn- le service que Je t 'al rendu. w n.a !aire â wn 

un ~tlt travail à ma pl:lce. 
Toto. - Remplir ta !eullle de contributions 1 
1-'otl Malr<uz - :\on, ça c·eat unr œuvre dlmaztn•uon 
1• j• me JUelTe • Il lau~ r~ulre au lieu d ampli!ll'l'. TOI 

va,, faire un 1ra1all d'1ma1Pnatl11n crtatrtce tu 1·u 
e pour mol lln conte de Notl. 

Mme .V•lr<wz. - 'I'J sais bien. Toto· l<'I rois m•rs. 
toile ... 
Notl Malrtu.r. - L'étable, l'lnc. la chtm. e\ tout •t 
ut et tout. 
Toto. - Oucls IOnt mes dtolta d'autrur, papa ? 
Notl Malrcur. - Petit h~mm• d• lettres. ,.,. 1 Allon•. !• 

dor.neral un auCl"e d'orge; e\, par la. suite ~entuelle· 
ent, un caramel par reproduction d&M une feuil!• de 

'Ince. m J• ne t"orrre pas plu•. c"eat poor ne P84 faire 
tort à la. santé Bien entrJ1du. Je rcprrndnu ton t•x•e 
n· mettrai la dc:n1tre main. 

Toto. - C'est de la collaborlltlan. quoi • Et tu mettra.a 
on nom A\·te le t1rn. pepe. "! 
Noël Malrruz. - ri.DS<'S-tu? J<- •uh enMre sl!l1J à d~t,.. 
r la alotre Uttératre dans la famllle; et )'•ntenda I• reoter 
.v~ Valr<U.t. - surtout TOto n'oublie pa& lea rois 
ages, le né;~ 
Toto - Le n~e c'est mol mama.n. 

D"11.l: fOUrs pliu tord, Toto soumtt ron ·rll<Te 4 son *' 
.\'Oél .ll14'Tet;..r f11J11•t1. - c SOus un tlrmaœrnt crlblt 

le trimoteur qui tra.nsp0.r'.at1 1 .. roja maaca !1.!alt 

LE 
TYROL 
Lt PAY5 O'ORIG Nt 

DU LODEN 

l[ ( ( ( VEND DU V~RI TABLE 
LODEN TYROL EN 

GRAND C~OIX DE MOD~LES 
ET DE COLORIS 

' du 2&5 à lbeure. Les ro>S mage, croyalmt qu\ls tta er,~ 
itlld~ )lOlr un ftolle ma.is c't:ait le ph!lre de l'atropon de 
!'iaz.areth. - c Dans quelques minutes nous ""ror.s IUTl1~. 
Mt~!eurs "• leur dit la s:ew-arch.."'S$C. - c Mtrci,, mon en· 
!an! •. répondit poluncn~ Gaspard, en 1'!n'trrompan: de 
mAthu le rhe1'1ng-<;11m qui est mis à la dlapogillon des 
'01"Ceun P"'\" comba~re le mal de l'air - c \' a·t.-11 loln 
de J'~ropon à l'étable où v:•nt de naitre Jésus?• d<'lllanda 
Ealthll7Ar 1 ls •!ewarde..se. - c Olx mlnt!les d'auto1-11a 
.M~<lf'Ura: demander J'arrèl !acu1ta•11 au rece.tur • B•l· 
t.IUzar remercia la stewardes.e et se replongea élns la 
ltcture dt- Part!•.\fatir.-Jtagaztne •• ,. 

Toto Eh bien! papa. w nP cont::1Ucs pu à Ure? 
.Vot! .Ualrruz (acœblt). - Pa.a la P< ne TU Jl<UX (aire 

ton ~uil du ~uc~ d'oree et des can.mels. 
Tooo lph IOSOJ!'1.• 1. - Brn na C<' que les jl"Un.-. écrt111.Jns 

cnt de la peille a !aire aceeptei l"llr< œu1~ ! 

ROBERT BEBRO:-iNE. 

RÉVEILLON DE NOUVEL-AN 
~u Mlt...ll!U D&• SAi-1N1ttt&a 

HOTEL MEMLINC KEERBERGEN 
HUITRES DE ZELANDE 

OXTAIL SOUP 
TRUITE SAUMONEE 

POULARDE SALADE D'ABRICOTS 
FOIE GRAS DE STRASBOURG 

112 HOMARD SALADE 
PLUM PUDDING ANGLAIS FLAMBE AU RHUM 

FRUITS .. NOS PASSE TEMPS 
COTILLONS - TOMB< :.UHPR SES 

CJH VJltAI lltllGAL 
... , ............ Maouu: l"l[CJtl! ... 60 ,,. ... COUY ou .. 75 ... . 

L.OGl•E"'T O<lt .. 1(• Ct')'s- •• t'OIWl•llt • 
NO ...... [ 0[ FLAC[.S L " ~t. Tt ID 1nNtZ • H•CcHT ••• 

HOTEL MEMLINC KEER'-ll'RGEN 
.t• 1\. FAUT A:.JTA'T ~E: .JO"t ~!,;li. LA •10C:1.. •• 
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A propos de « Profils perdus » 

L'adm1rat1on est une des formee de l'enthousiasme. Or, 
le don d'cnthou51asme se perd ou. tout au moins. se dé
place. Lts hommes qui sont aujourd'hui &eptuagénalres 
connat511a!rnt, au tcmp$ de leur JeuntsH'. dl'3 admirations 
que ta Jeune g~otra:ton ne connait plus. Il y avait d'abord 
la ,r~nde rtrure M Victor Hugo. que P<nonne ne s·~tait 
enc-< 'e a' \se de traiter d Imbécile : tl dommait le monde 
Ir tet!ectuel de toi:~ ta haut~ir de aon 1tn1e poeüque. 
du rntl;:e de aon ex.U ""-'""; et quand la mort lui donna 
P< ur eatalalque l"Arc de Triomphe o~ tout un peuple '1r1L 
"' >slerner dan.• le gla• dea cloch•.s et la rouge lueur 
dea 1rchts. la reP<rcusston de ce deuil de la Pensée et 
de l'Art se lit ..-nur Jusque dans tes contrées tes p!ua kl!n-

~~(. 
~~ Jf) 

Allo, Marcelle, j'ai trouvé: 
Nous feron~ cadeau à nos maris d'un 

Alle9rq, 
Ctt apperetl tle~•nt et prat qu c. vraiment IDEAL 
pour rtu>0 qui be rasent eux mcmt Mon frere en est 
ent.housJaste. Il se rase dep1u1 dei mots d'une façon 
merveillell!e. toujours avec ta mtme l1<me. 
ALLEORO Moo STANDARD AIOUISE rr REPA.sSE. 

TOUTES LES LAME!< 95 FRANCS. 
AU.EORO Moo. SPECIAL POUR LAMES A 2 TRAN· 

CHANTS SEOl..o.!E~"T •8 FRANCS 
AFFILOIR AlllCRO POUR RASOI RS A MAIN: 38 FIL 
- E11 ....., ntt darr.t tOlltt-1 "-' bo""'J cout~llmu. -

Altegm 
99, MEIR, ANVERS 

tAtnea. On contait l'~tvlre d'une jo1me poi,te qui, ayan 
61• pr~sente à V1cto1 Hu10. a·twt ècr1é, ~perdu • 1 c·es 
voua, Vlctor Hugo SI dti;tnr. de ct:1 nom ! >, exdamat.or 
dont le mot de Coctea'1. 11ans aa conférence ttc:ente &l 
Jeune Barreau. n·est qu·une IOfte de redite : 1 Vtctoi 
Hu10 1 Un rou QUI se croyait Victor Bego ! •. Les Jeun 
1ena qUl ~nt .owncttre i;utlqut!Hlna de leurs ..-en 
Celut dont la mon devait bientôt • déoencombrer la iene , 
receva1tnt à peu prà tou dr lUI un mot manwcnt 
• Voua lt"S l aurore.. Je suis le soir .... • On 11valt bèa 
faire courir le bruit qu'un st<"rétalre de Victor Hui<>. q 
Imitait à merveü!e son é<:nture, ltaJt ,t*talemcnt chnr~ 
d• rt'<Opler et d'expédier unr t.ttr.,..type, le Jeune tc.rw1t~1 
QUI avait été favoruié J•um• r'1>0mc p.>r!.lit la sienne 111r 
ton cœur et éprouvait à la contemp.er un attendrisse
ment m~lé d\ln tnef!able Ofi\l•U 

l!:t qui dlrll le culte \Ont Wagner liait l'objet, les tl'1lll$Q 
d'adnuratJon dall5 lescpellt'a aon ~l oom !aiaa!t entrer 
- u!&teurs ? 

1 1 ' 

Chez noua, en dcpit de notre roùt nat ona! du déblnaae. 
qui a'est notablement accru en en dernières années. 1u 
Jcunta acns ava1ent de.$ admlmttons fervent.es. A runt~ 
ver11té de Bruxelies, on udm1ratt PaLI Janson le trlbun, 
Emile Feron l'tncorruplible, Jules LeJeune l"apôtre de la 
bont6 •CL'-...ante voirie Htttor !knls que ~,.s adversalrcs 
pollttqut'a le contentairnt d'appeier. avec un sourlrt', l'ab~ 
Constantin de la qlldtlon aoclale; Eugene Ysaye et or..
atanun Meuntt-r dont nul ne 11vt.ult de contes:u la maJ. 
t~ ae paragl'!llent l'aônlraUoo des mUSlc.ens et des 
aeulptours. 

L'admtrat1on comporte quelque ehooe de romantique q,.1 
n'cat. plu!\ dans te cœur ni d11ns l'r..sprlt de no.~ jcunr3 
s ens Quoi -.t le poete, Je théoricien polttlque, le mualcteo 
quf" If'& t>turlurnts. les artla~.a tt, rn un mot, tes lntt>ll~ 
tl:els d'.. 1 d11•11 admlr•nt sana re.erve et d'Unt '""' 
unanune? L engoue!Il<'nl ,,. aux •p.)l"t!fs, aux oomma de 
• 1f'r\Ot aUM. '-!aL-. ce n'est plU.s un elan 6u cœar. On ce 
croit plus à la "'"'Teraitleté d'Un homme; en mellne .-.n 
c• qut est cat~ri</ue et profitable. 

' 1 ? 

MAurtce Su!zberfaer appartient t .me g~n•raU~n qui eut 
le don d'admirer. Le U\re qu Il \ien~ de puouer 10u1 le 
tttrc • Profila perdus • el ou Il 1rnce le ponra1t d"hommte 
donc lt prestige a lat.ssé une tmce lumtneu.;;.e dans sa Jeu· 
n~~ et son age mûr est comma wi monument de p.1.a'M 

\Jne P•rll• de ces • Prolll.s pe•dus • ' ~l~ publlte a~ 
! ·ndemain de la mort Q~ personnage. auxquels cl e es; 
conaacrte Ces c<>'.Jœs an.ent :up~ le 1ec- • tant p;&r 
l L1f "' rité que par cet•e o!.oquence Qt: Vient aux Lurs 
~uand le CO"ur de l'écrtva1n tSI tmu Drues. pénêtranta. 
..na un mot lnu:Ue. l"l!rtames de us pages sont. on le 
pres.."'nt. déltnlt!\'es Méme écrl~ aHc hâte. 5111•-ant ks 
ex11tencea du Journal quotlm~n. c!I.. l!Ont le fruit de 
mMltatlona de tongu• date, l'abouli&.<ement d'une ob.rr· 
vatlon petlente, !'expre<s!on l<>ut à coup jailll.,.ant•, d'une 
•dmiratlon raisonnée. On prononce à part 001t te mot rh•f· 
d'œu>re quand on term1no I~ cha~lttts co!l.!acrés a Paul 
Janaon, à Edmond Picard à Alf Ste>tns. .• 

' ' ' 
~t lmcnetuement d" :;:rlts supér!eurs n<>U3 

1ncun ... t•ll à 11rnmilltê ? 6e falt-<>n pus petit que 1 on est 
quand on se comptait à contempler les hauteurs oil a est 
lnstall~e l'éltte humaine ? On est trn:~ de le demander 
de\'ant I• caa partlculler de Maurice Sulzbc11?er. A fore& 
de cullll'rr son admiration pour !r.s ma!tr•'S de la pen-'eo 
ou de l'an, on ne sait quelle pudeur magnifique et ~Ju.ste 
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ES PLUS BEAUX CADEAUX DE 

mOOlill -[ili moo[JJ~rlll ~w 
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CENCE BELCE DES GRANDES EDITIONS 
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Choisissez un ouvrage de la collection 
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••••••••••••••••••••••••••••••••••••• de aon propre talent lut est venue. Toute aa vte tut ratte de modestie, pour ne pas dire d·erracemcnt. Pendant u.n lkml-6ltcle. U a tait, &He une probité, une sagacité ec. un 
lt'll.$ uthét!que remarq•1ablea et combien remarques, la critique d'art et dea lhtAtrœ. daN la c Reforme • et l'e Etntle Bela• •, et U>UJoun U fallut l'lDslstance du dlttcteur du Journal pour qu·i1 oo~nt!t A mettre ses imUales au bas de sea articles. Et nous ne sommts pas slll"ll qu'U alt Silfll~ le caUùogue cr1Uque du mustt de peinture qu'll r l!<llgea pendant la iruure et qui nous parut, A !"époque, un travaU oe premier ordre, Je plus complet et Je plus fqultable. 

C""8l 1-plemmt d"Une plum~ anonyme quil a, pl~ d"une 
fols, contribue à la renommée de tel peintre, de tel des.si· cateur, de ~I homme oe lhêàtre. Rare exemple, dans un alk:!e où le pl~es!.al du Blurt-Rol Jouxte celui du Veau d'Or 1 

? ? ? 
Les amis qui 410nt pa"enus à dklder Maurice Su~rger à publler c Pro!lls perdus • sont beurt'IL~; mats Us ne sont pR& satlstalta c Profila perdus • lei! a mis en appétit d'ex!· cencea : 11g a 1ba1tent que Suhbergc, QIU ut bien le plia ton polroettt.ot.e qu·u y aa en Belgique et qui, comme tel, a &Mlalé pendant prés d'un deml-slécle à toutes les causes 

criminelles !am,.uses d"Dt Ica cours d'ass~ belaes ont eu à OOMaltre, publie une relation des pru1clp:iwc do ces p rocèa, d'apré& les comples rendus qu'il en a !ails. 
L·uac1 tt.Ude que prt·:...~tera.lt un pareU rttuttl ~uff1rait 

à le !aire dts>rer. mais. à côté de la documentation, l'esprit critique, Je Jugement avPrll de l'autrur et sa façon 
Pf'rsanD~lle d~ m ·ttre en •-a!eur les caracttnstlqllt$. lu! eon
r~reral•nt uno valeur de lecture QUI a.ssureralL le succ~s dr aa publlcatlon. 

BL'\J.\)IL'\ COC"PRI E 
S.a Portraits - Ses )llnlaturcs - Sea E•t>mpu 28, a\•cnue Loul$e, BrwceUés (Porte Louise), - TéL 11.16.29 

1' 

Au Palais de la Nati 
c Le buste &Ul"\1t a la Clté •. a dit Je ~te. 
Qui p.rle encore de M. Van de \)'vere? 
Ce 1rand Flamand, au teint r0$C!, au sourire papelard a l"œ•l mal>cioux, fut pen<t.101 dc.o annèea, après J'k!11 des S«maert. des W°"'te et dœ Hell<putc, un des pc:s: nases de haut relief du parti cathoLque et imme du pa piw;que nunlatre dca F>nanec:;; cc lut à hu que le 1 s adr<SSa Jorsqu'1l rnuluL tenter l'es&LI, à 1 onstar de l't->: nenœ ancla'*' de Mu:Do:iald, d'un GOU•emcment que homogtnc, S<"Ull majortte. 

Revenu de la glolrc mcniatèrlelle. M Van de V.f\.,..e a"éu oont!M da.na la fonct:on a;itr!tucl:c de dltt<:'.oeur de ex SCleLC< de la <1l'Olte. C est en oon nom qu11 parlwt, dnns crande:. ctreons"1nce11. d!S<rt sa.ra eloqucnce, sent.tnel sans prfl.ent:..on et e'..1pTorant le to:i de !a modttat..on et la conc.Joat.on propr;: a ses hab.Ludes d'arra!lieur. d ceur dans le sens du mot d 'accommodateur. 
Mala cet. honnne, qu: ne a'ètalt en somme pas nul 
~ dans la ges;.."n des flnanœs p~bhquca. •·oulut aus toucher awc flllAllcca et awc grand<• aflairca pnvers. D brûla lt$ doigta eL ron sait comment f>.n:t cet~ Lamcnta hl>to!rc de la CJ.l... 

M. Van de Vyvere eut l'intdllgencc de s·erfllcer b:ro ava que M Degrelle ait commencé a IDAt\ler ses ba:a..., ou pl U se lalSSa emporter par le flot, comme les b<>uchON dé li dont les !oréta d Espa;ne - enveloppant lea legendalrcs ch teaux, sans doute - devaient, d""oupées en JX'llts cylllldr sympatluq"es, col!fcr lea plWI délectables flacons. 
:.t. Van ckl V,f\He \'OUla.t ee faire Ollb:.Cr. Et li y réussl sans plus. 
Moùa les traditions qUi se perpét~ect à la Chambre D l'ont pas oublié. ll a l!te P~cr .Mlll:..tre et U avait dro.t son buste de marbre. lltautre b!en Ingrate que ce marbr quand li s'agit de tailler dea &1lhouettes dodues e\ pllDS comme cell"" de M. Van de \".f\ere. 
Nous n·u·ons pu cont<mpl!'I" de pi~ cette œu•Te aculpt raie qui orne un des couloirs - di!sonua-• ln! erd1ta à n porte quel vlslt~ - qUi mènent aux tnd.-o.ta !n\lmes d pala:s lt1r.shl.W. 
Ma"' nous avons entendu l'rxcJ.amauon d'un drputé Qttl con>ldérant le buste de plus pcès, i;éc:"'.a: c Tiens, un b!~ 

de 58illd<>uxl •· 

LA TREVE DES CONFISEU RS 
Aprè.\ 1 At- :on, d d.eui t.:lo. , d<;;S dCb ts llJ la d6' clarat.1on du nouveau m~t.t:rt la Chambre.: s est. bitn vtlt 

a.ssoup:l'. 
.Et c eu à des pelabtts de 1.0tlt repue. toi...."nà.Dt autour budget.-. sans Importance profonde, quo M. C tmllle Huy"° man.s laisse presider U• acolyte. de la v1cc-pres:dencr., On le dit un peu dbablaé. ce prés:dcm QUI s était tbt16 de mmer les debata, umbour battant, de façon qLJe le parlement eut achevé la dlscu.ulon des budget& avant qu·un cenume en fùt dépcm6 pendant le couH>l ci.•rt:Jce. 
l.a c"'ence nun:;.~r.cDe de plu.-; d un mois, aurglasant ID>médJatrmenL apres la reou• en ure de ln sc.'5100, a flanqu ce beau plan par terre. 
Et M. HU]'SDl3DS s'est réa l:D~ D a cru un ns:&Dt rame-, ner sa troupe à la d~ipllne du tr:nall rap.de et d1'S c!Jscours écourtés en la mt"naç...nt de lUI couper les \'llCUIC<S de Nol!l. Mala la trè~ dl$ eon!t.sc".irs aeml>le nvœr, chn nou.s plt:S q""allleurs. une ln!lumce l~n!!lante et amollissante sur les pl~ acharn~s Jouteurs d.,. match•'S parlrmentaln~ 
Le c001ememeict, pJUl"\"U du budget des \'o.cs eL Mo> e qu1 lw permet de J>'1•·,,vo.c lœ !mpô:O. et de d11uz1bl•'!I pr(). vts01rrs qut aMUrent lu palanent.o l.ntmédlata. n·a Pli• in•L:;te di· tantaJ<?. 
Les mlrustrea \oué.1, depuis le renomel!emcnt de l'équ.pe, à des t.rnvatoi< aupplé:nf'llt..lrcs 'POU• rattrapper l~ t<'mp.s 

perdu. ne dem:indent ~..:s w<cr • qu• de ne JXlS penl:t a~ 
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es Editions HORIZONS DE FRANCE 
mettent en souscription en Belgique 

un merveilleux ouvrage INEDIT en deux volumes 
(Ltvrables Immédiatement) 

e Visage de !'Enfance 
(800 PAOES - 1100 RELIOORAVURES - 18 HORS-TEXTE ~ OOOLEORS> 

En publiant le VISAO!! DE L'ENFANCE, let Horlzona de France ont eu un double bu~: 
l • Et&l>llr un M&u IJvre entièrement OOIU&Cré t. !'Entant; 
,_ l'1Llre Io point, au mUteu des problèmes qui &e posent aujourd'hui, et montorer commen:, Intimement 1'6e t. eux. 
~ t. une vérll&ble dl!eouverte du monde de l'entant. 

ouvrage est Un tel 
BSOL UMENT NEUF EN LIBRAIRIE 

Q-.ll 11<1 JU&I~ ln~ par le sujet dont U tral:e. l'entant? 
Cet ou""'Ce est par excellmre le beau li•= du loyer, où la m~re almna r.!!:louver, trac:ff par lee autean les p!us 

11.llI.léa. IOU'e l'hlslot:e de l't'lltt.nt. et. decr.te par eux. la vie de celui dont e::e es: la protect:1oe 1"' ~re y vfr?'a 
:11<111111 - et 101a-ent p'lUJ' la prelJlll!r.! tol.s - lee orpnlamee que la aooete a créés pour celui qu·u d"'"' cuider 
ana la vie. La Jeune !We 1 \t'l'I'& vlrre denm: elle r.out ce monde enfantin dont el!e as.ru.mer& la respon....Mtt.6. 

~ucatrlce, Jntlrm:ètt, &&sl>tante sociale. Elle Cort.l!lera au.sa! aa \'OC&tion de Jeune mère - e: la comprendra 
eux - en »O)'Rnt "" coura dea pages. décnt. et expl1qu6 comment vit l'en!ant. quel est son monde physique et moral, 

t ~lie tmport&nce li a dans la ooc1été. Le$ enfants ewc-mêm,. &e verront dans ce livre comme d&.na un miroir, aveu 
ttti-ee et eœurs. lt'Ura camarades, Jeurs travaux et leurs Jeux. 

On ne peut trall.-r !><'lltement un aussi grand .su.14>t. 

On ttvendlquo toua Ir& Jours pour l'enfant le.< mellleure3 ch~ - la plll$ belle classe - les plU$ lx-aux Jou~ 
t rien pour une m~re n'""t trop beau Jorsqu·n s'agit de 10n enfant. AuMI, à notre tour, noua avofl.! voulu donner t. 
enfant le cadre QU'Ii m~rlte. C'~t la meilleure façon de poser lt. qUe$UOn de son lmportance. 

De lt. n<>t.r? ouvroae: de grands au,eurs œaul Hau.rd Mal'('el!e Auclalr. Docteur Le-. Ooc'.eur H:ber, Proies. 
ur I.att.rJet. Plern Hamp. Marc Augier. M• Jacqueline BertUJon. Louls Hou..-t!cq, e:c. etc.>. dca pho:oqraph:es a"5SI 

x pressl»• et \1n.n:.s que possib!e, n•uves et bel!es; l• me1~.-.ir proœd~ de l"?roductlon l~lloçavutt, en hOl'$-~Xto 
: clqueMlllS det chelt·<l'cr-J•r.! ~ pe:ntres de l'enfance - un beau pap:er, une be:!e typograpb;e aéee. 

ROFITEZ DES CONDITIONS EXCEPTIONNELLES DE FAVEUR 

'"° B~~"t:sc. I Reloes toile ! l•ruèmsta 1 Pleone puu 

(.'()IT'tptant •••••••••••• " 5.- 600.- 680.-
dt ICI- d• M.- de IO.-

8 VlfrlCtnents. •••••••• ~SO.- 640.- 704.-

•• n- 4• n.- d• o-17 Wrwn'Wl"lfS ...... 510.- 680.- 765-

JN EXCLUSIVITI 1 110, AVENUE LOUISE, BRUXELLES 

,,...,.cm Ul••tri cr.tvitemcat - dcm•nck. 

765.-

ôe 100.-
600.-

d•1'-
850.-

Remplissex dès aujourd'hui votre 

Bulletin de Souscription 
à •dresser d1 ect, rr1•nt .l 

!'Agence Belge du Grandes Editions 
110, Aven"• Lowi se. i l rv1elln 

Ve-u. ·ez no~er m• comma~ fer~ à 1 ex 
du VISAGE DE L'ENFANCE ................... .. 
au prix de fr. ···········~·· •••••••••••••••••....• 
NOM ............................................ . 
PRENOMS ...................................... . 
Adre..., 

····s·;~i~·~;- ......................... . 
P.P. 
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P t.rl8ltent trois ou Quatre heutt1 qu'lla peuvent uUU- en 
tcav11llant c aur leur bureau ». 

c·eai Pourquoi tout le monde s'en va content et &al.Watt, 
pour ae ret.rouver a la rru-Janntr. 

Et ç'"" en vue des \'acancea de Piqueo que N. Camille 
H iu11m&111 dena brandll" sa lerule Pour obtenlC le rœser
runent et hccèlera!lon du trava>J ltcia:aw. 

AcceplœM!n touJoon 1 aucure. 

SEPARATISMES 
Deo ~ateura protestent et ne noua l'envolent pa.s d1re. 
Pourquoi? Parce que nous avons rêlervé pour la Cb&m. 

lire une COM!<l.tat.ion d 'ou U appert que lea 11Lml%lgantl 1111 
pha rabiques Portent des noma Iran~ ou ... auona, l&ndl& 
que lea ,.allonaanta les plua 7'1N l)Orttnt du oom.s qui * 
~e;ent leurs purta or.gtnes flamande& 

D puait qu au Sénat c·uc. mleW< encore et. p!us d6moo-
1trat1.! de la Cunus:erte oonalstant a dll'e que notre Pt\11 
paya eat tonné de deux blOc.\ raciquea acparea par dea 
cJo;.ooa étanchea. 

Vo:d la llllt<! de quelques-uns d"' ~tua de nos pro\1ncea 
flamandea: MM. Soudan. M.ul4e, Doutrel)Ont. Baudouin. 
Danan~. Oeponueu, ~. Douvel, De HaaQue, Dubola, 
FUlné, Oabnel, 01.IU.. de Pellchy, Olllon, Ora.vez, de Mont, 
Orban, Picard, Rombaut.. Sobl)·. Lunéville, Mahieu 

L& pan.e aud du pays est reprà<'ntée par d'authent.lquea 
Wallona rtpondant aux noms a OOMOnanc:e bien latine da 
Deneta. Volckaert, \'an Belle, C~. Crocltaert, Hana, 
Joac:lwn, Ldl;tn. Spa&;<, etc. 

Et pour couron:'.n tout ceci dune fleur, <IJMna que la plua 
oon\·a:ncue d.,. amazones du natlonahsme flamand lnt.earaJ 
r tponâ au nG1J1. d'ailleurs channant.. d'Odile Marèchal. 

Ma:a à pen ça ..• Madame la marqu~~. Flama.n& et Wal
lon. sont, parait-li, del! Crerea ennemi.a QU'Ii Caut séparer par 
une haute et tm~nétrab!e muraille de Clllne. 

A mbassadBO~ 
Un programme 

DE CHOIX 
pour le 

R~vellion de Noël 

ELVIRE POPESCO 
ALBERT PREJEAN 

DANS 

A VENISE 
UNE NUIT 

Enfnnts non admis 

0(.41) 

Marck Flamingant ? 
Mangeur de Curés ? 

Relaps? 
. 

Lora de l'avènement de ZlJno Extcl~tl• Minlat• r M 
lu communlqués t. la pr._ ont ülébré los états d• aerv1re 

à la i\ltrre du nou\'eau propn6-
talro du Porteteume de& Tr.,,. 
porta de tout~ nature: adjudant 
porte-drapeau du IOe rérliment de 
forteresse de Namur, longue pr~· 
aence au front, quatre: ch,.i;·roos
revenu oUlcler (capltalne au 
C<lfllO des aec:rétalres des étai..
maJon de pl.lœ1, croix de iU•ne. 
cro!x d.e :eu. etc .. etc.. Enre;i s
trons ... Ai.wt est-ce d'un lncld•nt 
p:U.oraque, lmmédialement aprM 

'I"' l'annlStke. que nous \"Oulon1 
• comp!~ler l'histoire de les ex· 

plolta i\lerriers. Il est riche d·ensel1r11emcnts. Il rat aua.<l 
de bon &Ui\lre Pour tou.s ceux qui OS<'nt espérer - matrrd 
tout - en la disparition chez le nouveau mJnlstre de tout 
aveualemont sectaire et son retour - I• deux1ème. M'm• 
ble-vtl, - à une plus oxacte wmpréh•n.s!on dC8 lntértta 
proton& du pays dont Il eat aetuellement l'un des maltrts. 

NO\ôs trouvoru. en eftet. à l'actif de M. Marclt le rlclt 
de aa première connn:on Hcnporatre. hélas!J dans Io 
n:unero du ltt jutllet 1931 du Journal du J~ Ba.nnau 
d'Anl't:ra et .a conseuallon, la certitude d~ son aulhentldW 
da.na une ""ntenc:e rendue par Io Consetl de Disclpllne du 
Ba!Teau d'An,..,-s en date d•J 26 févnor 1932. 

Voici ces documenta. que tout commentaire ne Pourrait 
que détlorer et dénaturer : 

l '="'" rrn "· 
c C'~t en 1918. quelQ•cs JOW'll après l'anni$Uce. Nous 

it1on1 u-ois Interprètes. attathf'a au • town major • de 
Courir&~ qui c me.o.slona • e~b~. et par hasard. trO'..a 
oon!rèrea an>rrsols. <Pour ttre tout à t"" exact, Je n'itlta 
enoore qu'étudiant en drolt - et l'un des dew: autiu a. 
quitté :e Barreau depuis - · mali pendant plus;eurs annéc'a 
noua CQmos ensemble au Baneau d'Ameral. 

• Ce Jour-là donc. l'un de nos confrerea nous dit : 
• - Je viens de rencontrer un confrère d'Anl'cra. J• 

l'ai Invité à déjeuner ... Je doute qu'il ll:t toutes voa sym. 
pal.hies, mal$... nous le Cerom parler, U nous diatralra 
toujours un peu 1. .. 

» Le rep1.> fut fn111al et le con•1ve disert : Il parlait 
l><'aucoup .. de tw-mœe aurtout, et r.ous donnait M!ll lm
preatona : 

• - ~talntenant que fal •~u plus:e-~!'ll anntea ai 
Frll'lce. fa! tout à Ca;i é\'olué 1 Vhe I~ français 1 Voilà 
un pl)'S. \'Ollll une tangwe 1 Mali U tau: l'a\'olr habl!I 
pour l'apprec1er t<>ut à !alti Dire que J'auus des c tenda.n
cea • fl&mlJleantes avant la 11~me. Pas de danger qu'on 
m'y rep1nc• 1... 

• Nous étions un peu etonnfs, tout de méme ... U avait 
l'air ttalment sincère 1 

• Et lui do reprendre : 
., - J 'ai été de loQ&S mots œns lrt camps d'l.nStructlon 1 
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TOUS A TOUS A 
NAMUR 

P a r s e s g a l a s, 
NAMUR 

son restaurant, son charme et son luxe, 
le 

Casino de Namur 
attire tout ce que 

la Belgique compte de gens élégants 
et joyeux 

Les deux Réveillons, de Noël et de Nouvel-An 

ont fait inscr ire aux programmes du 

CASINO DE NAMUR 
des vedettes comme 

MIREILLE, Lvs GAUTY, LYNE CLEVERS, 

ELYANE CÉLIS, MARIA TCHERN O VA 

ET LÉONIOE KATCHOUROWSK Y 

DOUMEL, DAUVIA, 

ANDRÉ G. MARTIN, STEPHEN WEBER, 

LE BALLET KRIXA 

et des orchestres comme 

DON M ACHADO. R OZSI RETHY, JIMMY TURNER 

ET LES C ASI NO BOYS 

Avant et après les Galas, tous à -:V<tmur 
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J'y al pu.~ mon temoo à me dUputor avec lf'S aumôniers r 
Qlielle ena••nc• r Je deviens un m•n~eur de curés ; Je 
les ava1> dan. la manche, m&lntrn .. nt Je les al dall$ le 
""' ' A l'arm~. l'lntlucnœ de l'Egl~ est néfaste 1 Ah l 
ces \1ca!res flamlngan:s 1 Enfin. j al ou,·ert les yeux 1 

• Ce n'est que deux ans aprts. en arrivant au Batttau. 
q.. J ~ rc\"U :i.ten:.er A!azck.. 

• Ancltt 0 POPLll!O!\'T. J 
(c Le Je\l!:e Barreau •. Ier Julllet 1931.J 

8ENTE.>;CE DU CO:>ISEIL DE DISCIPLI:-"'E 
DU BARREAU D'ANVERS 

du 28 février 1~32. 
Plainte de Me Hcndrlk Marck contre Me André Popllmont. 

• Atl<'ndu que Me A. Popllmont est mis en prévention 
t. la suite de la plainte dél>OO<~ à ee. cluu'ge par Me Henri 
Marck J)<)ur a voir manqué aux d<"'olra de le. confraternité 
en publiant dans le Journal t Le Jwne Barreau • un arti
cle dans lequel Il Impute à Me Marck c<na1ns propog JUi& 
oHtllS3nl.s par Me Marck. alléfQtlan qui ~ra.t a2rra•te 
par le f&lt que les propos reproduits ll'î&lcnt lnexacu; 

• A'-ltndu qu1! rt.ru.~ de l'ln$truct.on à laquelle Il a 
ét~ ~roœ.16 par :e Conseil et dea dtpos tlons fanes par lea 
U1M1ns y entendua. q~e !'entretien au cour& duquel lt11 
propo11 reproduits par :\le Popllmont aurattnt eté tenus. 
n'a\alt aurun caractère pn,·é ou conttdentiel. plusieurs 
pcr,..,nnos. m~me étrangères au Barreau y ayant aSSlSté: 

• Att•ndu qu'il résulte égal•mCDt de 1'111>itruct.on que s1 
le texte de l'artlclo incrunlné ne roprodu11 pas les termea 
clont Me Marck Se.!t .. ,..~ les dfclara\lono qui Jw sont 
pl'f!éts aont dans leur substance conformes a la vénté; 

• At~ndu Qut! l'&r..:cle ne ~ ni l'acthlté pr\l!tsslon
nelle de Z.le Marc< ru sa '"' n:lv~; que J'autelll de l'artl· 
cle n'a • u en •-ue qc• les aglssements POUt1ques de 
Me Marck, 

• Attendu q~e 1es act...- publlcs d'un homme palltlque 
eont aouml! à o3 llbre cr.Uque des dtoyrns. qi:'ll est vrai 
qu•un IYôel\l cri~tquant. :ts actf'a d·un homme pollUqae 
app irt<"nant au Barreau doit agir a1·~ la cl1'conspect1on et 
la dl11erétlon q11'unp0Sent le.a rê11les de la confraternité, 
m•I< qu'il n r.'lt p:>< établi que. dana le cas actuel, Me P<> 
plimnnt ait mnnqu~ à ce devoir; 

PAR CES MOTIFS : 
• U! ~Il. 1tatuant à l'Unan.mlté., dit la prévention 

non établie et aequ:ue lte Popllmont. • 
POW eop~ C<>n./ONM t1 f10TtJrtll4 d'UGctltwk, 

JOéq!U• Riant. 

CAPRICE VIENNOIS 

12, 
r. Foss6 aux-Loups. 
8 RU XE l l U. 

A LA DEMANDE GENERALE 
Prolongation, à l'occasion des réveil
lons, du programme monstre avec 

LA KAZANOVA 
et SES TZIGANES 

L•art tt 11 mu~iaue 
lônt mas:istra1ement 

ccricenttfs dans « nom ... 

Les Réveillons de Noël et du Nouvel· 
An seront fêtés 100 joyeusement et 
comme nulle part a.lieurs en ce 

charmant établ ssement. 
Retenez 11os tables, tél 17. 14 58 

PRIX HABITUELS 

CONGO-COCKTAIL 
............ 

Vn trt..s bon point pour M. Rubben.a. 
Lea Journaux annoncent qu'Unt mt.s.ston de rech~ .. 

POUr dea terra1n.s colon.•abl<'• a •nnlné heul'<!~•nt ~• 
proaJ)<'eUona dans l'Iturl 

Enfin, on a oomp11> que pQur établlr des co!ons, Il !aul 
des t<'JTcs llb<e$ ~ non p.u des enq'l~tea qu; durent tro:a 
a.na. Et 11 l'&d.'ltinlstra'lon commence enfin à ~ rend.-. 
comi>« qu1l est avantaseux de ~!r• la charrue non plus 
deunt m&a dernere les bœW's. le COneo pourra entrn 
dt1e:O;>~r en cp:iae dlrec•e• au.Ivan: 1ts p0i;<!b;;u~ d 
non plua .-invant lee utU;~ea de '1'J"-"lUea pr!vU4J~ 

1 1 ' 
Par conf.l'e, le COmml&st.lre Principal comte d" Bney, au 

cours d'un• oontérenoe faite d.-vant le Jwne Barr('au, viml 
de mont.rer combien certalna ltAuta tonetlonruures aont e.'1· 
core hootnea t. la colonl#tJon. 

Il IW pr~f~re !e systeme dlt du payaanna t mdlg~ne qui, 
pour le moment. se r""wne •n tro:1 anJcles qUJ sont 

ARTICL!: !•: s~ UD admlnl.s:.rntwr ter..to:<.al ~ 
de l'a~i. ses indlgb~ dohe1u Pl'O<IU1re :e pl:is de 
ca.!4 e: de eot.oa po.ssUJ:,e (c'est t:Xac~~nt !'ancJm Il"• 
:«ne du c:aou:dloucl 

ARTI<::JLE 2: S1 l'lndia~ne ~ ple.nte pas asoez de ca:• 
ou de coton, U va à la c boite• où. au nom de la disctp:tne, 
la <1!$trlbutlon de la chlooue e..t pour rl .. n. 

ARTIOLE 3 (quJ n'e&L pas •noo~ d'Rppllcatlon générale>: 
Moyellll&nt des monopales locaux de droit ou de fait, des 
eoç:é~ e.nonymes se charvent c1·•1rr• ner le coton ou d'ull· 
ner le café produits par 1e1 lndl11ffles. 

Et 1'011Â .. 

Le Oom~ de Briey, qu1 °"l)C:Dd:uit derraJt ét.r., re-~é, 
eltt te~t féru de 0t sya•.t:ii,. dénom."D<' à ::or: payaan. 
nat au I~ de ..,...., qu C pr~nlle !a dlslr.but:on aux 
lndJréDea a,,. plantatkma t'Ul'O~ af'.n d'&UID'<'ll'<T 
&1nll I• nomb~ des poeud<>payaana couleur de sute 

Mals JI re.'.e deux que.stlona A PQ.'1Cr e~ une suggestion 
• émettre: 

1) A quand la rcodallté Mlmlnl.stratlve? 
2l Lte !oncUonnalr6' du ~parte~nt peuvent-lis faire 

•n &la'lque de la propagand• pour leurs conc<'ptlo113 en 
dehoro d• c<:les du Oou,·ernemcnt ? 

Et Pll1'QU• la crfa:.ion de parai d., p:"Ot«tloo continue 
et qu·on va protéger :œ antilopes. Ici ~ana de Derby, l<S 
rlllnot. I~ éle;>han:.s. !es g\raf..,, les go:1lk-s e~ tes ot.apla, 
on pourrait peu~rre, SI 1" co:nt• de .Bn•y :a:t éeol<. ara 
un parc national pour protc1tt les roloos. 

? 1 ' 
Je me sui. dé.là falt enf\I .. !Ill j'oe.. dlre), la ""malne 

dernière. dan. l'e Essor CO!onlal •. au cour• d'un article qui neure la souvernementale Intervention 
n pan.Jt qu'en oppœaot au COngo oeux qui pa;cnt cc·~ 
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UNE INNOVATION 
SENSATIONNELLE 

Waterman 
'cartouche 

• 

d'encrJ 
SO,El-COUUANCL 

IECHAAGE INSTUTU[f, 
llVUU 0-UCIE YISllU. 

PROPA!Tf OE Hl"ULA TION. 
U 'lDI D'Ull UCRE TOUJOUll ,UI 

A cllt.oqo1• Wott~o-. eo ;0°11t .......,. ,. Po<"'• ov te 14( "" ,,.,,: 

J,, (0"'•"•""' ""'• cor10vei-.: d• 
'"'"'•"2• 

ln COtlOVC"'n d tl'loU• H"ll 
~,,. ..... , ... bo:··· pl2tt1 

co11te•o111 10 '°"'°"'""''4 

_, 
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l-<llte le.; con:.rlbuab!eaJ M «<IX qui '""lent ..e la!re payer 
da\·antage tc'esW..<firt> :<" IOY.4 t d.l'a loocti-Onnalres C'O!~ 
clauxi, J'ai comma une 111!WYai.oe ac:.lo11. que:qiJe cbœe 
comme une provocation à la Zl.z.an:e. 

Halte. 

Je me sul.s contenté d"m~str~ un fait : le méconten· 
tement des v1cumœ tondues de plu• en plus ru. Au.Ml, 
pour qu'à l'aycnlr Il n·y ait plus d'équivoque. Je répète et 
répéterai CCC1 : 

11 Dans une oolonJ•. U M faut Pf\S de classe privilégiée, 
our:out quand, par le Jeu d'uu ChA~ maJ fichue. cette 
cla&se priv'.:ée'ltt peut en !al\ 1e acrvlr e:~mme au détrl· 
ment. des au~res. 

21 Un !onct:onnalrc de vak-ur dot ttre 1.rh bl~ pe.y~ 
ma:& ce n'es• pas l<'l.l!emt-nt parce qu'il es: Ion~ 
qu'll do!: se croire de Ja T!Ltur. 

3> La p!upan d<S v.cux !oncuonna.res et agent& ter.'fto
r'.a.:1 sont des h?mmea de ,,.leur e: de IN!' acuon - trop 
eomcnt contrar:ée au C<11110 - on ne peut dtre que du 
!>!en 

On ~ut m~me ajoU''T .scr11•n1. que ce sont ewc les vfo. 
tlmes du r~.!TI<' p,oeudrN111man1taire qui rt'gne actuelle
ment, grâce à la grande extenalon du •1•tème c parapluie•· 

1 ? ? 

On \'lent de découvrir dRna le OonllO lrançal.s d'impor
t.an!& champs aurUèr<$ :e long du chemin de Ier de Brazza. 
ville à Po:n:e-No1re ri. ont é~ tmméd1a:.tme.nt nus en ex
p'n.•auon. Au Conco. par :,. jru lrun-ell1gcm d'une charte 
colon ale ma: faite U rot fallu troll ana pour être auto
r à ;>roèaire 

un ban d11<mn .. .lr ;>OUr M ~e. let c!U.Uncue Gou~emeur 
Oén•ral de l'A!rtqu~ Equal«la:C Françalae. e: un • bou
bou • pour !lotre r.dlei:'.e charte oolonl&:e. 

PERIHEL. C'EST LA SANTE., 
LA VIGUEUR ET LA BEAUTE., 

L ' ARDENT S01f6'NiDAEJNES. 

L'AIR VIVIFIA~TA~~kGNES . 
DlMA,..OU: OOCUMlNTAT 10N 

t'TABLISSEM•NTS 

A. W. WIDMER 

KATARA !>A TO'MBO. 

PETITE CHRONl~UE DES 1.ETTRES 
............ 

L'Académie Goncourt à l' Amba&aade 

de Belgique 
Lora de la réception de notre Académie de Langue et de 

l.Jttmture 11"1loçalsts par l"Aca<lém!e Fran~ le oom• 
d• K•rcho"e es.- Dentttgh•m. notre aj'mpathlque am 
dcur. l'a ln>1ttt l déjeuner; déjeuner ln.!!«>-bcl(c de qw.-
11~; l'AcadCmte Ooncoun ayant couronne le n;;rn:mckr 
belcc Cbartea PUsnter. nouvel ac:idémlclen bcll[c - U &lt 
:ie noue Aeadémle a>1lnt d"~tre pnx Ooncourt U a tnrlt6 
les Dix à un déJeuncr noo mo= mais dillrnmment a""'" 
demlque. 

Le premier déJeunrr acad~mtque de l'AmbaSS<>dc unit 4lt • 
charmant; le lo'CIOnd, d'un style un peu dlfltrent, ne 1 
lut pu mol.na. Ph~nom~ne rare, l'Académie Ooncourt u 
trouv::alt au complet. ou prc~utt Seul Uon Oaudct. man .. 
qua1t pnrce qu·u a d('cldé de n'a.._c;;si$lt:r à uurunc r~un.Jon 
où Il pourrait rrncontrer des olflciels to11rl1Rnt de prts <>'J 
de loin à la c Ouruae •. On a d(>S con\lct1ons ou on n'rn 
a tons. :••1 contre, Luclrn Dcscave. avait consenti li mttlre 
un-. uhe n sa boudcne dkcr.nale. Outre Charles Pllsnltr, 
le 11~1 '6 du Jour, u y avait ausi;I que?ques Be!gea de Paris 

No!re ambassadeur a l'art du tout. Il parle ausal bl a 
rux anciens combattants aux c ar...snrus réunla • qu au 
membra du Comlt.é CWl.ral ~d ou de b Cbambr 
de Commerce Mals. au cours de cc; deux déjeunera Ut~ 
ralrca, U a paru Prendre un plais!!" partkulkr à mont"'r 
l ca bonzes acadt!mlques que, pour être amlla&3dcur. 
ne a·m mtend paa moins blell aux cllooe$ de 1 esprit •t a 
renlll!esses du !anpge. Son allocution aux Goncourt 1 ~ 
charmante d'Cllprit et d'opportunité. J.-H Roony aint, 
préa:d<'llt dl'& Dtx. lui rtp0ndlt avec cette bOnMmle c1 n 
cêtre lnduJ11cnt qui Nt la manlere oratoire du romru"'l 
ph!loeophe et ou Il y a peut-<!tre un rouvenlr de us or! ·1nea 
bel~rs. A l'lw11ro du cnfê. pas un des Dl• qul ne se dl\cuuvrlt 
qu•lque attache littéraire avec la Bl'l~lque. et Francl 
Carco racon!Alt comment, vlsllant les ptt1ort'SQuea b 
tonds d'Anvers. Il avait faUll être attaqué po.r de& rodeurs. 
Comme quo!. même .ous le mpport de l'tn.s6curtt.é, certaln1 
quartiers d'Anv va!1•nt bien la zou. ... 

M. Henri Carton de Wiart à l'Académie de 

Sciences morales et politique 

C'ea M. le t<Al.,. C-toa de Wlan qul a aucttd6 n 
R<>I Albert oomme membre IWOC!é df 1' Academte d 
Sctenoes Morales et Politiques C est pourquoi on lui 
rescrvé l'honneur d'éWQUt'T la grande figure de no 
troLSltme llOU\'tr&ln à la séance pub!lque cl ll<llennclle d 
l'Acadtm!e des Sciences Morales. M. Jac•1uca Dardo 
dlrectr•ir d• l"Ac:idenne, nvntt rendu bomm11ge nu dt..pa 
et salué selon ln coutume les nOU\'eaux élus. lllM. M11urte 
Reclua et le comt• Etienne de Na!i>che, dln·cteur d 
c Dfbata •: le bllron S..>WJ~re. secrétaire perJ)(tuol n>al 
ln un(I tntfre"-....~nte commtUucat!on ~r t~ assoelës b:l 
n!qU>s de l'In•t!tut: mRL• le clou d• la skncc fl.,11L rtscrv 
à l'horallon d'Albert Ier, chef d'Etat. La !Ache t!tal 
dUllcUe. M CaJ1(Jn de Wlart s'en est tiré à IOll bO""...nco 
en fallwlt du oouYernln un magnl!lquc et ~mouvant par 
trait. D ., a joint un pellt cours de dro t public belle 
!'malle de l'~tran~cr et un exce!!cnt aperçu b :"1Qi;o 
l'Hls!olre de la Belgique 10US l• dernier r/'ine. 

B!r.l ent<'n<1u. li a p&.9lé l~!rement sur certaine qut'SU 
bmlantt ; Il n'tOt PIU P'J par'n en &lclqne de la m 
f açon Optimisme d'expor.atlon :Jais quo.? \'a-t-œ •mpor
ter 11 li.ni• eale do la !amUle pour le laver à l"t!Lr&nitr 
PCil5&l1t aux ~ cassées 1<I Louvain, aW< expl01i.s d 
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TOUTS période qui lait suite l do grands conflits en subit inéluctablement le contre-coup. et 
l'après-guerre a été une des démonstrations les plus probantes de cette r~gle. Dans le dé$ordre 

du rythme de vie hltll des années qui viennent de s'écouler, le désordre sexuel a per
mis la création d'une science nouvelle : la sexologie l laquelle le Professeur ,\\agnus H1rschleld a 
attaché l la lois son nom et son autorité scientifique incontestable. 

C'est à ce sal'ant professeur et l l'essor qu'il a su donner à la sexologie que nous devons la créa
tion et les progrh sensationnels de cette autre science : l'HormonotMrapie. 

Les hormones, décou\•ertes par Starling, sont les sécrt!tions des glandes endocrines. Ces glandes, 
dont le rôle, depuis les rrnaux de Bro,.n-SéquarJ et de Léopold Lévi, arraroh d'une importance 
extreme, ~nt étroitement interdépendantes. Une modification de la fonction de l'une d'elles entraine 
des modifications chez les autres et, par voie de conséquence, des troubles dans tout l'organisme. 

Sans doute, les hormones <exuelles étaient employées depuis quelque temps déjà pour traiter l'im· 
puissance. Mais pouvait-on se douter qu'il existait des hormones mammaires, des hormones de la peau 
et de.a hormones inteM1nales ? Grlce l la ulecuon de ces hormones, on peut luuer aujourd'hui l\'ec 
uno étonnante lacili·é contre l'impuissance, la chute des seins, le vieillissement de la peau, l'obésité 
et la constipation. En un mot, l'hormonothérapie a bouleversé la tMrapeutique. 

La place nous est trop mesurée ici pour traiter comme il le faudrait une si importante que•tion. 
,\\ai• nous avon• pu obtenir du Laboratoire d'Hormonothérapie de bien vouloir mettre gratuitement il la 
dispœtûon de nos lecteurs des brochures de prop1gande admirablement illustr.!es et éditées. La brochure 
P. 421 traite de l'impuiAAance. Remarquable par son texte, ses graphiques, ses illustrations en couleurs. 
et l'ensemble unique de documentation qu'elle contient, elle constitue un véritable monument de la 
science sexuelle. Nous ne saurions trop engager le lecteur à en prendre connaissance. La brochure 
P. 422 rraite de la beaut6 des seins et de leur raffermissement. La brochure P. 42J, des rides ot des 
peaux fanées. La brochure P. 424, de la constipation ; la brochure P, 425, de l'obésit6, P. 426, du foie. 

!\'os lecteurs n'auront qu'à indiquer au Laboratoire d'Hormonothérapie, 50, rue des Commerçants, , 
Bruxelles, la ou lu brochures qui les int6ressent. Elles leur seront e~pédiées par retour du courrier, 
sous pli lerm6 et absolument gratuitement. 

Rous pensons qu'il y a Il une Initiative heureu•e qui mérite de n'!tre pas perdue de vue , car elle 
ne peut qu'!tre d'une tr~s grande utilité pour un grand nombre de malades et de déficients glandulaires. 

Dodeur L. V. 
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ARROW 
CHEMISES· COLS 
SOUS· VETEMENTS 

La Chemise à Frs 87 .50 
Ainsi qua Jas autres articles ARROW 
sont an verte chPz les bons chemisiers 

AVANTAGES DE LA CHEMISE 
ARROW 

Faite dans des tissus garantis 
IRRETRECISSABL ES 
COUPE MITOGA (Cintré) 

MANCHES : 3 lonqueurs par encolure. 

COL AROSET demi roide sons amidon. 

FINI IRREPROCHABL E 

Dépositaires pour la BEl.GIQUE 
le GRAND-DUCHE DE LUXEMBOURG 

et le CONGO BEI.GE: 
BIOT FRERES. 98, RUE DE LA LOL 

~~~~~~~~~~~~~~ 

'1eur Oraznmt"ns. les &Iges présent.> poITTaltnt uou•er que 
le comtt tx~eralt un peu tn par:ant de l apallem<nt dta 
~pnta dans la quel't'Ue liJliUltt!que; mals quand on )>l>r:~ 
devan, une Acadtmte. U tat bon de dire comme ce 1plr1tutl 
académlclcn qu·e1a1t Alfred C•PUS que toUt •'amutie, quttte 
à murmurer à la sortie: • plutôt mal >. Toujours ta'trll 
que le portrait que M Carton de Wlart a trac~ du Roi 
Albert et.ait aus..I ressemblant qu'émouvant et Qu on l'a 
tcouté avec autant d'emotlan que d'o.dmlratloo. 

Livrea nouveaux 

ENTRE Ln! COTEAUX BLEUS. PClr Edmond o:e
aentr <c La ~nal5&ance du Livre •. BruxtllnJ 

Foncliunnalre, et de plus en p!w; haut loactlonnalre. 
~L Edmond Olnéner m Bru~ellolS drpuls plus de trente 
•n.s. mala. ctJns la !ortn3tlon de hl sc=billté et de ! l.ma;\
nallan d'un ttr1valn, U n)' a genèralement que la anntts 
d'enfance et de Jcune:.oe qui compt<:nt.. Dana .a Utlhature. 
Edmond O!cacnrr ~ demeuré prolondement L!éeeols. C"r.t 
to\UOUTI a aa •11le natale qu"ll reHent et Je rro1s que 
l)<'rsoune mieux que lut n'en a uprtme le charme, la cou
leur, l'àme profonde. 

c ~t •urtout t.ux pet.lt<'S gens Qu"!l s'Jnt.cra;.o;e. Pe™>nne 
rrueux que lut na dl'\:Tll le:io mœur~ $1 pt1rt1cu:1~res de 
rartlllan ll~<'Ols. Je ne connals pas d'éerlvaln d'auJourd'hul 
qut soit plus naturellement. p!us sînccrement c popuU.ate • . 
mals avec un accent reg1onallste et wallon QUI n'appartttnt 
qu'a lut. Son dernier llae ••t une excellente llh11tratlon 
de la do<I rtne littéraire dom André Thcme se fit le thi'o
ricirn. C est un reeue1l de nouvelles trts vousatn. lttJ 
soi;µlêes. COnUn• toUt te qu"etrlt Olesener, ms.la qui tour
nent autour d un lhl'me central. la ne populaire U<ieot<e. 
Ce n·es1 pu le roman d'un homme. c'est le roman d'un 
qaartl<r populaire. Il tst aussi emOU\-ant que pttt.ornque. 

L. D·W. 
AUCE AU PAYS DES MERVEil.LES. traduction et 

Ulustnt. ptlr Ren~ Bour ~Ed. Desclée-De Brou•.r 1 
CenalnS moraliste• p.-étendtnt que l<·s •ntanta JODt l'Clr 

tout les m~mes. Pourquoi alors n<>s entants rn<>rdenHù 11 
P<'U t. ce hvr~ QUI lait la Joie de ceux d'outre-Manrht ? 
~u'trétro f'Sl-ce tautt d"unr bonne traduc'lon .• Celle q~ I 
\•lent de 1><u·attre aux Editions Desclce-Oe Brou~·er, av-c 
une p~fac• de Pierre Mllle. vtenctra combler cet~ l•cun•. 
La traduction est vraiment excellente. Quet domm:ige QUO 
les llluatratlona ne la vnUlent P'\S. Elles 50t1t ~ ta to!s d'une 
<xtréme maladro'l..<e et pleines de prétentions. I.e l)l<Uvrt 
René Bour. mort t v1ngHinq an>. avait, tlant erllant, un 
certain don œ dOSSIMteur Mats Il n"ava!t J~malS \ni• 
va.lllé le d~lll. tt ·l'JOI qu·en pen..<ent certaU1" crtttqu~ 
d"a:t. ar le sarolr n·est rl•n sans lt don, le don sans le 
savolt" n'f'St pu C"nd'rh<lM'. Cette é<!ctlon d' • Allet a rn 
ut unt prtu•·e ttlatante. !-lat.s répétons-le. le texte est de 
i:reuu<T ordre. L. A. 

PAIS DE BRIQUE, por Jean Tré\ill~ t Flammarion 1 
M. Jean Trkll!t a sou.<-t:tré :'1in de Brlq1'e de 1 tpUM•.e 

c roman coni.mporaln • et p<>Ut~~ ll'J'll a dan.a rCJ de•ix 
rnota tndlqué à la !olS le principal défaut et la quallt6 rr13!
tr....e de ton ll•Te. Patn de Brzqiu est une œune plus qu e 
contempora1nt. C'est une œuvre de clrcoti>tance. c·eat le 
roman de la rreve sur le tas. dans le cadre de la bllnt1eue 
rouge. 

Roman trea plttorosque. très direct. trts pltoyablP au.al, 
•t l'auteur romprtnd le peuple: Il l"aune. sana a'r..saytr 
à de conventlonn•ls pantgyrtques; U salsll fort b.cn l~ por
tée et m m~me temps l•s Um1tes du mouvrment popul:Ure 
!ra::içals. ri a au !aire vivre des types. ;Ion 1>11$ tou.. 103 o·pes 
d• aon œuvrt. et ton prlnclpal Mros. SvobRda. l'llp6t re 
étrancor du communl>me tn Franœ. ~ "" davantac• pu 
l"exté~ur que par '1nttrleur: pareillement 90n M Adrle 
le J><!"""'1Qale du oal..né !lllper!eur qui reste de ~ avfC 
le peupl•. parte que le communl!me est poor lu! une ~ 
lllJIOO. et qui r,. sen les p"ltrons que pour mrtux l<s trah:r 
Pareillemen. mc<>rr. la .tlhouet~ sympathique de l"OU· 
•Tière bttt..inne QUI fait figure dbérome et QUI parait 'JJl 
peu bien convenUonnelle. 

Mala c. q ui do.nlne l~ r écit et en falt 1 .n~t. c·eat. la 
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fis seront tous Il t!Olrt strl'ice 
au REVEILLON du Noui·tl-An 
(ccmnu en autus temps) 

MENU 

au Restaurant du 
LI.• lttH.JI • ca D& ztuhos 

ou 
L& C•vJA" MALo••o~ 

ORCHESTRES CHASSMAN Grand Hôtel i..U· SU,.11tluu Dl SOLI CltAfril) HOTl'i.. 

de Bruxelles 
Ll MIGN"'N 0( CHAftOLLA 5 

FL.&U" &TS 

COTILLONS • SURPRISIS LI. CHAl"ON ... N T.....,t , .. 
,.AÇ<: ~ G.I flAT .. OH 

1..U PO•u."a MON GOL'''" 

Ll H"O\uflt 1 CH ,. • .., ltG 
OUT POUR VOUS CHARMER 

M 
RASE &UTUIT ET CHAUH~ 

l• menu d<t)ttlr• t,,o J1#r1; nu rit·t-i/lon 
du .\ouu:l-An r;,s Jrona /,. rtiutrrl) tians 
la 5411# de R•ttlftinrtl qu, 1 ou• con11ua.u·:. 
airtil que d11JU l•• /41tU'11.'l. "o..u·•ut locak.I" 

1:"4 ~LI 'li l 
S-4....AOC ~ '"'1: D OR 

L~ Ni,.ufll>tu.11 6A NT $"° Y Jl:l 
C .... A,..T L'I' A Il' "'> l •s 

t tranifôrm.V ~t rêttmnu•IU am'n•1;,) :Lu M 1 • 
SOUS U RlSTAURANT 
, .. ,..T,.ta fltU& 011tn•Y, 

nographle de la dynutle d .. MtJn&.'°d, les p1u.rons que 
Frk'Jle .:,...,., tn I~ de la ortve. Ceux-là. Ils aont 
aln et rollcl<mcnt const nma. n y a là rrueux que dt-> 
tra118 li y a llllatoire d'une famllle d':ll't.i$ans de•·enus 
18 JXIU°Onl, p\11$ cht!a de rrande entreprl.M'. 
urmta avt'C autant de préetston que d 0 obJ1"<0llvlt.é, lia 
ent d• ram.tn1ct1on et drs 1enuallt.é3 d'u genre POUr 

., les LYI"'• apec1r1qurment lrançal$ de leur cM~ 
·e. r ... ,. :.11gnar<1 aonl !°armature de ce roman. qu'on n: 

d....,mpartr tL dont l'anuahté t1t brulante Maa c•tt~ 
;alité rmport# avt<" rllc sa l'a!19"". et de telles treoqul'3 
J'9llmL ~tre krltcs IV('C dix a.na d• recul. En .. 1 iR• 
raient en prolonœttr, elles rrncontreraient plus alW. 
• .es apllcaUom 1<1W>-jacentea d05 phtnomtnts aoctau" 
i!<"happent ro~enL à 1·ana11ae du contemporain lm-
lat. E. Ew. 

IUSTORIQUE DES TROUPES TI:IUUTORIALES E'i 
BELGIQL'°E E.1' 1914. par H Marchant. Umpnmrne 
Va.n~om. lxellea.l 

km usez plàl~nt6 la garde CJYIQue. lts i;oJdats du 
:inch•, l"' bleu" Ira bottea, etc. Au)OUrd'hu1 cnoore, U 
t pas Il<> rtvue dr !ln d'année ou de film • brusoclett • 

le Trois-f'rnntola aux plumes de coq, les plaisantenes 
itlonnelles aur l°altgntmrnt conLre la bordure du trol· 
ot la '°'' lll-.t1ngu1ble d•a soldats-cltoyens. Ma~ al 
5" plait à l'Rppeler 1 .. pttl!,t nd!CUIU de la prde Clv!· 
on oublie do dire qu'•n 1914, lonque vint l• moment 

ll!Olltrer, ~ucoup de nos bleu& et de noo &."tllleurs 
urent p!•., grotHQucs du t.out. Il.a «>nstltueren~ llllt&m
t arrc la gend&rmttle et le eorpa d... volon aires, un 
, ptment tout à lait sé:ltux. coMrent tt plein de tourue 
sous les ordre& du ~ntral ~n. ren:S:t ln!:n!ment 
de ...,,.. ces qu'on ne le croit gtntra:em~t. Et c·~ 
un rolume du pl111 grand lnttrtt q~e '"•nt de l<11r 

!IL H Muchant ex-114' ' "t du ~ntral. lA """ 
on de l'auteur, on a•y att•n<' t'St qu'il oon'1ent de ~ 
r la vieille lnl'Jtut!on qUl a rait ainsi ses preuvca,, e 

on a lu 110n Uvni, ac De IUUML paa. 

~~-~~~,/· ~ 

PETITE~~~~~:=:-.. 
CORRESPONDANCE 

J~ - Conna!sset pu ent 1 Pa'.~ ocn-
naluanc~ C<lnnstssement Oéclarauon contcnan• un Cf, t 
~es marchand~s cluri:érs S'1r un navire, le nom de c ~" 
A QUI ellea oppartitnnent, l'lndlcatlon des lieux ou on le 
porte et le 1>rlx du f!'tt. 

Claude O. - Pourrit'2-VOl15 nous procurer l'&rLlck rrla• I! 
Il la 1ranunaire thlolse de CharlenUllP!e 1 

R, B .• Schntrbee~. - Mais oui. m.'ll• oui, adhérez L, • 
• autrœ • n'h6sltent pas et c·~ ce quJ la.t leur force 

satntt1 F • .varclzal. - l\ous t=.'nettcns au pc te C • 
rfroc •«re alteetuell-'< Dll'-"•• 

~ TO U':'ES LES EAUX 

~ Dl!.UE"'T LE WNISK\" 

~. Schweppes 
~ SEUL L'AMÊLIOR'C::. 
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S OLE IL ET BONNE N E IG E 

HOTEL EIGER 
MURREN 

F UNICULAIRE ET TÉLÉ· SKI 
HOTEL D~ SPORTS 0 HIVEft BIEN ii.tCOMMANOt. 
Tous LES SPOIHS BIEN 0"GANISts. &ANS ,.RAIS 
P'OUR tCOLE CE SKI. DE. ,-AT!NAGf IT 0 ENTRtE 
POUA LA PATJNOIAE IT &ALLIS 0[ DANS~ OU 

PALACE HOTtL 
PR1X f'OR,.AITA1RE PAllt S[MA.INI 100 A 115 FR. 

$Al60S 0 Hl\IUt JU~QLI A L.A P'~N 0 AVPtl\. 

WENGEN 
HOTEL BRU ~ r,ER 
H6ttl de premier ordre. Tout confort moderne. 

Bai- Orchestre. Mcl!!cure CX!>0<'1\ion Sud. 

Patlnotre avec profc11aeur. 

Prix forfaitaires tout compris à parttr de 14 fr. 50 

U. BRUNNER, proprtétatni et directeur 

~~~ 
IENx~~;,. 

G/MKBH/JIB 
la maison de famille par excellence 

à proximité immédiate de 
L UGE-FUNICULA IRE 

O. Rindliabacher, 
OJRE<.TEUR 

GURNIGEL (ÔHRLAND B•RN OIS) 

GRAND HOTEL 
~, ... i.e~ d'autocars df' Br.r"411. v11 Gurn11fl à St1eren
huue 1620 m. slm. rét10n de. Gantnsch, bonne ne11e 
CM~nt e, 7 he\irei de so'~it par lour Eco!e su•sse 
de sl(.1, tous les s.ooru d'h1\lrr Nou\ltllH plStf:S dt: 
1~1. Nnmbreu~ d straitfolO"'l •t •tn01;e~nu- vu ês. 
à I' nféraeur et autOlJr O ·~ Atr•n&erntnts 
tOéc it 'X PoOr f,n c:k 1-tml t\I 

Tél. 73746. Dircctioft: H. Kr•bs. 

Le problème du chef 
Ce probl~me, krlt notre A. Polhlcalre, répond l unP 

des propr1él~ du nombni 2. 
Etant donné une puissance quelconque de ce nombn'. 

par exemple: 4, S. 18. 32, 64, 128, 256. etc .. chaoun de ces 
nombre diminué <!<> l'unité est t.el que sa molUé auryocn'.e• 
d'une deml·unlté •5t toujours un nombre entier, 

Alnsl. 1uppoeona que le nombni des œufs lùt de 2~~. ~ 
quJ est la huttl~me puissance de 2 dlnùnuée œ J'unJté. l• 
chef donne au prtmltt marmiton la moitié d• co Mmbre. 
c'eet-à-dlre 127+1 2+1 2. ce quJ fait 128, S<'l>ttemo puts
aance do 2 

RatMt 127 œufs, dont il donne au $e<Xlnd mannltcn i. 
moitié, oo 63i'l 2"'1 2. ce QUJ fait 64, .wrnie pu~ 
de 2. etc. 

On \'Oit donc que le nombni chen:hé ect une pU!uanee 
de 2. d'un d~ ep,J au nombre de marmitons. diminue 
de 1. Le nombre d(os marmitons étant donné. r\Ml ne Stta!t 
plus !a<:lle que de mettre le probleme en equaUon. 

D'accord 4 l'unanim•M : 
Clément Thiry. Gand; Charles LecJercq. Bruxell•s; O. 

Lai""60. Ll~e: Monique dite Ooudouce, Gand; J. Ot!rard. 
Melx-dcvant.-Vlrton; J. Minnekens, Jdte; J Le!!TOll, Jeu. 
mont; Oel~z-1.A(naux, At.h; Michel voot. Courcelle11; A. 
Burton. Moha; André AntOllle, celles ln-Waremme: Youly. 
Bruxelles; Ouy Buol. Liège; Marcel Oelbrouck. Jet~:nt
Plerre; J, N. Amay; Marcel Oelaby. Hannut; Edm. Due .. 
~rs-L&rrf!ll~ni. Verviers; P. Lamboau, Ett .. rbttk; o HM· 
not, Bru."Uts; Edouard De By, SalntrOUJea; Emile ~ 
rondal, P:ftl'SUI; R.obtrt Romain. .A!s#au: Jul<s Paquet 
Jamb<a; Claude Meuruer. Nuny; Rodolphe ttauvarlet. 
Tournai; Emlle Lauotx. Amay; J.-C. Babll~n. Tonsr ... ; 
B L. Oolhaln; A. Sel•~Jot. Liège; F. Huart. Bollo 
ralnlr: Paul Founiau. Morlanwelz; Electrlcl~. Bruxrll<:!; 
O. B<'rtn.nd, Ottlcnlea: Dr Eud, Lamborell•. Bn1x•ll..s; 
J ~- Jeumont; Félix Arbot; Marc•! van<lerwaUcn, 
Vth·orde: Mina de Roloux. Seraing; Allred Courtoll. A.Ill ; 
Mat.h·AmON!, l.J~e. 

Toujours 
L'uprt.ttlon a• - 5a' + 4a• est touj1'Urs multlpl• d• 

360, 111/ITrM M G Gérard. 
Il l'•n • ;Jll{/IU a!n.ti : 
a' - &a• + 4 a• .- a" ta• - 5IJ.ll + 4> - a• (a - t> 

fa• + '" - 4a - o • a• (a - Il fa + li 
ra• - 4! - a• (a - 1) (a - l) (a + 21 (a - 21 
(a - 2) ra - 1) 4 (a .. Il (a + 21 4.4. et 
380 .. 2' 3 1 $ 

DAN c" produit de ll<'Pt f~~. les cinq pN!mlrrs '°"' 
.mstcut!f&. Or, dans emq nombres ~tter1 conltcuti/1, 
~ y tin a a.u molns un q::JI ~t mu!Up!e d,. $. 

1 
o·autre part. d•ns cinq nombres entlrrs con-<éaltifa. li '! 

a au motlU dtuz nombrt1 paon c<>tUtcuti/1 dont le p~ 
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est dlvll!b!e pciz 1 • 2• O'lm est multlple de 2, l'au
de ... 
!l!ln. al o est muJtlple de 3, c• est dlvWb!e pr.r s• 81 
'est paa mulUple ~ !. ra - Il et (A + 2l le eont 
(a ... li ~ (o - 2l. 

Io produit et dlvblble pa.r 3•. 
exiir=ton n' - 6<J• + t a• es; dlv1slble par le pro. 
1'3'.5 • 360. 

~ p!lli;nrt du dlerehcurs clt~ cl-<lessu.s ont mazqut 
ac.om1 i:ar dt:a d<!lllCl!UtrnUolla ctnér.llement ana.,_ 

~ c:ak1Jls Jœ p."lu ~::C::ea oc font • .,,,., une fae!l!!.6 
~ &Tte la =chl::e • olcu!er 

llA~IA~S. ELEC'In0.AUTOMATIQUE 
SCU&:.r:i.ct:ons, Dlvlslœ'..s. M;.itlp!:ta:Jan.1, et.c. 

:Notice lllus:rff ~ d•~ 
no~TO RHl'XFLL!:S 
T~ ~phone : 1740 te. 

s.10. Montagno aux Herbu Po~ères. --
Combien y en a-t il ? 

Matheu l!u llOtn &-rit: 

:squ.e ~ J>"ollltnu IU1 C11b<J o rencontré ~lq!l4 "'°' 
roule-..,,., ~e nov1 conllnLlou la ttrte 1 Alnn : 

1.,. n mbru qUI ont JlQW' ractn.. cr.a.tnèmo le 
~-. r~ i..v 1rura troll dernltts cb!f1res. ----

Pas méchant 
c Fidtle lcctl'tlr 1 pro, ••, de IOn c6tt. œtte r>etftt 
te pa• bkn mkliante. 

uvrr dca: nombrn ent krs do deux chl!frea, l"un 
de l nurre ttls qu~ le carré dt l'un donnt les rn~mes 

q~e le C8Itt de l'llutro, prt!Cé<U àu chlt!re $. --
Sur x1 = y" 

Mon ehér POW'qaof Pao 1, 
poln\ de v •trlctemcnt Jiioureux Je me penn•t.s 
i::s ttrc- d'DOcOrd = la façc.n d<>:it M. ~<e 1 

6 sa qu~t on. I»no la aolul.kin qu'U .., donne, U oup. 
• nz, ce qu Il n'a le droit de !afro que &J cette con
est pré Lli> •ment exp:tm~ comme 3Ult: c Dêler· 
les aolutl~n.• do zr )''. telles que l'un des nombres 
ult•ple de l a>Ul.tt 1 A prlor~ on reconnait que pour 
~tions ml1~rca de 1 équation et-dessus. :r et 11 doivent 
<>mpo•fs dt'll m~mœ fael<·urs premiers, 01als cette 
Ion P• ·• ~Lrc Jl<lrf3lternent r~ll* sans que pour 
un drs n~m.~rcs '° t multiple de l"au!re. n est donc 

avi.>. tndl prn: able que l'~rumcé de la qu"-'tion lndl· 
eolld t on aur la<,Uollc rePoSe la soluiion qui, alors. 

·tàf"'t~e. 

~ tnrore • Cl:l Il< t ae c!i.spcnaer d'int.roduU. la 
lOll 11 ., n:r dMa l'moneé, à la eond.Uon de la. J..._ 
ce que l'en pca faire de la man!Ve IUJ•ante: 
n le nom!Jre CIC!nt le lo;;anthme est. 1 dan& le lf1-
!• ba=c :r 

le nombrt- dont le lopritllmc ""t :r dana le Sr> 
e bue>'· 
log ... :n • )',' l<>c, pz '" Z, 

que z et 11 aant les locnr!Uimrs de deux n<>mbreo 
(o-.i d'Wl mt:ne .llCml>:e) dAm cl.el.l.lt llY$tèmes de 

~ ====B= -= 

UNE SEULE 
QUALIT~: 

LA 
MEILLEURE 

EN VENTE 1 A BnaeU.. 1 6, 1ue Blanche. - A 
ÂDYV• • S 1. roo du T an ncuu. - A U••• 1 30. ru* 
Vinha d'lla. - A Coartn.J : 3S, Cn•d"Placa, at chu 
Ju pr:ncipaua orfèvru-0.joui.eu .. horloaera d1.1 P•Y• et de 
J"4:cra n1er. 

lcprltbm,. dltf<!rmt.a. Or, on ~ que le rapport d• 
lop.ritbm,. d'un me.ne nombre dalla deax 1>..:tmes t9' 
constant: c est le module rela:.lt d'un lflùme p&r raJll:l')n 
l !"autre. , 

On peut donc ~ - .. "· d'OO r - l!Z. 

" N'estlmez.voua pu que pour que l& solution doMée soit 
tout l fait ~t.e, le point qUl prk«!e doive et.re &bll ? 

Bien oord!&lement l vous. c. Leclercq. 

Ce qu'elle ~11; .. ..,_ 

bellela~/~ 
A ZWll:ISIMMEN. DESCENDEZ A 

L'HOTEL BRISTOL-TERMINUS 
PllHMI UU: MAISOH DC LA l'UCC 

La m11wn du confort agréable. Cu11•ne et C.lvt't 
txc1lltntH. Sa1ons de .soc.1hè confortab 1et. Eau COU• 
r1nt1 dant toutn les chambres Ptr'ISJ"'ln à "'" r de 
9 frana Stn..1ce atten~1f et nd vtduel S•tu•t~ 
te.fa e oour \C'l)f"ts d'h ver Ne g~ cert• ne Pt1te4fw1'. 

Direction : Fai.til~ HUILER. 

PONTRESINA 

LE PALACE 
Maoon de tout premier ordre et l tou• 
pointa de vue. Bar. Danc1ng Bals c<»tu
m1'1 Orande patinoire prl~e Dano lts 
chamPS de skJ. 

Prix de pension à partir de 15 francs 
Directeur M. SCHMID 

SAMNAUN (ENGADINE 1.850 M.) 
Nouvelle station de sport. d'hiver. Ma
gnifique terrain de ski. Offre de belles 

excursions. 
Sportbôtel SIL \'RETI A 

Con1tr nouv .• e• u cour ch. et fr ch.,uff ct"tr. 
d•ns ttu ch•mbr•!. CU•l ne 1u bturre Pen1ion : 
1 à 10 f,, Ar""I pour soc;;étes Ecoie de .i.1. Pour 
pros.p, tr rtns. Kr au propr. M. S. Ze11. Samnai '" 
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. , au cinema 

DESIRE 
Bien que c Ob!ré • s >it une plke de Ulütre. Sacha 

O Ult:Y en a rut un ext-~nt tUm. c C'est en forteant 
qu·on de,1ent !orgtron •. dlat.lent autretoi.. les bonnes 
1m.s; à rorce de f&U"e des filma, Sadi& GUltry est devenu 
na1ment cinwte. 

l'ôous sommes Join, en elf•t. d<t premlen déco?$ fig~ 
des entrtt3 et dts &Orties ldnlques. des rait.> et gesus 
rapportés à la façon du réelt de Thénun~ne : les Images 
a'aolment.. les rythmes ee pre&5ent et l'action, allégée des 
entraves du théâtre, ae P06e où elle veut, passe à travers 
les mlll8, traverse les plafond." bref devient. telle une 
&me désincarnée, nglle et 1<11btUe, sinon Impassible. 

Par eoemp'e. nous aomtn<'I tour à tour transportés du 
a&lon à l'o!f1ce; nous apNCt"vons tJn•I les deux races de la 
com6dle, ce qui tst toujours bien amusMt et !011. lnstroc
tif. Le soir \'enu. les personnages se couchent; nous sommes 
invités à. Jeter un coup d'œll daNI touta les chambru. C'tst 
un spectacle <!roi• qui nous en cllt plus long sur l'état 
d'esprit de chacun que !<'6 plus •'·antes dlssertAUons. 
Toute$ ces 1mar<'6 JOnt admirablement venues, monlies 
avec adresse et &Ans que lu eWPM& nu~nt à la clarté de 
l'!ntr\IUe, bien au Q:>Dtralro.. 

Ce SOllt IA de granc!s mh!U.S. ma!s 11 7 a mleux encore 
et c'est le personnare de Oblré, dODt Sacha Gultry a fait 
un• analyse extrêmement fouilltt. 

Cette composition est doublement ln~rusante, d'abord 

MARIVAUX 
104, Boulevard Adolphe Max 

PATHE CONSORTIUM 
PRESENTE 

JEAN GABIN 
GABY MORLAY 

dans 

LE MESSAGER 
d'après Henry Bernstein 

Mise en scène de R. ROULEAU 
avec 

JEAN-PIERRE AUMONT 
-- ENFANTS NON ADMIS --

Pathé-Palace 
85, Bou 1 eva rd Anspach, 85 

pv ce qu'elle contient de subtil dans l'étude proprem 
dite du caractère, ensuite par l'exu-aordlnalre mal 
do aol dtployte par l'&rtllle pour se conronner parttJt= 
au modtle qu11 a'est lui-m!me proposé. On ""'1sU 
ce nuraele da lbomme du monde soudain mué, non 
Io type conventloon<l du seniieur, mals en un Tf • 
domeatJQue •'ec au harcll....es et 6C>D humllité, IK'S 
ctptlona du monde et son honneur prof=lonn<l. 
Guitry devient tout l coup le maitre d'bOtel de 
style d&NI toutes IK'S fibres et JUOC1ue dan• aa foçon 
po5"r lu pieds 1ur le ISOL détail quJ Ht tr~ bien ex 
en un llTOI plAn où n'apparaissent que les J•mbc&. 

Germaine Delubac ut. Qlrnme toujours. simple et ch 
mante. Elle ut d'ailleurs aervle par M ~ute atnrullè 
le charme de sa voix et ISOo ébloulSS&nte J•unrsse. 

Au llWl>hl'I. la dlsl.rlbuUOo est exrel:entc: y ~ 
Paullne Carton, Jacques Baumer, Saturnin Fabre, G 
vltve VIX. A.Il'• Dclonde et la Vive et aplrltuelle Arl~L 

On ne louera Jamais as.<et l'lntelllaenc• et la !messe 
Pauline Carton. Elle a'e.>t fait une ~t·· dlftlelle 
lnrrate dont elle &nive à tirer des e!fela comlquu d 
tr~ haute qualité. Elle apporte, au n)le de euwrutto 
I• fUm de Guitry, un< oonsC1ence, une !messe, une 
ler!e qui ne aonL pa.s un des momdres &tlralta da fi 

n y a un al lourd bagage de tradluona dans les 
de domestlqu~ l•a types .., sont tellement crlltalli!h 
la aurpn.<e de d«ouvr!r, dans une œuvrl! où Us prtm 
d.s crhtlons vtvaoteo et orlgmal.a en est d'autant p 
alfréable. Vraiment.. le cinéma français, avec Sacha Gut 
n·a plus r1en l envier au cinéma br1tann1que, où C 
IAuahton illustra le même aenre avec un bonheur d 
on ae aouvlent. 

SŒURS D'ARMES 
M. Léon Poirier mêrU.e 1" plus vive reoonnaJManœ de 

B<lr!que pour eon admirable !Um c Sœur d'Armu •. n 
le prenler qui ait reconsutuë !ldtlement d4!& fa.lt.s de CU• 
dans la BellJ'.que envahie, en les enveloWAnL de l'a 
aph~re quJ rut exactEment œr:e des &nnéea tr~.ques. 

Toua «UX qui ':ea ont vécus ret.ro'$cnt d:uis c 
d'Arn>ea •. i. grands sentiments qul :os 60UUnrent dans 
douloureuae fpreuve : 1'tlan patrloUque, l'exaltante 
cem1't, le <l<!\"<>'~t.. l'a~ation qlll. ~:cralenL au 
d'eux-mhnea 1ea è+.rea les plus simp: ... et :... plus 

Sana r1en rotnAJXer, aana ln.5!scer 6'll" auc-.:::e des 
émOUYant<'6 et ana ...,.l'tt Jama!3 d'en t.e~r un pt\1U & 

tacula!re, M. Po;.rter 4!&t an1Vé cependant au somme:. 
l'émotion et de la force dramat:ques. 

Le secret de cette réussite est dans la parfaite exacUt 
des ra11a et le cbo!J: S&l1$ défaut des penonnaces men 
été n~llgt; il 1 a, dans la d.1.strtbutlon. dœ Françat.I e~ 
Belaes. t&:l41a que les rOlts d'Allemands sont IN111& 
d'authentique& Allemands. Ainsi. le. caractèrts ac 
valmt dfjà n.aturellement ~ 

Loin d'~l.re un obJet dér.alon. l'a<<ent be~. bon 
fant et !amlller, forme un "tonnant contru'.e a1·ce la 
d""" r.Ntonne; 11 a1t, à lul seul, une rbëlatlon de 1' 
blanc. quJ ~ pendant l'occupation. M. Poirier !&IL 
Ier C&mand dana 1ea mode5tes m&:30flS et n'hh!i.t J)6S 

\'&nt :e na.u tutolft'Y"nt. et. !es traduc~ maladro.~ 
mbne l<'S ext,.r.eura qu'il a -vi.,.n oo:lt IT.cn de ~ 
paJS de Plall<lre, monotone, mélao<ollque. ~ de 
chers alg'Js. aana recben:be d'\mAges d<s'JMes Klllrm 
c faire P'ltoreaque 1; cependant U trOUve touJOura le d 
nkesaalre à !'acl.lon qut tst sen-ée, b!en que conçue d'a 
les rytbmee mme de la vie, mals dont les fp!sodes cnt 
montée et end\alru!s a\'ee un tac~ &\ parf&lt qu'11 n'y a 
falb!eisse Ili lenteur dan.s cette bande exoep:lonncJ:e. 
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L' INTERPRETATION 
..,, avona déjà !o~ent touchi Wl mot. Il ooua 

à dire tout<! notre admlraUoo pour la ferveur avec 
'e Mme J<rume suUy, de la Comédie Fl-ançal.>e. et 
Jœet~ D•Y ont pertonnl!té Lou:se de BettJcnJes et 

Vanhoutte. El!eo se eont certAlllement ~oét.réel 
t de leur no0:e hlstolre pour a\'Olr pu la ren

anc tant de .!lmp'.!cité, !.&nt de teneur et de vlbranu 
oa Tou:œ la ""~ lüllt l><':!eo. m..:.. 11 !&ut sou!Jcner 
spéci..:ement cclks de l'amista:lon et de la prison d., 
:-0111a ' 
grand& t:oees .t01l! dus lei aux art:.r.~ allemarula Hu10 
, Hc:n Wlt:s.."lcr, B.&ll:Jai P:.enct, WWy Oencmbacb 

udolpll Jordan. ll faut n o:r Pll$Se par les lnterr0&ato1-
leo tnbunaux aC<11Urxb d• !a rue.'Te pour oe rendre 

:e exact de IA \'trM de eu $0~'"'"- Le Juie trut.ruc
.,,rtoat a rendu la mentalité a:!emande de œ tempe 
un ta.:ent hora ll~t.e. c·e.t la wm;, moreue. la m&ne 

&\ec, «"!X"ndàllt, l., 1'(181><'Çt d., la supériorité dalla la 
œ, le ooura11e ot ks qualités Intellectuelles. Cette 

ce a été p&rfa1l<'mmt aaJ.&!., notamment au moment 
deux h~roloCll tombent dans les bras l'une de l'autre, 
~ dœ holllln<'S d~ l~r qui les regardent sUencleu
nt. 
ro!e d'A!J>ert eot exccllf'mment tenu 1)61' M. Henry De

n est le Bruxello~ d'humb:e oond. oon. avec son ac
..,. !ll(Olla t&mll:hu. eon bon seru prudmt et ..,., 

cœur, anc Wl air d'&Uth•ntle1té qui arracherait 

CINE MAX 
-~.;:s..·.o:!'<>s~~~ 

plus beau, l e plus émouvant 
roman d'amour 

DANS 

NE ETOILE EST NEE 
AVEC 

FREDERIC MARCH 
ET 

JANET GAYNOR 

CINE LOUISE 
\'ERSION ORIGINALE 

Cinéma des ---------mr..i 
BEAUX 
A R T S 

DROLE DE DRAME 
U:'i DRAME DROLE - UX FILM GAI 

~ l&rmea t. Wl m!ë ... Honneur aussi à M.'t. 0...:00 OU.. 
pray, Jaoquea Vl:.."Y. Bo.~en, à :l.1mes Mary Rambert, Hen
r!et:.e Dupray, Made Brenda, Yolande Lup~ Emma 0:4:«, 
toa.t Be!sea et tous ëcLemeot ènc~res g ~dlquea na 
tonnent, "''""' la troupe !rançalae, une ~lpo de quai!~ 
qu. M. L6on Po:ntr sut oond~ au ~ Toua ~:, 
Ce 1 oct '41tl6 un des plus beaux Jl)01'U m .... u qui &lt j&mala 
.. Â ~ .. la mémolre deo h~ ~rus. 

UNE ETOILE EST NEE 
Nous noua lntére>sons à ce !Um pour deux motifs ~ 

dllfmnu; le premier, le plus Important.. c'eat qu'il eat 
technloolor, 

C'eat uae chose bien certaine : nous allons vers le !llm. 
en couleurs du même P88. ou peu s'en faut, qui nous mena 
)ad!$ au parlant. Nous aurons beau nous dlbattro, dire 
que toute la poésie de l'éc!'11ll s'en va. que nous auboutuona 
au myatère du blanc et noir les crudJtta r'-llatea du colo
riait, r1en n'Y fera... rien n'y !ait, car l'è\-olutlon •t 
amorcte. 

l'ie le d~plorons PlU trop. T andis que cutalns d'entre 
nous a'attard•nt Il rocutte ce qu 'on oomme c la Sr&nd• 
tpoque du muet•. !O~ns que tout ce qu'U DOW arr!•• 
d'en revo:r e&t &lmp!ement !.oto:énb:e. que es !&m«:X cbl!t.
d 'œuvre ne aont tels que dans nou-e oouvenlr r. qu'ils n• 
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11
000000000000000000000000000000~ 1 ell'et, !>"" co film, que al les paJU~ dombre, lea • 

L S t t Galeries o les ~ ka nAPllU lumllleusea <!ana la nul e U a r SalnlrBubert 8 couchera de eoldl, lea ell'tts de nqc, J!Ont Io p us - g vent admirables, U n 'en • a pu de mtme pour les 
• eD!OleillffJ ou l.l'Op • lolemmtnt klt.!rtts par du 

1 
Un apecl&cle dea plus att&cb&nta artU1cle:.. ~. noua l'<tl'll<m>na la c ~ pœta:e W=1 

L'OR et la FEMME 1 c1ans toute aon hornur. Pourn·i.ou corr11e: ce d raut 
pourquoi pu 1 

Une ~· da la ne fltnt1111 de Wall Stnet. Le aecond moUt d1ntfret ae uouve d&nJ lb:..to"" 
Edward Arnold, Frances Farmer, mtme. Elle l>O\a dt-peint aous les plus v1 ... cou~un. 

Gary Gr a nt, Jack Oakle, etc. Jf.IJl&a expuulocl ne /ut P1111 lustement emlllorto • 
00000000000000000000000000000000000 

vie de ces tto!les de 1 kran q11e le monde admu:e et 
~ •l tnomphaltment heureuses. 
pournltnt eoutenlr au=- comp&ralaon avec œ qul ae De quel prtx une Jeune f We pale 13 clolre qui a'nl! 
t ait •uJourd'bul. l aon oom. de qcel:e déchlance trop de auc:cts pet 

Le ! llln monocbJ'Ome IUbln. aans doute le même~ aprts ttre la aourc:e, volll ce que nous montre &•ec une c r 
ID1lle IAtonnementa. précWon un ec~narto !na bien conçu tt trts bkn 

c Une Etalle eat nff ., nous permet de faire le point en pare. 
t>Mucoup mieux encore que c VCJill<S 1838 ., parce que noo.6 Fred erlc Marcb et J anet Gafnor aont le.;1 p:OtlliOr 
aporc:ev~ns plus nettement k oontrast.e entre œ qu'on de cette œuvre qui laiau un rout al amtr tt fait 
réussit et ce qu'on rate encore. On M rend compte en tant d'WualonL 

PLAZA 

UN CrRAND F'ILM 

ÇOMIQUE. 

/ACUA 
CrUITDY 

l)AN~ 

Df51Rf 

Un aur cent mllle a rrive à percer dnns les 1tuù100 
un des personnaaea du l1lm. l'aroleJ à méditer. 

A cOt• des deux vedette• nou• r•t.rouvons d'autres 1 
lents artbtes : Adolphe Men.Jou. May HobOon, Andy 
vine, Lionel Stander . 

PIERRE LE CRA 
Ce .l1!m. qui lut proJ<:l<! lundi IJOw uoo e.;;.ile fa! 

\ 'en.Ion ~. <W1'1 ;a v.inde .... le du l'a'llLls d ea E 
A.114, aora prùboWemcli.t d lr.t.r!bJ6 .:n \rl'IOOD 1r&nÇ9U 
dbbu.t de l't.n.nce J)lV<:hWnc ; Il "51. donc lnttt=:mt 
puler auJourd'hUl. 

Le mel.WW' en ecèoe, V, N . l:'~~ov, a pulsé c!&na l'o 
de TolsLOI, ks el~m<n ta de œ rcmani :Wle !l:m hlstOi 
U nOUJ au!llra donc de dU'o « JC celu:. cl retrace I~ 
e1pawc tp'!Odes de la ' " do l'l<rre Ier. 

Oommmt un ~ to\ieLlque a-1<-U eu la ))CnS( 

rhOlSlr comme herus le l.IM. le plua typ!q~ m nt 1mt 
liste de to.<a ka IA&."5 quJ enoane""' trcnt )amals la R:. 
11 y avait • cela de mu!Upka l'al>Ons • en IOm= 1 
le Orand lut. a sa f •ÇOO. un llTillld f< olut.lonnalre 
&:"'51 rt.iut de ~oHr l'ant;que Rul&le. de IJàlj 

Hiies. do llé<OUrr l'autorité dos popts 't des bo)ard: 
Do te:lts donn«s pe:111e~ni. tou•cs es ~ 

&b:.ea à la fo.-u de la raœ et à l'e!an QJC peut hl! do 
\Ill maitre er>cfilqJe, de ml-me ~ watcs .a lust!lla 
d e la spoliation des riche c b \1ol:lt on do 
8éc:u.!alrfa d u C..:?it! La IC~ la P,:"3 lllL;>poUl!e. 

poun de \'t.oe, est œ l e 0\), S;tl' a o:'ârs du Tlw', ks 
d'un oou•ent eunt arradtka ))OW' en laue dœ c..nori 

Le cooe:a'" 4<21 mard!anda et ~ b0)'ard& n œ 
111'lllll &:lr!Ul!œtH : i., ~ y po.:alt e mr ;on ~ 
du no.v.1 unllo:im qu11 v1eni d'lml)Ofcr à ..a Il" 
taJUlls que. dan& 1....,mb:tt, an ne ..- t qu'ampks 
de !IO!e, pel""'' "' h&U!ll bonnets d~ luulTlltt ~ Io 
barbœ étaltts aur dca \ent.ms m.11• v ~tu: Un tr6': 
!>~~ pollT !" t.= mai:. U le ~dat;111e et s'all5le<l 
façon sur une ma.rc:M I lui faut çe l'argent po>, 
rrands projet•. 11 l'exlgl', 11 1>rcndrt1 œ qu1l l:.tl Io.ut 
dl&ble ie. œplta:1$trs &\"lll't'll 1 l..e ~ n'tm i.ia 1>roi 
mab c'eet tout comme. 

Au ftJ.t.. Il y a b;cn d<'ll «>n<l=nns à t.in'.r cle cc 
1~1.e. Implicitement cunl<'n11 Nè 1"s tlrona IJ8S ma;:; • 
que l'e~ en 1m.'lie• d~ Pêtl'uw to>~ d\ln•· sp:cnd 
le cia- à la tete d<,. mMl!•~m . .,. <r'J •ws du g<-nre. LI: 
dlœ amérlca.ln.a ne reuu:-nt llli4 IJU<'llX Ica muJ\'.
de loule e: lei ec~rus de oombot. 1A pJ'lsc da lori 
Ba!Uque est ~ reu..11.e grandiose de mfme que :a 
des c:ochea où «>ut un poop:e i:~mlt, h'1l:'IC. •t 
oonune les vacues de la mer 

&;rnonov a fait l'e'Vlvre, avrc une fougue Ui>C;j 
f1cute d u ta.r. cn:.otsaJ, t:.XUbèlt'\.t k:'rlbl<'I et ~ 
En!~ vo~d une a..-u\'":e t"SSt'DUe emcnt l'\W..e qut 
ao!e du • &la~ • d<- JX"..:Ot.: de !art œ l ..ms 
1>1t.l<)rsQue de a>!~ <Onl'•'rt. L'œUT?e ex...,.~~ par 
et ees coi.:aoon•.....,.. ftlt T86lc 1".rscm nt ~ 
len~ ~t:Qlle. ttonnamm~'lt r1cM de t)'))<:S et de 
curleux ; une œuvre &lJll 1 caU\'I que n'e1it paa n 
TQ!sol et ~ li ~ a.W>ô l'WUIU&<lW IOllOl\l. 



1 a qudquea jours 1 anc!Pn chAmp1<m olympique Nedo 
dl éwl dana n,,. murs. Ot- pn·stl1leux ft(:r!meur qui, à 

e de aa iTU!de tonne • uratt le !'.etlh't comme W>e 

1 • - am.\l •'exprJmalt un Journatl4te de son paya -
f loom.IXlli:nalt t Bruxtlks, tn aa quahtt de préaldent dt la 

ration It.alltnll<' d'Elcrlme, &on team reprr.'>tntatl!, 
edo Nadl. e~ntleman acrompU et loyal aport1r. qut 
Yatt lalaaé cher; noua que d'excellent.. aouvtntn. tut 

'é • p&r notre Ptllt mond<' de t'eacrtme, avec lnfl. 
t de aymPQthle. Et plWJ~ra d'enlro nous lut PQ.st

t alors Ill question : • Mala qu e11t devenu ton fn're 
qn1 fit tant parler de lut autrefola ? • Nff'o •Ut un 
naue et rép0ndlt : • li a b<'&Ucoup voyaeé ... Il do:t 

UOU•!lr actuellement quelque peut aux Etai.Unis •J Am~ 
ae, .. 

Nad!. type 11ULiD1!1que du 1p&daaam IOUi\leUX, com-
• a:lrolt. dune Vltau <Wroutanre l•lt !liure. d•ns ! a 

d"" Nadl d'enlam prodli\let Il connut d ~!1.>urdta
mccea 1port1!1 et. al sa ledmlqce n'tpla J•mal.t tout 

ait celle de oon f~re. en tant que Jouteur nou.. croycr.s 
qu11 lut ful •uperteur 
, Aldo Nadi, quJ n·~talt nt ...._ dlsclpllll~. ni P<'Ut
- sai;e pour taire c.an1m en pro!""3&l\t \r11.nq'11::e
~ IOll a.n au paya natal. qui, d autre pan, a)'llnl voulu -
noua le compromons - monnayer ..,. quallléa exce;i:ton
lra d'..cnmeur. d<Rr.a trè.\ lbt les ranp d<s anut~rs 

rtchercher des match"" à 82'0I cachet, ae trouu. ~n 
IWls entre deux ch~' Et alors oommenCll pour lui 
ex.tmce mouvementtt Il tourna pllaieurs 111"1& d.ts 

lalonquee 1, où U appamla&~ ..,., les tralUi de q'lelque 
U..W- fameux, li for.na et mtralna <!<:a ~Ulpea d e;>ôt,.. 
en Am~nque du Sud; u a't'Xhlba au music-hall et b1r-n
J'C<1 perdit aa trace. 

mom•nt ou Nado Nad! noua dlaalt : c Je C'nlS 
Aldo don ~tre à N•,.., York, mal.s l<' ne sais piu exactC'

c~ qu U 1 tait •· Je c froniln • wrrlble. auJourd'hUl 
calm~. noua adres&l.1t une looaue ltltre, écrie., dana ur• 
<Phlre d'optlml.!.rne et do parfaJte bonne humeur, 
racontant quelqurs-unt1 d~ &es aventures ~es, ses 

Je!&. aes lmp~ioN de Ill Y1(! amértu1nc. tout ça avec 
charmante phll060phle 

Nadl a ouv,·11. un studio dol.na un amnd hôtel de la 
ulème A\enue, tout pré& de Central P..rk c Et mon 

dlo, noua dlt-U, est .\1 conlort.Rble et al tll'tlant que Je 
y reœvolr le' faalueu• A&:a Khan. av.c qut J'•J• 

eur dei Jouer au baccara à ~auvllle f't • s:arr.tz 
Khan ne te aouv-t pcut-4>1.r\' pu cl<! ctfl Jll'.rl.lP•là. 

a rool j'ai de bonne.\ rai.ana dt ne jamais l<'S oubii.,r • 
élidant deux ana l'ancien chlWlplOl'l du munde rôu.s.Jt 

!&ln! enraztt pour tone oérle d 'exblb.tlona dans les 
êlé;:anta c n!iht clubs • de NeW·Yorl< ; 1 C..b& donna 
à une l>Ubltctl<! furmldabl•. que J'obUna aans le oon

rs d'aucun c ~ai'Onl • . Ch..,, tnoul<! pour Ici, car ~ 
petll artlste QUI W('Ut dla)'U de P<rttr, ~ le pro

~ en pcb'Jc, do!t m avoir un. Et ICll>:U l)<>W'qUOI j'ai 
iellemellt .C.;onaë ? La rtpunae .. t tda llml>;• : en 

amva.nt aux 'CJ. S. A. je ne !ormaJ.S déJà qu'un toUl a\'M 
I< mot c e>Crune » et J'tsorune fut tra!Ue t New-ïorc 
comme c ne9'li » ... nou,·eaulél Le pluo noble et le plia 
ancien de touo les spon.s étalt quwmcnt inconnu d<1 
Yankees. Cette Ignorance du public et surtout dL11 .. . jour
nalistes amerleains, d.-·aJt parfaitement servir mon but. 
mes ambitions et la cause de rescnme. Brel, mes tYIULl
U•lllS à Sa.nt-lkg;s et au Waldort-Astona me !lll't?nt J:GY"-• 
tr~a ch~r; c'e.st-il-d..lre que Je ga.gna1 t:n Wle semaine, dans 
ce. endrotts-là, ce qu'un bon maitre d·nrmes 11ua11e on a•x 
mols. en Europe •. 

c Les Amertcains aiment les sport.! rudes. violents. Par 
contraote. l't.\Crlme les mtére=. Ou tout au motna l'e~ 
crtme interessa une certaine classe de la société. Ent,. 
aut""' des hommes d'a!fa1res de Wall Stre<:t, ce qut tue 
pour le mo:ns Inattendu! La • nouveauté » que j'ttal4 pour 
eux, l'~tre symbolique d'un spor. QUI a ~ lettr•a de Do
b'.esse, mena a:ors une vie mondaJ.ne: Clll\'a!Ao blanche n 
habll chaQU• soU', dlner, opéra, boites de nultl Il a'4g1asa.~ 
d'entretenU' ma 1>ubltc11e et celle de l'escnme c spor: chia 
No 1 • Et puis j ai renconue un ftre raVls.sant. le nunnt.""' 
qu.n ffl chet d une grande maioon de coutur~. une lemme 
)eUM. ~tlq...e e< Sl)Ortl\~. q:ll a":&lt un joU.r 61111'1 ""'° 
de '"''"t- , .• ..,. et.œln"5 r,,,,., de ma démonatn1t!o:1'1. Je 

T4 1. 
12.401) 

Av~nue louise,46'." Bruie. 
'Ur ç_rande /i'rmt> répv /ée pour 
te.s /ilms iLroiLs. ~c/so11ores 

SPORTS D'HIVER 

Prenez vivants vos souvenirs, 
vos prouesses. 

N'hésitez plus, nous avons des 
caméras légères et des films 
réduits à prix modique. 



h.l nppr!s l'e>crime, Je la ri .. t.ravalllcr t.rès sér\eu.sement 
P<~dimt 1>'1 un • et entre deux l<QOns nous nous el.ions 
trar!ts• Je ne S!l1s pas s i e lle dev.endra Jatnals une t.re' 
forte ac m~ en 1ant que • poull.ste •· mais el!e eat 
d~.)à la plua ~l!e (terme le<:hnlque d ''""'1!lle) neure•11te 
q t jamala exl!tè ·''"" elle Je meta au po:iu, en ce mo
ir. nt. sketch 1 Le salut des armu • , qui est all.>i<I 1onJ 
qa un bon • oct • de gn&DQe m-u. ou de • n!ght club •· 
Nous tral'&l.lons """" m&IQUe, - krrlble ça, monaleur -
à Ioule vitesse! Je 1111 po.-i.e des att.aquea en marchant. en 
coun'lt en bondl5.>aDt -· ala .. aia • at.a , et. par une pa.
~ n te e• une r.p-.;\e l)l'éelbe. elle m'a.rrête, la po;.nte da 
son nrme ~l.r ma ponrme 

T rès Lnlpr<'SSlonné par sa p ropre deacrtptJon, Aldo Nad! 
e.Jcmt,-,: « F.l:e tst etoono.ntc. Rœ.:·mllJ'Y, dans son oostume 
en am• a ~nt, gan:s tt so·1Ue,. ta;l:ea dana le mime c ma.
lér 1 • c ni:uant Ce que ça peut re!Ulre aou.s les rellws 
des pf"Je<teun. \'ezy exaunz. my dt&r 1 • 

Le num ro ura prêt dans q,:elques .,.mAL'lœ, et le oouple 
ar• nd m ntcnant c sa chante " Charles B. Cochran. l• 
f:lmeux lmpr<'Sll".o &:>g!als, ~ <"n pourpe.:1eTs por.ir r~
i:acrr ù. ndrts: mals la • 20'.h C.:ntury Fox Filin • et le 
• Thé:\tfc Ziegfeld • JU! font d" proposluons tout IUWll 
lntt-< • ntcs. 

• N11t•1rrl!ement. nous àtt encore Aldo Nad!, a.uprès d .. 
!n\prœnrll. J'11! ma:q·Jé Je coup en jouant $ur le mot c dan

e.mérlcalna p0ur lœ Jeux OIYD\P!Qu .. de 1940 N'i•ura.l 
!>Al bien travaillé &UMI pour la propap.nde de mon a 
11 J'Y rtu&sts ? 

• J'ai d~ me !aire - et .:.la n·a paa 6te lactle - m 
Lat1D. • la ment&llt.é ~ ce Pll1S. de œ cnnd l>'l)'&. 
• l'~e du dollar • tient l.t h&<lt du pavé. ta.ndls q 
11\umble op!nloo de 091UI qui t'"2'\t - "-1lea c.. q 

ger •. un 1011 ~ je leur eus blrn m!s ce mot dans la n'y a vraiment que deux aristocraties vûltabler. Qw "°"' 
t te ll3 n n p ·- pe~.re à mon numero que sous rana1e W.nt • celle du cœur et celle de l'lntellJieru:e et de l'esprit 
I' la t It "°" ·= comp"er IUr mol l'OU: les entrt- Ne trouvez.vous paa quia IOl!t 6dl!Jan'.s. °"" quelqit 
ttn1r <!MA ce« d mat • 1 Ah · le <ln~ m ·a appr.s l>ltn _...,de la lettre d'Aldo Nadl un Aldo Sadi qui a tutl 
deo cheo<'S E c: lnlenA:"· J'~.:e, tara me not;mr 6" peiné IOW'!ert. &:andallû UVOW'l\f', _ "" lille natale 
lr P granclcs, Ill ~ns. En att.ndant '.• ÇQs con•rat. Je 1 ~ICMé l'Europe, blulfé dea AJMr.quN et qui mlSSlra 
s:nrcssr. J n raine qu lques • tzpolrs •· Je na! pa.s lx>au· ~tre i. raire ton.une à N""·Yort . Aldo Nad! qui tnom 
"' d élèves ma.!!I je f'I"' me permr• •1 e h etueusement, cl• 1 de Q ielque .. uns des plus rrands maitres cont-pon.1115 
IC3 ~l'Ct!OM<l' 1..3 5"lect en. je l'OP<ro •n Zla.nt compte l'tJICTUl'le et que Lucien Gaudin IUl·m~me redou!alt pli 
llVllllt !out de leurs qualités phyLQU•• et de leurs .J>Ol<!lbl Q"" tout autre 1 un bien cuneux type dans tous 1.,. ra lltC~ du rém"ne1atl<in t.~1ccr. l'cx~nenre 1 Mais, !out ' 
do même. le prn.«• bien rormcr deux ou trois équipiers Victor Boln 

ATTENTION! RUFINA est une r égion d'Italie. 
RUFFINO est une marque déposée. 

RUFFINO est le nom de la plus grande marque de vins de CHIANTI. 
Refusez toute imitation Ne vous laissez pas tromper. Exigez toujours 

LA GRANDE MARQUE 
~ta~~ 

RUÇf=INO 
CHIANTI DE QUALITÉ. SUPRÈME 

Il ne suffit pas d'admirer un flacon 
Il faut aussi savoir ce qu'il contient 
Pour être certain, avoi r une ga rant ie 

EXIGEZ 
E X I GEZ 
EXIGEZ 

RU FFI NO 
RUFFINO 
RUFFINO 



POURQUOI PAS 7 4603 

a•..:S Imaginé d'krlre ~ci.te aer.~ne un •'T&I conte ce 
L w~ pttm•n• • un tnorme $8pln enrubann~. l&U· 
ciré d'alun. Ulumln~ d~re d• clmquant.s; au centre 
HU~ salle nil 800\ attAblb t\ dall!ent de.s ttvelllon· 

ra r1chr.s r .t":S lotie' 1 t!S fllint. ku:trrs et découvrtnt df>S 
mondains. atrnusphhr. aurchautrre. fumée de! cll''"" 

es. odeur fort1· df*3 ri~trr~. rlambo1tment bleu des Il· 
ura quJ brul•nt lrs p11dd1np et les crepes Rires enlnts 
coots. c'tSt-à-dlte r11 ta nen·cux. nre.s sen.suels. ri,... 

Ueura. rirn entrainants, rlr~ rrossters rires tnd1scre'1!~ 
nemenLI; l'alcool lts ampl:he t0115 e:. ce tt.isant. d~le 
penchanLI, les !n!:I ncta le.s p:usk>ns. 

' ' ' 
ELAI1'E \'otre contlatur, •ota rutdera pour cbolSlr 

le cadtau de cU'COns:ance ! 
dle.s. 61, rue Royale. - AJ.\US. 31. rue de> Tanneurs 

l ' ' 
cll&c!e, on d!ulsc, on dit dl!$ klomuiè$; on batouJlt 

p;etme dea robell, Ica cols et lœ plas:.rons r&Jdes ~ 
d'habit se rondol•nt et •• bOursouflent : on .., 

barde de boUlt'3 d'ouale coloriee. on Joue du lasso &V"C 
6CTp('ntlns rn p.lpirr QU'on p1et1m•; on bott. On m&.nlf' 

t, on crt~. on chilntl", on se goberge, on se démène; 
lt~ monde ~t mt v.-nu lb. pour s'amu!er. chacun fait 

mieL:X pour AmUS(r l'autre. ce qui est vr&lllleni. la 
façon d'atteindre l• but prumt1I 

Ul.S cet•e runbtnnce. un homme d1st:ngué beau. ~l~ 
, l'IChe .. tient t. l'fcart, ce prend pa.o pan à l'a\;6' 

cénfrale t:st-c• un blet' un moralist.e ~v•re. u:> 
de qui IO 1trre du Iole ? Non Cet homme &OUI a sa 

qUJ rei;;ird• autour de sot d'ltn alr meprU&nt, c·,.: 
t tro:n~ 1"1!01.1~ qUJ Ile croit plus à neo. !IJ à 
nl t. la Jcle 

' ? ? 

trou\'e les artlel•s ROOINA part.out au Conao 

, 1 ' 

bie II vn homme dnns un tel état d e<pm ne suppOr• 
pas louilcmpa le •J><"Cl.a<I• dt Joie debordante decrtt 
haut.. n 1't11 \·n p1.:u nph.-s mtnuu. II endosse unr 

de pells!e et mnlgr4' Ir \'•·nt, le froid. la neige grt.11· 
! qui aveugle il d""ld•• <!.- rentrer ch01: tuJ à pied. 

dlre par Il" d~tuil cc:.mnit·nl nou-e homme deaabu.s~ 
tre une Jruor. tille-: abandonnée, larmoyante. tran&t? 

rold. af!amée, i:r•lotbntt, prét.e à s·~,'8.noUJr; rom· 
t Il vient t. IOD aldo, la aau'e d·une mort certaine. de 

U\Tc'.I. de b mt..'re· comment li •·aperçoit de a 
~. de 1011 cllarme. de oes rrandrs qualltis es., oœur, 
dire tout cel.ft atralt krltt le Conte de N~l en en 

î'Q."'t" de réc!t obUmt 1"'1JOlll'S un ~"" <u "'"' c -sr 
nr!!c histoire du Prince Clw'mant. sau~ d• 

" llUltée comme une d nde. mont~ en bombp !on
e ou en bl:ch• slattt: brtl h1Stolro de Prtn«- Char· 
• à la uuet- dt"" r~\ ttllon Ct_"tte h~ ... to:i.rt adapt..., va. 
donnr qua•re·"alkt pour rrn• de "C'~rarfOJ tl v•uvrcs 

éd.le. Le public no a.n 1"5>0 Jama1S, et c 'est bien 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
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OUVERT LE DIMANCHE fUSQUE MIDI 

elle que j'eusse écrite •I Je conSJderaJs 1Ms lecteurs comml' 
•m public avec tout ce <1ue ce mot unpllque <le va11ue et 
d'anonyme. 

? ? ? 

l!:tt'&-vou.s de ceux qui. ayant peu d"u•11e d'un habit, d'un 
Slnoktni ou d'un• Jaquette, h.,.t.,. t. açquertr ces vêt~ 
1T.rnt.a qu1 IOnt n~nmoins 10.dispemebJes t \·otre aituatiuQ 
ou l vos aucces? 
~ <lépo.rtrmtnt c contect:on • du Bon ~!arche \OUS offre 

d .. '"•ment.. dt ~n!morue lmpect"abte.s ee 11> le tn ro~ 
polllLI rontormes aux eXIJences protoeolalres. 

t.eur pnx •'<reSS!•e..,..nt avan:.ageoux les tret t. la por
d• toUtes les bouf'llt'!. 
Von~ les tt.ala1es SJ)kla<L~ t: adrosses-•'OUs en rontlan•e 

&11 d-"pa.rt~·mmt • con!rcttc~ •· 
A,1 Bon Marcht. rue Neu"• et boUI Botanique Bru-.llel. 

? ? l 

Mat.• no1L• sommes entre amis Au récit tmouvant, ·~· 
tacuta1re. Invraisemblable. )'al préftr~ une P<'tltr çonver.a.
tlon Intime. dans laquelle U sera qu•stlon d'un Prince 
Charmant tout de même, 'lUlls à la porttt de tou .. 

en errrt. ,. PrlnCe Charmant. nou' l'avon.• t<>U• tte Ce 
fut 1• Jour où nous lûmes remarque d'elle, puis colul où 
••Clis odmPS lul parler d'ltne exU<tence à deu• cl•ns notre 
pala1' d• l'/\mOUr Parfait. puis quand noua po.s.<àmts ~ 
"'n <l<lt:it l<! jo\·au d.,. fuin~:uues, pals •ncore quan<I \'lnt 
l• 1rand Jou: où, ha'a:Ué en l"'Dd M"lilleur, nous Jurtmes 
ce l'almtr touJours et de lui assurer ~ne e:<Jsttnce dott-

r:u~ le crut alors. car nous ét:~ pour elle . Je Prlnc • 
Chanruun. A,..,.,..nous Jou~ le nlle à la P<'rt~Uon • Sem· 
.,,..,nou• J)O'Jr •lie le Pnnce d• la n!e4tt aprta avoir t!-6 
etlul d• t'UhUlon et de l'espoir 1 

' 1 1 

On trouve tou.s •es art!c:es RODINA à 
ROOUIA-NAMUR. 22, rue des Carme& 
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Les pl:is pr&omptneu~ d'entre 1lOl.I. s'Us sont slnctr.&. 
nconnanrom qulls n'ont paa toujoUra tenu le rôle sans 
aœrocs et c!tfa!llaoœs. La vlo eat dure, dU!!clle. remp!ie 
<!"~:acles. Ceux-cl provoq~ent IOU\ ont des bousculades 
c!mt souffrent 1.. oontacts entre conjo1llts. Cependant, 
dans b'en des eu l'Un•i• du Prince Ctuo.nna.it est à 
peine voilée. Il suftln-.t d'lln Ses'.e pour la remet •• -e t 
l'avant-plan, en pleine luml~ro 

Ce ge$1<!, la ftn de l'année vous apporte l'occa.slon de le 
faire. Offn!'Z-lul un objet Q'll \'<JUS a <oil~ ip-and soue! de 
la satWalre, de lui plalre, de l'ébloulr, de la ~qu~rlr, 
de reprendre à ses y•ux te rOle du Prince Charmant dans 
la scène première, 1 emln tableau, ce!Ul de la première 
rencontre et de la 1>r•rn1~re manœuvre de Séduction. 

f ' 7 
Pour la toute bel!e chemlae. 

Kesttmont, 27, rue du Prlnc~Royal 

t t ' 
Dam cette chrontqcc desUnh à l'homme. Je donntral 

une série ée 61,l.,'1es:!ons pour cadeaux deat\nb l la femme. 
••dolnt a.!ns! """ !mes dan& l'accompll-.nent d'un devoir 
d .. plus ~blt"S. Par allleun. les lectrices qUl mbcn<>
rent de Quelque at:.,ntton IJ'CU\'eront une l~ de cadeaux 
pour leur msrt, pere et frtre. 

A 1·~pouse, n·ottrons ni des chCX"olats ou des friand~ 
JU des fleurs. ni de~ ll\res, Ill dt11 oi>Jeta l#"Ù clolvent &ert
menter le c home • commun: htl.SSOns ce aenre de présents 
. pour les amts qui, à eet't• ~poque de l'année, veulent ~ 
me-rcJer une hute~sc de N·s Oont•~S ou &88Utt>r un mena.ac 
de leur atrectlon. 

Un mari do!t donner à u. r1·mme un obJet dont elle seul• 
aura l'emploi et ltt )<>Ulss:m<e un obJrt queue ne se crol· 
rait pas en droit d'acqumr 6\ll" le budget ordllllllre du m~ 
JU<ge, donc un Objet &uJ)trrtu 

Heureu.sem.-nt. 19. :.o1lrtte dr: la femme contient un nom
bl'P ill!nuté de f)Oll5Jblllt4 

SI \"OUS l~n"rez. 1.ppren~ que les aaca l main sont, l 
la to<Je:te de la femme "'4anle. ce que la erava:e est à 
uUe de l'homme Une frmme é "rante &&sortit la teinte 
de ooo ac à ma:.n à <elle de cll&que unlette en particu
lier. 

Mlewc, la m'X!e, à pr~nt l'St aux a.s.wrtlments de bu!
tlec.enes. j'entends ~ là: 11:>e l main. gant&, ceinture. 
éhau..o;sures, \-Oll"e même boutons r:irn1tures de tailleurs. 

' ' ' 
On trouve toua les articles ROD.tNA l 

ROD,l:NA·MOUSORON., 182, rue de la station. 

' ' ' Sn sacoches pour d&me. o!frea l'étui en m'taJ nu ou * 
oouvert de mazociuJn.. Oel peu._ boites .ont <1<1 vérttabl•• 
aiacums de frlroll* Oo 1 trouve t.o.u le n6oesaalre pour 

ctt-" _ c tU:i .,. ,,. 
19 . RUÊ DE l 'ÙUYE,R ·BRUXELLES 

un maquiltare oomplet en m~me t.empa que des clp.re 
et un allumeur; U 1 a place aussi pour le mouchoir, 
petit arenda. un stylo et un poc~monnaie, 

Ches le maroqutnJer voua peuvei d"pen.er fac:ltment 
btllct d9 mUJe franc. pour un seul objet qui. Il eat v 
eo conUunt plualeura. C'e.st la valise avec n1'.·esaatro 
toilette. Le aeul erutUl de ces enstna tr~a PrNenteblea 
d'excellent aapect, c'est leur poids. Ils aont r~.Vr&kment 
lourdJ Qu'on ~ plusieurs rots le pru: de ta •llli.e en ""' 
bolree aux porteura de carea et d'hôtels. 

' ? ? 
On tl'OUfe tous le.a &rtlc!ts RODL~A l 

RODINA-A.'IVERS 103. :.!~ 

' ? ? 
Pour cette ralaon. noua la oonselllor.s plu!« comme 

deau de d~ ou de rupeutt plutôt. <tJ'l l''pouoe qui 
partOut et t.oujoun 900 mari e' oe d~lace tn d 
le ~feullle de ce denuer. 

Dana çette vallae. qu·on aPPelle un nêc.....,re de vey 
U 1 a. avona.nous dit, un ntcessalre de to1Jettf' 

Ce n.,_lr~là n'eat donc pas l• seuJ qui IO•t née 
l la femme habituée à ))06Séder l'indispt'riMble et le 
pernu. 

li Y a encore lee nécessaires à coudre. à broder Ctrb 
demanc!H>, à rep!Uer lea chaussetttes ccompl~tement 
Illet>, de manucure (à étnllux multlplea>. de ~lcu:o, 
mtae en pli&. 

' t ' 
On trouve loO\IS lea art!c!es RODINA l 

RODINA-CH..\RLEROI, place du S• 

' ? ' 
Vous rumtt.. Monsieur. ne soyes donc point fiOll'~ 

t.dmeUu que vot.re femme fume autant que vous. Elle t 
cle toute façon comme bŒl lui pl&lra, et dès Ion VOll& 

'mllment chic Il voua lui ortrez un bnQuet., un ~ t 
ret tea et un fWJl"<li&rettea. 

Murùe de ce nouveau ni'CeSsalre, elle ae sentln. pl 
lnd~ncla.nte. Le briquet chic pour Madame leT& te 
d~le tréa ~trolt tt plus haut qui r(<;.'lemble à un nacon 
parlum . 

Ces briquet.li sont en or. en argent et &Wl.'1 en ord 
et lUttrea métaux vulgaires de 35 à 760 rranea. 

Votre remme "'t 6allJ5 doute Je mlrotr des vertus N'e 
J>kh• qu'Nle aime à mirer ce miroir dans un auti-e 
se rrndre compte que ses vertus ne sont pu un m 
et auu1 que lea petit& chev"'1X de sa nuque \OluptuC"USe 
se permet!Aont pu de petite; cx\ravaaances b&tt1olantes. 
exut.e pour cela dea DW'Otrs à trots pans eomnie en u 
saltnt noa mamans au temps dea chirnona. Ceux-cl 
\·lennent i la mode et 1.,. IIliroir3 à U'Oll pans &UMl. 
P"Ut VOUS co<lt.r dr 60 à 300 fl'IU'JC< 

On trouve ces mlroln., entre autres ll<!u.~. chn les 
fum.ura - qui vendent Aussi d<"S 1"1Tf= ASsUnz. 
dts pttlerence3 •rielquero•s exclusrvts de votre rtmme a 
de IUI 1<:heter une bonbonne de • P•ncht-tOI .<Ur 
sein >. la dM"n>rre création de Chamelle à 360 franca 
cent crammce. Prof1te2: de l'oeca.slon qui vou.. mme c 
ce commnçant pour lu! commander une tonne de 
peur le bain et une douzaine de pains de SA\'on. 

1 t r 
~ngrln, Pall~n. Sieg/TibJ., Carmen, Butter/IV. H 

ctra.U, ut 1!x œuvru lynques ont ~•plr~ un uu. 
•lennola de 'Luua pour cravate. SUr un fond nolr, •ert 
bordeau. du desu>1 6\oe&teurs de œs œu1Tea sont f 
ment tblk: le réault~ est une ranta!sle açtable <tJ 
peut quallf!er de Ufatlon heureuse C... cravatn de 
belle &Oie feront df'S cad•awt origlnauJt. Elles e00ten1 511 
e: 11>nt tn \'tilt,. au raroo c.hen>o«'rle du BOS ).lAR 

en race et à dzolte de l'entre.. prlnc:pale Botanique 
De~• à la vtn""use la Cl1l\a\e • "!'<!ra t . 
Au &>n MIJ't'hl, rue JSeuve et boul Botanique Bru.~• 

' ? 1 
Che& le rourreur, oo trou1·e des renarda arsontta 

li. •O&'le a; telle qu·ua aont abeolwnent lndapensa.lil• 



femme f~t.e. Voua y tro1ffttez mcore les CILl>f'S 
QUi ne dotlent JJ11.t 6tre essayt!ea et p&c ooo.séQuen' 

·ent 1t::VU' de cadc:uwurJ)J'l.Se. 
Io oc !ont rn renard azienu et en hermine. L'hermine 

tounure utrbncmmt a111n•a;=. rur, quand elle 
ani. n peut ta taire te1Jldre L'hermine r.dnte en brun aw:n trta t. la moœ, En demJer rcaort, le mantew 
rmln• teint poWTa ..-rvlr de 001J1ertuc l'(>Ur l'&ut.O; U 
UT. d y aJoutrr quelqu 1 d.1.lllncs do pe&llX à 100 trt.nea 
t~. 

10 voua voyl'2:, l'hormlne "'t un cadeau très tcono
e. 

mJ!rt attenUf coonnlt les polnturu de 11 femme t! 
1o11r d" po tr!ne qW !fit pour tous les vt~menta, 
T <anrn;a et dbh b.! és non aJu.tls. AIJ\51 peut-•1. 
am CN1cours, IW 11ehrt<r des mules, dcs gant.s, de1 do"'"" , t dr ces lnnombrnblcs rm·oJI~ qui const!tm·nr 

éohabûlé ~l~gnnL 
s maria qu1 offrent à leur rem- des r~ de cham
clOUl:Jet ra. cllemistS dl- nuit. liquettes en sole. œ son: 
d., taots•ea. mrore que tts !nvohtts ~~t m va
in utwrs dent lb ont b Joals!ance welqurfo!.s ex-

? f ? 
H !Io Jnmos ! How oo yoo e.xplaln c boxlng day • ? 
Le c boxlng day ., ''pond Jamca. est le Jour qui •ult 
M,;Jall, autrefois les emp:o> ts rendalcn1 vWte t. 
pa•rons QW le-.ir rcmetto.lent une boite contenant le 
u d~ Nofl boite se dit c box • d'Oil c boxl!li dav • 

Le NOü• el-An. a}oute Jamrs. a trana!ormt ma pet.Ile 
•:o d~ l'élégance rn une b<>l'e à Clldr.aux. lnuUle O.. 
umtr~r. Conttntrz..vou1 de m'envoyr1 d1·1 acheteurs 

J'ln.•plrernl .-.nrnnt leur 1>011\°<>lr d'ochat. n y a d .. 
mervelUeues et pa& chères; tould po:•neront I• 

e c Jam"" ., !ïl7tlO.'lvme de ltv<• •t de bon g<J(lt. • 
parla James. chem • er, chspel!er de l'an.t0Cl11Ur 

petite chapelle de l'llélanrt' 30A. a• nue de la To:50n 
tan;:le rue Crespd > 

? ? ? 
ns b prntlq'1e CC'! vollrs soyeux ont IW'IOut pour but 
:o•fi! r 1<11 gorg<S ktlllblrs de ces domes 
cc· nous rappe!.c que l'kharpe ~n laine et Je carr~ 
~I de mode pour 11.'S deux 5"XCS. et que lts mari.$ 

nt a adr"-'Ser m.alnlonant h leur chrmlsier habituel 
1 nchat d un de '"" artklcs dœtlnéa à kur épou"' 
aurt<>Ut 8\N' le t:illlcHr, pour la l'Ollutt, que Madamo 

d'Uno écharpe ou d'un foulard Ne vous étonnez 
point al à la suite d .Ill tel achat M3dame l'OU.< ré

• la vo •ure asoortle 1 
\tcndn pas qu'elle exprtn:e et C:~lr Comp~ttt l'a.:h>t 
~ fPé A fr :17 50 pa.r une ml;nonne voiture 1'.!t 

fMlnca. 
? ? ? 

t.s du soir ou du m~Un gants de "f>Orl, tiMts d'u.saie 
.ux i::uit.s pour toutrs les occaslON sont des ca 
ou)oUrs appréciés. 

département gantcne du Bon Ml1l'Chd 'ous 1rou.-ern 
t. côte. ln gants f.OUT damtl> et messieurs. Une •rn· 
~.Men.le. COtUctllera les mesa!eun dans l'&cbat 

::anta tm1n1ns; un che! de rayon aympaUl!que don· 
le m~me S<'nlcc nu.~ <kuncs ooucieuses d'Un conseil 

uUn 
'""' achats de ~i.cadeaux, ,-oyn le rayon ran· 

da BonM~ 
Bon ~. rue Neuve et boul. Bo:anJque Bruxelles. 

1 1 ? 

nu>< longuœ hour<s dr solitude que "°" occupa
tmpœ nt t. 1otre 11l'nt1Ue épouse : <1onnei-lul un )01 
un 11enlll chlnl ou un aquanum ea ~tain sur plrd 

P' mpc à a r thtrmOllt~t automatique et •te.. Il n. 
QU 1 POO franra. plus lts po:sootlS ~ la noumture. 

'1'• en;oorment tr<'s am= de 1 fpoqu• la cilltu:< 
quo •t do beauté t n mmcur qu• vous pnul'n'Z utillS!'r 
mtme oot)te 700 à BOO francs; une petit<' balance ml· 

e à cadran aJ~e & ~de 150 hanca; des appa.. 

GARDE et SECOURS 
Service de surveillance motonsé 

Carde de propriétés de toutes natures 

PERMANENCE JOUR ET NUIT 
8, place dei Barricades, Bruxelles 

Téléphone : 17.66.99 

ttll> de m....ace, t. t.ow les prix, dts ooflreta <le be:l1....e d e 
150 t. 1.000 franc:a. 

Cela suttlt-ll 1 

' ? ' Charmantes lectnces. ne ,·oua creusez pas Io cervell' BU 
&uJet du cadeau qu• vous tere• à votre pere, volro mart. 
\'ot.re frère ou vot.re flanc~; adrt'.SS<"Z•VOUS en coo!ta.nc"? au 
vondeur de la auccursale RODil"A la pli;s proche n \'OUS 
fora mùl• angs"'uom toat<"S plus aéôutsanlts lcs unes ~ .. e '°' aut.tts. 

Est-<e un petll cadeau? Alora une rraval<! de belle sole 
hng rtl, des.in exclus!!; mout"hoira et pochelt~• dt• !l()fe, 
bôut.ons pour manchettes. tantal"c v1enn01Sto. Un cadeau 
pl11.1 Important ? Un pyjama de atyle, vrat costume d'inti· 
mit~ Mleux enc()re 7 Une robe <1e cllamb•e en pure laln~ 
tl!.stt maai. 

En 'l<l<l.5 :>dr....ant à RODf!llA pour «s u;1<:1es l'OIJ• H~ 
cn:atne d'obtrn.r une quallU' aupûle-ure et Ir chic cxc!US!f 
de wus les arUclr~ RODlNA 

? ? ? 
S'inspirant ~es m~mcs pnnci1"'• surprise. super!! . lu~e. 

nos ~ tro1Jvrront dans le domn1.1e vcstlmentnlre tt 
"" atcess01res c~ foule de rndn!lx dont l'i:uu~ n'~t pa.s 
forcément exrlue. 

La c...,.vate n est pa.s un cadeau banal .i l'obJe: 05' 
l!lxueux. mt•lruleu.emcm choisi gua>nt lts goQts de rh:t· 
cun, chols1 c.uMi rn hftrmont" nvrc telle chemise ou cos. 
tumr.. Le foulnrd ch• f<lio blanchr pour le soir est luxutux 
au même Ut:e que la pochette a même de.-•hia~ton 

Des chau.'1Selt•$ de w_,. ""rlta"I• Une 1'<ll>e de chambre 
confOTtalM, <haude ou ""'Y•U5<? et rolupt!leuo<' deii pyJ>mas 
rn aoie ou en lalne et "'le poli!' los frileux; une cro<se 
kharpe; un chandail; de. ganta pOUl' le •~Ir le marin. 1e 
sport d'hiver. l'aut.O. One parure <!e IYlutoru de manrhettea 
ou bout.Ons de pla.iron pour Il• ootr De rrau d1· C-Ologne 
ou de lavande. arul& parfums qui C<>n•tennent !l l'homme; 
de' P< ntoun~ tourrm ou en vcml des artklf"B de lmn"'11"$. 
d<'pua le briquet JU!Q:>'à r•tui en or; une montrt-bnocel" • 
des ornementa uWe. pocr le bumiu calrndritr P'''* 
tu•I. oou.s-maln w maroollln. lampe d• burrau. un porte
pl1unf' à réle'r\'01r. un por•.e..mirics ouatre ct·1ilet:rs un 
porteffü!Ue Dt'& détail• de to1lr.Ur. du •port rnvon: la ve•te 
Ml cuir de SuMe ou en po1>"llne lmperm~nblt pour le 
por d'hiver le &olt. le vélo etc. 

DON JlJAN 348 
Petite corrupondance 

Nous repor. nru.. mmP d'h.~b1 de. à t.outc d mande 
conct-rna.nt le totlPllf" ma~1·Hne 
Joindre un timbre de tr. O. 70 pour la rcponso. 
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COMPTOIR BELGE 
DE CONSTRUCTION 
S. A., Rue d u Magistr at, 38 ( '.v. Louise) 

I XELLES-BRUXE LL E S 
Téléphone : 48.91.58 

BUREAUX OUVERTS DE 8 A 18 HEORES 
et sur RE.'liOEZ.VOUS. MEME LE DIM&.'1CHE 

SOCCORSALES: 
CANO: 83. rue d!'9 Rf'm-.uleura. - Tél: WSI 
ANVERS : Sl. rue LOu1 e - Ttl"!lb""'e : 303.41 

Maison bourgeoise et de rapport 
6 mèti-es de façad e 

101.100 FRANCS <CLE SOR 
PORTE> 

Par une erreur dt tvJJOVTap/llt, nour aoon• fait paraitre la 
aemalne clerniére un prll: et une de1CT1ption erronél. NOUI 
nous <>n e:cctUon•. l• prtr de 101 JOO francs étant ttul oalable. 

COMPRENANT: 
Rt:-dt-chauuü : Garage. a

u:a ~t buanderie. 
Bd étage .- CUl.Slile, &aile a 

mancrr. chambre a coucher. 
toilette. w .c. 

Prtmln etage : Cuisine. &aile 
i man;er, clumbre à COU· 
chtr, to1leu.,. W.-C. et ter· 
rasse. 

Tott /raaçau : Deux cham· 
brra et crenler. 
Pour le pnx et-dessus. cette 1 

mal90n eat fournie urmlnée. 
nst·à-dU"e. poun'Ue de clleml· 
nees de marbre, umallauon 
électrique. lnstallatton com
plete <le la plomberle <eau. 
v11z. W.·C .. etc.>. boiseries ver
n1rs ou peinLes en troi.s cou
rhe• è t'hutle. taplsSace. évier 
et \V -C tnatalles Plans d'°'é· 
rutlon compns dans Je pn,•, 
ainsi que la surve1llance d!'S 
trn.\'atix par des architectes 
bl'·H .. N"mbr- ~fèrences. 

Grandu fadllt .. 

dt P \l Dll.XTS sur dtmande 

Ce:.tt construcuon re,•1en
dra1t A U5.600 francs à Etter
bn'k. à 150 m. des trams 24. 
25. 28. 35 et 90. 

C4.'tte mfme oonstructlon 
rout.ralt 162.000 francs à 
lxcllrs, trams 4, 16, 33, 94, 
96. 98 et t\llt.obus o. 

Ces prix de 145,600 et d• 
162,000 rrancs comprennent 
abllOJumont tous les frais et 
toute• lts taxes ainsi que I• 
prix du terrain, 1... frais d• 
notaire et la ta.~• de tran&
mtaton. lts raccordements 
aux taux raz. électr. et égoutA. 

Nous aommes à .-ottt entlere 
dlspe>sltlon pour vous faire 
Vlsltt-r nos chantiers et. ma.I· 
aona t•rmlnt<S: dans c• but. 
une votttue est gratuttement 
mise a votre dlspo$lt.!on. 

Ecrn·ez .. noua ou tewpnontz..nous. un d~lt-rtif tra vous .otr 
et donnera wu.. renselgnemtnts comptementaitt.!! sans enga. 
1em•nt de votre part. AVANT-PROJETS iratu1ts. Nous 
ex6cut.ona tout•• tran&formattons et CONSTRUCTIONS 
SUR :roos TERRAINS. C.B.O. 

Flamingants et Wallingants 
Nous rttevorui une quantité de lettres con<!trna.nt la dk: 

raUon ltp>l'l\ll•t• de> éludlanls wa,llont de l"Vnl>ertltt 
ti<Wttlles. l)Our •t conttt.. Pour en finir, publlono 
mbe au point d~ t l\ldi;&nts wallons et cette protnU 
ln~ .. d'u.n \\ .llloo patriote. QU.>nt 1.1U aultta ... U 1 
• trop. 

Bruxet:es. le 20 d«embre \ !l3'1 

Mon cllor Pourquot P<U t. 
Dana ro·- 1uméro du 17 déœmbre. un ctr1&ln E T no 

tra.te d~ • p-.ta m~.eurs> e~ par~a.nt d• ootr• !nte: 
Cd\C><, li l••• llS&it' d"\m point d'mterrasat.lon qW aur&lt 
èt~ un pomt d"exclamat•on ! Devant de& arcumrnta •~ 
probanta. nous eommes d'ores e~ d.ejà condamn<-1 p&r " 
;.,.. cen• de b<Jn ~. lequel est. comm.: chacun le Mit. 
"""' belc• par excel:<nte ... 

Ocpcndant. Invoquant un droit qu~ pœa/'dent mtme 
plu.. ll'r&nds coupables, le droit de .., défendrf. noua ne 
permettons dç vous envoyer cette ml>e au polnt que ne 
fa~na ausol bré>e et aus.si précise que poaslble, 

Les conAldtratlona qUl ont dJctè la J:ane pollt1que du C 
cle d.,. E! •dJant& Wallon("de l"Unl»erslte Libre de Bru•el 
aont les suh·antts la question •aUo--na.mande n't:at ' 
.eu'.ement u.nè qutat•on hnguLStXJue. c·ea1 aU&ôl, et en on: 
pnnclpal, ur.e qtld"lon économ!q~• et pollt;qu•. 

l• Au point èe .i:e tconom:q~. antacoo!Arne profond en 
:ts deux r"slons; à titre d eumpie: la Flandre et 1<11 OO 
e. rent "' Ub~n•" :a WalJOllle :ndu..tr.el",; un p:oL 
t!onnlRne roodfro!; de ce la.:, s! :e go<n.-rne=• bclc•. f 
u po:::IQUe k0nom1que prend une lnltlaU•e dans l'un 
\'autre Sl'tlS, &IWltÔ! l.t bal.nce penmt et r)Olla \Of0116 < 
la ~ch,..,<c et l'actlvltè d<' la F;andre aont condltlon::«"2 1 
la d~t-nO<' <'ronœmque d<' la Wall<>DJt. O.. tas d"aut 
\ncompatibJltés lndu.,tr:cl:es et comm<>rcla:~ ont ttè m1 
en lumlère p.ir nos sections d'étude (61 <:ertalnl dt· v09 1 
teura a•tnt~l"<".>.>t'nt à O<'tte question pnmordlale dara 
relatlona wallo-flomondes. qu'ils nowo écrivent, 110111 1• 
ferona parvenir toute la documentallon' · 

i' Au t><>lnl de \'Ut pohllque: U suffit d"e~nmllwr 
r"111"Mnt&tlo11.t par?<>mentalres. pour OOMt&ter que le• de 
tlfl'& de la F;andro sont ~actionnaire& et ph.l;ot ...... is:a 
d'accord avec le t~rs restant pour <lrt.!Mr \U& la r. 
tous lœ protlts de l'acUV!t.ê be!ge. Au oontra!re. : .. dt 
tltta ~ la Wallon:• sont démocratlqU<'S et de t<'Ddat 
cpucbe•. 

En œ qui cane<me la po:.it;que ext~rt«lre, la S.. si( 
n·es~ p :UA qu".tn p:On de la po!!t;,que a!:ema.ndei tm 193(1 
Rl\lnanlt n·a pu l:re rem•:.::ar'..tt que p&rre que !k:!ln 
atnt.alt a..uui? de l'appui du rou•<>rn•m.:nt be!ge; \Q\r à 
s:uje't la dk:.Sra~on fat~~ par :\t. Edes1 :~ J.r no\'c-mbre 1 
Communc&l. 

C..'1 qc•?ques coM.d~rauons, parmi d"au:rœ don\ l"b 
ll'ératlon Mpaao.e le ca.dre de ce\tt lettre, ont d~t<>rm n• 
l.ljµl• politique de noue ure!<!, à 6.'lVOlr: l• 1A C<:rC:e • 
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L'Agence en Douane des 
. , 

MAISON CENTENAIRE VINS ET SPIRITUEUX F I R M E BELGE 
~~~~~~~~~~ 

IVENS & C 0 

Rue Picard. 206. Bruxelles 
Nos nouvelles 1nsta1iat1ons. achevées en 1 :f36. à dest.nation des seuls Vins 
et Spiritueux, surclassent les vieilles constructions au service du trafic le 
plus vanê 
Nulle marson similaire, sur place, n'a une construction mieux appropriée à 
sa destination. 
A l'abri des trép idations. à 30 mètres de la rue. nos nstalîations actuelles 
sont uniques par la superficie du terrain et par les dimensions de la con-
struet1on 
Murs renforcés, utilisation de matériaux isolants, nul contact avec d autres 
bâtisses. une isolation complète et une température constante. 
Matériel et appareils (Se1tzl de soutirage, filtration, stérilisation du dernier 
perfectionnement 
Tous travaux, toutes manipulations se rattachant aux vins et spiritueux pour 
Néjociants, Hôtels, Restaurants , Cafés et Particuliers. 

_TRANSPORTS. DEDOUANEMENTS ET LIVRAISONS RAPIDES 

CAVES PARTICULIERES A L' ENTREPOT ROYAL 
Can 1. - Vins en cercles de moins de 15. Cave 4. - Tous autres Vins en bouteilles. 
Cave 2. - Vins en cercles de plus de 15 . Cave 5. - Alcools en cercles. 
Cave 3. - Cha mpacnes et Vins mousseux. Cave 6. - Liqueurs et Spiritueux en bouteilles 

"' WalJans Citt IV. 1.. B a>' un groupement po!I~ 
!<! • • 

D •'16a!rM QOllllM but munédla' de mener camPQ1De 
l 1111\auratlon d'Un c !::lat Confedl-ral BeJie •· 
:e tenda.nce est. du reote, celle d'une traction de plus 
u. llnponante de l'~lnlon wallonne; la Jeunes.$e Wll· 

elle, y ~ &"il'.J<'e; pour &'en assurer, ù su!llt de 
Quo notre Cercle, l'Un du p!u. nombreux à l'Unlver· 

• pr~ de 300 membrea.. 
n cher • PJUrQUo! Paa ». a'U eot de « vieux :ecteura • 
aon~ b1tn &Ou\·ai:. on 1'en doute. des !ecteura V"..eu.'t) 
wru~: de ~ Ut.ré pour voua monaéner ~!eo 

..i ac:monner dana la oolonN que \-OUS !eur acco:· 
• n·en cœaervn pu mo!!'-.s :a d1.amu.n~e bonne hU· 
qui <crJS azac:trtse 

Je Ili dkm>bre t~:r.. 
Cerclt da Et1'dtantJ Wallom dt 
l Unfralltll Ltbrt dt Bru.rtUa 

? ' ' 
J.lon cbfr POUrfll'Ot P~ 1. 

pris canna~ d'ur.e l•:ttre du Oercle des E'.udlanu 
nad<! 1·u. L. B , Mt.r~ qu• vous avez publl.ée dans vot.re 
ro du vendredi 10 d~mbre 

ttœ-mol tout d 'Abord dt vous dire que J 'al été pro
t étonné par d" pArella propos. 

tdJe mentalité chez deo unlven.ttacres. ruturs lni'
médec!na ou &VOC3t.\, a1t aus.1 tncompréhens~ble 

ll.\Wlab!e. I! est \-rat q~ c unl\·ersttaU"e > ne s1gnil!e 
~owa eap:lt 1Upérleur Cu, nul ne me !era. croae 

e!Crll aupûkur P<'llt "' Jalalt'r al:er à des J>&&>.Ona 

~I <:lie cet~ conduite é•a11 t.ncomp!'éber.s!b!e. 
etW. ces m,.,..;<Urs n~ oe SOUT!~~t-11$ pa.s de tou: 
:C tt:3I!. en llUlntes occaslona :iar Pla.manè.s el Wa!-

Ja dé!tnse d'Un ~ Idéal? Se SA\l!nt-14 P&6 
IDO'.n-emni: namand • eu un Jus:., d-rt ma:. qt.e 

:ioemen• t1 est uploltt par une bande den::~ ou 
qui peu~en· l"'P?<"r fact~nt • 1m,.11111a:ion d'une 

ll<!:n&IN à q\11 un procn,t mon!.S et meneUles. Oea 

1 
prer1e>nnes aont--e:!.l~ è plaindre ou à b?imt-r? 

Et puia, la grande par~e de c.., lla1111ngnms n~ tt :"<!CJ'U!e
~1:.. pu dAll& la région bilingue et p.1r con.tqu, nt, le:s 
F Jandrt3 f:D contiennent-elles autant qu·on \'e:Jt bten :e 
dire? .. 

Mon cher c P P.?•. pu1$-Je vous augg~r<:r un moyen 
d'ltelndre les petites quere!les du • m~nllic B•:ii QU<'•• 

Pourquoi, dana le<; éeo?es prlm~ res. n·tnsel!lneralt-<in p:u 
lus d'°ux :a.naue. nat!ona:es? 
Cenaln~ branche. sera;en • donnk$ en rrançai.. d'autr~ 

en l'l&m&Dd. 
Ensuite. on lli!t.al:enm des cours du l(;!r ob1J.11ato:ree pour 

J'tt:ui. du rlair.and. en Wallo::ùe et rkiproq-Jemen! pou: :a 
Flandtt 

Cea roura .li! donnerak-n! Jusqcc 17 ans par n:tm?'tt 
Et puis. loUtes les fOlllld.s ncanœs un écbsn;e d en!an!s 

entre dea fam..:<-S flamandes et .. ,. lollMS c·ameneral~·U 
pu une m.-tlkur~ compréhen>.o..'1 de.1 bt'.3ollla d• chacun • 

En '°"' a.uurant de mes mell:<'Ufl aenlJmen:a. J< \OU. 
prle d'açler, mon cher «P. P.?• .. e:s 111lu\a!lona amlca.d 
d'un de''°" :ec:eurs ass!dus, très Jeuz.c el tr~ aour!ant <rn&J.. 
~ le dl&fl\OSllc de nœ c Unl-.nt:air.-. » Wallon 100 p c. 
ma la qui • le r<:~pect de sa paU1e et le sou•entr de ~ morts 
rtorteux 

H. D .. Ba$klU (Wallonie. Btl(llqou!). 

Le gratte-ciel intempestif 
Mon cher l'OurqutJc Pai 1, 

c·eat a.vec Wl•· rè··lle stu~tac~. et non .. cont,..rlt!~. 
que Je lia daN :e c Pourquoi Pa.s ? • de cette l"nllllne un 
a.nie~ aur : • Le • ça.tte-clcl • tnt.empcs:tt 1 

Vous •·•<2 a:uis aucun doute é\6 IDdU!t en trttlU par un 

O. Ros.el et Fils, 13, av. Roilcr, Brux. Tel. I~ 2, 64. 
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est une · montre de préc1sion 
Elle 11 .. obtenu eu concour~ 
•nnuel de rObservotoire de 
Neuchôtef, en 193}, le record 
de clessement dos montr u 
breceleta. 
Pour votre user•. pour • os 
cadeewi. pré(érea une ZENITH 
Demandez à voue horlo11er de 
vous moouer son choix Zenith. 

correspondant QUI vous fait dire que c'fft avec mon accord. 
et même aUlva.nt ma SUSiestlon qu. s'cat édlflé le fameux 
• bulldJ.nr • • l'aJ!ile de la rue de la Lol et de !"Avenue de la JOJ«IM Enll"ff. 

Je t.tena à •ous dêdar.,,. de la façon la plus expresse : 
1• q\MI Je n 'ai Jamais vu !"entrepreneur du bAuman; 
> Ql>t Je n'&I )amab ~ moo MICOrd au projet pour 

l 'éree!Jon d"un 1 P:anirbu!tet • de 14 étai .. t. cet endroit; 
> q.,. J"&I m&i'Qllè mon bc»UU~ au projet en <;1>0S!Jon; 
.. que pu une oeule !<>la. Ill mon nom, Ill mon uttt 

d 'archltect;1 de la "1lle de Bru.~ellœ n'unt et.è J>'"ODoncés au 
ooun d .. d~bllt& du Pl"OCe$ en cours. c~ qui d•mootre bien 
QUt je ne lllla en rien mêlé à cet!;! a!lalre. 

Cro1ec.. mon cher 1 Pourquoi Paa ? 1, à mff me11Jeun 
1enUment&. 

T. Mal/ait. 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
La Rondelle Eventail-BLOCSUR 

Ht la seule rfa .~ttùt'I techn ~,,.ment 
efficace qui HSW• • bloc.li• dt~ écrous. 

ADOPTE%-LA 
pOur Wt '1;>1tures - pour 't'Ol machmes. 

GROS: l locwr, 7J, ,_ Dodon6e, l ruullu . T. 44.08.76 °'P•• M•lral 1 74, A,,.,..,, d'Audtrakem, Bruxtllu 
T414phon. ! 34.14.52 

Pourquoi beaucoup d'enfants l 
Un mt dttln de r:unpsaue upond. 

Mon cber Por.rquof Peu 1, 
Permettes à Wl !Mdectn de campacr.e. et cathollque 

ttllODdre l Tot.re lecteur J. L. (Jl&i< ~I 
Let mllleux c&t.llollque Incitait.... à acheter beau 

d'enfant&, dlt.es-wus. M. J L. L'E11llse n'lnclte paa a a 
c beaucou.1> • d'enfant&. mats à prendre toua ceux 
vlenneat, à ne rien !aire pour ne pas en &\Olr. Et 
l'E11l11>e •ilt auul, c est parce que l'acceptation de 
fkondlt<I et de la naissance est uo pl\énomèoe de la 
naturelle n qu'elle sa.!t tous le1 dommaaes pb)'S'qur• 
moraux que cause, 1urtout chl'i la lemme, la lto de 
r..:evolr opposée aux e!!eta de l'lnsttnct naturel k' 
l)WIN.nt. 

c Pour pe~tuer leur lnf1u~e et leur do:n;naUoo 
lea maaea •... Pllurq.wi l'Eilil<t cathollque eswlle 
Il 11.r!<:te à détendre l'ent&nt à Dlltze et ,,va.nt et 
quoi tous les nouveaux prophê~1 comml11U5t.eo et au 
tt tous les vieux dOctrtnalrea de la llbre-peiutt, do 
nos vieux parttS decrt'p11& n'en tont-11.s pas autant 
conserver et méme éveotuollemcnt augmenter leurs é 
teura ? Et pour que l'humanité entière crole ltnalcm 
comme eux ? Non. non. ce n'est Pa& celà. La relli: 
chrétienne défend d'&Uleun 11<>0 Idée non seU!ement là 
les c catholiques • so11t au pouvoir, ID&ll; même là ou 
ldha et - prêtret so11t perMclltés n eat éVlde11t que , 
contondec c cathollque praUquant 1 et r catbollque 
tlQue •. ~Ulvoque <cotnme le dit le comte de O 
d&n«retae <p. «201 et Je IUls d'accord a 1 ec lui. 

c Docume111tts par certam tr&!té •. La loi biolollque 
U a·aw1t, encore que DOD étabhe déhnluvement, fournit 
mweo de plus à ceux qUl oe v.ulent pu d'en!an·a. 
•'il ••t un Jour établi que c'est une loJ exacte bloloiJ 
l'Ewl!se ne pourra. p&a eo empéeher la dltfusiOo à la 
nal.uance de ses ouailles, puJaque tout ce qUi est na 
bloloe!que. a été voulu P"1' le On!atwr qu'Elie recon 
Beaucoup de mllleux cat.hoUqu.,. admettent. d'aU.leun, 
c'tst provideoctellement qu·a été trouvée cette rèi;:e en 
aomea de mi.ere cénérale. 

c Les C<'na de re!!(lon ont la man:e de fourrer leur 
clano les questlorls de 1e1e • Et U arrive auo.sJ à des 
de t'occuper d'&!falres de rtllllon a&ll5 peu~tre COIUl 
la pretruère quest!on du calkhlsme. N"étant pu t.h 
itcn. Je prendrai ma D&rt de ce qu-. U ne faut pu ae 
Ier du métier des auuu • mal.a Ct-Cl m·amme à en 
~r du point de vue médical •-01 deux derniers parawrap 

c La surpopulation entraine, dites-vous, le chOm•~< 
Mab al un oumer, au Ueu de travailler pour un aeul 
Ir.nt ou pas du tout. travalllalt, n!tnbué aur le mode 
sal•lre ramUJa;, pour troa enta.nt.a. il y aurait cha 
année b<aucoup plus de coDSOmmateurs de Vl\TèS. hab 
ment.a. etc. Et.. à plus Io."!" ra!aon, Il les groo bouri 
l~nt tous tout leur d.votr. A"i111enter la popu;atJon 
coruommateurs c'est laclll~ l'tœukment des 1t 
Maa. pour cec:1, lalssoal la parole aux écoDom.L.tea 
Unau6t lnatrult& .. 1'6colt amll'IC&lne 

... • La cMdnw • Demandes l'avla dea m6declna 
famUle. Bien des entani. unlquea aont 1 trop • ao 
et, malrré cela, n'ont paa plus de santé physique que 
ee.nté morale. Je pourrais m'attarder longtemps sur 
"lecUon Dlturelle qUl ne lal-1t que des c Increvable& 
Ut mot ei.t d'un vieux cont~r• qUi a pratJqué clllq 
ana au V11Jaae>. St d&na les lamtCes nombreu.sea pau 
elle -.it encore, Il '1 a dea i:ena aJ!és qut élèvent et 
nement et 'Vlrtlement des !amlll<'S nombreuses, en 1e 
fiant saru doute, eo 1e privent <ln lh<'àtres, vires d' 
aut.oo, chuses. maltresaes et r+velllona dans dea 
lcrte. . 

... c L'ignorance ». Combien d1iommea connus • .onl, 
l'antiquité à nos Jours. aortls dt fam!lles nombreu ... 
vt'ea ? Peut-être envtaawcz.vous comme un !dé&! la 
i;lque ~uplée de hwt mlllton.s de Larousse unlverael.a 

1 Qualité vaut mieux que quantlt' &. Mals c'eat souv 
le oootralre, et pédagQiUea. m4decin.s et 1 amla de 
!ainJ.U. • IQD; d'accord pour uouver QUI beaUCOUl) d ' 
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un!Quea 101n ai:s.J m..1 pon.ui:s que mal "1uqua 
~ Ira ~tures clients du mt'decln. 

c eA t. ce titre que Je dirai : c Bien t •re et lai.Ise 
• .. D. S. F. - --La différence entre 

isae d'Epa rgne et Boerenbond 
L'tfJ&rfnJ.Ult ravart voudrait comp1tndtt. 

Non cher l'OvTÇVO! P•• 1, 
UM q Jcsl.llm d'un ~:é. le m!n!st.re doea Finances 

u • 
LA c .M ddcnkrcdlé'kaa • du IJ.'W'fenbond n'est pu 
~ P"ntU les llOClt:ti. oont :·a.ctMce ~ulert l'atten· 
•pédale do 1 Olflœ centrai de la pet.te ~parane, 

q·.e C<Jl.IA! enlrepr'.se se trouve tti fa>t en llqw-

Ses an<1ena ~'l>O'anta peu\'ent wilqurment e&eomJ>
ea dividendes a prownlr du produit de œtte liqul· 

'Oltlce central p~e ost :ntcnttiu en 1935 au profit 
c lll4dcnkl"<dletk.aa • en l:U oct.roi ant wi crldlt de 

m1!llons ~nron. dana :.e IT.it do lul pcmieittt un 
ent lmmld~ e; sui.tantie! clc$ ~na 

&Ocil-..e Cll<ers acs pct.•3 depooanta, 
t:it lmpôO:I b:e d <:i•1Sager de DOU\el:<S lnte1'ent;ons, 
l'O!l~ unr.rnl de la pe:l:e ~parri:e cont:n"e· b;en 

i &t.;~vro attenUvement la UquldaUon. et veille 
Cl'Je oe.l~I •'opère en ce qui ooncern.- 'œ llnCiens 

la. dana ''" mellleures conditions. 1 

:re c-a.l~ d·tparw:ne a été mitie ~1t!t-mt•nt tn Uqu~
. en 1935, pour 1·ot11re central de la petite ~p&r&ne 
i:oqu•t. p:tmt nous a ·;cms toucllé, Il y a m \'Iron 

n, ID pc.ur c~nt de notre arn:r en bOns de co'8se. 
équea Jou,.. plus tan!. li. le M.ni.t.tt des Plnanca 
:... A la t:ilJGI!., de b Chambre 

cro:.s m avuu- dit a.sa~ po-.ir î"O'JI d(montrtt que 
• du 0ou\"Utl"1Dtnt n'es: P<>Wl lôlle POllUq.e de 

, en %auur de l'une: ou l'autre e&~e IUCIA!e. 
de P«>Jeta d'en.scmo:e qui vlt<nt au bien ieoéral 
apportt-r des amél:o:'atlOns Visant uiu1411 les clulses 
IOcitt~ • 

oett.e d«lla1 at.K>n, nous retenons que toua les Be lies 
t flz<! t.ral\6 de la même façon. 
wl'I, nous ne rom;;reoono p:us, et plus du !<lut, 
t 1"" ~~t· œ la c MJddenltred:. tlr.aa • du 

nbond ont Obtenu en 1935, 300 mUl!oN pour d!ec

un amo~ent ~t et wbota.nt:cl. 1ùo:'1 q:oe 
~nanta •U rntn:e Ut.. ... n'&l'<lnl ttÇ'~ q.;e 10 pour 

do llûl ~les en b,ns de caI:;ao A moln& qi.;e. 
lranmt à b ~ on c.-d=us. du min!:>~ dL'S 

iccs, ll'll amortleonnmts M' a<>ccnt !alts ..,·on la 
numrrlque des tro"' &rand' ll"rtls - et c·est ;s 
chœ< '°'"J>l'fh<'ns:b'.o Ju,;qa'à pr<s<-nt. 

re no-..an-n. P.'tm cr min~re ne vo:1clralt.--U pu noo,., 
• à c• 1uJN et la.re cooMltrè, a ceux q\11 ont 
~ 1'1!a ob lcnd"Ullt e;ial<ment un &rn<>l'1Jabtoment 

t &t aabalNlt.lcl? E. B, tpar11no•1I ra•"~'-

Sur lea pronostiqueurs, encore 
Qoestlon au fistard. 

Mon cher Pourquoi Pa1 1 
Vou1 publies t. la page 5406 une lettre 1l11I1ée : c Un 

fLlcard • · Comment un employé du r~c peut-li. par dta 
subtll!tés plua ou moins Jur1d1Quts, ntroreer de Jusrl!ler 
lea comblnaiaons des expl<>ltants de pronosucs? SI lu 
a11enu du !"lie savaient que les Individus en queauon tr0m
pt.!ent le public. leur devoir était d• a!Jnaler la chose aq 
parquet et non de la U>lt!rer poor auirmonter les recettes. 
Le but n·eai.-u pas clair : pou.:,.>er le oot public t. ""v~• 
son &r&ent? 

Il 1 a d"autres QUffilons à poaer : combien 1 .. explo:tantl 
uiuchtnt-11.a par aemaJne? Comb1'n donn...i-on aux œuvrut 
De qui se compoaent les c Com!t<'~ • ? Je voudra!& que I• 
pa. quet fourre 10n nez dans tout rela Certains 11roupement1 
ont créé dea lmprlmer1ea, d'autr<.9 ont acheté des lmmeu• 
bles CA S B L.l. Que deviendront 'C3 tonds avancés et ce1 
propriétés le Jour où le gouvernement mettra tin aux jeux t 
Tout cela revlendra·t-11 aux œuvres p•Lro11n~ ou bien t. 
ceux QUI se 10nt lartement P•Y<'• ? Que de•1endra le mat6-
rlel. machin. â t!crtre, adfe!SOCt'lphes, autos et le reste t 
Au profit de QUI uiut cela ura+ll Uqul~? 

Votre • tllcard • serait bien almsble de ttpondre t. eq 
queatlona. U11 ab<mnL 

DEWAR'S 
WHISKY 



4GIO POURQUOI PAS? 

Les 75 p.c. des anciens 
C• n'est pa.a tu• qui vidrnt J& caisse 

d.. cbwtltu de ter. 
Moo cher Pourquoi Ptu 7, 

Je IU1.s b:eo à l'a!M, mol auui, pour n!pondre à l'An
e!en qttl <reut entooœr ~· frùe1 avc:c leur caru de 75 pc . 
.. n!dac:!on. 

Je su:. i:iœse-ur de cette cane et ftiurez-''OUS que J• 
ne m·en aen pu. Je voyaac pooru.nt tous les Joun, lal
eant la n&ftlte de Toumal à Bruxelles. ma~ avec un aboo
~-eot qttl me oollte l.'7'70 lranca. T&n<lla qu'un coupon 

en 3e. aller et tttour, coQte fr. <H - 75 p. c. IO!t Il 
ou. pour le1 3M Jours. 4.0lii frllJlCI. Vous voy .. la d.Ultrr. 
elle • t tnorme. 

J e ne parle pe.a de la facll!U à \"Oyaiier avec un abon 
ment. Plua de rue à fatre. pas de contrôle, etc. On m 
tre le coin de aon abonnement et l'on pa- partout. 
IUla tabou t. la S. N. C. P. B., vous .U..-Je, car depuis q1 
que tempe, Je ne montre plus r!en du t.out.. un clin d œ1i 
J• IUla sur le quai. 

Alors. du coup, que devlent cette !am.entable hl•t< 
des patrons qU! cha$o.ent les anc1eiu avec leur CArte 
riductlon t n faut donc en ntt. C'était une blacue, he: 
Q'Je le P&tron p&Je vite un abonnement à oon emp:< 
méme &I ~lul"'1 ne myage que quattt Joun per aemal 

Et pour finir, Je T1lls ..,,us •pprmdre bien autre ch 
Consulta le budie~ dt la Dé:enae Nationale. 11 7 a 
un pœte de quelque 8 m1U:ons ve~ à la S. N C 
Justement pour cette fameuse charce dea cartes de ffil 
tJon. re~ toUt dernièrement. Car cela a t~.. raie 
au centime pres. De plus, d'aprè$ ce& m~mea ca\cula. 
8 mll!iona 1'11ma1en-nt d'année en année pour IO!ll 
d'lnanlLIOn au bout de dlx ans. DIX ANNEES 

Vou• me direz que cela sort touJour dt noe poch 
possible. mais quant à dire que le budget de la S .N c 
est en déficit t. eau.Y de nous. non. n· ... t-ce J>ù&? Je n• 
pas dire que c est grllce aux anciens combattant& que 
S. N C. P. lait des affaires ... 

Allons. mon bon c Pourquoi Pas? •. l'ancien qttl • 
a tapt l'entremet n'a pas bien allumé aa lutte. car 
eat trts mal tomt>tt P&nm nous. 

Une P<'tlte rect!llcat!on enchantera un de voe plUJ 
dtlee lecteura. R , 

Serait-il indiscret ... 
dt d tm.nder si 1 .. ,,...._ i<(UJl>8 

pol..itront les cent soua '1 
l\lon choc Pourquoi Pas 7. 

On ~ propos<· donc de !.ure pa)er une eomme de 5 rra; 
à toua 1"" voi ageurs bèn<'l1ciam d'~ réduction de plua 
35 p. c. sur le p r :x ordinaire des places. loraque 1 .. ln 
oh uttllkront dœ trains rapides. M'est-U pcrmla de 
une ptUte question à ce sujet ? 

TOU$ 1 .. prlv\h';1és qui \'OY"41•nt à l'œll, j'enten& 
là toi!$ les d.~uu'•· st'ruueurs et autr"" aroo;.,,ea l~um .. 
se préparent à voter la surtaxe pl'\.'<:it~. devront-lia au 
iier leurs c"nt aotl& Jorsqu·.:s prmdront le bloc t Ce 
~rait que J113te. le projet dt lol s:lpule que cttte 
ec;t 9'>1>Ucab'.e à tous ~ bénHlCI:>."' .. d'Ur'e réduction 
P:us de 35 p. c. 

Je ne ptt\-ola qce ~"OP b!e:i la n!po,_ à IN\ qu 
~olna, J'a!me:a!.s me ren:endre ditt par d• 
te,,__ Un quart de place. htal1de de guenc. 

Pensions 
CbUfree "1ll' oe qui exlal4'. 

Mon cher Pourquoi PtU 7. 
Pul&-Je enool'<! revenlr au.-. pell&ions ? 
La penalOO est \et ne saurait être autre 

pe1n.e d '61l'e un c dnD • fait pe.r- l'Etat.. et QUI 
!Jiurer au buds~tJ la IU!te d'un ca:.c..tJ U11Lth 
pour la pluPQl't, c·est beaucoup de &entlment •t que 
chU!rel. 

Une b!'OChure que la <Ja!sse <*nt-ra.:. d~ 
Rotrslt. t:.ent à la ~tJDn de q~;;e ci 
d.'11\ande, donne la ~emesi:.s c;1prèa : 

A• 1 franc. pr.me annuelle. vt>rst P&r un bo:rune 
partlr do 20 an.>. d<wlne. à 6S ans \ d&na le cedr• 
lo!a d'ob:!pt.loml : 1. une ren:e de fr. 1.327 (huit 
"7 ..-nt.111.Cfll : 2 une ttn:.e <le ~ve ~ &u 
ci.-.S multlp~t par un coemderu. T.uiant d• 0 S5 ' 

111 1 lraroe. Pl"""" annuei:e. ,...,.,,., par un homme ou 
femme • p1uur de 20 ans donne llo! du Il man 1 
M &D.S, C9Jl<tal a ban.donné : tr. 18 9Gl ; Id.. capotai 
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, • A~.ian· ces ë!!lrœ au au d"Un •mployé 1 ... ----------------------
part.:r de :w ana <r:e ob_-aroireDent Ir. 1 :GO par U n Dur1"um d'Or fSO rranea •olon•a ttmenr.. li Tient. 

11.e:.:e &<:Q"'3e • 6.:1 ana OOI dOb;JptlaDl, 1.2GO !o'..s Le Porte-Plume R ése rvoir 
• tr l0492o:? Ra:!<> de Ye"~Te: mlnlmum Ir. u12 :0. d e Gra nde )Jarque 

nui?e
1

~~-;- ~ ans = 1 ca.p!t&l ab:>.'ldo!lM = ~ Presque GR AT U 1 T 8.561 • tr 12.J24 6.) Pl'!!ne ~ : &50 tl'IUlCl; 
;llUl •er<..é • c.;o roi. 12 079 - fr. 7 ~1.3~; Cap!tal NOt:S DOUXDO'>s \"OTRE O PDo"lOS 
~ &SO to'.s 40 26.000 francs. St:lt LE " D\'R.1\:)1 D"OR • 

nn!.e =u:n préTue dan& la loi de lW est Le Porte-plume rf-.,.,l"»uir c Dunum d'Ot 1, 
ll'3llCS.) tabr;què en Ancleterre, est la m&rque pn. 

;><re qué L. B reronnaltro qu1J n'y a aucune dtma- frree du publlc des pays anglo-saxol\I n 
t. pu'er de rente de s ooo !ranc:a; Cl';a m ~Ja, dépa.sse de loin toutf's les autrea m&rquu 
B. _ J'attire l'atle:'l:l<>n de • un employé, lervtnt actuellement sur Je marché et sera appr<c:è 

des mlltha 1 6 ur la pension de rente de 90rl à s.a Juste »&leur en B<-Jelque tcalemcnt Le 
~nte ou fut.ire ; c'est à C&uoe de cette ttn~ ~~~"'::·~~r ~ln~~ec .::Ci:!:::nt" ~::è~ 

le clum, 18.961 du B1 ci~ df'\~t et avec un gystème de rempll-'-"'Ce automa-
Fr, ,14 , Htrtnt. tique. est tellement robuste et bien conotrult 

1 ? ? 

~Ur le m(me 1'Ujtt. 

Mon cher PourquDI. Pa1 ? , 
loyé lencnt du eotn dco l\!aUJ.• ac trompe Jor11qu'll 

u'u:> <mp:oyé qui, &\'('C son pàtron, a v~né annuelle· 
l.2ti-O francs penddllt qu~r.mlc ans ne touehera. à 
~ so!xan'.,..,lnq ans, qu'une malheur~ peMlon de 
rana. 
'llm le bareme •minimum• !llt~ par la Io!, un veroe

'un franc effectué d1l•que ann • Il p.1rtJr de l'lce de 
ans f.L"OCUre, à 1 age de aol.Xaa~l.nq an..., une 

de Ir. 6 34. Par coraéquent, le versement annuel de 
GO IUI prœurcra à so1xantl><"lnq ana une ~te de 

1.260 - Ir 7 988 40, plus la ma)Cratlon de l'Etat, 
xl:nwn 1,200 francs. &01t Ir. 9.188 40. 
\te part, r.:unt 1 orcaru..mre u.sureur que cd 
"é aura cho~ llb:e-nt, la rent .. ~ aera mt,Jorèe 
n~lle<s réali.s<s par ce: orranl.smc. 

un /ldtlc l«t,,.,r. --·--
'employé non fonct ionnaire 

et l'autre 
"-impie comp.a.Nai"Oo. 

.Mon cher Pourquot Peu 1, 
~ d"• E:np~oy<'s de Cœrumrcc 1 voudrait r#pe>n-

quelq e:; chlllres Il ~otre C(lr.t"Pôndant O D C. 
~.,p:G&nt. QJ on tntre clana le 1 Fonct.»n.nariat > l 
e qu on res•e dal\I un appo:nlA!m<nt c mo) m • de 
!~De&. 13 rctc::ue 1'1tale pour oct:e per.ode acra de 

•S 
•4 SOO !ranca. 

ana, Jusqu'à 45 ruu, Il un commia au• ~r.t~res 
lrsnca p.ir an et aa ret~nue Jl('ndant cea li anntra 

~20.000• 1) 

IJ.200 !ranca. 
100 

au c Grand Mérite•, Il sera ehel ~ bur""u à 
Acoortlons·lUi t.out dt sulw Je maximum de 45.000 Ir. 
Il ~ &115 Il aura ùono Wl'IC pour aa pension . 

><20 
---•54.000 !ranca. 

!onctlonna:re aura donc ,.er>é pendant sa carrl~re: 
+13 200 tr ~~ 000 lr •71.700 Ir~ ~t nous arrondtron.s 
t 76.000 lrana. 

• propre • cap.ta! lui rapportera au moment de aa 
4$.000. 3 

la retralte !heureux mortel!J -·33 000 !r 

• du dem!tt traitement>. 
~ deux ch!lf:te3 : capital nrse : 75.000 fr. 

rnte aeme 33 000 Ir 
l: exli•nt un cap ta! de 112.500 tr à 4 p c 

p<&rt, L. S. d:IN .-. ldtt1 qU! 1u1t celle de 

qu·u reste en excellent état pendant un 
temPS lllim11e. Aln.<1. la carantle que nous 
accordons sur le c Durlum d'Or> est tndt· 
finie. Ap~s JO ans d'u.<age reguller, Je c Du· 
Mum d'Or• écrira tout au..<.<i bien qu'au 
début. Nous pourrions vous énumerer encore 
d'autres avantagœ. mais nous \·ous conseil· 
Ions de 

JUGER YOtTS.~f&.'lE, 
NOUS voc;s E.'1 i'.>0'"'10:-0S L'OOOASION 
Pour son Introduction en B->ICique. lu fabrl· 
cants ont décidé de mettre, a partir d'au
Jourdbul et pendant quelque temps, • la 
dispœltton de chaque persorme en faisant la 
demande un nombre !unité de pone..plumts 
réservoir • Dunum d'Or• qui seront dlslr!· 
bués au pnx mtnime de 

F r 11 par •t~lo. p/11.1 frall d't11.ot 
• contre rembour.lfcment. 

Ceci à un• seule condition : nous !aire con
naitre, aPrèl i.n mois d"U&are, votre oPlnlOo 

111r le c Dunum d Or• qui stra hentuelle
ment utllistt pour no:re rlclame Nous *>Dl· 
mes pel'$Uadés que le saer'.!lee f:naneier que 
nous fac'<l:'.s pour ce lancement peu ordl· 
naire, incitera tous les lecteur. dt ce jour. 
rial à se procu."er notce SU'lo. Voila en .. ra 
tous s.&W!ails. < Dllrlum d'Or 1 peut etn 

obtenu dans les couleurs sui\ anl ,,. 
n oir, vert, ca rmin, bleu fon cé 
Hàté7,.\"0U.S de nous écrire dés m..intenani 
une m~me personne ne ~ut T4'Cf'\'01r que 

deux c Durlum d'Or.. 
1 0 ans d e garantie 

LA PROPAGA.,'Df: DES ORA.'IDES 
MARQUES ~Pt. 84 

BRtJXn.LES. - Il, RUE D'ASSAUT, 11 

D. 0 C., cite les chiffres pour les • non-a<lm~tratlfa 1 : 
Pour obterur 9.000 francs de ren:e. Il faut w~r 1.200 fr . 

P<'tldant une quarantaine d'années 'pe11S1on à 6S an.> L'em
ployé • non roncllonnaire 1 aura versé : J,260 fr.x 40. 
50.400 Ir. Le foncUonna;.re D. O. c. voudrait-li nous expli
quer comm.-nt : un capital versé de 75 000 Ir. par un fonc
U0Ma1re rappe>rt;> 33,000 Cr. tandis que. dans l'lndu.strle prt. 
vk', un rapltal de 50.400 fr. versé par un employé ne lut 
permet d'ob:enlr qu·une pension de 9.000 fr .• 6S ans? n 1 
a pour MM. les fonctlOnnaire:; une génnoslté uaament epé
elale que nous ne connaltroM Jama.i.s, nous, les emplO\\'él 
da commerce et de l'mdustrle 

La loi n'autorise le patron à re:enll' que 3 p. c. sur un 
ma~amwn de 15.000 fr e~. malere le sincère d~str de b.en 

Pastilles Vicks 
contre la toux 

La pastille iJéale que vou• cher
chiez Conttoantd~eing~diente 
m<Jicluau x d e VICKS 

tfi/Ît1'11Stl t J tjfi('ll(~J V.uoRue 



4612 POURQUOI PAS? 

li O. Roe&?I et Fils. 13. &Y. Roi;ltT, Brux. TB. 15~ 6t. 

d ea no:,...... de voir appl:quer UM rcknue doub:e. solt f p. c. 
aur nottt me:ruua.!::.e totale, nou. &VO'!".S toUjours é:~ con.s.:: .. 
<1t* co~ ~ c parenl6 pau>rft • lors de l't:aborM.lon 
des loa 10C!ales. 

Pour !tre placés sur un taux d'êrallt6 &\'te le.9 !onctlon
nalr.t sur le régime des penslona avec retenue Identique 
à cea messieurs, la majorlt6 des employés npondra!ent 
• OU1 .. 

Pour un grou~ d'.,ripZo~I• de CltarltTOI: J. F. ---Café du Congo 
Lea colons en obtenafmt d'eiceUent 

Cela ne pouvait p.\I durtT .•• 

Mon cher Pourquoi Peu 1, 
Aprh des années de tra\"aU persévérant. ~s colons sont 

parvenus à obtenll" un café de bonne qualité, apprécié à 
Anvers •t qui se vend bien. 

Aujourd'hui, on persuade aux ln<11gènes du Ruanda
Orun<11 de faire du café tialtment; ces lndJaénes !our
nlaent un ca!é tres mé4!ocre, qui 1e vend à Anvers comme œr• du Congo et a.lnl~ tout l'er!ort fa!t par 1ea colons 
Ml perdu. 

On denalt persuader aux ln~tnes du Ruanda-Urunc11 
de !aire des cultures •1vriéres, plutôt que de fllJ.re du 
ca!é; U y a de gros débG 1:héa pour les vl\'res. De p!ua, 
... t.-<>n oubll6 les famines de 1922 et 1928 ? 

Solla Makul4. 

C'EST CHOSE FACILE D'EVITER 
TOTALE~tENT BIE~ DES RHLMES 

Au premier éternuement, vite ! 
Quelques-unes de ces nouvelles 
gouttes dans chaque narine. 

Enfin. l& aelence a·eat tt.r1ehlt d"un sntn't"Uleux mf-d:l('um~t\t 
g.~~n:~~~e•~t~ea~UzunpeR:~~ttWti~ ~':.'Ufu~e ::t <1f:l•,Jfc~~ 

va .. tro .. nol, nouvtl et putuant alllf du Vick.1 
\'apo,ftub, le ~l•btn n.!m'<te pour 90uJa1tr 

th rhuuics. 

STL\Jlll: 1 l' Hl.l I ~•lS DE L\ '"\TLRf: 

Au momct o!1 •ou• nntn ventr h. ,.hu1ct 
- •u prc:nter •umue-men~ ou ren:nerr:.•- -
mettn qudquc.. 1ouUe• de VAL-tr~nol dant 
cb&Que narlne A 11.D.ttan~ mfme .. •ous ~n· tee . • •• picotement• acrtab1tt la 'PfO&reMlOn rap!dt du 

~ti\JTT:.~'i-" &1 ~R8~1êfuA1~i!â ~1i:..l'Ttî?c~~1t OOu~ 
oet.\4 c t,.:Xl,e da.naereuae • d'un enduit mMsca:aentet:X 1J)6.. 
cialemtnt de1tH1é à •Umuler le~ 4~!r.nacs mtmr~ de la Natur• 
J)OW' M dfba.rra~r C.u rhume QUI mt"nace_ La ~n~Uon de 
••Dt Il. l'~n\'lt <féternuer dl111i.1.ra~nt et 8énéral~ment le 

rbuma ne M ûf\tlopµo pa.a. 

DEOAOE 1 '\ST\,'T\~l''fl'T u 1. \ TETE PRISE n 
0.Ptndant. mf:me at un rhum" de cer·,·cau ou un catarrhe 1'0\11 • b0uch6 1• ne.z.. I• Va·trtr 101 procure l.n.&antan•mt'n' 
~..'°':1::ir~!~~~e~~~"t?J::ii:,~~· :1ct~~i8cP.:nM'~remu~ 
muquei.ian .ra .d'~~:.!~~~::; le~~'~u· ~~t~rnble q, .• 
P .t. l TES -ES L'ES S '1 '"' 81,QCCll ~·:-. Cf'.'<Tl\lt; 
et 'f'0\11 n·•i~-1 ;>a.a encha.ntt eu \'leb Va·tto ... nol. %'911dn 1• 

V nacon au pb.anna· 

ICKS Cl~n <!ans J" \ttnl• 

~uu~~ n '"~~,~~: VA•TAO•NOL tn•n• totro araont. 

Nouvel 0111' du Vicks VopoRub 

Terrasses et Trottoirs 
Oo crlUqut tont'o.re. 

Mon cher P'>llrllUO. Pel ~, 
Je ne aUls qu'un paU\Te p ~!on qul 1e préen-e de 

oo de IA ne:ge au moyen d'un modeste pan.p!u!e Jt 
nata un endroit du ~l:\'Qrd du J:ud!n Bo:anl<;uc 
n'Y a pas d'utt~ d'autobUs. m:lls où i..ne tel'TU.;e 
p?o~ et un re..-erbtre de fanta.s e obligent le p 
fermer aon p&ra:>lule et t attendre l'occulon de 1 
&ur les ctnquante centunttre.9 d• U'O:tolr QUI lUI sont 
V~I. En face de la Bourse. le.9 pléwns font la file, tnl 
chalnu; les vlellle.t J)<'ttonn ... t t le• enfants &C>nt ban 
au eranJ profit dea fam~u•ea terra .. es. 

Il est vraiment tempe de p~ndre des mesura 
permettre aux piétons de circuler sur les troltolnl 
avait voolus auttt!ota lar&Oll. r.on poc.r y lllstal 
amate~n d'a~ro. mala P®I' !acl!lr.er la clrculaUQll 

VeuU!.-z •etter. ete. 

Désinvolture 
Dn chemins de rtr el clos porti!s 

Mon cher Pourquoi Po• ? • 
F\!T\ent amateur de football. Je me deplaœ toua 

m..nehes avec ~on ClUb tavon. Je me sua d<>:u: 
d!manCbe à Charleroi po..r ) \'Olr ~olller le [)~ 
l Olympie. Or, •olcl lea e•én<111en1& dnns l'ord:e : 

Gare do Y,d.l 1l nelce. Le a .rect pan à 12 be 
Cl5c8. Le c spédal • à 12 h. JO. Vu le t<:mps. à IA 
minute, li esi ~de ne pu !aire pa.'"'1r le c 
~ l'on ra;: montu \O<ll <.es t'O)"qeW'S • bord du 
1A ü:e de ceux qw SttC>nt arrtm après te dépa.rt 
d.ir<'Ct pour prendre le c apéctal 1 

J anive à Cbar:erol: Je mu r<'.nda directement aJ 
Il ...,'t 13 heures. 1.,. gulch••t& eont ouverts ; Je pren 
billet et j'entre. A 13 h 20 t·xa.c'.ement - nous 
environ 5 ou 600 Sl)letateurs. l'arbitre vient. ver! 
· •nun ; U tau rouler la ba e par.cl par-la ; le terra 

demmen· est impM'.IUcab!e L'arbitre fait 11znc qu 
joUè pu et se ret.a .... Mals on ront.ln~e ia vente da 
et, lo:squ'oo renne f'1lfln les ~· rn &\"Utlaaul 
c peut 1 "" retl.....,,., Il 1 a c<'.rtalne~ 4 000 à & 
eonr.es autour du iT'OW1d 

r>oos pm.>:o:ia c:en.alncment tous qoe. CCllll.:ne 
prat!que ailleurs. on an.11 noJS rembourser nœ 
ah OlJL. on nous a fa~ ditt que nous poui.: 
« vaUder • nos ticket& par l'appos111on d\U'l cacllet 
qui lea rendait. valables pour la prochaine rcnc 
dans S ou 6 mol$ ... 

J 'ai cru que la foule ollatt tout cuser .• Dame r 
t.nlln. de tram. etc .• ttc ; e~ p\lls, au reroll', dar.s a x 
1A p:&l.$&nter.e est .:i;wnàt~ 

--·--
Avis aux étudiants 

Mon cher Poura, o Pr ? 
Je lis dans le n. 1220 du « Pourquoi Pas ? t <1·0 

17 décembre 1937 >. P•K• 4S20. deuxléme colonne, 
de vos lecteur• demande c l'adrcue de la matS<Jn d' 
a10n qui a !ait un cours polycop:é .. de M. Smeta, 
aeur de Ire philo. U. L B , cours de • Socll!tés et I 
Uons de l'AnUqu1té class:quo •. IA S 134.l 

n a'agtt d'une publlcallon q li avait eu Ile"~ 
aulOflsat•on et Jal dQ ·~r de l'«liteur qai1 
les enmp!aire.s qu'U a1att ni maiastn e: retlrtt de 
culaUon ceux qu·u puurra!t wcore ret.router. 

Je n'a! JamaiS a":orlaé ~rl(;nne à publier le t 
m~ cours. et Je ne PlllS assumer la respgnsabll 
cont~nu des • Cot:r. • µo!ycoplts. daetyl()frf.phlts 
nuscr1ts qui pourra.lent c1rt1l1er sous mon nom. 

veulllez Informer vulro lecteur et croire . 
G•orgu Smt 



S. ncn AC va pl-. le YOls cc que c'csh 
tala - QllC •'tllUl)e • lluYaot plt• 
..., 1813 PHENIX, cet1c blù-e de 
-li! a de bonne humwr dont 011 

DoW.k laaL Vire la• 16JJ PHENll-. 

Appel à la bonne volonté 
des créanciers 

Pa)r1 allHl 1L' rntlllon, ,.urrère ce lecteur. 

Mon chPr PükrquOi Pa1 t, 
ettez à un u11c.t·n lectevr !naturellement!) de fai re 

appel â la bonne \.olout.é de tou! ceux qui ont des 
ptes à réller rn hn d'unnee - ou en lm de mol5 - de 

•oulolr le r lre avant de. ré•~•llonner. ~la permet-
1111'11 doute, à d"a'ltl<'S, ctUX QUI doivent t.ouchtr. den 

au•.ant. Je •eux dlre pa~•·r eux au.si. leurs fournl&
lenr person:..el et . re\"tlllonner. 

effet. n rat-1 pa.s ano=al lll0"1" ne pa,; dire plusl de 
ble:l de\ cens ae pa11mer dans les beaux etabllue

:!.!. alors que le-~rs romp....,. c!éblteun re6lent en IOi<f· 
ice Jusquà ce QU<' ks tk.,. soant ~- Il wra>t 

1 Il fac:Ue de tt;lcr tout ~ monde et Je ptl>O<' que 
~~ n'm &<."nl!t que plus ll&l'é:ible pour tous 
Y a, en •• moment un tel la~r-sller dans les paye
u da échooces de «ux qul n~ IOnt pas t~nu.s a cette 
flxe de la 11:1 du mols qu li en devient quasi lml)0651ble 
autres, ~~C.-U)A"' c.Ju personnt·l et payant les foumt• 

a N.heanc\: tixt", dt• foire face d'Unll' faç0n regullere à 
fng'J. 'C 01< nt.a, 

Dg<"' aussl A la r~IJ( r<UMlon une facture p;i.yée r.ennet 
"l!nt de. vlrcm~ni. aucceasl!s a d autres ma®n.s. 
ns blen des eu. un IJ<'U de bonne voloote ferait tant 
=x 

H.-L. J . - --·- --
Des livres pour nos soldats 

tre st«k ...- reconstitue et ~t6 ru .us po'1JT<Jns taire 
\"fl tll\Ol muw F.n atteodan>, >411,.;ons la char

te .ettte par :..qu e le b:bliothtcalre de l'hé>p1tal ml· 
oe- •ctnerc.. c • dr tout cœur les e:tnéreux donateura 
l>Qux 11•1"1'"1 qui nous fel"\>nL p: sser plus &aréablement 
h c1Jrrs, de cure CL ~ longues soir,·es dlu\·er. lom des 
es • Il z,o l>Ttl" dl' 1enH·1drr éplement !e donateur 
lYme q .. a rcmna n cone11 rae de lbôpital une belle 
ètc oollecllon d,~ « T.~z..mot • 
~ n tre c- ·t- l<'cttsona rfrrnuon de leur envol, en lea 
:rclant ~ \I Muldern1an• !Journaux et re•'Ues>: Ane>
e. n:uxcll t mans et contœ>. M o. Marcelle. 
e 120 onntt. du Tour ng-Clubl M. 111.ircel O.vOI. 

une plie de braux hvrœ1: Mlle L ... Cldeml; M. v. 
n.dt, Marlhaye, tic. 

---·---
Et pour nos écoliers 

~ C1I mot 
Mon ch PO!lrquoo P4' Y 

n e l&..S cwmruent \ oua ttmoi.,ner ma reconnaisaanc. 

pour lis ~'tnéreux emo"' d JJustréa quJ me 10nt panenua 
J)llr \OIJ"t mt.ennédlalre. 

Entrrtempo; Je me suis mis en relatlor.. avec lee a1mabl• 
lccleurs que \·ou.s a\·iez bien .-oulu me ai.-naler. Toua .. 
aont montréo extrémement bons et compréheiwra à l'teard 
de mes ~lhœ. 

Ausoi eske à eux comme à vous que a'adrt"8<'nt mes 
plua vlla remerclment,,_ 

Qut M. Couzou. de Llége; Mme I.nbl•u de Rhode
Satm-Otnese ; Mme Oér.u-d. de Ctuumont.-Oiituwc ; 
Mlle 0.'spmoy, de Mons. veuillent troU\er ld, avec VOU5-
mtme et 1 ... autre. donateur$ anon,-mes, ra.~ urane~ de 
l'lnl!nle cratltJde d"un malt.re d ~. et d• Id bambins. 
::li IOUS pou•·atent tt'f mnotr..s du bonheur naU et dlren 
qu'ils ont a>rw P<ocutt. i:s en seraltnt, lm IUls aClr, pro. 
fondement heureux. Des preu>es? En \Olcl pri- aur Je 
•li, c'est-6-dire dans la bouche des gosaes. Je cite lH re-

- Quelle Darbe tu ••, mon cher 1 
- Quel supplice tous lei jouu 1 
- Mail pa1 du tout, car on H rate 
doux et bien en t manulH a•ec la 
crème et la lame Rasax. Plut aucune 
douleur, ni éruptions de la pt&\& , 

plus de rou9aun ni t au du rHoir. 
Une Traie cura da l 'épidtrme l Un 
produ11 PAR.TATT I 
En ••nia parlout 9 .- f l t 1 t O.- fu 
l-.mes lazex 4_50 fr. lH 6. 
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Un vrai 
cadeau! 

ENFIN 

VI!'>'T-

et rase de biais ! 
ESSAI C RA TUIT ! 

Mad. Standard ... fr. 38 
M ad. Luxe ivoire.... SS 
En coffret et $ ~'mca Sltcr m 

30 lamea Skcram.... 28 
précisez par carte ou ~lt
&>bone : 43 32.94 le modèle 

à vow. envoyer. 
11'.u bout de dix Jour .. vtrati 
lau c. C. Post. 379i72 ou ren. 
lroyez..le : SKCRAM. 10. rue 
f;ua. Verh~n. Bruxell<a. 

0000000000000000000000000000000000000 

f!txlOD$ tek• q~, Je les al eapV ~ da!'l4 ltUr )~ment 
aponUln~. afln de ne rien leur enlea·r de la:r saçeur : 

• Malt. nant. no~uxu ê tout, d.., imadjes p0u mête 
4Jns DOS cahlt> l 

a On"a CO des bounb-dJlns pou les Hanta! » 
Une fois enoore, merci de tout cœur. 

[HJPERTENS 
r~n.êt de toutes 
occupalonS daines tiques._ 

L. du Hainaut. 

Ir .. .. us . .__ Sc-jllc' .... h-.ra. 

l• dr9$fa u·.~1 '°"~· ov dolot• 1e plUI 

tfficoœ. la ~""'* Qf"Qhfi 4• .. ~ -
O!jQa 49 twtne• .,.,...,.. W lllOdfl. l• 4n> 
gtet b'•• ..... Odwt ...... , .... 
~,,..... ...... ~,..~ ~ 
4oftc: ......... ~•r.,..dollt .. ~ 
.... ...,. ,_.~,,,. • ti ~ ,., de 
Mf'lllttvxtN••••..,~•prctlGlllEx'o.11 
C'at ... """ ............ . .,. .. ~ 

2000~ 

On nous écrit encore 
- Un e"; 'l~ de la Cour d. Comptes (tralteme 

18.000 Ir.> meurt apr~ 10 aru de sen IC(l. li ut al!ou 
a.a veuve un« un enrant) une ptnskm mt1\5Ut1le 
600 franc1. Moi, oolonl&l, j'ai paye au .. 1 a p.c de mon t 
tement pendant 16 ans. soit au total t0.000 tranca. Or, 
CIO& de d~b. aujourd'hui ou dans 10 ans ou 10 ana, 
veuve toucherait 750 francs par mois. Ou bltn la v 
de !"employé touche trop. ce que Je ne crola ~ ou b 
une rota de plia lu col01Uawc sont roulM. Stanalt à 
lleun de la Catase des Veuves. - P. 

- A propos d"Une de nos recentea mletta. 1 l~n 
de Tourna~ tcnt: c D e.: des l~endu qu'tl faut q 
dftrui..o Ciment Vau!et, ru: Vaut.el. n'est pu J.llC 
li est nt à Toum&l &lors que son père tmalt 1 mplol 
&tô~r à la pr'.aon. Les reclstres de l'tta:.clvU de ta 
de Tuurnat en foot fol. Au surplus. now. noua IOllven 
a1·01r eu en malna une lettre écnte de la r ne écriture p 
que 1111.slble de Clément Vautel ou celui-ci l"<COIUlll 
W. qupl!tf de Tournalslen. Il e<t Important .-....ntlell 
de Uxer Cè point de la c Grande Hlswlre a. 1. 

- Con81'Quenc• du tarifs projeté• par Jr.s Chemina 
ter : un employé habitant Liége devra. lndtprndam 
de l'aurmentauon et s'U désire uttll•er c<rtalna tn 
rapldet. payer un supplément Journalier de 10 franc•, 
250 francs par mols ou 3,000 Cranes par année Rltn 
çàl - U. S. 

- Peul-<>n aa1'0ir pourquoi IL <Situation bebdolllllda1 
de la Banque Nationale de Bel11que ne ricure plua d 
la preaN depula plusieurs se11UW1es. - H, R. 

- vous cltn dari$ 1·o:re dernier numho lta JOUm 
de taniue lr;&nça.:,o- qUJ, dans le paya dit na=nc1. re.lsl 
à J·em ah!Memen1 a<rman!que. Vous les c ln et lea o 
pl.mentez. et \'OUS oubl'~ c Cbanteclalr » qui va rn: 
dana aa hu1U~me ann<'e d'elClstence et qui. alna1 que • 
txourrn en JUit:l' par le numéro ~ Not'!, ne mtrlt.&lt 
1otre lnJiate oubli qui nou• peine l Ceet dit, bro.10 
encore bra\'O pour \ot.re bon combat. en f&\:cur de 1A 
l<nlt' d" valems rrnnçaises. - Fernand Ralurr 

- L'aut~ur <le l'article sur Charles Plls11lcr paru 
votre de-mtcr numéro a évoqué le wuvenir de van 
Oaele. (IUI Cu\ un de mes &IIU$ après a1otr rté n-çu pro 
aour à l'ath•nfe Permettez.mol de lui resUtuor IOn • 
table prtnom • OS<'W". et de saluer a1·ec émotion "' 
motre rn r11pl)<'lan: qu1J rut longtemps l'un d•'I vlus ard• 
anlrnatéUra de J:i vie llt!é=re de la Cité du Doudou. C 
en rrande partie rràcfo à lui que turent orpnlel~ • l"li 
d• \11le d•• oombre >"S contereoce• dannm par les rr 
ltun kr1>..UU belges et fra.oçaJa. EmUe Vnhaerm 1 
noran d~ IOll am1LI~ Oscar \'an den Daele ttndll bl 
coup de aenices aa ~nes Uttera~rs qui trouvt.-ent 
.loura en lui un espnt Ja.~mmt ouvert aux cbaleur 
eulhou•l&.<m• s et à !"amour des belles choses. - F 1·. d 

- Pour dépœ<r un brevet à Br:ixrlltJI. Il faut prei 
r<mrnt a<QUllltr la taJCe au bureau s))éClaJ du umbre. 
de Berlaimont, 28, •t S<.'COndement, n•ntl d•• l'aoqultll'rr 
que ce prt·mltr bureau a délivré. se préMnte: au bW 
dts Brt\'et.a. Gouvernemt:'nt provincial, 22. rur du Chi 
Le premlrr bureau ferme le samedi à 13 h1·1tr<'S el le 
cond à 14 heutto. Et c·est fort bien. tMon~uem.,>t ~ 
pourquoi faUl-11 que d•s 12 b. 45 le « Cheni 1 trouve po 
clOI". ce qui luJ 1><•rm•t d'ailleurs dl' mieux encore 
l'athcbe . • Les bureaux sont fermes 1\ 13 btutto C 
blen découra&é qui! remet son rouleau et peut.être 11 • 
t:ntt IOUS son bras et qu'il repan pluux et dé<Xlntll,J 
E. F. 

? ? ? 

Tlml>rolOgit . 
en appel tcrmul• dans • Pourqo~ol Pas? • Ile dtmf 

1amail a&n1 te.ho; en vo1ti c.ne preu\e nou\~llt nous ow 
roçu celte atmalne d"Un atmable major honoro.lre dlx 
cbes d• beaux tlmbri:s, ce qU! porte le nombre à plua 
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cent.al Une dwne tnconnue a remis en nos bureaux 
pcLlt Jl'MIU•t do Limbre. d'Amtrtque, t.andl.s que nous 
enalt, de Lisbonne. une œne enveloppe ttmpUe de 

ponugal.s. 
n 'e&t paa tout: un tJmable medecln de campqne qui 

e à pansu lts IOUflran<:e. de l'espnt en meme temps 
eutrtt les corpa. noua a emoy~ des timbres p0ur nos 

malades. 
avons. au surplus, oonsta~ que la pb.tlattlle peut 

sur les tt<>llmi trop espltslts ou trop dlsslpb à l'kele: 
petit ami Lo\11.s O • nous knL : c ... SI moo blllletln 

tU! trop bon cé.te 1tmatne, Je c ferez c clJ a ecrtL 
mon posa!blt pour a•olr un meUJtur une fou pro

• • $11 PMJI nouJ pro\J'"r qu'il a tenu paro!e, li 1 
uno rtcompenoe pour lui. 

remettions lea sentu_. enfants qui nous ttsUtuent 
double~ Ne paa oublier que nou.. avons soixante nou
cllenu à la 1<'1 me-l..:olt de Waterloo l Celle-cl a-t-elle 

? ? ? 
N'oublln pas la hotte du chlltonnler. Envoyez-nous. 
lt'3 µttndre, 11 c'en \'&Ut la peine: Vieux papiers chlf
leuWea d'~taln. capaulea. timbres, bouchons. boutell

Conda de gnnler, meubles, ma tel~ culs1mhes. oou
cs.. Tout uuuve un -plol e• la demande est rrande 

cra10te de nous encombr.r: la plate ne manque pu 

NOOJ avens atrnal~ que Mme 0 M., mère de quatre 
14. Jetée brutalement dans le veuvage et la det.ruoe 

e 5Ulclde d.t .an mart. attPndau. un be~. L'év,nemtnt 
c. et l'en 80nre au hapt~me pour lequel bien des 

mr.nqueront tt surtout la cape ou manteau de 
me. Serall<e trùp att ndr• de nos lecteurs? Noua 
d~Jà r<ÇU tan! tt d~ 11 œlJt chOSe$. Et puis, Cttlt 

ter&lt le bonheur dt romb1e:1 de mamans. Car noua 
1dcms blrn neo la t'tdtr qu'en pr~t et nous prévoyona 
une a.'rl• d• ca• d'1•mplol. Quel symbolique cadeau 
oèl a raire à notre V<'ltlah dos c petit$ pauvres• J 
e:alonntt•r-couteur de prf'mler ordre. venant de Parts 

• aprts a\olr valnrmrnt atttndu et somctté le renoU· 
en! de aa cartr de travail cherche place. - k B. 

O D. 47 ans. comptabt, •n chôm&ee depuis 1~. 
blement d'une mlserab!e allocation. ll cherche 

comme comptable. magasinier, au be>OIO même rar· 
de nuit ou rarçon de cour.... n fait bonne lmpr .. 
et I><l manque pas de bons renaeirnements. 
Un autre. d~na b IOiXJUltalne. M. M. R, conU'alnt 
Ddonner 800 ancien .muer pour cause de varie.., 

un beunwt l>Ortlrr. tt ponctuel donc J 
E'x·ttpr~ntant dt- com.rnerc.., mon malbf'Ur est d'&\"Olr 

la oolxantàlnc. Otpula un an je sua sans tu· 
l'ai epu!U ma ~nomJes. Privé de penslon et de 

toute mdrmnlté de chômage. Je ne w11 de quol atra fato 
dtmaln Extraordlnairement robuste el &.ot\S la moindre 
tnhrm1tt, j'espere cependant que parmi •06 aimables lec
Leura ae trouvera un employeur à qui U me acra permu 
de ~ndtt encore. par ma çleWe ,.ptrtence et mon act:· 
.-ut de a:rnal& aentces. Les pttu.-ea de m<:;n a:ivo.r-fal'" 
ne manquent pas. Su;s seul el pas exlaeant. Très pt•u de 
choie pourrait me sauçer. - C. P. 

- Nous nozu nçu de : d'ordre de J de Br. pour le 
bon \'1'Ward dt 82 ans. 15 rr: Mme L. Klnl<empcls. 50 fr. 
• pan.a~r ~ttt la •eu•·e J . :Il. tt ;e mfnairo H C : Du
pont. 5 fr.: O S. l\ei> .. Yorit. 10 dollars peur la veuu 
G M.. J R. transacuon ~. p" l'lnlennedh&lre de 

Oit irez-vous réveillonner? 
Au RESTAURANT de 

L ' HOTEL DES BOU LEV A RDS 

Place Rosier, 1 

SON MENU A 80 FRANCS 

COTILLO\S ET SL RPRl"ES 

OR C HESTRE F \GB~R1S 

RETE.\ El 1 OTRE 1'.1111.E 
Téléphone: 17.17 89. 

NOù. NOUVEL-AN -
RESTAURANT de 

L' HOTEL DES BOU LEVAR DS 

BRUXELLES 
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Etabl. AJAX 

MONTE 
rr 

DESCEND 
AmlUor•z 
votr• hom• 

P.6.R 

l'Eacalier
S u r p ri ae 
AJAX 
P!Attment ST&tult 

p&rtolà 1 
.., Bels!qut. 1 

38, nie da Lombard 
BRUXEI.J..f.S 

P.P1, 10 ir.; V. V .. 10 !r.; B M., 20 !r.; R. O., Ciney, 20 !r.; 
M. O. Stanleyville, 20 ir.; S. c, 10 !r.; A. V. Beverloo, 
pour la 111érla0n de mon mari, 10 !r.; A. C. pour ni.cheter 
la taui. d'un oontrere lndlSM 1 10 tr. l taire parvenir • 
la veuve J. M.; R. R Forchlea. & tr.: L. du Hainaut. en 
mO<lesu limoianaee de ma IP'1'Utude, 20 tr.: O .• 5 fr.; 
S. Alt°'~ pour le WW du mmn&e B. oomme cad<'BU du 
Nte Noe!. ~ !r: A.,onyme. Bruxellea. un paquet de car
ies l jouer pour noo J&.>1 do la frontière; une autre ano
nyme. un beau mani.au noir; L. K., Spr1ncf1eld. Ml.500W'I. 
H Ir. 10; W. o.. Clne7, un dlcuoanalre anglals-trançall 
pour la peUte O P. - Que d·heur~llZ ,,.,... a""z /aJt a•<C 
tovt oel4 I Il crd 4 io... IU i...r part. 

Pour Vaincre le Froid 
et !' Humidité 

ACHETEZ VOTRE PARDESSUS D CHEZ LE MAITRE-TAllilURY 

A D 
N 

D y A 
D 

qui vou1 offre des v•tements de 
quallt• et de fini lmpeccablet 
Ji des prix sans concunence. 

BRUXELLES: 54, r11e Neuve - 45, nie Ha11te 
LIECE 1 48, r11e Léopold, 48 

CHARLEROI : 45, rue lie la Montaine, 45 

~~~~~~~~~~~~~-

0. l'ovrqo.u, 1'"4 , 10 dka.lbtt : 
P ... B 8~ euhalt aveç un .ourtre d"&J.M la ;>UOl.ee 

noac•H PM° eon oncle Et lM U\bune• a·~~\ A 
l\&'t.f!r IUZ A phJ'a1onoau..- mobile la Jo!e QUe lut C&UI& n 
lem"nt le 1ucd:a a-.uncula~tt rem1t0N • tttt.41 U1bWle 
leml'ntatre QU"Ulu.tn. leur il'&Dd·~re commun 

VQYOll.I : le ~pere du D.e\·ru du IU. du cn.od 
~~ donc ausa1 le crand-père de !"oncle du peUt-llla 
çand-pl're ? •.. 

? ? ? 

De Pourquoi PM 1, 10 décembre : 
La µut.U4 tille de Mme de lA R ... M paeetonne po 

T. S. •· L'autre soir, comme aon 1rand·o•r• 1't\.a.lt UIO 
Clat~ *'" (a11t.outl apr~ le repa• du .olr et rontlalt d.o\ 
mtnt, I• CUl~t~ tortUlatt lts bouwn1 du veaton a•UD 
loin •• 

Problème : Peut.-on êt.re en même tempo p-and-ptr• 
oncle d'Une p .. u,. Mie? 

? ? ? 

HO:e1 ASTRID 27, a•-enue Carnot. PARIS <EIO 
M•llOll bo, •· - Tout c<>n!Or\. - Pen.&lon CIOllll>lète pour 
ptt90nnta 100 Ir. l)<>lges ca.-ec s&lle de balna: 110 Ir. bel 

? ? ' 
De POurqut>I PM 1, 17 décembre : 
• •. L"!.:mu?atlon rde LlkeJ n'a pu de cba.ooe eu \·trtt4. 

'4r1ell1• mai.on fut ~n ertet. tncendlff et d•truJt.e te l(J 
Ul14. lora IJoa .ctue. d.e ma~re de I& place dt 1 t,;nt\rl'I 
pu l'arm .. allrnoande 

Tro1a mo1a avt.nt l'ent.rt!e des Allemands en 
On •uni. tout. 

? ? ' 
Ou National, 10 décembre : 
LA tutie dea Tflécraphes et du Ttt•i>bon .. •t~nt dt 

bUer aou rtPPort aur l'M:ercioe Urml.nl le 11 thrter U 
On f UQU•• le• lndtcea <1'UD.e ~Uoratton potrali.N 
c·~ ewi.Jut Io mois de février qU1 l'est aimilor* 

' ' ' 
De la ~""'· Il dkembre: 
A1m1. I• auiomoolllef.el uvant QU'&n.nt de • ~-..:- cl 

la voit prUlCI~. &a dMnnt a'arrtt.er. oe qu.l ;C'\IJ" Pr:nc.tt. 
Lo verbe ••·er n·eiwt.ant pas u lallalt 11nventer. 

' ? ' 

LES LILAS L'ENOROn OO L"ON B"AMOI 
3. rue de la Relnet.te, s. BnlJt& 

? ? ? 

De la Oa&ttlt, 18 décembre : 
Dt• ttdttt.M <1• cht•ma à Bnu:elJH 

Lt IOlr, au cours de deu.z reprf _ntatlona. Mm. Ju 
MC.Or *' MM Pt.ul AZa.I• et Je&n O-.Ua.n<1 par\lrtnt. aur 
1CAn1 et turt'nt. tr" '1vtment. appLaudla ~r la puUce 

Noua aa•·ona à présent qu'à Bruxellm comme à Pl 
tooeuoane une bnsade des ..:clamatJons apooe&ma. 

? ? ? 
ou SOir, 20 ~mbtt : 
ApNI UD round d"ObMn'&tloa.. Co.m•lt.t 0 • te lt fea 
a~od li Fra.r..catL Qul d"uD crochet • la tlQ: ne. Ta • 
pour 1 rntnuua au d~uxltmt round LA Uënoa d• ce :1 
me:a~ 1u.rcl .... eon 114T•~ QU1, apr& al'Olr .,._,. c1DQ :a. 
Nill• fol.a au upa Mt comp'-' b.Un au ClDQUlÙILt J'OWld 

A huit mlnui. chaque f01a. cela 1U1 a'11it ~t l 
troll boDI Quan. d'heure da repos. 
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Soir l&nnonœ) : 
Conao .,.IZ• on a- rn.ln&ft pr taetc:erl• .. 
o6!l1> &4Jatn• &cr ... a ritmnc. As. tta. 
péramec1 pu!&!ant ~ pour l'adjolnC.. 

PATINOIRE ST -S AUVEUR 

1 1 1 
v~.. 11«i.. 1' cl6:>embr• : 

m·a ya.tt da Qti• lu notn a.lm..l.S.Ct l'ombN du ctn6m&o 
pane uh ~· 6. La et~ d'~ ou un i.&WMU". ru. 
J'&:tlnLe Que 1M ri.t:.u.• eD CM d~c.6 • J'Nr 
' • ':.J'aDltimeD\ 

Jusl.l!I~ par une kin.-uo ~ pers:lQ· 

RENDEZ-VOUS DES FAAl.ILLES 

TEA-R00114 POU.'T DE VUE - &n!Tu gra1><1U 
1'008 LES JEUDIS MATTh'EE E.'o-PA..Vl'INE 

o. l'i'toile l>tl(>e, 16 déœmbre : 
Epb~r1dee du 15 d6œ:nbre : 
1838 - Na.!M&nce du Jur'6te bel1e Edouard P10&1'd. 
ltt volJl 1a œ~brtté. 

' ' 1 
De la Meiue, 23 DO\'embre: 
L& Usl.l• \\-alJon.ne de Bn.izelles a !t~. dtmanc:he. S. 009 

ft,DJ:J.ht,.lrt de ... tondatlOD. AU COU.Tl CS. «U.~ Journ6e .... 
mtimbtea ... ont. 6"6 reçua otttc:.ellem('::.t à la Ma 900 romml.l-
n&lt, où le boursmecu., M Flaser 

Ill Max aurali..U donc donné sa dèmls6!on c de oo o6~ 
là t étl•lemene T 

' ' 1 

Plutôt me couc/Jer 
Sans dln!IJb.I 

• Dtpu.U pluaieur• a11ntea, noua lcrit 
M•• M. B. à L. M. i• eouQraia 

d'arl4rio·oclm>H. J 'llai• <D>••m• tout• 
J1ural11•'• l1 m.alin en me rtt;eillant ; mu 

d1gt.tio11• llaitnl diD!cilu, lt """ mt mon• 
lait qut/J[.u/oia d la Ille tt dt forlu migraint• 
m 'obligtainlJ eourmt d >nt mdlrt au /il 

,,.,.aa..t la jovrnh. J'""11ai to1J1 la'"''"""'• 

* &.7 .SOla""'""" 
bollt, & • 15 la C'Urt 

mata tn..z-'Ci 11e nt61ùtJlagmintl qu'un tmmunt. 
J 1 tM /lliciU d prhml d'awir <Ommtnd una 

tu.ri d4 t:ol1' Hnbtatan, jan'ai pl&11iùmigra-inu 
d j• .-wie dn:nue .auple comm• une jeuM fille. 

J 1 prl/lrt rtM#T ..,,.. diner que dt ,,,. fJ<UIO 

d'Hcrb<IOn.. • Rd'. 38.jO 

œmpUI•, & . ZS Io On a al>llff d .. d.rogun. On .,. n<rient • ..,. 
C'Urt famili4lt. remàd.. aatvala dont M servaient déJà noa 
~~.:.i.~~~ anc6tru. Herbesan est W\ mélange bien dosé , 

BnxaUas. de 14 pJ.antea chowes, rkol!"' au moment la 

HERBESAN plus Cnorable. Herbesan na 
d oaae pU de collqus. n 
na Cl'h pu d'acco~ce. 

LA SANTt PAR LES PLANTES. 

wi a 11'&1D~ de pola et. d• ba.rtcoi. bten u.tn., 
de bruch .... 

lldri• cm ad cm 1 dcmlbypvbllkQJJP 
dernière llin• demanderait quelques éclaire~-

' ' ' "°' c<l4e<iu de NOll et de Nouvtl·A n, ot~ un 
en~ à LA LECTURE UNIVERSEu.E, 88, Mie d• 

tagne, Bnlxelle& - 3f>O,OOO voh1mes en lecture. 
eni.. : S-0 fr. par an ou 10 tr • .PGr mola. - P'aU· 

tA!:ll poW- toua les tlléà'"'8 et ""6l'Véa peur les 
àvoc une .eno1ble réd<lcLi<m de prtx, - Tel~phon• : 
Jusque 7 heures du rolr. 
,_, calal<>i\UI de ln Le<"ture Unlvonclle vient do 
Un volume reUe 1900 pcoc;ea>, Pl1x • !& tranca. 

1 ' ? 

i. front d• la Cbine du Sud, 44• hrdzo..&Ylcna J•Po
' bomba.rd• ••eic IU<!t'.. la YOte t•n-H d• Canton .. 

IO tra.n.œ d &m4A<l.• pa.r ctraut 
cr.-. <M uemple lncl!«a enfin la 8. D. N t. 

t. l"açeueur 1 ... 1M1Ctlona pré\"l!os par -at&tuu.. 

De la Gau/te de llu11. 18 décemt.re : . 
Un• 1a.mtne de 61 t.zll ··~ la.1see cont.for var un Ml• rO&M 

QUI en a 1'1 
Détournement de majeure. 

? ? ? 
Du Littoral, d'Ost.ende, 4 décembre : 
On U.St que la prtnœaee Baba. • tt4l mena<"i>e pe.r eon ~N 

4'6tn d6'b6rtt4:e, al •ll• man.au. le 1ut~ur 0""61:0rf 
Une prlncesse no peut, sans d~lr, e.~,.rcer h~ !uno

tlon.s d'o!!le!er d'él.ak:lvû 

? ? ' 
De !'Epoque, Ier novembre : 
Now apprenona les fia.n~aUles de l.Ule Be~nz•r~ de lt. 

Verrnti aveo 11 vtcomte Gonz.aaue de R!plîlt\ d'Alat:ller. inar1•. 
Ç& va taire du \'ilain dans la faml,!e d. & "ni<re. Et 

dans celle de Gonza&Ue itou. 
Pour MAIG RIR sana DANGER 
Prendre un Grain de Vals, au repas 
du soir, laxatif, dépuratif. amai1r1ssant. 
da composition ••&etalo •t opotn•ra
plque, qui r6culanse les !onctions dt
cestlvos et la combustion des cralsuL 
LA flacon de ; 25 grains, Ir. 5.50 -
liO c rains, fr. 8. Toutes pharmacoaa. 



POURQUOI PAS? 

MONOCLE'S BAR 
PIVERTISSE:MENTS - OUVERT JOUR ft NUIT 

L' établisstmtnt d' tlitt, lt aaccès dt la 11ült 
21, rue du Pont-Neuf - Bruxelles 
INléphone : 17.02 82 T éléphone: 17.02 82 

Correspondance du Pion 

ON REPOND 

- Pl>ur c. z. •2. - Subdll~ On pourntt dlatlnruer 
alns1 : l'adjoint du ~l&J.re - celui qui a pour maaioo 
d'aider le &<ctttlllre; U n'est paa fon:ément aecril&lre 
lui-même. n peut éLre un almple dllctylo, un U'Chlvate, un 
upédlteur, etc. IA &«:tttalre-lldjo111t Partare les ch&ries 
du aecrétarlat, U aaumt t1lle pan des respon.sabWtés. -
C. Pato.,_ 

- Pour Toiü•d :rr. - En dehors de 1& liste de Uvres pu. 
bUée dan& c Toute l'EdltJon '" U y a lieu de coll.lllllter l'OU· 
~· de A. V. Al!erow, c Le Uvre considéré oomme lnatru· 
ment de l'aut<>lnstrucuon •. Paris 1930. Librairie Larousse. 
Cet OUV!'aie donne un aJ)('rçu de bibliographie ac!enW!que 
et constitue un rutde t~ anr pour la formatJoo d'Une bl
bl!ot.hèque embr'aalant U>Ut.ea lee sciences, A consulter aus.st 
l'ouvrage an11lala : c An outl.ne or modem Knowledae .. 
PIU' Dr WUllam R~. Lc•nclon 1932. Vtcrot- Soltancz, édl· 
leur. - P. 4. G. 

- Pour J M .A.S. - •Alon tu ~ un homme•. der
nier •en d'un pœme Intitulé c U •· en analats. et Qui 
appartient au recueil de R. K1pllnf: c'Ibe Sonp !rom 

« THE HOUSE FOR NICE PEOPLE » 

Cabaret 

MAC 
Dancing 

7 et 9, Quai des Tonneliers 
GAN D Tél. 3 1858 

Toujours un programme choisi 
et le fameux Champagne HENRIOT 

On prend l'apéritif un peu partout; 
Les gens bieru ac rencontrent à 

« THE ARTISTS'S INN » 
12, place du Comte de Flandre 
Tél. 82882 GAND 

Book.a•· Je IU1a tout dlspoM l YOUS rair. pan 
copie de ce poème, el, sl \'OUI le \'oulez, de l' 
traductlon l'ranÇ&Ue Qu ·en • donnée M. Andre M 
J''I met.I une condltlœ : n'oublie& PM 1.,. P6llYI 
• PourqUOI Pu' • - EREM, Brv.ullct. 

- Pour J. JL. A. s. - n trouvera le l)Otme de 
Pline dan• c The y-.. Between • 0919). - P. d. 1 

- On trouve au.sa! ce poème de Klpl!.n11 dana l' c 
Ant.holoQ • by W. H. Collet et A. E:. van ao.t. 
ICOl&Jn d'atMnée 6dlW .. Blwell, - Dr ..... ,, " · 

- Pour J. L. Her1tal. - Le plus aJ.mple est df 
w-.r dlnctement l une bonne Ubra1r1e. 

- Pour ~1111. R. - Vous trouvues oe 11enre de 
m&1rea <U,... du maitre " Une de l'~e> dal>a 
lll:nlrl.eo c!MllQuea 

- Pour E. s. - LA u..te des.arbres romarquables < 
par la Commlsa!on Royale des Monumenta et des 
f\llllre d&na le Olctl~ Hl.>IA>r1que et Gé<Jçl>phlqt 
Commun.. belges, par Eui. De Seyn, Blelet'Cld. llrU 

L 'WI des plu. ancien& S100ll le plia anclt'n d'en 
est l'if, dit Arbre de Cesar, prù de la Po<te ourst, 
vUiace de Loo, Flandre occtdeni.ale La lést'nde raconl 
Julee ~. lors de la oonquête dœ Ga•lts, attacb 
cbe'al l ctt ~. Sans remonter à&une anUGUl~ 
haute et. •usai célèbre, U est perma de COD)ccturer qi 
arbre, appa.nenant l une essence de crola5ancc ~ 
~ le6 de plu.. de sept s!~les. En.suite Vlendr&lt le 
de Nlel.Salnt-Trond (Limbourg). su: oen'-' ana. et !l!f 
talJnlen d'Araenteau CLlége>. cinq cent.I an.•. 

De plus amples détala sur les arbres r<'maiv 1ab 
notre paya p<>urra!ent être obtenus au Jardin Bo 
de Bruxelll'A. Blbllot.hèque et MUÛ~ S'&~r=r éve 
lemrnt au consen>ateur, M. P. Staner. - P. d. G. 

- Pour E G. - Je vous slgrulle le rll~., des A• 
1"' Bols des Aveaux est un booquet de chén'2! a1'ué 
commune de Rouveroy, à la trooUl're de Bciclque, au 
de la Haute Trouille, à son entrée rn &lglQuc. 

Le ch~ne en qu...uon. sans avoir lt'S d•m<nslom dt 
de Montrav&ll. a 6 m. 1.5 de tour à 1 m. 60 du eot 
"1Cnal6 noumment par Chalon: Rouverot Y.Ut dire e 
dea ch~nea • <rouvre). - M C. 15. 

- Pour P. H. l5Z. - c La Vie à la CamPllifle », 11 
dlrecUon de M. Alb. Maumené, Llbralrw Had1ette, 
bU6 un certa111 nombre de numeros conanc:ëa à l'a 
atonal. Il a paru en 1929 un numéro extlll<>rdt!Ullr 
a'eet apécl&lement occupé des maisons et dcw mwble 
manda; puis un autre a été consacré à l'habltatton 
lonne et aux meubles wauom et picards. Tout l'nrt 
na1 de la France a été passé en revue. Sans doute trou 
vous œns une de nœ erandes blblloU!eQur.a publlqt 
c VIe l la CILlnpagne • au complet.. Je llr,:nale que 1 
mero 319, vol XVII. du Ier janvier 1930 et Que )'a 
tement eous la main. a publlé une étude de At. 1 
Maumtné IW' la ~ flamande dle: le 
Reckelbus. On ait qu.e le pe!.nttt Reckelbus a 
daJ'la aa >1"111• malaOn de Bruges, un Intérieur fla 
qut. .. i...,t l'erp"""""" de M. :.taumené. ~ un 
d'œu.,.. de actence, de sensibilité et d" eoQt. Je me 
t. >OC.-. dlapogtUon pour 'O'OUS clOcwnent.er et TOUS 
'""tuellemelll en rapport aveo M. Alben M • 
d aw.r. pezaacnea qui pownlent vous aider <lilDI 



O'autro part, J• j)OUIJ'llls voua falre vialtu quel
rkura fort lntéreeanl6. - P. d. 0 

D E. 4 - Paul Bayan, artiste ~nlre, ~tait 
••an""CUen•, l'hablr.ué décoro, rondoulllt.l'd •t bar

dt!funt • Clarmb&ch •. A peint WI ~ pa11<>ut 
~o. mala IU1t.OUl sur les bo.'"CI& do la M<tUe, •ers 

• oQ U a donné aon nom l une polllte de roche. 
iulfc le Rochu Bayart. 

Artamanto. Le peintre R<Jclu'r tlllbltalt na· 
e o..rw1n C'ftaJt aart<>ut un homme d'lntfrlour, 
l la rnanloro de Pletu Stobba•rta. mals Pèlanant 

loUS lea llNJJ'es, nature-mcrtler tndUrct. N'a nuu ... 
la.borê avec Bayan. alnsl qu·on pourrait le croire 

H , 

D E 4. • Le dlctlolUl&tro ~ Btn~t dl~ • 
Paul peintre po.7aaglste u-.valllant à Bruxelles 
sl<'Cle (école be'11el. Prtt pan à ll:xpœ.IUon de 
de 1910 a.·~ • Effet du matin • - P. d G 

A•tama•to. - Ne a'ai:lt-U PM du peintre Roche 
er pt"tntrè de gmre g de pe;i;aaes. ne â GluooT 

t 180? Ce pcuu,n, v1nt â Parts 6 1 travailla ue.
vre et BoulllliU U y a de lul, au mu~ de U
un Ulbl~a" représent&nt une vue de la v!lle de 

O u bl•n li IJ'.'Ut •'&ill' de l'œuV?? d'un 1 apln qui 
~ un nom de iUerre en ajoutant un r au nom 

dtr RI.ch~ Des UlltrpaUOns ou d<'C UTIU\itm•nt.s 
~ 1<1nt JJÜ rares pennt les rapina. - P. If. G 

J C. IJ. - WALOTEOFEL U::mUe>, compogiteur 
n~ 1 titrubouT11. en 1837. P'l?.. de mus!drn, U 

d• bonne heure aon «!uatlon mua!calt. rut 1 
fltve de Heybercer. pula enLnl au Consrn'Stoire 

, dans la cla.sae de piano de Laurmt. Il ne tarda pas 
e b!ent6t connahre par de nombrwx morc<"aux de 

e de dan~. aurtout de valses, d'un rythme aimable, 
1uecès lut 1r/>1 vit D•venu, vers 1885. chrl d'orchestre 

de la Cour lmµé1lale. Il rut au.'1111 char11~ d'organiser 
eusoa solrérs d•nuntc.' de Compt/>gne et de Blarrl.tt 
r d. Il fut rl1cr d'orchœt~e des bals de l'Op~ra, où <es 
bllnrent un s\:oct3 de \'ogue. Parmi I• 11rand nombre 

qui1 a pubUt'ea, on peut cittr urtout : A m"1u' •t 
pJ, MallOla, Doloru, D4"1 lu Sua11t1, U• souriru, 
oemt, Stnllc•• /1"'113, JIJ,wotu, SOlr d'Amot.r , U• 
"• etc. Quam au ps<uc!onyme de Uvy, dont Il u. 

c LaroUUt' • n·y fait aucune alhWon. 

1 

• VRAIS IUS DE FRUITS FRAIS. 
rtcommandt• pow wtrt • • ... -::r l« . ra. 1tec:l 
SPECIALITE DE SALADl:.l> DE FRUITS FRAIS 

11 . RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES · MONNAIE 

Io.Ume ô ..:uon qu·au Z. te, rue du \'&i'~ea 

BI ERES FINES - APER1- FS 
VINS - B U F F E T F R 0 1 D 

fera donn!'r t.ou~ les lndJcattons utile" relatlv.,. à la con
strvauon des dtpoulllc. d'arumaux ab&ltus en Atnq"e. -
p d. o. 

- Pour Ill. L . St. - Voici comment •OU• devez comptu 
...,. P"lntl : ~ point 31 : 4: 4 Uerces haut~ 12 + 4 = 16, 
18 et un quatone = 90; 90 et un 2e quatc>rze, 104, lo.l 
plia un 3e quatorze, 118. Vous Joue: • lre carte 119; 2e cane 
160; dout1eme carte 170 + 40 de capot :10. - c. B. 101. 

- Pour A L 1 - Tax<' de luxe en bljouteMe : 7 p.c à 
la livraison au consommateur Il partir de 30 rr. Mod1f1-
catlons trop nombreuses. Se procurer l'ou\'race c Code et 
règlement scnér•I des taxes ass>mllfra au t mbre o, chea 
l'auteur. M. EYmOf'ns. Inspecteur gén~ral ai; mlnlst~re dea 
Finances, rue de la Lo~ +4. Pnx 15 rr - A. Chc.rl~rOi 

- Pm.r B R Il - Il y a mltux et plus tacUe que la 
plante. pour faire du Yofhourt. Il aul!tt d'en•ortr !r. 2 50 
à la Stat;on L&IU~re de l'E:at.. à Oe:nblO'.D: pour fl:C""o:r 
un tube dt ftrrnenta et la Jaçon de 1 en servir pour obt&
ntr un dtltcteux YOChoun. - B. Cllarl=t. 

- Pour J. L. K. - Chaleureusem•.nt mcre1 po•ir le- Jollcs 

r .V• c. - Un \rat Stradi\·anm est une fortune. 
oua l'a\ous d6Ja <lit plu.,leurs folli. Il est exce.ssi\'e-

de renrontn-r un violon ancien qul nf wlt connu 
ogt1~. Cornmr l'a rrtlL remarquer notre corrt$pc>ndant 
lf"S mnrqu1·s SlntidJvarius. Ouarnt"rtus. MA!lK'illl et 
flgurant à l'lnlfrJeur d'un violon, no 1111nlt1cnt rien. 

1 BRONCHITES 
d<'S lubrlqur. allem:u>dos et t.<hkju,,,. d'h,.tru

lutherte loummcnt. pour quelqu"" rran~ en grc , 
na genre \1W• et pouf'\us dune P&rellle it1qucu-.. 
ert~ doit fttt raite par un luùller ~rl~x 

/1, Il. JIJ Tous les rtruelrMmmta cc.ncernant 
d.' ons d'adrm.-...Jblhté à l"examm d \n51><'<'teu" -:lu 
cactuellomont dénomme ingénieur p0ur la prot«-
t.rn<all >, aln.•I que le programme de ctt uamcn 
etre obtenus au M1m.t<•r, <lu Travail 2 rur L<lm

t. Un <·xntn1 n·conooun aura lll'u dans IC" oour~nl 
nier trimeattc 1938 - R . . \! .. Gond 

l'Amot•ur de• Solonu.-J·a1 vc rt"S lli\lnncs ru• 
rur, prta de la rue Ther<'sienn• (lrollilu de droile 

t de la porte de :\"amur). Il •'llCISé'31t do &uJets 
DUls peut~.re po-Jrrloz.vous c 1roi.•cr â l'lntbteur 

\'CUS a"""' pu vo:r A J'étalage • - J, V H Z& 

P M . /Il !. !.~ l.jjgt. - ~ cat&IOl:lle Ores.or 
" chrornœ !.leb!i. n exiate plus en ltbnme •t n• 
t 60 troul't'r que d0<ca"1on. - .l/arc;yz Poull. 

r C. L . 7S. - All0< au Mu- d'füstolre naturelle 
eUt'S rt dtm1U1d~ t. parler à M Ch Dupond. s~

nl chari;é Ô• la j)llJ'lle ornlthologiqu, C• lonctto:>· 
llMl &.:mAble que COIUl><tem, \OU. d~n.ntr.i ou vous 

U RHUMES DE PO ITRINE 

Quant ;n r< .ne mile sur la poitrine o. tn Lnlltemez:t 

tn•T11•que nt nteessaae pour "' lter de ltr!e-..:x clangeis. 

Prentt un luaur et tn b&l.'l de pieds chaud g al:ez ~ous 
couchtr. Faita-vous t'OUî>r la peau de la lt>ll;e et de la 

poitrine au moyen de compresses hW'<' dea et chaudes. 

Puis. ma.sstz·\·uw \·iaourcu~ement &\C'C du Vkks Vap0Rub. 

étendez~en UM couche epatsse et recou\'~z.la dune fla

nelle d1aude. 

Ce 1raltrni.nt externe C>t •~clalement rC"COmmandé pour 

les rttro1di~ment1 d'enlanis. parce qu'U ne trouble pas 

l'estoau.c comme le font 11 souvent trop de c dfOilles ,_ 



• 

Un parfum qui guérit 
RHUMES et TOUTES INFECTIONS du NEZ 

PIN Ex INHALANT CONCENTRE, A 
• • BASE D'ESSENCES DE PIN 

P our enfants et adultes 

Fr. 4.50 d&na 

Etabl. WMINEX, 314 , r. Libran, Bnmll" 

méthodes de dactyl.,,,.aphle, Pula-Je 1 .. garder cr.ielque 
t.empg. de J~·n • 1 pu~r les nombreux rense<.en=en" 
QUI m'JAtèreseent au phi& haut d"1"'? - R. L .• 1.~J. 

- Pour A , c. el. l»U' L. L11. - n faut~· c a.... 
<Ga.nsendonck> et non c Ba.P.a •· Ne vous Hez done pu t. 
une traduction lrançat.e éd1~ à Pans pour fixer l 'ort.ho
graphe flamande. Le mot c B..,s • n·exme paa en nar 
mand : Baaa • patron, maitre. - R. M. JI. 

- Pour L. B. - Chrlstlanla a repris officiellement Ir 
nom d'Oslo le Ier JMvler 1925. O•lo ou Opslo, fut fon<lt 
par Harald SiîUrd>011 en 1048. Au XIVe Siècle. e'éWt ta 
ville prtnc1pale de Norvqe, m•mbre de la LlîUe bansé&U· 
que. Pl>n lmporl.&nt Con1plttement bàtle en boi.s. elle fui 
la pro!e des !Wn.mes- IA roi Chn.•tu>n IV la reooœ:niwt 
en 162-l et lui d<.nna son nom, Toutefois. l'emplacenent de 
de la vieU:e cité. qui drnnt da11 .. la Slll~ un !aubOUrg de 
Cbrt.suanl&. COOKr\,. toujours le nom d'Oslo. C'est le :n oc 
!Obre 1906 QUI' le roi de S'Jlde a renoneé i. la couronne de 
Norrege, meUant a1n&! fln t. t:ne union ~roomiet.e qU1 dar 
t&l! du 4 DO\embre 1814 La 5"para!\OO de la Suède d°'"ee 
la Norvège date doue de 1905. - P. d. G. ' 

COLS MEY ladouz,fr 2 1 ,50 
3 pièces. fr. 5,50 

CH EMISERIE GER ARD 
1 54, boulevat·d Maurice Lemonnie r 
TELEPHONE. 111089 (Pala" du Ml41) 

ON DEMANDE 

- Qui. ~ d..nl c L Alm~na··h des Lettres França!· 
aeu. de Leon Trekh 1annte 1924. deuxltme et demlor 
trimestre. helu Il, aera1t dlapœê t le cê<ler à C. PatO'll. 

- Quel °"' l'ouvr1o1e. ou 1 ,. ou\·n.ges. où l'on peut pul
...- dea d~ails uatll 1ur l'en!anc• de Charlemagne. D 
a ·Ollt d'un UHe d'hlatotre '<Ur Charlemagne. - B. &J. 

LES MONTRES DES 

Etabl. EXGELSIOR 
17.Au~ DU M AlltAl8 
B R U XEL LES 

275 
fr . ·, et ~J fr. , • 

payable 1 
pa~ 

mois 

225 
fr. 

Montr•-..btK• e t Pû'IM" homn'liL ---··-

- L'un de VOS mdlta lecteun pourralt.-U m't 
l"M!teur d"un ouvrage en deu• 1ou trolS ?> volum1 
le t.ltre approXJmaU! est le 1ulmnt : c w Anlm:u 
lea Ana. les Sc1enee.-1 • 1volumts format iJ'Uldea 
LaroUSM). - ZOOphUe. 

- D n'exlSte plus, da.na le commerce. de ~pert 
automobl!es de B~que. Se trouverolt.-11 quèlqu'un 
l dder le ai•n? - R. H. 172. 

- QuJ pounan - renutsner 1ur un OUvnfW 
le Ut.n c La boutique aux ldlu • aulAIUT Inconnu, 
Idem. A quoi a tn.lt cet ou~e? - O. f, J7 

- J t poaèdt : a) un ooura oomplet d'acrtcult 
nouHau dlctl<lnnal.r9 d'aanculture ùiforlque •~ i 
d'6coaomlt nuait tl ~ ~ ••IUIAalre. p&r 
~ Motosuea. MArbel. Payen, Barth'1~my, Ont.li 
Jar, ttc., lme fd!uon comportant 18 \olum03 de ' 
chacun. plus 3 volumes de planche.\ bl un cours 
culture en & •olumea par Comte De UILljW'ln, r 
France. Qui oe1a pourralt-ll lntérœsu 1 - o. F. 

- Qui pourrait - rwaetsner wr un OUH&ie 
u.nt., t.raUant du criiptovrammu. - O. F, J7. 

- Qui connait Bonen et Brandnetel t Venclluere 
dern Woordenboù n la Biblioth~ue Prlllc:lpale d 
tcnorent lu W111tres auteurs de ce eran<1 ouvract 
xlque cité par OU7 Oartota 4p '31>8>. Q<JI IOllt ces 
rlltes de !.t'mps ré\OIUS? - 11. Ke. 

- Je \'oudrai. soit louer. ooll éd1A!'gcr 1ans pho9 
tre dra hvrt'• &elentll1ques ou roman&. un ooun cf 
c llnguHpholle • ou c As.sunll . - .Il JI , Gand. 

AUTOMOBILISTES - MECANICIENS • PARTICU LI 

EMPLOYEZ u ((PETRI SOL)) 
DISSOLVANT Dl LA ROUll.Lt lT DIJ CAMIOUll 

E '\letit• die:z: t.vt txn QUN!'.t l•r 
Pc... • Cr-~ AC(NC( PfTRISOL 

Tl <411 -"'1)1 - A\.ie A. Hott•t 34, 8RUXIL1 ES 

- Je ch"che : I• les numfroe do J&n\ .er, Uvrlc 
tembre, octobre. novembre et décembre 1930 des 
d• h Ligue Martt!me ~lge; z les n cnf= de 
avril et JuWet 1937, de la r<\"Ue c Wa_'ldelaa et &Ur 
- Jf, L 76. 

- IJn aimable lecteur pouru.!t.-U me prfl<r tin U 
re\'LHt t:u.ta.nt du • Cbow.cbow • ot. d\.t • p:ncilt'1" J 
I"' 10 1 end~ns ,,.. 15 jours, ganu1t. ~! 0 • 

4Y MAR NI!: 
•UT11CNTICtT• 0A•4Nt'!I 

FORTE BAISSE 
CuvC:a 5P&CIAL&. ••c·•ltUT. • 2:& 

IU AV DU AO• BRUXELLES 

- Je ••rab trè> heureux $1 un de vœ lect•ura 1 
me to.~re pan-enlr la rcmanre •Les Y~x Nolra 1. 
r!ISUS ai l>O&'lble et musique :-O'y a+U pas d 
de tou~ un lot de c Mon Cmh (5 ou 0 pre:nltres Q 
• Hf'bdo •. •.Mon Copa!.n 1, c P P 1. c Patno&e 1 
- G. T 41. 

- Q<JI pourrait me d!re oO Je pourrais ach ter 1 
dUmond P'.c:ar<I : c 'Ibtodore Haub<'n. mtdecln, 
B•lc• au XIX. l!k:e >. - J A. 36. 

- Quelqu'Un powntt·ll me pntcr ou mt c~ 
W. d'&ll)ellt.er• •~ topoc:raphie; RW..tanc• d<1 ma 



POURQUOI PAS? ~6ZI 

ctlons des rou:o; Coupe do plures; Tnt4 des om· 
vue de passer un examtn - F. B. G. ZOl. 

M~!nrals m• prorurer les questions ~ à l'Ecol• 
mUILalre •n vue d•1 l'.ltAmtns. de 1930 • 1935. L'in· 

ca1101Cr•phlque ne pr~o plus ces broehures; un de 
:.un pourra::,.U 1"10lr l'obl!zeance de = ..-.nlr en c c 40. 

~e de l'tt.lie Normale de Uige tt dmnt e!tectutr 
\"IÜ illJ' l'atlt.e'Ur anela.la Myn .. Reld. Je me permets 

du quelquea documtnta relatlta à en krlvaLD. 
• IJP. 

Jtunes Llfieols de lttOnde rdco-laUne 08 ans> 
t pcner un an d'6tudes en p&aaant devant le 

tnJ. à Bruxelles. 1ll demandent tou1 rr!llelgn .. 
ak<=ra. - z • l'lmz. lrctei.ri. 

cheJTho à me procuttr 11 brochure suivante. éput
L a."Jaly.se ftnancié!O des entreprl6el lnduairteUes 
crd:lles •, par a Pa~ennadJlan, qui a 6u éditée 

A YlNDal SUI PUNS 
17J, llOl.LI:\ \RD L\'IB[R'IO:\T 

tra•t pou t•11t .. 41feothOM 
API' \RTE \ll.'>T:- 155.000 FR .... '\CS 
Pf.NliE1~~E .. ~tN\;"'i'I ~t1R'"~;AllfR : 

A l'Vll \RD li. '"• Cr•t"l. li 
T U.7014 --

Coml!.6 National ~ do :"Orpolaat.oo Sc~tl· 
J. T. 1JZ. 

qui aont les vers : 
Denrnln, on me dtra c Madame 1 
Et Je vtryraJ des larmes. 

P<JJ.Se lire de \'lct<>r H•10? Pour autant que Je 
pt!'.e, U ~ ques\Jon dan> œ texte, d'uno Jeune 

à la vtl:1e de sen mariai•. se remémore I~ annét$ 
·~ tllvmze rurntr. un Jttuur "oudrllt-U me 
la texte? A défaut de cette poésie. quoiqu'un con-

?ftARATION OU LA T"A.NSFOl\MATION DE 
A"IEU •. S t1...CCT,.IQUES ADAf ~[Z·VOU$ 

A LA 

AISON DELECOURT 
• ialité de Résiatancea électriques 

llUI 01 &.A C11t01X D& P'c•, 811tUXCLL.&.a. T 17 , tS 2& 

uratet:r de tabltawi. J'ai reçu en Julllet 1935. un 
porteur d'un t&bln.u •!zù Renoir. lTone de 

) !Olle d• 67. ~. afin de m·1 fattt res1auror 
acnooc. Je prom:a do unn1ner ce travail endéans 

Jours. Plus de deu• année• se sont écoulées depu1._ 
la Je ne rt\'ls ce MoMleur. Que dol&-Je faire du 
-S. D H. 

se trOU•rrait-ll lX'S un l•~ur qut puisse me œde" 
tm abœ<lab!e : 1 • les • Ma.nlpu!a lions CtUmlqu .. • 

de wa le rt Z• ta • Chlfulc organique • de S""art.s? 
• F, 'IJ.LB. 

sd:unl's, 
~ill'urs, 

Pour vos POSTICHES 
\'OllSà .:l 

MAISON GILLET 
99, Boulevard Enùle Jacqmaln, BRUXELLES 

Exlat .. i.u, et oü peut-on tt proc:iru un r.CU•U de 
tnmena ou CODCOUrl ~mant les ca.rrltres de 

t Uro dar.s le courant d'une annte « men
é;;alemem tes oomlillons d·adm.,.slon, les pr<>
c!oa é;)reun:s et lœ t.ralt.ementa f 

Taverne STAR FONTAINAS 
Proprlltaire : FRA.l'iZ TRIFFAUX 

1, place Fonta·nas, 1. - Tél.: 124488 
Son diner d ' l'A!ron: 10 Fr l~r\1 de 12 à H b.I 

21 E.'<1S:e-:rt1 en Belc!Qte des keles prêpara.nt à C<3 
ollCOlll'S au moyen de coun ~ correspondance ? -
-E. S. V. C. 21. 

- Dan, qutUea éd!Uons, beli.,. au ftançaoo, pu~Je 
troUl"<r ltS traductto~ des œunea de la romancltre an-
alaae Ellnor Ghnn ? PiUlleurs llbralres mont dit n en 
&\'Olt pa.s coWl&IM&nce.. - ;,c, H. 1. 

- Un locuur obl!i~J.nt pourralt.-11 me c!lre s'il y a des 
cours de llttérature belse dAn.s les lyctes ou les athtntt.i; 
a·n eXU;te des livres sur ce suJet. livres con\'enant à <lf>s 
tlhes de H ou 15 an.s, et le.squets? - M. D. 813. 

B A 1 N S - 1\1 A S S A G E S 
CARBO·GAZECX -Trattt-~ ~r,l\''il'E DIPlll\tft:-PEDICCRt; -&Mdali .. t~ du r.a11t-11111.,,..,.mrot \Jr• t:hau·s 
\!Al;SAOEFAClAL CU''' H\I llO'T 

BEAUTE • SANTE • JEUNESSE 
31, rue Dupont . Bruxelles (Nord) 

- c Lès ~en .. _ de la actence t, p:t..r L-.. - .. ..,.i:u ... "T, 
au tome 3, tn1i" ~ poudre$ de guerre, à la P<ICe W. cru.. 
pitre XI du \·olume pr«:lté. que Je~"· le< llincs le à 
27 de la dewùeme colonne ont aautè dans 11mp1ess1on. 
Un trere eu c P. P. ? » ne poumi.11.11 me les completer ? 
Je lut en serais tort reconoals&ant.. - c. L. 75. 

- Je possède d:lN mes archl\-.. deux volumes de • Bru
xelles à tra.ers les Ao:es •. p:ir Louts HYmans. tmpnm~ tt 
6dM pe.r Br.>ylant. Chnstophe et Cie, 33. rue Bac., en 
1•'12. Cela •uralt-11 qu ·!Que ulf ir? - J. H. 10. 

Prêts hypothécaires l ' et 2• rangs 
"•\Dl'. tédu ti ~~ 1tk de re"'O. . '' IALASSl .tt FILS 14. ••• 1.ft;We~ lulJn 1MAISON ,ONDH tN UUJ 

9..,, .. ux di9 'I à J I'\ fh,d1 dt> 8 • 9 .,_ -oit; d "'- 9 6 11 loll 
TH- , •111.SJ 

- n exl.Stt une strie de gravures sur bols rellœ& en un 
volume; t.Ure: c L'f<l<'e t; auteur, Ma....,•erel Quelqu'un de 
ctuX so\13 les yeux de qui tom ben( ces llgnes pour r~ll-11 me 
dire à wel endroit un <>xemplalre cl<• ce; ourrage lie 1ro~•11 
dtsponlble, a!ln que je puis>" 1 ach•ter? - G. B. Q. 

- Exlste-t-11 une posslb!llté de U> faire natural.'lt't' 
B•lee. çatuJtement ou S3llS trop de !nus ? Dans ratfll'. 
mauve, que taut-11 faire ? - A. c. 76. 

ReYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE -

S... calo•el - et •ou saateru du lit 
Il aalia • 1oaflé i &loc • 

.. 

Il tau~ q:ie .e !~~ •• ,,.. C!l.lq e JOUI un 11'1'0 dt t!C• 
Cl:uu l":.n:.t:st:.n. St cet!.t' bi:e arrhe ma.. vos alimenta Dl 
d1aerent pas 111 se putrellent. Des ru vous ,;Jnttrnt, 
\"OU.S êtd con.supt Votre organisme s·~poi.sonne et vo•1.1 
ei. amer. abattu Vous voyez t<>ut en not.r ! 

Le& laxah!s aont des p~l!er t;ne se~ !orctt n at'fl!\t 
pu la cau..e. Sei.les lt$ PETITES PfLUl.ES CARTEl<S 
!>JUr le FOIE cnt ~ 1»CVJ'" d ..... ·o: I• llbre al!' ux de ~ • 
Qal v" remettra d'aplomb V · Iles, douces. é .o:>nanta 
paur faire oouJer la bile. Eden e.a !><' lt •s PUU:e. C:ar.-:1$ 
pour le Foie. - Toutes phe.nnactes ; fr. 12.SO. 



O PT I QUE D E PRE CIS IO N 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
50, RL"E OU MIDI 
21, RIIE MARCHE AO CHARBON 
60. RUE DE LA MONTAGNE 

102. RUE DE F'LANORE 
} Bruxelles 

- Je possMe les tomts I, II. Ill, IV, V et vn de la 
c B10graph1e Unlverselle ou Dictionnaire hiotorique 1, par 
F X. De f'eller, édité en 1847 par J. Leroux. Jouby et Cv, 
libraires. à Pal'UI Un lecteur pourrait-li me procurer les 
tomes VI et VIII m&nquanta ou me dire où Je pourrais 
tventuelltment les trouvor? Je d~lreraio savoir, en outre, 
at un lecteur serait lnttr..R par les volumes que Je pœatde, 
car je serais hentt:ellem<nt <llil>Olé à tatre un !!change. 
- R. K., Hu11. 

- t;n !ecteur pou.-ratt-11 me procurer ou. le cas tct:fant, 
me preter le c Manuel de la fille de ~ur 1 par Ma
l<zieux Céd!tt à Parla en !SM> et OU\'rages &lllllOgUeo ? -
O. D. 13. 

- Je ~e un pai;tel, le portrait d'une ancêtre repré-
11entée en 11Tande lollet:<". Ce pastel ienvtron 80 sur 75> t<t 
I Jgnt c Fontaine Corot artr10 1779 1. Je ne trou,·e pas daM 
les dlcuonn.ilres de f'ontalne Corot de ou vers l'époque 
1779. Qui pourrait me ren!lt'lgner? Merci. - G. Dock. 

- Guitariste amateur R. C. Montigny, possédont (lllttnr~ 
e! connaissant un peu la mua1que, un lecteur pourrait -Il 
me préter ou me raire coM.1!tre où Je peux me procurer 
une méthode pour apprendre la euttare, pes trop cher 
car pas riche. - R C .u. S. 

- La c Rt\'1.le Bo>Jae • a p·Jbl!t Il y a en\iron huit an• 
dans cinq <'U s.x numlros. la relation de rartatre et t'u 
procès P<lu.r, pBr Oum<:nt..WUden. Ces numéros de l' 
c Re\"Ue Belge " aont ~~ Un lecteur ou l'auttur nt 
'<OCd!'Llt-11 pu me ctdtT ces c:.mtroe ou m'llld•quer oil J• 
pourrais me procurer ces relaUon•? - R. M, Gand. 

- Un aolltatre n• aachant quoi ra~ pendant S<:s heures 
de lotslr. dés;re trou\·er un corresp0ndant a!ln d'améliorer 
son style. - L. B E. 

REINHARDT fi COMPANY 
procure des capitaux importants 

pour .tft•tf• nitr• 1nt• C(l f\t't'Z If CQl'ltrO f' •bS01V de VOite 
aff•lrt ni 1•r•M·t 1'11 h'r'I ,f· .., Ecr•rt dt<f,a·,s de 1 •"••re et 

CIP•f•u" n tn.1•r• ( N IAol.0 & CO\.lPANY, 
31 rw. O. 1 A •I ~ BRUXELLES 

DU POINT ET DE LA VIRGULE 
DANS LA NUMERATION 

Mon cl ·!" Pl ~ CJ: Pa 
SI J'ai ""--'• "-·--·- a qu •n des c poln\$ et des 

virgulêa •. sur t.a.queJle J"e\ mt A.namanto te P P 7 n, 

17 decembrel dans son lntére,.,'lllnte commwucatJon. c•~• 
préci.sement pOUr re;ever la néihgence trop SOU\'ent app0née 
a leur emplm dans b numtr•tlon - et non la numér<>
tatton - lrl\llçall", Io &<·ule quo Je connaJSSa1s. Je dlral 
t".lllt de suite que Je prHtre la '1r11u1e p0ur la separalton 
des nombres d'e•péees dl!f~renl<'S. celle<! étant plus ap· 
plirente que le point. d'autant plus que le peint, en •é· 
parant les tranches ëe trots c:hlffres. ne fait que faciliter 
l.t lecture dl'I nombres et peut, par conséquent. etre om•s 

sans en>nd domm~e. Q·Jant au c bll\Jlc • JlO'Jr 
unltb des dtc:rnales. Il me parait lnsuffls&nt 
prt'els rl, comme le pOUlt, trop tacllemcJ1t • o 
tout dans l'ttriture cursi<e. A'" •vrµlua. ph; t qu 
ter un ho!silme systt-me tt de le mnlm ncr ' 
nulrt·JJ, j'rst1mera1s rneûle-ur d"tl1 rcatrr à l'un d~ c 
tnnu, lt. trnnçals de orefrrenct\ f'l l.t-1 t1iJ"ll u t 
virrule obllg1totre et potnt raculi..•t1f SI Ira t\11 la 
r.ent à leur •Y~ti-me - p0ur ne P"" adoptrr le Iran 
nal - rien. me sembl!'-t.-ù, ll'ernpeché I• nute 
pression rrant&l.<e de s·en terur strict m nt au L 
manltre qu'il 1u!fl<e au l•cteur dt ronna r• 1 or11 
aon texte. pour ~tre à l'abn de toute conf lS OIL 

Au point .:e \'\le typographique J<' ne •o'.s pu t n 
rn quoi U serait plus d1!flcile - cc:a m'" ttt ob 
placu la nr.ruie apro!s un chtffre plut qu"lme 1 
un chiffre comme dans c soit 35 dtvlso1Uo-I 1, p 
unt que l'opha:<'Ur sache rx:ictemrnt ce qu'1 r 
ou 'lriule, a1l n"a pou; a dt!cllUfrtt un te<te co:: 
lent ou • ta~ 1. Enfin. j'ai stmout eu en •-ue ~ • 
t:ne véntable faut<'. selon moi. contre le prll'! ~ 
C!• la numeratlon ecrtte, celle consistant Il euœ t 
cu khffint, à la \'ll'(lllle, dl'O nbrt'l'altlons ttll 
c fr ,. ou « m • et d'krtre, par rxcmpJc. •ïrn25 
de 47.m25 ou m1tux. 47.25m 

Je vou• prie d'agréer mon cher 1 Pourq•1ol roa 7 
aalutntlons trt'> d1Stmguées. L. D, l 

POLR 15,000 FR. AU cm:1>TAI 
nous construisons votre mnison 

C. C. C., Boui. Maurice Lemonnier, 

- Pour H B. J. - Il s"ai!t de la llOble de 
raldy, lrlt!tulte • Chance • et cxt "Ill te de c TOI t 
Et. POUtUUlt. noos pouvions ne iama s nous conna 
MiJn amour. tmaginez-rous 

~~ ~~·oiu:.,/r 1f.~u~~t .~i;::'.;'1![e1JO"r 'JU• ce 
Tu dl• . c Noua étions nés l'un poui l'autre • M 
A cr qu'il dut falloir de c:hances. de oonoours, 
0l' cautr!\, dl• comcidences. 
Pour r~nlL""r ça, simplement. notre nmoor. 
Sonse qu'avant d'unir no. tétes \Ogobondrs, 
!':ous ai,.ons \'kU seuls. ~part e\;8..lts. 
t:t que c ~13Jt long, le temp• "' que c'e•t gn'tOO le 
Et que nous aunons pu ne pas nous rt:nconuer 
AHuJ.4mals penst, ma Jolie avent e. 
Aux anaers que cour\Jt notre pauvre bOnh :.ir 

=~J~~~~ ~u~Ji~ ~:dd~lc:;,ttn5 aat 
l'a!Mu que ~tte eotrrBe etalt bien Incertaine 
Q Jl \Ors un oœr nous conduisait. 
Et qu'un caprice une m:çalllC 
P>JU\ .. lent DOUS e<ar!ET l'l;n de raatrc l Jamais? 
Jo no t'ai Jamais d!t cette chose lnoule • 
~~~u~ ,io ~~i~,f'~.1aul''ii!!':.Crf0J~.ls: 
Je pm t. p..ine garde à 101. 
Ton Rm1r m 'O<'cupa1t bien pllis. n \.'t<.' &On rire 
C'e&~ tard. très tard, 'lUe 005 rf>gards se kil t c·ro 
sona;t. nous uur1ons pu ne pa.s .s:t\.·01r y Ure 
Et to1 ne pas comprendre et mol ne pa.a OS('r 

Notre amour aurait ou ne Jamais a.ch enlr, 
Tu pourraia aujourd'hui n'être paa Uans ma \1c. 

L'HOTEL METROPOLE 
DE LA DIPLOMATI E 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu de rendu-vous des personnalités les plus marquar 
l!L.9 - C. I.C. B. ltl E 

1111111111111 m111111111 
•709805408• 



Solution du Problème N 414 

2 3 4 

N. P. - Nicolas Poussin - R. M.= Robert Macaire 
O. N - Gustave Nadaud - E. 0 Edouard Oetalll1· 
Les rép0nses exacte; seront p11bllees dans notre num~ro 

,lu 3 l déeembre 

Problème N' 415 

2 3 4 6 7 8 9 10 11 

uoruontalement: 1. rosacee: 2. rongeur d'Amérique 
adverbe: 3. où le pied enfonce - liste: 4. roi d·EgyplC 
on en Calt des rayons: 5. ville belgei 6. agitateur l.rlnndn!S 
- pronom; 7, parfois en fer, parfois en chanvre. parfois 
en bolS - participe passé - interJect1on; 8. adverbe -
chanteur comique; 9. mam!estatton - participe passé, 

~gt ~~,i~~~b1tJ~u!a ~nv~~11e ~11à<iJt ~~~ 
s'éteint. 



LAVOGU 
des ov1omos RODINA 
·Prince russe" et " No 

vorro .. est justifiée par -: 
1 éléoonce de ces vête t 
ments d intérieur.~ ronnal 

perfection de leur coupe par Io beauté de leur r\ 
Le pyjama classique ô brondebouros a vécu ._._ 
hommes jeunes veulent des modèles nouveaux. 
Les pyjamas " Prince russe" el " Novarro "°' 
séduiront par leur oriçpnohté et feront que. mén 
a u saut du lit. vous serez habillé. 
Coupés de façon parfaite dons les célèbres p0p 

lines Our me, ils vous éviteront le désoorément d o. 
vous voir en PYJOma fripé, avec le pantalon en tire 
bouchon. Avec eux, vous serez toujours Impeccable 
leur prix. cependonl est des plus abordable Il• 
sont vendus Frs 75, 95 et 110, 
Comme cadeau de fête. d'anniversaire. un pyjom o 
RODIN~ constitue une surprise tOuJOurs ooréable 

Entrez dons une de nos succursales, et faites-vous 
montrer ces ravissants modèles. Si vous ne pouvez 
vous déplacer. échont1llons g ratu its vous aeront •n· 
voyés sur demande. 

POUR Le GROS êT LA VENTE PAR CORReSPONDANC 
8 AVENUE DES ËDERONS D 'OR e BRUXELLE 

lf< SOUL ADOLPHE MAX • 4 R DE TABOR.li • '29a 'lU< WAYEZ • 2 CH DE "'AV~f • 

2 AVENUE DE LA CHASSE • 2 6 _ CHAUSSEE OE LOUVA'"l • 60 CHAUSSEE DE WATERLOO • 4 4 RUE H 

~ODINA 
Delamar~ et Ct rf lrw•elles. 


